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LARCHITECTURE 

navale, 


<-^VEC 


LE  ROUTIER  DES  INDES 

ORIENTALES  ET  OCCIDENTALES.’ 


NA  VA  L E , 

contenjnt 

LA  MANIERE  DE  CONSTRUIRE 
les  Navires,  Galeres  & Chaloupes,  & la  Définition 
de  plufieurs  autres  efpeccs  de  Vaifleaux. 

%AVEC 

•Les  Tahhs  des  Longitudes , Latitudes  & Marées  > 
Cours  & diftançej  des  principaux  Lorts  des  cjuatre 
parties  du  Monde;  une  Defcription  des  Dangers, 
EcuetU , & é explication  des  Termes  de  la  Marine, 
Le  tout  enrichy  de  Figures. 

Par  le  S'.  D A S S I F,  C.  R. 


% 
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A PARIS, 

ChezJEAN  DELA  C AIL  LE,  ruc  S.  Jacques, 

à la  Prudence. 


M.  DC.  LXXVII. 

pdFEC  P RJ  F ILE  ce  DV  ROT. 


AU  LECTEUR 

O V s avons  un  gwnd  nombre  d’Aiithcurs  qui 
ont  amplement  traité  de  toutes  les  parties  des 
Mathématiques  , & principalement  de  l’Ar- 
— chiteaure  Civile  &:  Militaire;  Mais  il  l'emble 
qu  Us  ont  négligé  de  nous  inftruire  de  l'Archmaun  N<i- 

'MoVur"  V’oii  a découverc  le  Nouveau 

Monde,  qui  a pour  e moins  autant  d’étendue  que  tou- 
tes les  autres  parties  de  la  Terre,  on  a connu  encore  plu- 
leurs  Peuples  qui  vivoient  fans  Police  & fans  Relimon 
& qui  fans  le  fecours  de  cette  admirable  Science  ifau- 
roient  pas  dté  infttuits  des  lumières  de  l’EvaiKrile.'  C’eft 
par  die  auffi  que  les  Princes  font  connoiftce  fciir'  vioire 
aux  Nations  les  plus  éloignées,  &:  que  par  le  mouvement 
quelle  donne  a leurs  Armées  Navales  , elle  fait  la  vran- 
deur,  la  fcUcité  , l’éclat  & la  puiflince  de  leurs  ^Ein- 

Mais  , qucll-il  necefliiire  d’employer  bcaucouB 
<Je  paroles  pour  faire  l’éloge  de  cette  belle  Science  & 
pour  faire  connoiftre  fon  importance  & fon  utilité,  apres 
honneur  que  luy  fait  noftre  invincible  Monarque  f de 

de?  f 7 connoilfances  qu’il  a,  & 

oms  fans  relâche  quil  prend  pour  rendre  Ibn  Re- 

riflhm“l‘’i“  auguftes , des  plus  heureux  , & des  plus  flo- 
r flans  Le  prodigieux  nombre  de  Vaiireaux  qu’il  fait  b.t- 
' in’  ^ ““''''iriire  qu  il  fait  de  nouveaux  Ports , font  des 
témoignages  ureproehablcs  de  fm  application  & de  fe 
veilles  mfatigiiafales.  “ 

T J'  qu’un 

d^LliesT''  ^ ‘’i™  «am-coutcur  d’une  infinité 

ucjlcs  reclierchcs  c^ue  je  dois,  aux  cmporcc>- 

â iij 


g AU  LECTEUR, 

mens  de  mon  opiniâtre  cunofité,  &:  que  je  vous  prépa- 
ré. Les  Maiftres  les  plus  éclairez  , fans  doute  , y pour-, 
ront  découvrir  des  defauts  j Mais  enfiti  je  me  perfuade 
qu’ils  me  les  pardonneront  volontiers,  quand  je  leur  au- 
ray  dit  que  je  n’aypn  trouver  d’Axttlieur  que  j aye  pu  lui- 
vre  dans  mon  entreprife  , .pour  me  tirer  des  difficultez 
qui  s’y  font  rencontrées  , qu  aulTi  le  principal  fujet  de 
mon  deffein  n’a  efté  que  de  réduire  en  Art  le  plus  me-, 
thodiquement  qu’il  m’a  elle  poffible,  une  Science  fi  ne- 
ceffaire  & fi  utile  à l’Eftat , de  le  rendre  familier  , d’in- 
citer ces  fçavans  Mathématiciens  & ces  IlluClres  Ingé- 
nieurs de  l’Academie  Royale , a chercher  des  nioyens  in- 
faillibles pont  rendre  les  yaifleaux  plus  levers  a la  voile  ^ 
èc  trouver  le  jufte  poids  des  loijneaux  & la  véritable  fy— 
metrie,  afin  de  rendre  Y ^rchttefiure  Ndttdle  au  plus  haut 
point  de  la  perfedion.  Voicy  l’ordre  que  j’ay  tenu. 

Dans  Je  premier  Livre  j’explique  les  Termes  de  Géo- 
métrie, avec  la  Pratique  des  trais  du  compas,,  qui  font 
neceffaires  pour  reprefenter  le  plan  & la  proportion  d un 
Kavire,  les  .termes  de  la  Marine  qui  font  en  utage  , les 
définitions  de  plufieurs  fortes,  de  Vaifleaux..  Je  dillingue 
toutes  les  proportions  mefures  de  toutes  les  parties 
d’un  Vaiffeau , reprefentées  par  les  Figures  j la  Defcri- 
ption  generale  de  tons  les  Aggrefts , les  Manoeuvres  , les 
Equipages & les  Inventaires  de  tout  ce  qui  cil  necef- 
faire  pour  l’équiper  &c  le  mettre  en  eflat  de  naviger,  avec 
l’eftat  de  dépence  pour  la  conftrudion  d’un  Navire  de 
cent  fix  pieds  de  quille,  3 y joint  auffi  la  lifte  des  Ad- 
miraux  des  Officiers  neceflaires  pour  la  conduite  SC 
dcffence  d’unVaifleau^  l’eftat  les  noms  des  Officiers 

des  Vaifteauxdu  Roy.  ' ‘ j t- 

Dans  le  fécond  Livre,  je  donne  l’explication  des  Teri 
mes  pour  la  conflruiftion  de  la  Galere  &:  de  la  Chalou- 
pe, la  diftribution  de  leurs  parties  reprefentées  parleurs 
figures  , la  defcrjpcion  generale  de  tous  les  Aggî’cfts,  E- 
quipages  , Vi<ftuailles  , & de  fes  autres  dépendances  j 
dépences  ordin^ikes  &ç  extraordinaires  , fonélionô  des 


«Æ  . AU  - L EC  T EU  R.'.  t 

GïEciers  neceffaires  pour  h conduire  & dcifence  • nom? 
des  Cap.ta.nes  & Officiers  .•  Reglemenc  du  Roy  pour  les 
Honneurs.  & falurs  : Ordonnance  pour  la  fubfiftance  des 
Officiers,  Mariniers,  & Soldats. 

Dans  le  troilîéme  Livre  vous  trouverez  les  Tables  doc 
Longitudes Latitudes  , & Marées  j leurs  courfes  avec 
les  routes  , cours  &■  d.ftances  des  principaux  Ports  des 

d\"n7Æécuer''V^'^"  Advertiffiement  des. 

Comme  l’ufage  de  ces  Bâtimens  fert  principalement 
au  commerce,  jîyay  ajouté,  en  faveur  des  Neaot.aits 
Ze  Xoumr  des  Indes  Orientales  & Occidentales  , “tiré  des 

^enre'5'ff  xf  ""  * contenant  plus  de 

ffente  differentes  Navigations  , les  Saifons  propres  à v ’ 

faire  voyage  j Une  defcription  des  Profondeurs  & An 
chrages  des  Havres  & Ports  de  Mer,  Voila-,  cher 
leifteur.les  fruits  de  mes  peines  & de  mon  étude,  que 
fc  te  preftmte,  & que  je  te  prie  d’agréer  , fi  tu  leur  fais, 
n accueil  favorable  , je  te  donneray  au  premier  jour 
Urt  de  conduire  les  Vaiflbaux  par  le  moyfn  des  nom- 

d -^'-^“«ion  de  l’Echelle  Angloife  , & 

par  des  Tables  tres-utiles  a tous  les  Officiers  de  Marine 
qui  leur  enfeigneront  en  peu  de  temps  l’art  de  navi^ei  & 
de  conduire  un  Navire  , qui  aura  pour  fon  Titte°  Z 
Science  du Pilote.^  , ^ 


J I.  ■ 


'■f 


EXTKÆCT  DF  ^RIFIEEGE  DF  XP^- 
\ 

PA  R Grâce  bC  Privilège  du  Roy  en  datte 
du  2,7*  Décembre  léyj.  Signe  D E N Y S. 
li  eft  permis  à JEAN  DE  LA  CAILLE, 
Marchand  Libraire  à Paris , d’imprimer  ou 
faire  imprimer  pendant  le  temps  de  fept 
nées , un  Livre  intitulé  VJrchkeâure  Na'valc  j 
La  Science  du  Pilote  ^ 0’c.  Avec  défcnces  à 
tous  Imprimeurs,  Libraires  & autres  d’en  im- 
primer , vendre  ny  débiter , pendant  ledit 
temps  5 îans  le  confentement  de  l’Expofànt , 
à peine  d’amande , confîfcation  des  exemplai- 
res , de  tous  dépens , dommages  inte- 
reftsj  comme  il  eft  plus  amplement  porté  par 
iefdites  Lettres. 


•■■rf 


T^egiflre  fur  le  Lfvre  dt  la  Communauté  des  Mar-» 
çhands  Libraires  Imprimeurs  de  Paris , /e  i.  Oéïobre 
16-76,  Signé  Th I ERR  Y ,Scindic. 

Achevé  d’imprimer  pour  la  premierefois 
le  2. J.  Novembre  1 6 7 <5.  . 


Les  Exemplaires  ont  ejîé  fournis. 


L’a  R- 


5?^ 


^VONNE 

ET  DE  MORTEMART. 


^ üir  ÔC  Marefchal  de  France  , Prince  de 
Tonnay-Charente,  gouverneur  & Lieu- 
tenant General  pour  le  Roy  des  Provin- 
ces de  Brie  Champagne  > Lieutenant 
General  es  Mers  ôc  Armées  Navales  ^ 
Vice-Roy  de  Sicile. 


ONSEIGNEVR, 

Je  n^aums  jamais  &fe  entreprendre  de 
^ous  dsdier  cet  Omrage  de  tArchiteüure 


\ 


Navale  ] fi  ïeuj[e  mu  me  pouvoir  difpen- 
fer  de  vous  offrir  une  ^hofi  qui  vous  ap- 
partient* Vaj  creu  qùenun  temps  où  vous 
faites  t admiration  de  tout  le  monde  ^ cefioit 
un  crime  de  ne  pas  reconnoijire  un  mérité  fi 
aeneralement  reconnu^&  demeurer  dans  le  fi- 
iènce  lors  que  la  gloire  de  vofre  nom  aremply 
tnufe  r Europe  pour  ne  rien  dire  de  pim*  Soup 
T^doncMONSeiGNEJ^^^^  ,‘Jye 
cet  avantage  de  puhlter  avec  tufiice  , ce  qut 
vous  fait  mériter  tefiime  du  plus  grand  Mo- 
narque du  monde.  ^ ^ 

le  n a^  p-as  de  jfeiri  de  faire  le  dénombrement 
de  tous  les  grands  Hommes  qui  nous  peuvent 
fournir  diverfis  branches  de  vojlre  illufire 
f amille.^  nj  de  parler  de  la  Nohleffeje  vô- 
tre fang^  de  vos  ajÿtuls  y tést  de  leurs  belles  ac^ 
fions.  Cette  Lettre  deviendroit  une^  longue 
Lfifioire^  & fi  changer  oit  en  des  Hnnales-en- 
tieres.  ÜHtftoire  & la  Renommée  en  pu- 
blient beaucoup  plus  que  ma  plume  n en 
fçauroit  écrire  : il  faut  pourtant  avouer» 
MO  N S E JG  NS  V R j que  parmy  les 

grands  Hommes  qui  ont  fait  la  gloire  de  vo- 
jtre  C:^atfbn  y il  nyén  a po.p^  qfi  ^ ayent 
fait  éclater  davantage  s toUffs  vos  aéfions 
J.  J» d'é- 


fint  auztanf 
tonne  ment* 


mets 


Vous  dn)eX^contraint  eJIger  à 'vous  de- 
mander la  P aix  : vos  armes  & vos  foudres 
ont  abbatu  l'orgueil  de  ces  Corfaires , fpvous 
He  leur  avezj  laife  t^ue  la  gloire  de  fe  v eu  ter 
devous  ejlre  fournis  : C'en  ce  que  l'Efpagne 
nofoït  entreprendre,  cen  ce  que  l'Jnglettrre 
toute  pui faute  qu'elle  ef  n a pu  faire, & ce  que 
les  Nations  les  plus  barbares  vous  deman- 
dotent  pour  la  liberté  ^ flureté de  leur  com  - 
tnerce. 

Il  nefi  point  £occaJîon  glorieuje  qui  /- 
chappe  a vpjire  courage , La  gloire  vous  fuit 
par  tout  f Nofre  invincible  Monarqâe  com- 
mande aux  plus  braves  de  fon  <t/Irmée  au  fa- 
meux pajfage  du  ^hin,  il  vous  void  aufsi~tof 
d la  nage , il  loue  vo^^  noble  ardeur  qu  il 
voit  forcer  les  ennemis  au  T ofussg^  U eflime 
ia  bleffeureque  vous  y recevez^ , parce  quelle 
n ef  pas  moins  la  marque  du  refeùtque  vous 
rendez^  à l efime  de  fà  Maiefé,  que  la  preu- 
ve de  voftre  valeur-  üéclat  des  avions  de 
cette  nature  ft  autrefois  les  Dieux  de  lanti^ 
quite,  ^ les  voji res  ^wus  attirent  les  vœu x & 
l'admiration  de  tout  le  monde. 

En  un  mot , MOnSElGNEVK  , la 
Mer  devient  fere  de  vos  T riomphes,  la  Me- 
d>iterranée  retentit  des  bruis  de  vosVUioires: 
les  Ennemis  mefnes  de  lEJlat  ont  tous  en* 


fcmhle  de  lanjeneration  puf  y os  Armes  ^ les 
£jpgnols&  les  Hollanâois\aveç  toutes  leurs 
forces  Na'uale^  ,nont'eèo^ue  la  Ÿtnfée&le 
defir  de  njous  dïffuter  lefajfage  du  Thare  dc 
Mefine^ces  Villes  Augufie&  P alerte  (dont 
ha  journée  extraordmaire  répond  d celle  de\ 
Lepante  ) & tant  de  Places  conqui/esau  Le- 
<vJnt,  font  les  Trophées  & les  huches  pour 
latjfer  d la  pofierité  des  monùmens  de 
h elle  s aBtons. 

Vous  n avéspas  feulement  de  la  hardiejf  ? & 
-du  courage  dans  les  entrepnfe  s difficile  semais 
aufi  dte  la  prudence  & de  la  modération  dans 
^jos  confeils»  Dans  Adeftne  *vous  a%'e‘fac~ 
quis  des  Suiets  au  Poj,‘vousa^e(jendu  la  li- 
berté d ces  Peuples  3 ^ous  les  a^ez^  matntenus. 
dans  leurs  f ranch ije s 3 vous  ave7^dompte  l or- 
gueil de  leurs  Ennemis  par  des  combats  con-  . 
t mue  Iss  apres  avoir  changé  leur  Politi- 

que 3 voftre  prudence  a prévenu  les  conjptra- 
tiqns  de  leurs  Ennemis  s elle  a calme  les  trou- 
bles 3&  elle  a tiré  de  leur  captivité  & de  leurs 
miferes  leur  repos  leur  b on-heur.  Mef  ine 

vous  doit  des  Statués  & des  Pyramides  3 des 
Temples  eSt*  des  aAutels.  On  peut  dire  avec 
vérité'  3 Ad  O.  ISf  S E 1 G ISl  E V R 3 que 
vos  aéiions  font  autant  de  miracles , dont 
les  moindres  peuvent  fervir  de  couronne- 


A tOHttS  CëllcS  de  ni)OS  FpsdêCCjJcHY'S 

& de  modèle  a tous  vos  defeendans. 

Je  ne  doute  pas,  MONSElGNEVR 
que  l'on  ne  accu  Je  de  témérité  ^ d'impru- 
dence, devons  offrir  un  ouvrage  , que  la 
France  ne  connoifi  encore  qu' imparfaite- 
ment ! Mais  Dieu  ne  rebute  point  les  Of- 
frandes quon  luy  fait , quoj  qu'elles  /o  ient 
infntment  au  dejous  de  luy  ,foJe  me  promet- 
' tre  que  vous  ne  refuffrez.  pas  celle  que  vous 
fait  avec  autant  de  Jbumiffton  que  de  re/peâ-, 

MONSElGNEVR, 


DE  VOSTKE  JLTESSE,- 

* 


Le  tres-humblc  & tres- 
obeiffànt  ferviteur. 


F^mes  furulnHes  m ^rcfîfUr  Zhrg.' 

Fono  3.  ligne  dfrnierç,il  faut  enfuite  du  point,  Itfez,  il  faut  du  point.  Fol.  8.' 
rcniorgner, /«yiremorguer.  Idem  en  la  derniere  ligne,  barquatte,  Uf.  bar- 
qirette.  Fol.  ligne  derniere,  calambansW/Tigalaubans.  Fol.  51.  corrigez  en  la 
i able  de  la  conuruction  des  Navires,  la  colomne  du  port  des  Tonneaux,&  met- 
tez 1^3^.  au  lieu  deiSoo.  &audeffous,  174J,  13^4.  1325).  ri8o.  1042,  941.858, 
66%.  îiji.  435'- .3  7 î.  & is>4.  Fol.  42.  lig.2  3.1averque  , /</.  la  ver- 

gue. Fol. 85.11g. 3 O. il  aura,  Itf.  il  a.  Idem  lig  33.il  aura, /«/.  il  a.  Idem  lig  34.  qui 

accompagneront, ///.  qui  accompagnent.  ^ 


Famés  an  1,  livre: 

Fol.  182, 1.  7,rendition,  lif.  reddition.  Fol.  184. 1. 6,  anciatiques , Uf.  anfeatî- 
ques.Fob  lig  Gegery.UfQigery.  Fol.  2o<?.  1.  i3.1*iflede  Californie,  Uf. 
la  cofte  de  Californie.  Fol.  2 2 5. 1.  Palme,  Uf  Palamos.  Fol.  2 2 4.  l.^.de  Cëan, 

Uf  deCaen.  Fol.  227. 1.4.  Coulogne  /</. Courogne.  Idem  I.7.  davero,^y;  dove- 
M.  Fol.2Z9.1.^en, /«y;  a.Fol.  23i.l.2i.Fimmurchie,//y:  Finmarchie.  Fol.  238. 
Ceialonie,M/.Cephalenie.Fol.i4  5.1.  «4.  nouvelle  Amérique,  Uf.  nouveau  Mexi- 
• Foi-^3i.I.7.  Frigeriftad.  Uf  Friderilht,  F0I.244.I.  20.  l ifle  de  Toiftan  , Uf 
J me  de  friftan.  Fol.  247.1.i4.I,d  Angona,  /ly^I.d'Angora.  Idem  I.27.  Czien.Uf 
Aven.  Fol.  250.1.23  Tanegoaima,  Uf  Tanagarima.  Ideml.24.  bango,/i/.bungo. 
Fol.255.1.24.  demefnes,  a/.domefnes.  Fol.zéf.d^orde,/»/. d'ordre. 

Fautes  au  Routier, 


F0I.8.  ! 2.au  lof,  V.  a lof.Fol.o.Iig  2.au loîjifi  lof, Fol.i8  l.27.argraves7,/. 
algarues,fol.43.  U Lorumba,  lu  Torumba,  fol.49.lig.r3.  au  lof.  lifez  â lof.  Fol 
S9.1  20  monda  /;/  monda.  Fol.48  1.ir.  Melie,  Uf  cflipe,fol.  27.  pedrodos  ban- 

hos,  pedro  dosbannos.  Fol  P9.1.24.garimon,/27.carimon,fol.ioi.l.27.  voftre 

'"‘"‘/T  A i''- ""  Sr  en  fifle  de 

Cabexuma,  Uf  & de  l ifle  de  Cabpuma.  Fol.  i4o.  1. 2.  Chinchen.  Uf  Chincheo. 

Pol.148.1  penu Itieme,!  avane,^  havane.FoI  ,173.1.5.  qui  eftl'ifle  antigua,  Uf 

T f lean  d'Vlna  Jdem  1 

d'Vlna^^^"^^  leand  Vlna.Fol,i8o,lig.33.  S.  lean  deLuz,/»7  S.  lean 
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L’ARCHITECTURE 

NAVALE 

LIVRE  PREMIER. 


ELEMENS  DE  GEOMETRIE, 

alaC ouJIrHcItOH  des  lEQ^vtres, 


DEFINITIONS. 

CHAPITRE  I. 


Vqye:s^  les 
■Figures, 


E Point , eft  ce  qui  n’a  aucune  partie. 
La  Ligne ^ç.Çi  une  longueur  fans  largeur. 

Ligne  droite  ^ eft  celle  qui  eft  éga- 
lement coinprife  entre  les  points. 

Ligne  courbe  ^ eft  celle  qui  eft  iné- 
galement comprife  çntre  fes  points. 
Ligne  perpendiculaire  , eft  celle  qui 

J , , tombant  fur  un  autre,  fait  un  ande 

ou  deux,  chacun  de  90  deo^rez.  ^ 

X parallèles , font  celles  lefquelles  étant  prolonaces 

a 1 inhny , ne  le  rencontrent  jamais.  ^ 

Superficie  , eft  ce  qui  a feulement  longueur  &:  laro-eur. 
foiH?iir.°^  ^ longueur,  largeur  &Vo- 

^ngle 3 eft  le  rencontre  de  deux  lignes,  fe  rencontrant 
en  un  point  indireébement. 

^ngltdrgt,  eftlouvemire  de  90  degrcz,  comprenant 
un  quart  de  cercle,  ou  bien  l’angle  qui  fait  une^ne 
tombant  a plomb  ou  à l’équaire  lût  un  autre.  ’ 

A 


r. 


a. 


h 


4. 


f- 


6m 

7- 

S.. 


9< 


10. 


I,  l’Architecture  Navale. 

^ngle  obtus  J eft  celuy  qui  CDmprendplus  de  90  dcgrêz, 
ou  bien  qui  eft  plus  grand  qu’un  quart  de  cercle  dans 
lequel  il  eft  enfermé  par  deux  lignes  qui  fe  rencontrent 
en  fon  centre. 

^ngle  aigu,  eft  rinclination  de  deux  lignes  quife  renco-^ 
trent  en  un  point  ^ faifantun  angle  moindre  de  90  degrez. 
Triangle,  une  figure  de  3.  coftez  comprenant  3. angles. 
Triangle  équilatéral , eft  la  mefme  figure , ayant  les  trois 
coftez  égaux. 

Triangle  Tfocelle  ^ eft  celuy  qui  a feulement  deux  coftez 
égaux. 

Triangle  Scalene , eft  celuy  qui  aies  trois  coftez  inégaux. 
Triangle  ReSiangle , eft  celuy  qui  eft  composé  de  trois 
angles , dont  l’un  comprend  90  degrez. 
Triangle^mbligonne,ciît  celuy  qui  a un  defes  angles  obtus* 
Triangle  Oxigone  , eft  celuy  qui  a les  trois  angles  aigus. 
Quarré , eft  une  figure  de  quatre  coftez  égaux , compte.» 
nantquatre  angles  droits. 

Quarré  long , eft  une  figure  qui  a les  quatre  angles  droits 
êc  égaux,  mais' feulement  les  coftez  oppolez  égaux. 

JRombe , eft  une  figure  qui  a les  quatre  coftez  égaux  , 
mais  feulement  les  angles  oppofez  égaux. 

Romhoide , eft  une  figure  qui  a feulement  les  coftez  Ôc  les 
angles  oppofez  égaux  entr’eux. 

Tra^eçi^e,  eft  une  figure  de  quatre  coftez,  qui  a feule- 
ment deux  coftez  paraleiles.  » ^ 

Trapefoide  , eft  une  figure  de  quatre  coftez  qui  n a nul 

cofté  paralelle.  . , , % 

Cerclé'^  eft  une  figure  dont  les  lignes  tirees  du  centre  a 

fa  circonférence  font  égales. 

Le  centre  d'un  Cercle  ^ eft  le  point  qui  eft  également  diftant 
de  la  circonférence. 

Diamètre,  eft  une  ligne  qui  palfe  par  le  centre  du  cercle, 
jufques  à la  circonférence  de  part  & d’autre.  ^ 

Demy  Diamètre , eft  la  ligne  qui  part  du  centre , jufques  a 
la  circonférence  du  cercle. 

Soubflendante  ou  Corde , eft  une  ligne  hors  du  centre  , en 
fermant  une  portion  de  cercle. 
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CHAPITRE  II. 


I. 


tracer  svr  le  papier  vne  ligne  y 

paralelle  a une  autre, 

F/^ures. 

I O IT  k ligne  A, B,  & du  point  C , qu'il  faille 
, nacer  une  autre  ligne  qui  luy  fou  paralelle  : 

1 renueremenc  du  point  G , tracez  l’arc  D E 
qm  touche  feulement  la  limie  A,  B,  & 'de 

farTc^H”'’  “"*P“  P“"'  ^ ' ^raeez 

P^âe?À,B  C,I , laquelle  fera 

Tracer  une  U^ne  perpendiculaire, 

Ligne  perpendiculÿre,  ligne  tirée  àplomb.ou  i l’e- 

quaiie,  eft  la  meline  chofe  : Pour  couper  la  liane 
ar.  A,  perpendiculairement  ou  U’équaire,  on  ouvre“le 
compas  d avantage  que  la  moitié  de  la  ligne  A , A , & des 

extremitezaux  points  A,  A.  onfait  au^deffus  & a^dï 

knt  à ?uny  ifreHe  fl'imufe^^/"rT°“'’“'’  ^ 
cercle , l'cj:  couplera  à l'eq^auf  k ligt  A.  A."“ 

Tracer  me  li^ne  ferfendicutaire  f«r  Textremhé 
d'une  It^ne. 

POUR  tracer-  une  ligne  perpendiculaire  fur  l’une  des  TTT 
extremitez  de  la  ligne  C,  D : il  faut  enfuite  du  pomt 

A ij 
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î V. 


V. 


VI. 
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D faire  i volonté  fur  C,D,  farc  G H : portez  cette  merme 
Stmture  fur  rare  du  point  G , luiques  au  point  E,  puis 
difcretion  la  ligne  G,  L,  paflant  au pomtE:  por- 
tez enfuite  cette  intervalle  de  G,  E,  miches  au  point  F, &: 

du  point  F,  faites  defeendre  la  ligne  F , D , qui  tombera 
à réquaire  fur  C , D.  . 

T>’un  point  ionni,  ttticer  une  ligne  feypend.cuU.re  fur  «ne  ttutre. 

S Oit  le  point  donné  enM,&  la  ligne  PjQi  fut  laquel- 
le il  faut  faire  defeendre  la  ligne  perpendiculaire.  1 re- 
mierement  du  point  M,  faites  l'arc  N,  O , “"P® 

liane  P Q , enfuite  des  points  ofi  cet  arc  coupe  la  ligne 
V°  O décririez  au  defl'ous  'a  diferetion  deux  petits  arcs 
comme  au  point  R , ou  bien  au  defllis , f ' P°”'|  ’ 

mettez  cnfuitc  la  réglé  à l’uny  au  point  M ‘ 

âion  de  ces  deux  arcs  de  cercle  au  point  R , vous  tirerez 

enfuite  la  ligne  perpendiculaire  M,  L.  ^ 

Tfdicer  une  lig^ne  a I equaire. 

1 Ous  tracerez  encore  plus  promptenient  une  ligne 
V perpendiculaire  avec  un  equaire,  «vous  aiullez 
uné  branche  de  l'équaire  d l’uûy  de  la  ligne  A , B , pour  ti- 
rer  eniuite  [aligne  D , C? 

coupn  me  ligne  droite  en  tmt  de portles que  l’onyoudra. 

S Oit  la  ligne  donnée  P , Q.,  fur  laquelle  on 
fuite  autant  des  parties  égales  qu'on  veut 
ligne , & de  chaque  point  de  cette  divihon , & 

intervalle  & ouverture  de  compas,  on  orm 

Imne  des  petits  arcs  de  cetcle , enfuite 

paffer  des  fignes  qui  ne  font  que  toucher  ces  ;; 

me  celles  qui  Ibnt  marquées  z , 3 j 4 3 5 5 7 ’ . Zy  a 

de  ces  lignes  reliant  toùjours  perpendiculaire  fur  P^Apr« 

û vous  avez  une  ligne  donnée  comme  ce  ; 3 
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vous  vouliez  divifer  en  cinq  parties»  égales  : ouvrez  le 
compas  de  l’intervalle  de  cette  ligne  C,  D,  & fur  la  ligne 
A,  B , portez  une  pointe  de  voftre  compas  fur  A , d’où  vous 
tracerez  l'arc  F , E , fur  cét  arc  prenez  l’intervalle  de  E,G 

ou  fe  coupe  la  ligne , 6c  avec  cette  melme  ouverture , por- 
tez vollre  compas  fur  la  ligne  C , D , que  vous  voulez  divi- 
fer  , laquelle  il  coupera  en  quatre  parties  égales , que  fi  vous 
voulez  la  divifer  en  fix  ou  en  fepr  parties  égales , prenez  lùr 
cét  arc  de  cercle  E , F , fçavoir  depuis  E,  iufques  à l’inter- 
ledion  de  la  ligne  ^ , ou  de  la  ligne  7 ,&  ainfi  des  autres. 

Couper  un  ^ngle  en  deux  parties  égales. 

SOiT  fuppofé  1 angle  B,  portez  voEre pointe  du  com- 
pas fur  le  fommet  de  l’angle , ouvrez-le  à volonté  pour 
tiaçer  un  arc  comme  C,  D , & des  points  C , D,  faites 
deux  petits  arcs  de  cercle  au  point  H;  li  enfuice  vous  ti- 
rez une  ligne  du  point  B , la  faifant  pafl'er  au  point  K vous 
couperez  cet  angle  en  deux  parties  égales. 


Tracer  un  quarré^ 

S Oit  premièrement  élevée  la  perpendieufaire  A , B 
fur  A,  C , à fon  extrémité  A , & foit  fait  éaaie 
a A C,  puis  des  points  B , & C , & de  l’mtervliile  ^ 
A , G , tracez  deux  petits  arcs  de  cercle  en  D , à leur  in- 
cerfeétion , tracez  Les  lignes  B ^ D , & C,  D. 


Trouyer  le  centre  d'un  Cercle, 

S O I T placée  a volonté  dans  un  cercle  la  lio-nc  E F 
laquelle  foit  divifée  en  parties  égales  par  laligne  per- 
|)endiculaire  G , FI , laquelle  eftant  divifée  en  deux  parties 
égalés  au  point  O , ce  fera  le  centre  du  cercle. 


^yant  une  portion  du  Cerde , trouver  fon  centre, 

ON  divife  cette  poption  de  cercle  en  deux  également 
afin  de  faire  le  triangle  A,  B,  C,  divifez  apres  en 

A iij\ 
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(deux  é'^â.lcuieut  les  deux  coftez  A , B j & B j C j pâ,r  deux 
lio-nes  perpendiculaires,  le  point  où  elles  fe  rencontreront, 
comme  au  point  D , donnera  le  centre  de  cette  portion  de 
cercle  A,  B , C. 

Tracer  une  Oyale  fur  une  li^ne  donnés, 

SOIT  fuppofé  la  ligne  A,  B,  laquelle  foie  diviiee  en 
quatre  parties  égales , enfuite  foie  tracée  une  ligne 
en  blanc  comme  C , D , à diferetion  : mais  moindre  que 
A B la  reo-le  foit  portée  à l’iiny  au  point  C , au  point 
h’ pour  tracer  la  ligne  H , L,  puis  portez  voftre  réglé  à 
l’uny  au  point  D , H , pour  tracer  H , M , apres  faites  en 
autant  des  autres  coftez , afin  de  tracer  C,  G , ÔC  de  D,en  N, 
ce  qu ’eftanc  fait  des  points  H,&:  E , tracez  les  arcs  de  cer- 
de  M , B , L , & N , A , G , jufques  à ce  qu’ils  coupent  G, 
& L , & les  autres  : finalement  des  points  D , C , tracez 
M , N , L , G , qui  achèveront  de  former  l’ovale. 

\4yant  le  ^and  Diamettrc  le  fetk  Diamettre  d'un  0"Vale 

tracer 

Le  s deux  diamettres  E , F , & M , N , eftans  donnez 
foient  coupez  l’un  par  l’autre  au  milieu  à l’équaire,, 
prenez  fur  le  demy  diamettre  M , L , un  pointa  diferetion,, 
comme  en  O , cét  mtervalle  M , O , foit  porté  fur  le  grand 
diamètre  de  E,en  I , ôc  de  F,  en  V , des  points  I,  &:  V , 
tirez  deux  lignes  jufques  en  O,  que  vous  diviferez  en  deux 
écraîement  par  des  lignes  perpendiculaires,  qui  iront  fe  ren- 
contrer en  N , & du  point  N , vous  en  tirerez  deux  autres, 
qui  iront  couper  E , F,  aux  points  I,&  V , que  vous  proion*. 
CTcrez  tant  que  vous  voudrez  : puis  apres  du  point  I , tracez 
B , E,  T , du  point  N , tracez  B , Q,  du  point  A , tra- 
cez Q,M,  C,  ainfi  femblablemenc  vous  tracerez  le  fur- 
plus  de  l’ovale. 
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CHAPITRE  III. 

A Gner  un  Navire,  c'ell  voir  fi  tous  les  corda<res  font 
bien  garnis,  avec  tout  ce  qui  eft  propre  au  ferv.re 
du  voyage. 

A^rceitr  , eft  celuy  qui  frappe  les  poulies,  & orient-  les 
Vergues,  àCG  " ^ 

^marer  3 fîgnifie  attacher  lien 
Amener  3 c’eftlamefme  chofe  qu’abailTer. 

les  eftendre  pour 

ou  amener  les  vergues,  eft  durant  une  cempefte, 

abatre  les  vergues  fur  le  viborc. 

Bour  de  iof  eft  mente  les  voiles  en  efcliarpe  pour 
prendre  le  vent  a colle.  ^ ^ 

Brayer  oü  Spalmer^  eft  oindre  un  vaiireau  de  bray  de 
poix , de  gouldron  ou  de  lliif.  ' ^ 

Caler  3 lignifie  abailîer. 

calfatrer  0,1  Catfairer , eft  garnir  les  fentes  & jointures 
d un  vailleau , d ecoupes  ôc  de  poix. 

Déranger  U Bonnette ^ c’eft  la  déboutonner  du  coros  d^ 
la  voile.  ^ 

Emhher,  c’eft  occuper  beaucoup  de  place. 

/«>,/«,  c’eftles  faire  attacha  aux  verviics 
OU  aux  entennes*  ® 

_ Effmr  une  corde,  eft  la  défiler  pour  entrelalfer  & loin- 
dre  avec  une  autre  corde.  ' 

fa,re  Carenne  ceft  tourner  & faire  voir  la  qifiUe  du 
Vaifleau  afin  de  le  radouber. 

JFerler , c eft  a dire  plier  ou  lerrer. 
lignifie  vent. 

Bon  Fre:^3  c’eft  à dire  bon  vent. 

Gainder , ceft  élever  en  haut. 

Hurer , c’eft  de  temps  en  temps  croifer  les  grandcsver- 
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gucs  avec  le  amenant  l’un  des  bouts  jufques  au 

Vibord. 

jffer,  eft  lever  les  vergues  pour  partir. 

liy,er,  ceft  voguer  quelque  temps,  puis  virer  lenavi- 

re  &;  alfcr  autant  de  l’autre.  ... 

^Mettre  le  cap  au  -Vent,  eftdrelTer  la  proue  du  vailTeau 

vers  une  partie  de  3Z  mmbs  de  vent. 

fignifie  jetter  l ancre  en  mer.  ^ 

Feinter  -Yne  carte,  eft  trouver  dans  la  carte  le  lieu  ou  arri^ 

de  grand  temps,  avoir  le  vent  derrière, 
ne  portant  que  le  bourcet  ou  un  moindre  bourcet. 
Remorrner,  fi-^^nifie  traifner  un  vailTeau  apres  foy.  ^ 

TaleSuer  les  tables,  ceïïVmnc2.u  de  l’ancre  eftant  bien. 

aarnv  pader  le  cable  par  dedans , & le  mettie  üirle  bord. 
^ rlmï  la  larme,  c’eft  fe  fervn  de  tous  vents,  qui  font 
' deputîe  vent^du  codé  jufques  auvent  de  derrière  inclufi^ 

vement. 

Virer , ceft  à dite  tourner. 

Voguer,  lignifie  ramer.. 


deiinition  de  plvsievrs  especes, 

de  Vaijjeaux, 

^ CHAPITRE  IV. 

7 rAlffeau  fe  prend  généralement  pour  toute  forte  de 
y'  baftimens  de  mer,  de  quelle  maniéré  ^ 

^ Il  y a des  VailTeaux  de  Haut  bord  &c  de  bas  bord. 
Les  V Jffeaux  de  haut  bord  fo^nt,  le  Gabon , > 

nommez  par  les  Anglois  Ramberges  Hures , Hurbœ 

Pinaces,  Frégates,  Barque  longue , Turouie’ 

Heurs , Gabarres , Caravelles , Garamouffars  “ Turquie^ 
Vaiffeaux  de  bas  bord,  font,  la  Galeaffe.la  > 

Galiorte , le  Bngantin , Fregate , Fregaton , 

laque , Hyac,  Caïcs ,Frrfte  , Ourque , Chatte , Ça^ 

AUiege,Chalouppe,  Tartane,  Barque,  Barquatte,  Bar-^ 
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fpiei*ole , une  Gribanne , Quefche , Tronc , PolacresV  Pef- 
cadoux , &c. 

Barque,  Barquette,  àc  Barqueralle  ^ font  des  médiocres 
vaiiTeaux  de  voiture. 

Bngantin,  eft  une  certaine  efpece  de  vaiffeau  de  dix  à 
ï^uinze  bancs  J d^aurant  deianiesacbacun^  garny  de  per— 
riers  iervant  pour  aller  en  courfe.  ^ 

Brujîot  y eft  un  vailTeau  conftruit  du  bois  des  vieux  Na- 
vires, ôc  fort  leger  pour  aller  bien  à la  voile. 

Catcs , font  appeliez  les  barques  des  Cofaques. 

Caramoujfats , font  des  vaiiTeaux  dont  ufent  les  Turcs  qui 
©nt  la  poupe  plus  haute  que  les  autres. 

CarayeUe,  à ce  qu’efcrit  Ofonus  liv.  a.  de  riiilloire  de 
Portugal  , eft  un  vailTeau  qui  n’a  point  de  hune,  ny  de  bois 
naverlantlemaft  enhaut:  niais  il  eft  attaché  entravers  un 
peu  au  deflbus  de  la  fommité  dumaft , les  voiles  font  faites 
en  triangle , & leur  bout  d’en  bas  n’eft  gueres  plus  haut  éfe- 
ve  que  les  autres  fournitures  du  vaifleau  au  plus  bas  il  y a 
des  grofles  pièces  de  bois  comme  un  maft , lefquelles  font 
vis-a-vis  Tune  de  l’autre  aux  coftez  delà  caravelle,  6c  s’a- 
menmfontpeuàpeu  contre  mont.  Les  Portugais  Te  fer 
vent  de  ces  vaiiTeaux  en  guerre , pour  aller  & venir  en  plus 
grande  diligence  : car  ils  font  tourner  plus  aifément,  3c 
changent  a leur  aife  ces  pièces  de  bois  qui  leur  fervent  de 
malts , ils  lâchent  , lèvent  3c  ferrent  aulTi  facilementles  voi- 
les , recevant  les  vents  comme  il  leur  plaift., 

^qutfs,  font  petites  barques,  fervant  pour  aborder  les 
coites  ou  autres  vaiiTeaux. 

eftunvaifl'eaudebasbora  découvert,  d’envi- 
ron cmq  a ûx  bancs,  rcipondant  à l'antique  d’un  Ibul  ran<r 
d avirons^ 


Ilutbot , eft  un  vailTeau  creux  3c  large  de  ventre  n avant 
point  de  maft  d’artimon  n’y  de  perroquet.  ’ ^ 

Flme  y eft  un  vailTeau  long  , à cul  rond  , du  port  de  ?oo 
tonneaux , 3c  a tous  Tes  mafts.  t uc  300. 

Frelates , font  des  V ailTeaux  de  haut  bord  3c  de  bas  bord. 

. abarrfs , font  des  vaiiTeaux  plats  par  dellbus , 3c  forts  de 
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bord,  qui  fervent  à la  pefche  & refiftent  à la  mer. 

Galedjjè,  ell;  une  grolTe  galere  &c  vaiffeau  long  de  bas  bord 
à voiles  & à rames. 

Galere , eft  un  vailfeaulong  de  bas  bord  de  14.  à 30  bancs 
ou  rames  à cinq  hommes  chacune. 

Galhon,  font  des  vaiffeaux  de  guerre  qui  palfent  400  ton- 
neaux. ^ 

Galiote , efrune  galere  de  k?  jufques'à  2,5  bancs  ou  rames 
à trois  hommes  Itir  chacune , elle  n a que  1 arbre  de  meftre , 
&:  porte  des  petits  canons. 

Le  Heu  a un  feu!  maft , il  fert pour  porter  de  l’eau , du  ca- 
non , & autres  fardeaux. 

Hyac  5 eft  un  vailfeau  de  plaifance. 

lonc,  eft  un  vailfeau  Chinois  fort  leger,  allant  à la  rame. 
Pataches  , font  des  vailfeaux  de  izo  à zoo  tonneaux , qui 

vont  à voiles  & à rames.  ^ ■ c \ 

Pinajjes , font  petits  vailleaux  longs  eftroits  & fort  légers 
àlacburfe. 

Quefche  &un  Tronc  ^ font  la  mefme  chofe,  ils  difterent 
feulement  en  ce  que  le  tronc  a une  voile  quarrée  ^ là 
quefche  eft  maftée  en  fourche. 

DEFINITION  DES  PARTIES  Q^V  I 
ferl>ent  à la  conJlru6iion  dun  Vaijjedu, 

CHAPITRE  V. 

À Culement , eft  la  proportion  que  chaque  gabary  s éleve 
^ fur  la  quille  plus  que  la  maiftrelfe  colle  ou  premier 

gabary.  ^ 1 j 

^lon^e  , eft  une  courbe  de  bois  que  l’on  ante  au  haut  du 

genoLiil  pour  parachever  la  colle  ou  membre  du  Vailfeau. 

^nîene  ou  Vergue , eft  un  bois  long  attache  de  travers  a 
une  poülie  au  haut  du  maft  du  vaifteau  pour  Ibuftenir  la 
voile  , l’antenne  qui  fe  met  de  travers  1 artimon  fe  nomme  la 

vergue  latine.  n a 

fur  la  mer  Mediterranée,  lignifie  la  colle  du 

vailfeau  qui  regarde  la  terre. 
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^YtiwiOYi  f cft  le  iTiaft  qui  fe  met  en  arriéré. 

Rubans,  fontplufieurscordes  qui  fervent  pour  tenir  fer- 
me les  mafts. 

Balancmes,  fontcordes  qui  fervent  pour  balancer  la  ver- 
gue, nauflant  ou  abailîant  1 une  de  les  extremitez 
Bas  bord , figmfie  le  collé  gauche  dunavire , & Veflrihord , 
lignifie  le  colle  droit.  ' 

Baux , fonc  poutres  qui  foûciennenc  les  Tillacs  Ponts 
celuy  quiolla  la  plus  grande  largeur  du  vailTeau,&  qui 
joint  lextremitefupeneure  d’un  genouïl  à l’autte  dans  le 
principal  membre  du  navire  s’appelle  maillre  bau, celuy  qui 
ellpolehir  1 extremite  delà  quille  vers  l’avant  à laderniere 
varangue  renomme  bau  delof:.  celuy  qui  fe  pofelepre- 
miet  vers  1 arriéré , s’appelle  bau  de  dalle  : le  derrière  de  la 

font  deux  pièces  de  bois  qui  fou  tiennent  une  barre 
qui  les  traverfe , a laquelle  on  tourne  le  cable  ^pour  l’amener 
lois  que  1 ancre  eft  en  mer , ce  qui  s’appèlle  biter  le  cable 
Bloc  ou  bien  tefiede  More , eft  une  piece  de  bois  dans 
laquelle  entre  la  telle  ou  extrémité  du  grand  maft  par  la- 
quelle  palîe le maft  de  hune,  à ce  mefme  bloc  on  attache 

batm 

Wa^„/ont  planches  de  chêne  qu,  couvrent  les  varagues. 

^ Bouge , OM  Bejfon. , eft  la  rondeur  des  baux  &:  tillacs 

vefst'mn.’,  à chaque  bord  d’un  Voile 

ne  „ ^ “y.  prendre  le  vent,ditde  bouli- 

bhi  7 ‘b  lignifient  auffi  la  voile  qu’on  met  de 

^ais  du  vailleau  pour  recevoir  le  vent  qui  foufle  de  collé 
^ ainh  aller  a la  bouline.  " 

on  felert  pour  brouiller,  ferler  & ferrer  les  voiles 

denevt”;  “iy  bois, laquelle  tournant  aiiec 

fodeaux  “*'‘^‘‘^*  “bles,  leve  les  anclues  &:  les  autres 

B ij 
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Cape , figniiie  la  grande  voile. 

Caps  de  mouton , font  pièces  de  bois  en  ovale , les  unes  font 
attachées  au  corps  du  navire , & les  autres  tiennent  aux  au- 
bans. 

Caliorne , eft  un  gros  funin  amaré  fous  les  hunes  du  grand 
maft  de  bourcet , fur  lequel  il  y a une  grande  poulie , par  la- 
quelle palfe  un  funin  ou  corde  avec  une  poulie  qui  fert 
pour  lever  des  grands  fardeaux. 

Cargues , font  cordes  à ferler  ô£  deferler  les  voiles. 

Carlingue  , eft  une  piece  de  bois  ou  poutre  qui  régné  tout 
le  lono-  du  vailfeau , planquée  fur  la  quille  : le  pied  du  mafb 
s’enchalTe  dans  un  trou  quarré  de  la  carlingue , qui  luy  fert 
comme  de  baze. 

Ctyadieve , eft  le  voile  du  maft  de  beaupré. 

Contre-Eftyal/e  &c  Contre- Eftambot,  (ont  pièces  de  bois  qui 
font  attachées  le  long  de  l’eftrave  &:  de  l’eftambot. 

ContrequiUe , eft  une  piece  de  bois  égale,  Sc  oppofée  a la 
quille  qui  fert  à tenir  les  varangues. 

Cormieres  ou  trefpots^on  bien  plonges  de  Poupe , font  les  der- 
nières pièces  de  bois  au  plus  haut,  qui  formmt  le  bout  de 

la  poupe.  ^ ^ V 

Coüets  , font  cordes  fimples  qui  fervent  a tirer  ôc  amener 

les  voiles  vers  le  vent, 

Coulée^Qk  un  adouciflèment  qui  fe  fait  au  bas  du  vaifteau 
entre  le  genoüil  & la  quille,  afin  que  le  plat  de  la  varangue 
ne  paroifte , tant  qu’il  va  en  eftreflillanc  infenfiblement. 

^ Couples,  font  coftes  ou  membres  d’un  navire , ainfi  dites , a 
caufe  que  ceux  qui  s’éloignent  également  de  la  principale 
cofte  fontégaux,6i  croillentou  décroiflent  couple  à couple 
également. 

Dunette,  eft  le  lieu  le  plus  haut  de  la  poupe. 

Encoqueureon  Emboiture,fe  fait  aux  extremitez  de  l’an- 
tenne pour  y mettre  le  bras  de  la  grande  voile. 

Efeoutede  Hune,  eft  l’extremité  delà  grande  vergue,  à la- 
quelle s’attache  Textremiié  de  la  Voile  de  hune. 

Efcoutilles , font  grands  panneaux  par  lefquels  on  oU-» 
vre  les  ponts  & tillacs  pour  delcendre  ou  tirer  de  grands 
fardeaux  d^s  un  vaifteau. 


Livre  Premier, 

Ejpe>m,  efUa  derniere  piece  de  bois  la  plus  avancée  au 
devant  du  vailTeaii,  fur  laquelle  s’appuye  quelque  figure 
comme  d’un  Lyon,  d’un  Tigre,  d’un  Monftre  marin  oiî 
d’un  autre  animal. 

Eftambot , eft  une  piece  de  bois  qui  s’enchafie  fur  l’extre- 
mité  de  la  quille  en  arriéré , ou  au  talon  de  la  quille , laquel- 
le incline  en  dehors  ce  qu  on  appelle  quelle  ou  élancement. 

Eft  ambres,  {ont  deux  grolTes  pièces  de  bois  qui  accolent  le 
trou  du  tillac  par  ou  palfe  le  malt , le  tiennent  ferme 
arrefté, 

Eftraye,e(i  une  courbe  de  charpente, qui  s ’ante  en  avant  au 
bout  delà  quille,  montant  en  haut  forme  la  proue  du 
navire.  ' ^ 

^ft<^^^^  J ^11  une  corde  qui  faifit  la  vergue  par  le  milieu , 

va  palier  par  1 encornail  pour  guinderles  voiles. 

Eftay,  eftlaplus  grolfe  corde  de  toutes  les  maneuvres, 
qui  acolantle  mall  par  en  haut  lous  la  hune  , va  le  termi- 
ner au  pied  du  maft  oppofé. 

Eours  on  Sanglons , {ont  ^iocos  de  bois  triangulaires  qui 
fe  pofent  fur  la  troifiéme  partie  de  la  quille  vers  l’arriere  au 
lieu  des  varangues , l’une  des  extremitez  pofée  fur  la  quille, 
& les  deux  d’en  haut  fe  joignent  avec  des  genoüils  qu’on  ap- 
pelle revers.  ^ 

Funm  ou  Cordes  lamefme  chofe. 

Gabords , font  les  planches  du  bordage  les  plus  proches 
de  la  quille.  ^ 

Genoml,  eft  un  fegment  de  cercle , courbé  de  part  &:  d’au- 
tre,  qui  le  joint  en  bas  au  cofte  de  lalcouede  la  varan o"ue, 
& en  haut  a Ibn  allonge  &a  lonbau,&  c’eft  la  principale 
partie  de  la  cofte  du  vailTeau. 

Ourdy  ou  Ltjfe  d'Ourdy , eft  le  dernier  des  baux  de  la  poupe 
qui  fe  met  àl’équaire  furl’eftambot. 

L of , eft  la  partie  du  vailTeau  qui  eft  depuis  le  maft  juf- 
ques  à Tun  des  bords. 

Martides , font  petites  cordes  qui  embraffent  les  voiles 
quand  on  les  veut  ferler. 

M.ats , lont  des  arbres  fervants  a porter  les  voiles , le  maft 
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de  beaupré  eft  couché  fur  leperon  , le  grand  maft  eft  au  mi- 
lieu lemaft  d artimon  eft  celuy  qui  eft  vers  la  poupe,  le 
maft’de  mizaineou  de  bourcet  eft  entre  le  grand  maft  Ôc  le 
maft  de  beaupré , chacun  de  ces  mafts  fe  brife  en  deux  ou 
en  trois,  la  première  brifeure  s’appelle  maft  de  hune,  & la 
fécondé  maft  de  perroquet , les  petits  mafts  qui  fe  pofenc 
fur  le  beaupré  fur  rartimon,ne  s’appellent  mafts  de  hune^ 
mais  mafts  de  perroquet,  d’artimon  ou  de  beaupré. 

Mmeul/re  eft  un  mot  general  qui  fignifie  toutes  les  cordes 
qui  fervent  à un  navire , excepté  le  cable  & hanfieres. 

^ Pacfis , fignifie  la  grande  voile  du  grand  maft  ou  du  maft 
de  bourcet  ,^1’un  s’appelle  le  grand  pacfis,.  6c  l’autre  pacfis 
de  bourcet. 

Palans,  font  cordes  attachées  à l’eftay  ou  au  tiers  de  la 
grande  vergue. 

Palan^mnes , font  cordes  qui  foutiennent  les  vergues  par 
les  deux  quartiers. 

Pantocheres,  font  cordes  qui  traverfent  les  aubans  d’un 
bord  à l’autre. 

Parques , font  groftes  pièces  de  bois  qu’on  met  fur  le  plat 
~ 6C  fur  les  o-enoüils  des  vaiifeaux  de  guerre  pour  les  fortifier. 

Ferfmtes  , font  certaines  bandes  de  bois  épailfes , qui  en- 
vironnent toutle  vaifteau  pour  affermir  les  .tillacs , 6c  faci- 
litent les  matelots  à entrer  dans  le  vaifleau... 

Poitrine  de  Gahord , eft  le  remplacement  de  bois  retiré  des 
acLilemens  6c  égorgemens  des  varangues  6c  genoüils. 

La  Foufe , eft  le  derrière  du  vaifteau,  ou  eft  pofé  le  gou- 
vernail. □ : 

La  Proué , eft  le  devant  du  vaifteau  compofé  de  deux  ai- 
guilles,qui  portent  les  figures  des  lions  ou  autres  animaux. 

^ L,a  Quille , eft  la  première  piece  de  bois  qui  entre  en  la 
conftmftion  du  vaifteau qui  régné  tout  en  bas , 6c  qui  eft 
le  fondement  des  autres  parties  qui  en  cirent  leurs  propor- 
tions. 

Mahans ,,  font  petites  cordes  deftinées  à ferler  les  voiles- 

Lacquemens  ou  Racage , lont  boules  de  bois  enfilees  en 
forme  de  chapelets  6c  de  groftès  pacenoftres  „ qui  acolent 
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ïe  maft  &■  la  vergue , &:  fervent  pour  hauÀer  la  vergiie. 

font  cordes  médiocres  pa/Tanc par  diverfes  poulies 
^èrvancs  à arrondir  les  plus  grofles  cordes. 

Sabords,  fondes  embrafiures , parlefquels  fort  la  bouche 
des  canons. 

Scouë , eft  l’extremité  de  la  varangue  qui  fe  courbe  dou- 
cement pour  s’anter  avec  le  genoüil. 

Sept  de  Drijp,cî\:  une  piece  de  bois  au  pied  d’un  grand  maft 
dans  laquelle  font  deux  roiiets  de  poulie , par  lefqueis  paile 
la  drilfe  ou  corde  , fur  laquelle  on  haie  la  grande  vergue. 
Soute , eft  le  lieu  où  fe  garde  le  bifcuit  & la  poudre.^ 

Talon , eft  l’extremité  de  la  quille  . fur  laquelle  eft  pofé 
l’eftamboc. 

Taquet , eft  une  cheville  de  bois  à deux  branches , cloüée 
par  le  milieu  fur  le  bord  d’un  vaifleau  pour  y amarer  quel- 
que maneuvre. 

T tllacs , font  les  planchers  &:  divers  eftages  d’un  navire. 
Varangues  ou  Madiers  , font  des  chevrons  de  bois  ^ antez 
& rangez  par  intervalles  de  travers,  & à angles  droits  en- 
tre la  quille  &:  la  carlingue,  demefme.  que  les  coftez  de 
1 elpine  du  dos,  lefquellcs  fclon  qu’elles  font  longues  ou 
courtes , font  que  le  vaifteau  a beaucoup  ou  peu  de  plat. 
La  varangue  du  premier  gabari  eft  appellée  Varano-ue 
flatte  : mais  les  autres  font  appellées  Varangues  acu  lé  es. 

Vibord , eft  la  derniere  lifte  ou  ceinture  de  bois  qui  fe 
met  fur  lextremité  des  alonges. 


PROPORTION  QJf'O  N DOIT  OBSERVER 
pour  la  conjlru6iion  des  Vaijjeaux , depuis  6 o pieds  dç 
quille  de  longueur  jufques  1 40  pieds, 

chapitrevl 

Longueur  de  Quelle, 

La  qtiille  fe  termine  à volonté , elle  eft  la  bafe  <5^  A 
le  fondement  d’où  les  autres  parties  du  ’V'aifteau  pren- 
nent leurs  proportions.  ^ 
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On  aurai  epaifîeurou  la  grofleur  delà  quille,  fi  on  dr- 
vile  là  longueur  en  lix  parties  égales , le  nombre  des  pieds 
proviendra  , fera  compté  pour  ppuces  au  lieu  de 

Exe  m p le. 

S I la  quille  avoir  cent  deux  pieds  de  longueur , la  lîxié- 
me  partie  qui  eft  17  pieds  trois  pouces , ne  fera  comptée 
que  pour  17  pouces  trois  lignes,  ainli  des  autres:  Vous 
remarquerez  que  cette  pioportion  fert  feulement  depuis 
60  pieds  de  quille,  jufquesàiij  pieds  : mais  pour  130,135, 
ou  140  pieds  de  quille , on  luy  donnera  18  pouce  en  quar- 
rê,  à caufeque  le  bois  ne  le  permet  pas  autrement. 

Hauteur  de  l*£ftral/e  Perpendiculaire  fous  la  i^tlle^ 

L’Est  R A VE  doit  avoir  de  hauteur  le  quart  de  lat 
longueur  de  la  quille , par  exemple , h la  quille  avoir 
cent  pieds  de  longueur,  fellrave  auroit  vingt-cinq  pieds 
à prendre  Ibus  la  quille  : Elle  doit  avoir  de  largeur  un. 
pouce  moins  que  la  quille , &c  d’épailfeur  le  double  de  fa. 
largeur  par  le  haut,  & parle  bas  une  fois  demy. 


Q^ejle  de  L*Eftrà^eo. 

OUeste  efl:  un  mot  de  marine , qui  eft  lamefmè  cliofe' 
qu’une  ligne  inclinée  fur  un  autre. 

La  quefte  de  l’Eftrave  doit  eftre  une  cinquième- partie 
de  la  longueur  de  la  quille,  c’eft  à dire  lextremité  du 
fommet  de  l’eftrave,.  doit  avoir  de  fbrtie  hors  la  quille 
cette  cinquième  partie,  ou  bien  fi  on  prolonge  par  une 
ligne  oculte,  la  quille  de  cinq  pieds , &:  que  fur  cette  cin- 
quième partie  on  efleve  une  ligne  perpendiculaire , qui. 
air  le  quart  de  la  longueur  de  la  quille,  le  bout  de  le- 
ftrave  ira  fe  terminer  au  bout  de  cette  ligne  , le 
l’eftrave  reftant  toujours  enchafte  à rextremice,  de  la- 
dite quille. 
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Hauteur  de  l Ejlambot  Perpendiculaire  fur  la  Quille, 

> N aura  la  hauteur  de  ieftambot  fi  on  ofte  la  cin- 
-^-quieme partie  du  quart  delà  longueur  de  la  quille 
la  moitié  de  ce  qui  reftera  doit  eftre  adjoûté  avec  la  cin! 

qiiieme  partie  de  la  quille. 

Exemple. 

La  quille  a cent  pieds  de  long , la  cinquième  partie  qui 
eft  vingt  edant  oftee  de  la  quatrième  partie  qui  eft  vinlt 
cinq  reliera  encore  cinq  pieds,  dont  la  moitié  eft  deux' 
pieds  lîx  pouces, lefquels  eftans  adjouftez  avec  vin<.t  pieds 

La  largeur  &répailTeur  eft  la  mefme  que  celle  de  l’eftra-. 

différence,  que  la  largeur  de  l’eftrave  qui 
eft  en  bas,  doit  eftre  appliquée  au  haut  de  Ieftambot  la 

eftre  appl.q„ée  aù  p,ed, 

Qu^ejle  de  t Ejlambot. 

La  quefte  de  Ieftambot  doit  avoir  la  vingtième  nar 
ne  delà  quille,  par  exemple,  fi  la  quille'’  avoir  cent 
™gaémeparrie  qui  eft  cinq  p.eds 

on-  onge  de  Cinq  pieds  par  une  ligne  oculte 

qua  lextremiré  de  cette  ligL^  foitaevéeSne  W p’ef 

l’Hl-  il'  ^ bout  de  cette  liene  le  pied  de 

Ieftambot  leftanttoûjoutsendiairé  au  talon  delaîlle!  ' 

Longueur  de  l’Èfira-pe  i l’Efiambot. 

SL°IVft  de  l’eftrave  & . 

de  Ieftambot  a la  longueur  delaquil’e  l’on  aura  ^ 
.onguent  de  l’eftraveà  l’eft^ambot,  00X10^  ircor^  du 

ç.  , Exemple. 

il  la  quille  a cent  pieds  de  longueur,  la  quefte  de  l’e- 

c 
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ftrave  vingt j &:  laquefte  de  Teftambot  cinq,  le  tout  ad- 
jouflé  enfembie,  donnera  iij  pieds  pour  la  longueur  de 
l’eilrave  à Teftanibot. 


A R T.  7. 
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Art.  9- 


Largenr  du  pretniey  Gabdry, 

La  largeur  du  premier  gabary  fe  trouvera  fî  l’on  ofte  le 
quart  de  la  longueur  de  l’eftrave  à l’eftambot  du  tiers 
de  la  quille  , &:  fi  du  reliant  on  prend  les  trois  quarts , pour 
les  adjouller  avec  le  quart  de  l’ellrave  à l’ellambot , en- 
tendu de  dehors , en  dehors  les  membres. 

Exemple. 

Si  la  quille  a cent  pieds , le  quart  de  l'ellrave  a l’eftambot 
fora  trente-un  pieds  trois  pouces,  le  tiers  de  la  quille, 
trente-trois  pieds  quatre  pouces  : li  enfuite  on  olle  la  moin- 
dre fomme  de  la  plus  grande , reliera  deux  pieds  un  pouce, 
delquels  il  faut  prendre  les  trois  quarts , qui  font  dix-huit 
pouces  neuf  lignes , lefquels  il  faut  adiouller  à trente-un 
pieds  trois  pouces , la  lomme  qui  en  proviendra , donrie- 
ra  trente-deux  pieds  neuf  pouces  neuf  lignes  pour  la  plus 
grande  largeur  du  gabary. 

RétrectjJement  du  premier  Gabary, 

SI  on  divife  le  grand  baux  en  quatre  parties  égalés,  une 
de  ces  parties  fera  le  retrecilTement  : par  exemple  , fi  l^e 
baux  avoir  trente-fix  pieds  , le  quart  feroit  neuf  pieds 
pour  le  rétrecifiement  du  premier  gabary. 

Hauteur  du  ^ros  du  premier  Gabary, 

ON  aurala  hauteur  du  gros  du  premier  gabary  , fi  on 
divife  la  longueur  de  l’ellrave  a l ellambot  en  neu 
parties  égalesaine  de  ces  parties  donnera  la  hauteur  du  gros. 

Exemple.  ^ 

Si  la  quille  avoir  105  pieds , &:  la  longueur  delellrave  a 
l ellambot  131  pieds  6 pouces , la  neuvième  partie  qui  elt 
14  pieds  7 pouces , fera  la  hauteur  du  gros  du  Navire,  ou 

bien  la  hauteur  de  la  première  perlinte  au  milieu. 


s 
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Flatte  Varangue, 


La  plac|e  varangue  fera  la  huitième  partie  de  la  lon- 
gueur de  1 ellrave  a l’eftambot  ^ &:  pour  les  freo-attes 
leuiement  la  feptiéme  partie  de  la  quille.  ^ 

Exemple. 

Si  la  quille  avoir  loo  pieds,  & la  longueur  de  l’eftrave  à 
1 eftambot  iij , la  platte  varangue  fera  de  ly  pieds  7 pouces. 
& pour  une  fregarce  fi  k quille  a 70  pieds , la  placte  va- 
rangue  aura  dix  pieds,  ôc  ainlî  des  autres. 

Hauteur  du  premier  Gabary  de  defus  la  quille , au  nheau 
du  q>lat  bord, 

ON  aura  la  hauteur  du  premier  gabary  de  deffus  la 
quille  au  niveau  du  plat  bord;  lionolle  le  quart  du 
tiers  de  k quille,  & de  ce  qui  reliera,  on  prendra  le  quart 
pour  1 adjouter  enfuite  avec  le  quart  de  la  quille.  ^ 

Exemple. 

Si  la  quille  a 100  pieds  de  long,  le  tiers  aura  53  pieds  4 
pouces  &:  le  quart  zj  pieds,  oftant  l’un  de  l’autre,  ce  qui 

reliera  fera  8 pieds  4 pouces , dont  le  quart  eft  deux  pieds 
un  pouce , qu  on  adjouteraavecle  quart  delà  quille  qui  elî 
zj  pieds , & le  tout  fera  z/  pieds  un  pouce. 

Ce^e  proportion  fer  vira  depuis  100  pieds  de  quille  ,uf- 
qiies  a ijj  , mais  pour  les  fregattes  depuis  60  pieds  de  quille 
jufquesa^j  : apres  avoir  ollé  le  quart  de  la  longueur  de  la 
quille  du  tiers , on  ne  prendra  que  la  fixiéme  partie  du  pro- 
duit , que  l on  adjoutera  au  quart  de  la  quille. 

Exemple. 

Potn  une  fregatte  qui  aura  8o  pieds  de  quille . le  tiers  eft 
16  pieds  8 pouces , & le  quart  eft  lo  pieds  ; fi  l’on  ofte  l’un 

nW  ft  ' huit  pouces,  dont  la  fixiéme 

pat  tie  eft  un  pied  un  pouce , négligeant  les  lignes  j laquelle 
adjoutee  avec  le  quart  delà  longueur  delà  quille , le  tout 
onnera  il  pieds  un  pouce  pour  la  hauteur  du  milieu. 


Art.  10. 


Art.  II. 
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Hauteur  de  dejjus  la  quille  au  Franc  Tillac^ou  creux, 
du  Nayire. 

C'\  N aura  le  creux  du  navire , fi  on  ofte  la  leptiémc  par- 
/ rie  de  la  quille  de  la  huitième  partie  de  la  longueur 
de  l’eftrave  à l’eftambot , & de  ce  qui  reliera , on  prendra  la 
moitié  qu’on  adjoutera  avec  la  leptienie  partie  de  la  quille^ 

Exemple. 

Si  la  quille  avoitioo  pieds  de  longueur,  iafeptieme  par- 
tie feroit  14  pieds  3 pouces  négligeant  les  lignes,  lelquels 
il  faut  ofter  de  15  pieds  6 pouces  &c  demy , & reliera  un  pied 
crois  pouces  &c  demy , donc  lamoitié  ell  l'ept  pouces  neuf  li- 
gnes, lefquels  adjoûtez  avec  14  pieds  trois  pouces  donne- 
ront 14  pieds , Sc  environ  II  pouces  pour  le  creux  du  navire. 

Cette  proportionne  ferc  que  depuis  100  pieds  de  quille 
jufques  à 140  , car  depuis  éojufques  à 55  pieds  de  quille , il 
faut  que  le  creux  foit  la  huitième  partie  de  la  longueur  de 
l’ellrave  àl’ellamboc. 

Largeur  de  d’ O urdy, 

SA  larcreur  ell  d’ordinaire  la  longueur  ou  la  hauteur 
perpendiculaire  de  l’eftamboc , c’ell  à dire , fi  1 ’ellam- 
bot  a de  hauteur  zz  pieds  &:  demy , la  lilTe  d Ourdy  en  aura 
autant  : il  y a desMaillres  Charpentiers  qui  obferventune 
autre  proportion,  depuis  90 pieds  de  quille,  jufques  a ijy  , 
car  ils  ollenc  la  cinquième  partie  de  la  quille  du  quart , ôc  les 
deux  tiers  de  ce  qui  relie  ils  les  adjoûtent  à la  cinquième 
partie  de  la  quille. 

Exemple. 

Si  un  navire  a izo  pieds  de  longueur  de  quille , li  on  olle 

la  cinquième  partie  qui  ell  Z4  pieds  de  3opieas,  qui  ell  le 

quart  reliera  lix  pieds , dont  les  aeux  tiers  donnent  4 
pieds,  lefquels  ils  adjoûtent  en  fuite  à zq  pieds , le  tout  en 

femble , donne  2.8  pieds  pour  la  longueur  de  la  lilTe  d ourdy. 
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Hauteur  de  dernere  perfrendiculaire  fur  la  quille  fur  U Lijjè 
du  Couronnement , ou  du  fiat  bord. 

ON  aura  !a  hauteur  de  derrière , fi  onoftele  tiers  de  la 
quille  de  la  moitiéj&:  la  moitié  de  ce  qui  reliera  eftant 
adjoûcéautiersde  la  quille,  le  tout  enfemble,  donnera  la 
hauteur  de  derrière  fur  la  quille,  mais  pour  les  freo-attes 
on  ne  prendra  que  le  tiers.  ^ ’ 

Exemple. 

Si  la  quille  avoir  izo  piedsda  moitié  feroit^o,(Ss:  le  tiers  40, 
lefquels  eftant  o liez  lun  de  l’autre , ce  qui  refte  donne  zo' 
dont  la  moitié  eft  10,  lefquels  adjoutez  avec  40  , leur  fomnie 
donne  yo  pieds  pour  la  hauteur  de  derrière. 

Cette  proportion  fert  feulement  depuis  80  pieds  de  quille 
jufques  à 135  pieds , mais  depuis  60  pieds  de  quille  jufques  à 
80:  on  oftera  le  quart  de  la  longueur  del’eftraveà  l’eftam- 
hotdu  tiers , de  ce  qui  reftera,  on  prendra  la  huitième 
partie  que  l’on  oftera  du  tiers  de  l’eftrave  à l’eftambot  ; ce 
qui  reftera , fera  la  hauteur  de  derrière  prife  en  ligne  per- 
pendiculaire^ ^ ^ 

Le  rétreciffement  du  Couronnement, 

Le  rétreciftemept  du  Couronnement  doit  avoir  moins 
que  la  lifte  d’ourdy  , le  quart  de  fa  largeur. 

Hauteur  du  premier  Pont  au  fécond  Pont. 

ON  n’y  peut  donner  aucune  proportion  aujufte,  mais 
1 on  peut  donner  à un  navire  de  13^  pieds  de  quille 
Icpt  pieds  deux  pouces  : à un  navire  de  cent  pieds  de  quille’ 
fix  pieds  trois  pouces  : àceluy  de  60  pieds  de  quille,  feule- 
ment quatre  pieds  dix  pouces  : ainiî  en  augmentant  ou  di- 
minuant a proportion  d un  pouce,  ou  deux  de  cinq  en  cinq 
pieds  de  quille.  ^ ^ 

Hauteur  du  fécond  Pont  au  troifiéme  Pont. 

PO  U R lyy  pieds  de  quille,  fa  hauteur  doit  eftre  de  ftx 
pieds  huit  pouces,  U celuy  de  cent  pieds  de  quille  doit 

C iij 
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avoir  fix pieds  celuy  de  foixante  pieds , doit  avoir  qua- 
tre pieds  dix  pouces  : ainfi  à proportion , comme  il  a eftc 
dit  du  premier  pont  au  fécond. 

Hauteur  de  Chamhres j Gaillard,  & Dunette. 

VN  navire  de  135’  pieds  de  quille , doit  avoir  de  hau- 
teur du  gaillard  ou  chambre , fix  pieds  un  pouce , &: 
un  de  cent  pieds  de  quille , doit  avoir  cinq  pieds  lix  pouces, 
celuy  de  75  pieds  de  quille j fa  dunette  doit  avoir  quatre 
pieds,  ainlî  des  autres  à proportion.  Vous  remarquerez 
que  depuis  75  pieds  de  quille,  au  deflbus,  il  n’y  a point  de 
dunette. 

Hauteur  des  façons  de  l’ E fl amhot, 

E s façons  de  l’Eftambot  doivent  avoir  la  moitié  de  là 
(hauteur  fur  la  quille. 

Hauteur  des  façons  de  l’Eflraye, 

LEs  façons  de  l’eftrave  doivent  avoir  le  quart  de  la  hau- 
teur del’eftambotfurla  quille,  ou  bien  la  moitié  des 
façons  de  l’eftambot,  pour  les  grands  navires  : mais  pour  les 
fregattes , le  quart  de  la  hauteur  de  l’ehrave. 

Tirant  d'eau  d fa  dhar^e, 

Le  tirant  d’eau  fe  trouvera , li  l’on  adjoûte  le  gros  ^ le 
creux  enfemble  , & la  moitié  de  leur  fomme  adjoûtéc 
avecfépailfeur  de  la  quille , & encore  dix  pouces , qui  tire 
d’eau  de  derrière  plus  que  devant  aux  navires  depuis  cent 
pieds  de  quille  jufques  à 140  pieds,mais  feulemen  huit  pou- 
ces aux  navires  depuis  cent  pieds  de  quille  audelfous. 

Exemple. 

Un  navire  de  13 j pieds  de  quille,  le  creux  ell  vingt  pieds 
deux  pouces,  le  gros  du  premier  gabary  18  pieds  neuf 
pouces,  lefquels  adjoutez  enfemble,  font  38  pieds  onze 
pouces,  dont  la  moitié  eft  19  pieds  cinq  pouces  &:  lix  li- 
gnes , lefquels  doivent  eftre  adjoutez  avec  19  pouces  que 
doit  avoir  l’épailTeur  de  la  quille  , S>c  la  fomme^  donne 
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2.1  piedsjlefqiiels  adjoucez  encore  à lopoucesdafomme  to- 
tale donne  zi  pieds  lo  pouces  pour  le  cirant  d’eau  à la  charge 

Port  des  Tonneaux, 

PO  U R avoir  le  jport  des  tonneaux,  l’on  adjoûte  la  Ion-  a 
gueur  de  la  quille  avec  la  longueur  de  l’eftrave  à l’e- 
ftainboc , de  leur  fomme  l’on  prend  la  moitié , de  rechef 
l’on  prend  la  plus  grande  largeur  du  gabary , ou  bien  la  lon- 
gueur du  maiftre  baux , avec  celle  de  la  lilfe  d’ourdy  qu’on 
adpuce  enfemble,  &:  de  leur  fomme  on  prend  la  moitié  : 
enuiite  on  multiplie  ces  deux  moitiées  l’une  par  l’autre,  &: 
le  produit  de  cette  multiplication  eft  mis  à part;  apres  on 
prend  la  hauteur  du  creux  avec  la  hauteur  du  premier  pont 
au  fécond , qu’on  adjoûte  enfemble , avec  leur  fomme  on 
multiplie  le  produit  provenu  delà  multiplication  de  deux 
^ vient  de  cette  fécondé  multiplication  eft 
divife  par  quatre-vingt,  & le  quotient  donne  le  nombre 
des  conneaux. 

Exemple. 

Ondefire  fçavoirle  nombre  des  tonneaux  de  13c  pieds 
de  quille , la  longueur  de  l’ehrave  à l’eftamboc  eft  168  pieds 
^ pouces, lefquels  adjoûtez  avec  13 j pieds  de  quille,  font 
303  pieds  5>  pouces,  dont  la  moitié  eft  iji  pied  dixpo’uces 
négligeant  les  lignes;  enfuice  la  largeur  du  premier  ^abary 
clt44  pieds  3 jpouces , & la  lifle  d’oiu'dy  eft  30  pieds  4 pou- 
ces que  j adjoûte  enfemble , pour  avoir  74  pieds  7 pouces 
dont  lamoitié  eft  37  pieds  3 pouces,  avec  lefquels  on  doi^ 
multiplier  iji  pieds  dix  pouces,  &:  vient  au  quotient 
pieds  7 pouces  que  l’on  garde  û part:  enfuice,  on  trouve 
pour  la  hauteur  du  creux  zb  pieds  z pouces  , &:  pour  la  hau- 
teur du  premier  pont  au  fécond , 7 pieds  z pouces  que  j’ad- 
)ouce  enlemble  , & leur  fomme  donne  Z7  pieds  4 pouces, 
par  lelquels je  multiplie  3^33  pieds  7 pouces,  & vient  au 
produit  134383,  lefquels  eftans  divifez  par  80,  donnent 
i5>3z  Conneaux  &c  un  quart  de  tonneau,  ou  une  barrique. 

Il  faut  obferver  que  cette  pratique  eft  feulement  pour  les 
vailTeaux  qui  ont  trois  ponts , à caufe  que  l’efpace  qui  eft 
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entre  le  fécond  &:  le  troifiéme  pont,  éft  compté  pour  lequi- 
naee  mais  aux  vaiffeaux  qui  n’ont  pas  de  troifieme  pont  : i 
faut  multiplier  la  longueur  de  1 ’ellrave  à l’eftambot  par  la 
laro-eur  du  premier  gabary,  &C  le  produit  de  cette  multipli- 
cation , doit  eftre  encore  multipliée  par  la  hauteur  du  gros; 
du  premier  gabary,  &:  ce  produit  eftanc  divilé  pargo,  le 
quotient  donnera  le  nombre  des  tonneaux. 


PROPORTION  DV  logement  T>V  CORPS 


CHAPITRE  VIE 


Le  membre  qui  eft  le  plus  bas  eil  appelle  fonds  de  calè.- 
Le  fonds  de  cale  eft  divifé  en  fix  parties  égalés , de- 
puis l’eftrave  ,jufques  à 1 eftambot. 

On  prend  deux  de  ces  parties  au  derrière  , dans  lelquelles 
font  les  chambres  aux  foutes , de  la  poudre , & du  p^h**  ^ 

Les  foutes  aux,  poudres  ont  pour  longueur  une  hxieme 
partie  de  lalongueur  de  l’eftrave  à l’eftambot,  du  cofte  de 
l’eftambot:  celles  du  pain  ont  aulTi  une  fixieme  partie,  ou 
font  deux  chambres  feparées  par  un  courrier  de  communi- 
cation , d’environ  deux  pieds  ô^demy  de  largeur,  lefquel- 

les  foutes  font  lambrilTées  de  fapin  : auparavant  quony 
mette  le  pain  & la  poudre,  on  les  échauffé  pour  en  o er 

l’humidité.  , , i r'  •/ 

Au  devant  du  vaiffeau,  au  fonds  de  cale  en  la  ftxieme  par- 
tie de  fa  longueur,  eft  faite  une  feparation qui  le  nomme 
Fronteau  ou  Cliffon , en  laquelle  partie  font  les  deux  cham- 
brés deftinéespour  les  voiles  du  vaiffeau  , &:  pour  les  cables. 
Les  autres  parties  compofent  le  véritable  fonds  de  cale,pu 

font  placez  les  tonneaux.  c ^ à 

La  chambre  du  Chirurgien  major  eft  placée  au  tonds  de 
cale  , joignant  la  chambre  aux  voiles  ôc  aux  cables. 

Les  planchers  ou  divers  eftages , font  appeliez  Ponts  ou 
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Premier  Pont. 

AU  premier  pont  eft  la  Sainte  Barbe , fur  le  derrière  du 
^ vaifTeaUjiaquelie  a la  iîxiéme  partie  de  la  lono-ueur  du 
vaiffeau  ; au  codé  droit  eft  la  loge  de  rauniornier,&à  codé 
gauche , celle  du  maiftre  canonier. 

Au  fronteau  de  feparadon  de  la  chambre  de  fainte  Barbe 
font  les  râteliers  en  dedans  ou  font  les  porte-cartouches  des 
differentes  charges  félon  les  calibres  de  l’artillerie. 

La  trape  nommée  écoutille  pour  defeendre  aux  poudres  eft 

proche  i’edambot  joignant  la  fainte  Barbe,  l’entrée  en  de- 
dans , ed  garnie  de  peaux  de  bœuf.. 

Au  devant  du  vaiffeau  fur  le  premier  pont,  font  placez 
les  Bites  qui  font  deux  pièces  de  bois  portant  jufques  au 
fonds  de  cale , élevées  fur  le  premier  pont , de  trois  pieds 

& demy:  elles  fontfoûtenuës  d’une  autre  piece,  pofée  de  tra- 
vers , d environ  dix-r-huit  a vingt  pouces  en  quarré  fur  neuf 
pieds  de  longueur  ; elle  fort  pour  arrefter  les  vaiffeaux  étans 
en  rade,  parle  moyen  des  cables  qui  font  entortillez  autour. 

Au  milieu  du  pont , fe  place  le  gros  fep  de  drts^  qui  eff  une 
piece  debout  d’environ  vingt  pouces  en  quarré  au  plus 
gros  bouc,  & par  le  moindre , fopt  ou  huit  pouces,  eftanc 
élevé  au  deffus  du  pont  ^ dont  fon  ufàge  fort  pour  lever  îa 
grande  vergue  du  grand  maft  parle  moyen  des  poulies  dou- 
bles à roue  de  fonte.^ 

Second  Pont.  , ' 

AU  fécond  Pont  font  les  chambres  du  Confeil , le  corps 
de  garderies  cabanes  de  Maiftre  d’équipage,  le  fop  * 
de  dris  du  grand  maft  de  hune,offices  6c  cuifmes  dS  vaiffeau. 

La  chambre  du  Confeil  eft  au  derrière  du  vaiffeau  , le 
corps  de  garde  au  devant.  ^ 

Le  fep  de  dris  du  grand  hunier  fe  place  au  milieu  dupont, 
qui  fort  a lever  la  vergue  du  grand  hunier. 

Laplace  des  efoaliers  de  communication  du  premier  au  fé- 
cond,& du  fécond  au  troifiéme,fo  fait  à 6 pieds  en  arriéré  du 
grand  maft  à rampe  double,  afin  de  defeendre  par  z degrez, 

D ^ 
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nvaunauti-e  efcalierau  devant  du  maft  de  mifenc  pour 
deicendrea^  monter  du  fécond  & troifiéme  pont.. 

Troifiéme  Font. 

AU  troifiéme  pont  vers  la  poupe  eft  la  chambre  du  Ca- 
pitaine , avec  cabinets  & garderobes  : la  longueur 
de  la  chambre  eft  d’environ  douze  à quinze  pieds  : les  cabi- 
nets & o-arderobes  ont  fix  pieds  de  longueur  fou  environ, 
feparez  par  un  terroir  de  communication  de  trois  pieds  de 

largeur.  i n j j 

A cofté  des  cabinets  font  le  gaillard  ou  chafteau  de  der- 
rière , les  cabanes  des  officiers  , mariniers  , comme  du 
maiftre  de  l’equipage  J fon  contre  maiftre , ôi  du  quartier 

maiftre , &c.  ' 

Au  tiers  de  la  longueur  en  venant  en  avant , elt  pôle  le 
fronteau  de  feparation  en  baluftrade  d’environ  trois  pieds 
de  hauteur  d’appuy. 

Au  tiers  de  la  longueur  au  devant  eft  le  gaillard  ou  châ- 
teau,qui  eft  moins  en  hauteur  de  fix  pouces  que  le  fécond 
àc  troifiéme  pont. 

- . Au  devant  du  chafteau  eft  le  Fronteau  d’efperon  en  ba- 
luftrade , ornée  de  fes  harpes  ou  autres  ornemens. 

Au  deftus  le  gaillard  d’artimon  de  derrière  eft  la  dunette 
en  laquelle  on  fait  quatre  petites  chambres  d’environ  fix 
pieds  de  longueur , chacune  pour  les  quatre  Officiers  Ma- 
jors , comme^du  fécond  Capitaine , du  premier  & fécond 
Lieutenant  &:Enfeignes. 

Au  cofté  de  la  dunette  fur  lafuperficie  du  gaillard  dar- 
. timon , font  les  cabanes  des  Maiftres  Pilotes , d environ  fix 
: pieds  de  longueur,  deux  pieds  ^ demy  de  largeur  trois 
pieds  de  hauteur.  ^ ^ 

Les  Navires  confiderablcs  ont  deux  Chafteaux , 1 un  a la 
proue  àL  l’autre  à la  poupe , qui  font  nommez  Chafteau  de- 
vant & Chafteau  derrière , ou  bien  Gaillard. 

Au  devant  de  la  chambre  dti  Capitaine , au  milieu  delà 
largeur  du  premier  tillac  ^ eft  le  Bitacle , fait  comme  une 
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.armoire;  Ceft-Ia  où  fe  met  celuy  qui  conduit  le  o-qu- 
vernail.  ^ 

On  place  le  grand  maft  deux  pieds  plus  en  arriéré  que  le 
milieu  du  franc  tiliac,  qui  n’eft  pas  mis  en  anales  droits 
mais  on  le  fait  pencher  de  trois  jufques  à fept  oi?  huit  pieds 
luivant  la  proportion  de  fa  hauteur.  ^ 

Le  fécond mallefteirchairé  dans  la  fourche  delà  cari, n- 

gue  fur  1 eftrave , lequel  eft  appellé  maft  de  mizaine. 

Lerroifiememaftjditde  Beaupré,  eft  couché  au  devant 
fur  1 efperon  le  p,ed  eft  enchalTé  fur  le  premier  pont  au 

deffous  du  chafteau  de  devant  avec  une  grande  boucle  de 

ponrs^*^'^^^^  '^'^'^^*  de  fer,  qui  fortent  encre  deux 

Le  quatrième  maft  s’appelle  à'^nimou , il  eft  vers  la  pou- 
pe  J on  pied  eft  enchafle  a la  chambre  du  canonier. 

( Les  Antennes  oii  Vergue»  qui  portent  les  voiles  fbnt 
amarees  a leurs  mafts , ayant  leurs  noms  propres  lèlon  leurs 

^ L Artimon  a deux  fortes  de  vergue , l’une  latine  fort 
grande,  &:  de  travers  comme  les  vergues  de  Galere  la- 
quelle  porte  la  voile  d’Artimon  ; Outre  celle-là  il  y a la 
voile  du  Perroquet , & au  deflbus  la  hune , il  y a une  autre 
vergue  , laquelle  ne  porte  pas  de  voile,  mais  elle  fert  feu- 
lementpour  border  la  voile  du  Perroquet,  afin  de  la  tenir 
etenduë  par  lebas. 

Les  voiles  iuperieures  font  bordées  par  le  bas  aux  vergues 
mterieures , c’eft  pourquoy  ces  voiles  font  plus  larves  par 

le  bas  que  par  le  haut.  ^ ^ 

La  grande  voile  eft  nommée  grand  Paefis,  à laquelle  on 

a joute  anslesoccafons,  une  autre  grande  piece  de  voile 

avec  es  eguillettes,  laquelle  eft  nommée  Bonnette  au  def- 

La  Jurande  voile  de  Mizaine  eft  nommée  Trinquet  elle 
porte  aulfi  Bonnette  , &:  au  delfus  eft  le  Bourfet  de  Mizai- 
ne, oc  1 erroquec  de  Mizaine, 

La  voile  du  Beaupré  eft  appellée  Siuadiere , fur  laquelle 
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cille  Perroquet  de  Beaupré  od  de  Sivadieife.  , , , 

La  voile  d’Arcimon  eft  ample  & large  d’un  collé  SC  étroite 
de  l’autre  , elle  porte  auffi  Bonnette  Sc  Perroquet  d’Arti- 

Bonnettes:,  font  les  voiles  qui  fe  pofent  à collé  de  la  grande 
voile , Sc  au  bout  de  la  grande  vergue , quand  on  eft  cliafte 
de  l’ennemy  : ou  quand  on  le  veut  clialler , l une  fe  met  bas 
bord  , Sc  l’autre  d’eftribord. 

Cordages. 

O 

L’Es  T AY  du  grand  maft  de  hune , defeend  depuis  la 
hune  du  grand  Perroquet  jufques  à la  hune  du  maft  de 
mizaine  avec  une  poulie  courante  au  deflbus  delà  hune  du- 
dit maft  de  mizaine  , & de  là  defeend  en  bas. 

L’eftay  du  grand  Perroquet  defeend  du  maft  de  hune , 
devant  l’eftay  du  bafton,  du  grand  pavillon,  Sc  répond  au 

grand  perroquet  de  mizaine, 

L’eftay  de  mizaine  répond  d ordinaire  Sc^  finit  en  marti- 
cles^fur  les  deux  tiers  du  beaupré. 

L’êftaydu  hunier  ou  bourçecdc  mizaine, répond  au  bout 

du  beaupré,  ^ > n j 

L’eftay  du  Perroquet  de  beaupré,  fe  rend  fur  leftay  de 

mizaine  en  marticles. 

Le  grand  artimon  a un  eftay<,qui  vient  defeendre  au  pied 
du  m’and maft  fur  letillac,  & ma  autre  eftay  de  Perroquet 
qui  fe  fourche , Sc  va  fe  terminer  en  marticles  aux  aubans 

du  grand  maft.  _ . 

L’eftay  du  petit  artimon  finit  au  pied  du  gmnd  artimon. 
Les  aubans  font  attachez  au  bord  du  Vaifleau  avec  dou- 
ble rang,  caps  de  mouton  qui  font  affichées  au  corps  du 
vaifleau  , les  auu'es  fe  tiennent  aux  aubans. 

Les  mafts  de  hune  Sc  de  perroquet  ont  aulïï  des  aubans , 
lefquels  font  amarez  aux  hymes , fçavoir , au  grand  hunier 
quatre  par  bande,  au, hunier  de  mizaine  trois,  au  perroquet 
de  mizaine  deux , félon  la  grandeur  du  vailfeau. 

Il  y a deux  calanibans  de  hune  qui  defeendent  depuis  le 
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haut  bout  du  grand  niaft  de  hune  jufques  au  bas  Tut  le  til- 
lac , l’un  arrellé  par  le  bas  bord , l’autre  d'ePcribord  au  crrand 
perroquet.^  ^ 

Il  y a encore  deux  calambans  qui  commencent  au  bout 
d’en  haut,  Sc  defcendfent  bas  lur  le  tillac  du  grand  maft 
près  la  Chambre  du  Capitaine , pareillement  au  maft  de 
mizaine. 

Le  grand  artimon  n’a  ordinairement  que  trois  ou  quatre 
aubans  de  chaque  bord,  6c  le  petit  artimon  deux  par  bande, 
fuivant  la  grandeur  du  baftiment. 

Les  balancines  prennent  au  bout  des  vergues  a\7ec  des 
petites  poulies,  &:  vont  répondre  au  deftb us  de  hunes  , ou 
au  bout  du  maft , reprefeiitant  avec  la  vergue  des  triano-les 
redilignes.  ^ 

Les  balancines  font  toutes  doubles , fe  rendent  bas 
bord  &deftribord  derrière  le  maft,  & de  là  viennent  finir 
en  bas  fur  le  tillac. 

La  grande  vergue  d’artimon  n’a  pas  des  balancines  , mais 
le  bout  d’en  bas  eft  amaré  aux  aubans  par  deux  bras , &:  le 
bout  d’en  haut  eft  amaré  par  des  marticles,  qui  font  des 
cordages  qui  coulent  d’une  corde  du  haut  bout  du  o-rand 
hunier  , & à l’endroit  delà  vergue  d’artimon  fe  fourdient 
en  plulieurs  branches* 

Les  balancines  delà  Sivadierelbnt  amarées  au  bout  du 
beaupre , & fervent  aufli  pour  border  le  perroquet,  il  y a 
deux  poulies  courantes , dont  les  cordes  viennent  le  termi- 
ner au  Cliafteau  de  devant , ôc  oqtre  ce , aux  deux  tiers  de 
la  vergue  de  la  Sivadiere , ily  a deux  poulies  doubles , l’une 
bas  bord , & l’autre  d’eftribord , Sc  des  grands  cordages 
pour  tenir  ferme  la  vergue,  leWt  fe  rendant  au  Chafteau 
de  devant. 

Les  bras  de  voile  du  haut  de  mizaine  répondent  aux  étais 
qui  fe  rencontrent  derrière  , & par  des  petites  poulies  def- 
cendent  en  bas  : fçavoir  le  bras  de  mizaine  répondant  au 
grand  eftay  , & de  là  defeendent  en  bas  fur  le  tillac, 

Le-bras  debourcet  de  mizaine  répond  à l’étay  du  grand 
maft. 
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Le  bras  du  perroquet  répond  à letay  du  perroquet. 

Les  bras  du  grand  bourfet  répondent  par  des  petites  pou- 
lies à l’artimon, l’un  eft  attaché  au  bout  de  l’artimon,  & l’au- 
tre vient  demy  bralTe  plus  bas  avec  deux  poulies  courantes, 
& viennent  à deux  autres  attachées  aux  grands  aubans , &c 
de  là  fur  le  tillac. 

Les  bras  du  grand  perroquet  répondent  au  bout  du  per- 
roquet de  l’artimon  par  des  petites  poulies. 

Les  bras  delivadiere  répondent  à l’étay  du  maft  de  mi- 
zaine , par  des  poulies,  &:  viennent  finir  dans  le  chafteau  de 
devant. 

Les  boulines  répondent  avec  des  petites  poulies  aux  étais. 

Les  boulines  du  grand  perroquet,  répondent  à l’étay  du 
grand  perroquet  par  des  petites  poulies , tirant  au  maft  de 
hune  , de  mizaine , de  là  en  bas. 

Les  boulines  du  perroquet,  le  long  de  l’étay , & viennent 
finir  dans  le  chafteau. 

Les  boulines  de  mizaine  répondent  aufti  au  beaupré  , de- 
vant les  boulines  du  grand  bourfet,  8>c  viennent  toucher  pat 
de  petites  poulies  à l’étay  du  maft  de  hune , & de  là , vont 
aux  aubans  de  mizaine , & répondent  en  bas. 

Les  boulines  de  la  grande  voile , vont  répondre  contre  le 
pied  du  maft  de  mizaine , amaré  à une  poulie,  . 

Les  boulines  du  perroquet  d’artimon , finiftent  dans  les 
grands  aubans. 

Les  C argues , font  cordes  qui  fè  tiennent  parie  dedans  de 
la  voile  à la  vergue  prés  du  milieu  à certaines  poulies , & de 
là , tirent  droit  à l’angle  &:  au  bout  de  la.  voile où  elle  effe 
bordée  avecla  voile  de  deÙus, 

Celles  des  grands  voiles  defcendent  fur  le  tillac. 

Celles  des  perroquets  s’attachent  dans  les  hunes. 

Les  cargues  du  grand  bourfet  répondent  en  bas  dans  les 
aubans.  fur  le  tillac , l’une  bas  bord  , 6c  l’autre  d’eftribord. 

Les  Efcoutes  &:  Coüets  tiennent  aux  bas  angles  des  voi- 
les de  chaque  bord. 

Elles  fervent  pour  tirer  le  bout  de  la  voile  arriéré  vfcrs  la 
poupe. 
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LesEfcoutes , (ont  cordes  doubles,  mais  les  coüets  , font 
cordes  limples , mais  plus  gtodes  que  les  elcouces 
Elles  fervent  à tirer  la  voile  devant  aux  amures.* 

^mure , c eft  l’attache  de  devant  contre  le  Chafteau 
LaSivadiere  a deux  coüets , & Tes  efcoutes  tiennent  fc 
rendre  environ  deux  ou  trois  pieds  des  efcoutes  de  mizai 
ne,  & toutes  les  autres  maneuvres  de  beaupré,  fauf  ces 
deux , repondent  au  chafteau  devant , les  grands  coüets  de 
mizame  defcendent  à lefperon  du  navire  ou  auboucelof 

deft^fbord^^^^^^^^'^'^^^  &l’autr5 

Les  efcoute^  de  bourfês , nommées  efcoutes  ' de  hune 

lerventaborderlebourfet,&:repondentau  pied  du  maft’ 

le  bourlet  & perroquet  n’ont  point  de  coüets.  ’ 

L efcoutedu  grand  artimon  finit  au  derrière  du  Navire 
Hauffiere,  eft  une  corde  pour  toüer  le  vailfeau,  ou  pour 
jetter  aux  chaloupes  qui  abordent , ou  pour  amarer  l’efniiif. 

Les  driftes  fervent  pour  trier  l’eftague,  pour  hinfter  ou 
amener  les  voiles. 

L’eftague  fe  tient  aux  driffes , & paife  far  des  roüaux  qui 
font  a cofte  du  maft,  l’un  bas  bord , &l’autre  deftribord  at- 
tachée fous  la  hune  : elle  empoigne  le  maft , & par  le  bouc 
du  bas , s’amare  auniormot  nommé  Sep  de  Byijje. 


PJtOPORTlON  QV'ON  DOIT  OBSERVER 
four  la  nature  des  Vaijfeaux  de  Guerre  ^ depuis  le  port 
de  quatre  cent  j jujques  a deux  mille  tonneaux, 

CHAPITRE  VIII. 

PO  U R le  grand  maft  , il  faut  prendre  deux  fois  &:  de- 
my  la  longueur  du  baux  à fon  plus  large , & cinq  pieds 
de  plus , pour  trouver  & avoir  ld*longueur  dudit  maft  ; par 
exemple,  fi  un  navire  duquel  on  voudroit  donner  la  maftu- 
re  , eftoit  de  trente  pieds  de  baux , il  faudroit  que  la  riiaftu- 
re  euft  quatre-vingt  pieds  de  longueur,  qui  feroitdeux  fois 
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& demy  la  longueur  du  baux  & les  cinq  pieds  de  plus  : lors 
que  les  vaiffeaux  font  au  delTous  de  quatre  cent  tonneaux , 
il  faut  que  les  grands  mafts  ayent  deux  fois  & demy  la  lon- 
cTueur  de  leurs  baux  feulement. 

^ Pour  la  grofl'eur  du  grand  maft  du  navire  qu  on  voudra 
mafter , il  faut  qu’elle  ait  autant  de  pouces  en  diamettre  , 
comme  le  maft  a de  pieds  au  tiers  de  fa  longueur, c eft  a dire 
lors  que  le  maft  eft  de  diuerfes  pièces  r par  exemple , s’il 
avoir  8y  pieds  de  long,  il  faudroit  prendre  le  tiers  de  85^ 
qui  donneroit  z8  pieds  un  tiers , par  ainiî  il  faudroit^  que 
ledit  maft  eût  vingt-huit  pouces  un  tiers  en  diamettre  a fon 
plus  o-ros , & les  deux  tiers  de  ce  diamettre  de  fa  plus  gran- 
de frolTeur  , la  prendre  pour  la  grofleur  du  bout  d en  haut 
en  âelfous  du  trinquet , qui  eft  le  bout  du  tenon  ou  toun. 

Cette  proportion  de  grofleur  eft  priie  pour  les  mafts  de 
diverfes  pièces , car  aux  mafts  qui  lonr  d une  piece  , il  leur 
faut  ofter  deux  pouces  en  diamettre  , fur  le  pied  du  tiers  de 
lalongueur  des  mafts. 

Mafts  d’avant  font  plus  courts  de  la  longueur  du  tenon 
du  o-rand  maft  , de  deux  pouces  moins  en  diamettre  pour 
leur  o’rolfeur  : & leur  plus  gros  j les  deux  tiers  parle-bout  , 
qui  eft  entendu  au  bout  du  tenon.. 

Mafts  de  beaupré  doivent  eftre  quinze  pieds  plus  courts 
qiie  les  mafts  d avant,&  la  melme  grolfeur  du  maft  d avant,, 
la  moitié  par  le  bout , ou  un  pouce  moins. 

Mafts  de  hune  doivent  avoir  les  deux  tiers-de  la  longueur 
de  leur  grand  maft,  comme  fi  le  grand  maft  avoir  pieds, 
le  maft  de  hune  en  devroitavoir  60,  pour  la  grolfeur  du- 
dit maft  de  hune , il  doit  avoir  un  pouce  moins  que  la  grof- 
feur  du  tenon  du  grand  maft,  qui  eft  entendu  en  diamettre,, 
à fon  plus  gros , la  moitié  par  le  bout. 

Les  mafts  de  hune  d’avant,doivent  avoir  les  mefmes  pro*-. 
portions  fur  leur  maft  de  mizaine , comme  le  grand  maft  de 
hune  en  a fur  fon  grand  fhaft. 

Mafts  d’artimon  doivent  avoir  huit  pieds  plus  long  que  le 
grand  maft  de  hune  2clainelhie  grandeur  ^ grofleur  du 
grand  maft  de  hune;- 
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Mafts  de  perroquet  du  grand  maft , doivent  eftre  de  2 
pieds  plus  courts  que  la  moitié  defon  grand  maft  de  hune  • 
par  exemple , fi  le  grand  maft  de  hune  eftoit  de  pieds  de 

long,  fon  grand  maft  de  perroquet  devroit  avoir  zy  pieds  de 
3 moitié  du  maft  de  hune  pour  là  grofteur. 

Mails  de  perroquet  d avant  doivent  elfreplus  courts  de  4 
pieds  que  le  grand  perroquet , & la  moitié  du  maft  de  hune 
engrolFeur,  pnfe  au  plus  gros  dudit  maft,  le  tout  par  dia- 
mettre  pour  les  grofteurs. 

Mafts  du perroquecdu  beaupré,  appelié  le  maft  de  Tor 
mentm,  doit  avoir  le  quart  du  maft  de  beaupré  pourfalon 
gueur,  la  mefrae  grofteur  que  le  maft  de  perroquet  d a 


Mafts  de  perroquet  dartipion  doivent  avoir  la  moitié  du 
grand  maft  de  hune  enlongueur,  &la  moitié  de  la  aroft'eur 
diiQic  maft  de  hune  : par  exemple , fi  le  maft  de  hune  eftoit 

devroit  avoir  30  > 

eroffouf  rTftt  3° pouces  de  diamectre  en 

gioüeui , le  maft  de  perroquec-en  auroit  i o. , 


proportion  des  y erg  VE  s 
CHAPITRE  IX. 

La  vergue  de  mizaine  eft  la  première  où  on  doit  enten- 
dre,  proportionner  les  autres  veraues;  elle  dnit-  axr  • 

Navi?e, 

q & a Ion  plus  large  ; par  exemple  , fi  le  Vaiftbau  eftmV 

de  trente  pieds  de  baux  à Ton  plus  Lge  la  ver<rue  de  mr 

auarrX.7  ""S”" -P<>“ d &UC  prendre  le 
il  V aiin  ongueur  de  la  vergi.ie,&:  voir  combien  de  pieds 

il  y aura  dansledicquart,  donner  autant  de  pouces  poûrfa 
gmffeur  : par  exen^le  , fi  ,a  vergue  el  Jt  de  Ste 
P , ^ quart  de  foi  Xante , eft  quinze  pouces  en  din- 

le  bout  ""  ^ '0  tiers  par 

E 
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La  grande  vergue  doit  avoir  huit  pieds  plus  en  longueur 
que  la  vergue  de  mizaine^ô^  le  quart  de  fa  longueur  prife  en 
pouces  pour  fa  groffeur  : par  exemple , fî  la  vergue  avoir  8o 
pieds  delongjle.quartdeSo,  feroit zo  pouces  en  diamet- 
cre,  ü«:  partant  il  faudroitque  la  vergue  euft  le  tiers  par  le 
bout. 

La  vergue  d’artimon  doit  eftre  de  la  mefme  longueur  que 
la  vergue  de  mizaine , & la  mefme  grolTeur  que  la  grande 
vergue  de  hune , la  moitié  par  le  bout  d’en  haut. 

La  grande  vergue  de  hune  doit  eftre  quatre  pieds  plus 
longue  que  la  moitié  de  la  grande  vergue , de  un  pouce  plus 
gros  que  la  moitié  de  la  groffeur  de  la  grande  vergue,  à eau- 
fe  des  quatre  pieds  d’augmentation. 

La  vergue  de  hune  d’avant  doit  avoir  la  moitié  delà  ver- 
gue de  mizaine , de  quatre  en  longueur  : pour  fa  groffeur, 
elle  doit  eftre  la  moitié  de  lagrofl'eur  de  la  vergue  de  mi- 
zaine , de  un  pouce  plus , à caufe  de  f augmentation. 

La  vergue  de  beaupré  doit  eftre  quatre  pieds  plus  longue 
que  la  grande  vergue  de  hune,  ^ 

La  vergue  du  perroquet  de  tormentin  doit  avoir  la  moitié 
de  la  vergue  de  beaupré , tant  en  longueur  qu’en  groffeur. 

La  vergue  de  foule  ou  fougue  doit  avoir  la  mefme  lon- 
gueur que  la  grande  vergue  de  hune , de  la  mefme  groffeur 
de  la  vergue  de  fon  perroquet. 

Toutes  les  vergues  de  perroquet  doivent  avoir  la  moitié 
de  leurs  vergues  de  hune , tant  en  longueur  qu’en  groffeur. 

Bouts  de  Vergues. 

IL  faut  que  les  bouts  de  vergue  qui  fervent  aux  maneu- 
vres  , foit  pour  les  huniers  ou  pour  les  eftrops  des  pou- 
lies foient  auffi  par  proportion  : par  exemple , fi  le  bout  de 
la  errande  vercTue  a trois  pieds  hors  des  encocures  , fa  ver- 
gue de  hune  en  doit  avoir  la  moitié , le  bout  de  la  vergue  de 
fbn  perroquet  > la  moitié  de  fa  vergue  de  hune  , de  ainfi  des 
autres. 
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Hunes. 
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La  grandeur  de  la  grande  hune  fe  prend  fur  laloncrueur 
du  baux , au  plus  large  ; par  exemple  , fi  le  Navire 
^voitalon  plus  large  trence-huit  pieds  de  baux,  la  hune 
devroit  avoir  38  pieds  de  tour,  fans  comprendre  les  tours 
des  cercles  appeliez  Garittes, 

La  grandeur  de  la  hune  de  mizaine  le  prend  fiir  la  0x3,11- 
de  hune , &:  doit  eftre  de  lîx  pieds  plus  petite  en  tour^  que 
la  grande  hune  , ou  bien  deux  pieds  en  ^iamectre,  fans  y 
comprendre  les  tours  des  cercles  appeliez  Ganttes  bc  la 
hune  doit  eftre  entendue , tout  ce  qui  elt  porte  fur  les 

OaLrCS» 

Les  deux  hunes  du  maft  d artimon  & du  beaupré  doi- 
vent avoir  en  rondeur  la  moitié  de  la  grande  hune'-  par 
exemple,  h la  grande  hune  a 38  pieds  détour,  les  Imncs 
d artimon  ôc  de  beaupré  doiventavoir  dix-neuf  pieds  oui 
elt  la  moitié,  ^ ^ 

Les  hunes  pour  les  perroquets , doivent  avoir  trois  pieds 
moins  que  les  hunes  d artimon  & de  beaupré  ; par  exem- 
ple, fl  la  hune  d artimon  avoir  dix-neuf  pieds  de  tour  la 
hune  du  gland  perroquet  auroit  feize  pieds  , qui  feroit 
trois  pieds  moins  que  la  hune  d’artimon,  ou  un  pied  plus 
en  diamettre  : Ces  hunes  des  perroquets  ne  fe  mettent 
qu’aux  grands  Navires  .depuis mille  tonneaux  en  haut. 

Pour  pofey  les  Dogues  d' .Amure  au  lieu  neceffaire, 

LO  R s que  l’on  voudra  placer  les  dogues  d’amure  de 
J grand  voile , au  heu  &:  endroit  qu’il  doit  eltre  : Il 
taudra  prendre  la  longueur  du  baux  au  plus  large  du  Navi- 
re ,&  ce  avec  une  ligne , puis  lamefiue  priié , il  faudra  po- 
1er  un  des  points  de  la  ligne  au  milieu  du  grand  maft  ou 
eftambi  ay  d iceluy  , & porter  l’autre  bout  de  la  ligne  lUr  le 

bord  du  Navire,  le  tout  en  avant  du  grand  maft,  & J'en- 
droit  ou  Witpomtfe  terminera,  fera  l’endroit  où  la  dovue 

E ij 


l’Architecture  Navale, 


VOVR  TVNER  ET  GARDER  VN  NAVIRE 
de  Guerre  de  tous  ces  agrets., 

CHAPITRE  X. 

Le  crrand  maft  eftant  garny  de  fes  barres  pour  la  hune  ^ 
il  le  faudra  funer  & garnir  en  cette  force,. 
Premièrement  il  faudra  paffer  au  deffus  du  tenon  les  deux 
eftrops  des  pandours  des  balancines , pour  la  gran  e ver- 
gue un  de  chaque  cofté  qui  doivent  jecter  pourrit  lurles 

Secondement  faudra  paflerles  deux  eftrops  des  pandours 

des  petites  caliornes , un  a chaque  cofte, 

. Troifiémemenc  les  deux  eftrops  dépendent  des  pallans 
Quatrièmement , les  aubans  fe  placent  en  cette  raç<m  , 
fçavoir  deux  premiers  fe  doivent  placer  en  avant,  & eltre 
placez  les  premiers  par  le  tenon  duditmafts , & les  autres 

C IT  ÜlI  J te 

Cinquièmement,  les  aubans  eftanstous  placez,  il  fau- 
dra placer  l’étay  , & le  pafl'er  par  le  tenon  & au  ueüus  de 
tous  les  aubans , les  embrafl'ant  & couvrant  tous , & paüanç 
entre  les  deux  barres  de  hune  de  devant. 

Le  maft  demizaine  eftant  garny  de  fes  barres  pour  la 

hune,  il  faudra  la  garnir  en  cette  forte. 

Premièrement,  il  faudra  pafter  par  le  tenon  les  eftrops 
des  pendours  des  balancines  de  lyergue  de  mizame qui 
font  deux , un  pour  chaque  cofté.  ^ 

Secondement , les  deux  pendours  ^ eftrops  pour  les  can- 

delletes , un  pour  chaque  cofte. 

Troifiémemenc , les  eftrops  de  deux  pendours  des  petites 
çaliornes  ou  pallans , un  pour  chaque  cofte. 
Quatrièmement , les  eftrops  avec  fa  poulie  pont  le  grand 

écay  de  hune.  . ^ 

Cinquiémement,les  aubans  fe  placent  enfuite,a  cornmen- 
çer  pat  ceux  de  devant  les  premiers , les  autres  enlutcte,, 
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Finalement, les  colliers  d ecay  fe  placent  au  delTus  de  tous 
les  aubans,  le  dernier  embralTant  cous  les  aubans,  & palTent 
entre  les  deux  barres  de  hune  d’avant. 

Le  maft  d’artimon  eftant  garny  de  ces  barres  pour  la  hu- 
ne, il  faudra  la  garnir  en  cette  forte. 

Premièrement , il  faut  paifer  par  le  tenon  les  deux  eftrops 
des  pendours  Sc  des  balancines  pour  la  vergue  de  foule  un 
à chaque  cofté. 

Secondement,  les  deux  eftrops  des  pendours  des  palan- 
quins , un  de  chaque  cofté. 

Troifiémement,les  aubans  fe  placent  enfuite,à  commen- 
cerpar  ceux  de  deuant  les  premiers. 

Quatrièmement , letay  fe  place  comme  cy-devant.' 

Le  grand  maft  de  hune  eftant  garny  de  fes  barres , il  fau- 
dra le  funer  en  cette  forte. 

Premièrement, ilfaudra  pafter  par  letenonles  deux  eftro'ps 
des  pendours  des  balancines  de  la  vergue  du  grand  hunier.,  i 
un  de  chaque  cofté.  ’ 

Secondement  , les  deux  ©ftrops  des  pendours  des  balan- 
quins  , un  de  chaque  cofté. 

Troifiémement , les  aubans , en  commençait  par  ceux  de 
devant  les  premiers. 

Quatrièmement , 1 etay  fc  place  comme  cy-devant  au 
grand  écay. 

Le  maft  de  hune  d’avant  eftant  çarny  de  fes  barres  il 
faudra  le  funer  en  cette  forte.  ’ 

Premièrement,  il  faut  pafter  les  deux  eftrops  des  pen- 
dours  des  deux  balancines  de  la  vergue  du  perroquet. 

Secondement,  l’eftrop  avec  fa  poulie  pour  pafter l’étay 
du  grand  perroquet.  ^ 

Troifiémement , les  aubans , a commencer  par  ceux  de 
devant  les  premiers. 

^lattiéiTicment , l’etay  comme  cy-devant  au  grand  étay. 

Le  grand  maft  de  perroquet  eftant  garny  de  fes  barres  au 
deilus  du  tenon , il  faudra  garnir  en  cette  forte. 

Premièrement , les  deux  pendours  des  balancines  de  la 
vergue  du  grand  perroquet. 

E iij 
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^ Secondement,  les  aubans , à commencer  par  ceux  de  de-^ 

^ Içs  autres  enluite. 

Troifiémement , 1 etay  ,1e  collier  embralTant  tous  les  au- 
bans. 

Le  maft  de  perroquet  d'avant  eftant  garny  de  fes  barres  j, 
il  faudra  garnir  & funer  en  cette  forte. 

Premièrement , les  deux  pendours  des  balancines. 

Secondement , letay  avec  fes  poulies  pour  y paifer  l’étay 
du  grand  perroquet. 

Troifiémement , les  aubans  comme  au  grand  perroquet.. 

Q^triémement , l’étay  comme  cy-devant  au  grand  étay.. 

Aux  mafts  des  perroquets , font  premièrement  les  deux- 
pendours  des  balancines^ 

Secondement,  un  eflrop  avec  fa  poulie pour  letay  du 
maft  de  perroquet  d avant. 

Troifiémement , lesaubans  comme  aux  autres  mafts,puis 
récay  qui  eft  double.- 

Au  mafts  de  perroquet  de  foule  ^ les  pendours  des  balan- 
cines de  la  vergue  du  perroquet. 

Secondement , l’eftrop  avec  fa  poulie,  pour  le  martinet  de 
la  vergue  d’ artimon. 

Troifiémement,  les  aubans,  puis  letay  qui  eft  double. 

Hunes  & chmquets,. 

Le  s mafts  eftans  garnis  comme  il  a efté  dit  cy-devant,. 

il  faut  placer  leurs  hunes  fur  leurs  barres  comme  au 
orand  maft , au  maft  de  mizaine , 5c  au  maft  d’artimon:  car 
pour  la  hune  du  maft  de  beaupré  , elle  fe  place  lors  que  l’on 
veut  J parce  qu’il  n’y  pafte  ny  ne  fe  place  nuis  agrets  dor- 
mans  fur  les  barres  de  ladite  hune  lors  que  les  hunes  fe- 
ront aulE  placées,  il  les  faudra  cheviller  fur  lefdites  barres, 
& lors  que  l’on  garnit  les  mafts  de  hune,  poiu  des  hunes , 
pour  les  perroquets  il  en  faudra  faire  de  mefme.- 

Lors  que  les  hunes  feront  placées,  comme  il  eft  dit  cy- 
deffus,  il  faudra placerTes  chouquets  defdits  mafts,  qui 
eft  tout  ce  que  l’on  doit  obferver,  félon  ce  qui  a efte  dit 
cy-devant. 


Tif  ur  Premier. 

IJ  faut  obfctvei  que  lors  que  1 on  voudra  fuiier  un  NavL 
re  par  les  mafts,  il  faut  premièrement  que  tous  lefdits  malts 

foientgarnisdeleursbarresdeW,  ce  qu’eftant  fait  on 

pourra  placer  le  funm,  comme  il  a efté  dit  cy-devant.  ’ 
Pour  garnir  les  Vergues, 

P REMIEREMENT  lagrmdc  Vergue  eftaiit  ttaverfce  fut 
le  Navire  a 1 en^droit  du  grand  malt:  il  faudra  pren- 
ne Dienjulleinent  fon  milieu  , puis  la  poferau  milieu  de 
lagroiTeur  defon grand  ma(l,puisy  frapper  les  itagues  qui 
^ntdoub  es,  éprendre,  tant  d'un  collé  que  d'altre.T 
milieu  de  la  vergue,  comme  s enfuit. 

l’ellaguc  fur  la  grande  verge , laquelle  ell 

double,  il  faudraçrendrefurlechouquet,  où  lelditesita- 

pes  plTent,  ipillancequ'ily  a entre lefdites itagues,  Sc 
apartageren  deux,  & rapporter  une  moitié. fur  chaque 
coite  de  la  vergue  pofe  fur  fon  milieu . &là , fraoper  lefdi- 
celle  XI?  ^ diftance  correfpondra  également  ù 

tant  fmt 

tant  fon  peu  lefdites  itagues  vers  le  milieu  delà  vergue 
Il  faut  remarquer  que  lors  que  fon  voudra  frapperlef- 

la'  grandfX  l”  ^ faudra  premièrement  palfer 

a glande  poulie  pour  la  drifle , qui  doitellre  au  double  de 
1 itague  en  arriéré , & ce , par  le  trou  de  ladite  po7if 

Jiaca^es, 

L Es  Itagues  eftant  frappées  fur  la  vergue,  il  faudra  y 
frapper  les  cordages  qui  palfent  par  les  verfaux  ou  vi- 
pt,  & par  les  pommes  de  racage,  ell  appellé  baftard  ■ 
lo«  que  lefdits  baftards  feront  lailis  & ^r'appez  fur  ladim 

Ses  uns  c t °<=“flaire,  K ferrez 

bien  les  uns  contre  les  autres,  & contre  lefdits  itao-ues  tant 

lefflt?ballL 

de  la  vemné  ? qu'ils  ne  s'écoulentle  long 

de  la  vergue;  &:  quils  ne  quittent  leurs  places. 
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Poulies  pour  les  Efcoutes  de  Hune  proche  le  Eaca^e. 

10  que  le  grand  racage  fera  fait  & arrefté  par  fes- 

A baPiards  fur  ladite  vergue,  il  faudra  placer  les  ellrops 

des  poulies  fur  ladite  vergue,  & ce,  pour  les  grandes  efcou- 
tes de  hune:  & il  faudra  faire  joindre  lefdits  eftrops  contre 
les  baftards  du  racage  le  plus  qu’il  fe  pourra,  puis  y metti^ 
des  taçquets  bien  cloüez  contre , pour  empeiciier  que  lei- 
^dits  itaaues  , baftards  & eftrops  ne  fe  gliflent  hors  de  leurs 
places  & lors  que  ..les  poulies  des  efcoutes  de  hune  feront, 
ainfi  placez , tant  d’un  cofté  que  d’autre , & une  pour  cha- 
que codé  : il  faudra  faire  une  bride  pour  ce  qui  failira  les. 
deux  edrops , 6c  ce , de  bouts  decardages,  6c  d autant  de 
tours  qu’il  l'eraneceiTaire,  pour  tenir  ferme  lefdits  eftrops 
ac  poulies  lors  qudn  bordera  le  grand  hunier,  qui  fans  hdi- 
te  bride  ne  feroit  pas  affuré  que  les  eftrops  ne  demcuraflent 
en  leurs  places , & le  cordage  de  ladite  bride  doit  eftre  me- 
nu , 6^  ce , à difcretion. 

Pour  les  C argues  points  de  grande  Voile. 

Le  s poulies  pour  les  cargues  points  de  la  grande  voile 
eftans  garnis  de  bons  eftrops  pour  placer  à 1 endroit 
necelfaire , il  faudra  prendre  la  diftance  qu  il  y 
heu  delà  grofl'eiir  du  grand maft,  jufques  fur  la  iiile  du 
bord,  laquelle  diftance  eftant rapportée  depuis  le  milieu 
de  la  orande  vergue , vers  l’un  &:  I autre  bout  de  ladite  vei- 

o-u,e  ,^ant  d’un  cofté  que  d’autre  ou  ladite  diftance  eft  ter- 
minée fur  la  vergue,  il  y faudr  a placer  les  efti-'ops  de  pou- 
lies, de  cargue  points  de  la  voile. 

■ >-.  - • .^utre  maniéré, 

La  vergue  eftant  laiile  par  Ion  racage , & amenee  flir 
les  liftes  des  bords  , il  faudra  placer  lefdits  eftrops 
& cargues  points , à l’endroit  ou  les  lilfes  coucheront  a la 
vergue.  ' ; 


J)ermAns 
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Vormans  de  Caygues  points  de  grande  yotle. 
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LEs  Dormansdc  Cargues  points  de  grande  yoile,  fe 
frappent  proche  les  Eftrops  de  Carguespointsdela- 

F iLT*  en  dehors  dudit 

üitrop  J Sc  vers  le  doue  de  la  Vergue. 

Cargue  Boulltnes  de  grande  yoile, 

POuR  placer  les  poulies  des  Cargues  BouIIines  de  eran» 

de  voile , il  faudra  prendre  la  moitié  de  la  longueur  de 

nrenX  'd  ^P^‘’'*S'=‘^î^dite  longueur  en  trois,  &c 

Lulil  lia  r t n & pofer  audi  t endroit  la 

poulie  de  la  Cargue  Boulhne  de  grande  voile;  laquelle  pou- 

ilfauTd  r"  Vergue,  & ell:  appelle^e  P»X  de 

i.oc,  qm  doit  toujours  eftre  placée  aux  deux  tiers  de  la 

moine  de  lagtande  Vergue,  à prendre  du  milieu  vers  les 
bopts , tant  d’un  cofté  que  d’autre. 

Sauye  Rahans, 

DE>u  I s les  deux  tiers  de  la  Vergue  vers  les  bouts 
cane  d un  cofte  que  d autre , faudra  garnir  d’Eftrops 
quiiont  appeliez  Sauue  Rabans  : parce  qu’ils  empefcliLc 
que  lEfcoute  du  grand  Hunier  ne  coupent  les  Rabans  de 

faire  ^ autant  comme  on  le  jugera  necefl 

Fer  de  Boutehors„ 

T E fer  de  Boutehors , le  plus  vers  le  milieu  de  la  Ver- 
versle  bout  : comme  filamoitié  delà 


Bouts  des  Vergues, 


C”l=^lorce!  '"“Sne  doitellre 


garny 
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Premièrement,  fedoic  paffer  l’Eftrop  delaBofle,  pour 
faifir  les  points  du  grand  humer  lors  du  combat , en  cas  que 

le  bout  de  la  Vergue , faudra  paffer  ou  encoquer  1 Eftrop  de 

la  poulie  pour  les  bonnettes  en  n j j- 

^Troifiemcment  , encoquer  1 Eftrop  des  Pendours  de 

^^^^tdémement,  encoquer  l’Eftrop  de  la  poulie  d’Elcou- 

te  de  Elune  de  Balaneine.  , r j u i 
Cinquièmement , encoquer  le  fer  de  boutehors. 

- Marchepied. 

Aude  ffous  de  la  grande  V ergue , fe  placent  deux  mar- 
chepieds, un  de  chaque  cofté,&  a de  longueur  a 
difcretion,  le  bout  du  marchepied  qui  eft  vers  le  bout  de 
la  Vergue  fa.fi  par  un  Eftrop,  de  l’autre  bout  au  cap  de 
moutol&  procL  l’Eftrop  de  la  poulie  d Efcoute  de  Hune, 
qui  enjoignant  les  Baftards  duRacage  eftun  eftrop  avec 
2n  cap^de^mouton,  fervant  à redit  leldits  ™>>^chepieds  : 
lefdits  marchepieds  fervent  -pour  fupporter  les  Matelo 
pour  frelerla  grande  voile. 

Franc  Fmin  de  grande  Vergue, 

AU  milieu  delà  grande  Vergue, entre  lesltagues,  fe 
placent  un  Eftrop  avec  une  Poulie  double , pour  ai- 
der  à guinderla  Vergue,  & cecy  ne  s’obferve  qu  aux  grands 
Navires  de  mille  tonneaux  en  haut. 

Vergue  de  Mi7:aine. 

A Vergue  de  Mizaine  a mefrae  garniture , prife  lut 
les  proportions  telle  qu’il  a efté  obferve  a la  grande 


Vergue. 


Vergue  de  grand  Humer. 


A Vemue  de  grand  Hunier  eftant  bien  feparée  en 
J deux , ü faudra  fur  fon  milieu  frapper  l’Eftague  qui 
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eft  double , & le  faire  le  plus  ferre  qu’il  le  pourra  l’un  con. 
cre  l’autre. 

Racdg^, 

L’Estague  eftant  frappée  à la  Vergue,  & faifi  les  Bâ- 
tards qui  palTent  par  les  bigots  ou  verfau  & pommes 
de  Racages,  & ce,  pour  autant  de  tours  qu’il  fera  necelîài- 
re , doivent eltre  le  plus  ferré  qu’il  fe pourra  contre  les  Ita- 
gues;  puisypofer  deux  tacquets,  un  à chaque  collé  pour 
tenir  leldites  Icag^ues  Racage  en  leurs  places. 

Pour  les  DrijJes  des  Bonnettes  en  Etay,  s. 

JK  Deux  pieds  de  Ballards  du  Racage  vers  le  bouc  de 
J il  faut  un  Eftrop  avec  fa  poulie  à chaque 
colle,  un  pour  les  drilTes  des  voiles  en  écay. 

Cargues  Points, 

POuR  placer  les  Cargues  Points  de  Hunier,  il  fau- 
dra prendre  le  milieu  de  la  largeur  de  la  Hune , &c 
cette  diBance  , la  rapporter  du  milieu  de  la  Vergue  vers  des 
bouts  & là  où  elle  fe  terminera , pofer  ou  placer  l’Ellrop 
avec  la  poulie,  pour  Cargues  Points  du  grand  Hunier, 
tant  d un  colle  que  d’autre. 

Dormans  de  Carguer  Points, 

LEs  Dormans  de  Cargues  Points,  fe  placent  ou  frapent 
en  dehors  del  Ellrop  de  la  poulie  de  Cargues  Points  • 
quiell  dudit  Ellrop  vers  le  bout  de  la  Vergue. 

Bouts  des  Vergues, 

Oiaque  bout  de  Vergue,  faut  garnir  comme  sW 

Premièrement,  un  Ellrop  à chaque  poulie  pour  la  dridê 
de  bonnette  en  écay  de  grand  hunier. 

de^Hunes^ ' cncoquerfEllrop  des  Pendours  des  bras 
Troifiémemenr,  encoquer  l’Ellrop  de  la  poulie  delà  ba- 

F ij 
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lancine  de  ladite  Vergue  de  grand  Hunier,  ouI’Efcoute 
de  grand  Perroquet. 

Vergue  de  Hunier  d'auant, 

La  Vergue  de  Hunier  d’avant,  eft  garnie  en  obfer- 
vant  fa  Hune  : ia  diftance  qui  en  a efté  obfervée  en  la 
grande  Hune  pour  la  Vergue  &:  grand  Hunier , & de  mef- 
me  qu’il  a efté  obfervé  à la  Vergue  des  grands  Huniers  , 
foit  pour  Itagues,  Racages  &c  autres. 

Vergue  de  grand  Perroquet, 

La  Vergue  du  grand  Perroquet  doit  eftrc  garnie  en 
cette  forte. 

Premièrement  l’Eftague  qui  eft  ftmple  eft  frappée  fur  le 
milieu  de  la  Vergue. 

Secondement,  les  baftards  du  Racage  doivent  eftre  faifis 
contre  ladite  Rftague. 

Cargues  Points, 

Fa  U T placer  les  Eftrops  de  poulies  de  Cargues  P oints 
au  tiers  de  la  Vergue,à  prendre  duanilieu  vers  le  bout, 
tant  d’un  cofté  que  d’autre. 

Bouts  des  Vergues, 

LEs  bouts  des  Vergues  font  garnies  en  cette  forte. 

Premièrement,  eft  encoqué  l’Eftrop  desPendours 

de  bras.  j . - 

Secondement,  eft  encoqué  l’Eftrop  des  poulies  de  ba- 

lancine. 

Dormant  de  Cargue  Point, 

Le  Dormant  de  Cargue  Point  eft  frappé  en  dehors 
de  l’Eftropde  Cargue  Point  frappé  fur  la  Vergue. 

Perroquet  d ^uant, 

La  Vergue  de  Perroquet  d’avant  eft  garnie  de  la  me- 
me maniéré  que  la  V ergue  de  grand  P erroquet. 


Vergue  de  Foule, 

La  Vergue  de  Foule  eft  faifîe  pa«in  Eftrop  en  fon  mi- 
lieu , lequel  Eftrop  va  pafler  le  tenon  du  maft  d’Arti- 
mon , &:  doiteftre  ladite  Vergue  faifte , ôc  arreftée  au  det. 
fus  ou  au  delfous  de  l’étay , félon  qu’il  eft  neceflaire. 

A chaque  bout  de  V ergue  eft  encoqué  l’Eftrop  des  bras  de 
ladite  Vergue,  lefquels  bras  font  limples  fans  Pendours. 

Apres  l’Eftropdu  bras,  s’encoque  l’Eftrop  de  la  poulie 
pour  la  balancine  de  ladite  Vergue,  & pour  l’Elcoute  du 
Perroquet  de  foule , ayant  ladite  poulie  deux  roüets. 

Vergue  de  Perroquet  de  Foule. 

AU  milieu  de  la  Vergue , eft  frappé  l’Eftague  qui  eft 
ftmple , à chaque  cofté  de  l’Eftague  eft  làilî  le  bâ- 
tard du  Racage,  avec  des  tacquets  de  chaque  cofté. 

Au  -tiers  de  la  Vergue,  a prendre  du  milieu  vers  les 
bouts  ; tant  d’un  cofté  que  d’autre  , font  deux  Eftrops 
avec  les  poulies  , qui  font  encoquez  à la  Vergue  , 
comme  les  Cargues  Points  des  Perroquets. 

A chaque  bout  de  Vergue  , eft  encoqué  l’Eftrop  des 
pendours  des  bras , qui  s’y  place  le  premier. 

Apres  les  Eftrops  des  deux  pendours  de  bras,  eft  encoqué 
l’Eftrop  de  la  poulie  pour  la  Balancine , avec  un  taquet  de 
chaque  bout  de  Vergue,  qui  eft  placé  à l’endroit  où  l’on 
veut  placer  lefdits  Eftrops  , afin  d’empêcher  que  lefdits 
Eftrops  ne.s’encoquentplus  avant  en  la  Vergue. 

Vergue  d'./irtimon, 

AU  milieu  de  la  Vergue  eft  frappé  l’Eftague  qui  eft 
fimplc  , avec  des  taquets  en  haut , & eft  cloüée 
fur  la  Vergue,  pour  empefeher  que  l’Eftague  ne  glifte 
contre  la  Vergue  , &:  afin  de  la  tenir  ferme  en  fon 
lieu. 
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Racao-e, 

O 

Le  Racage  eft  fait  &C  lié  par  un  baftard  en  double , qui 
eft  faili  à l’cftague,  & au  bout  du  baftard  qui  eft  en  de- 
hors l’eftague:  il  y a une  poulie  au  bout,  avec  deux  trous 
où  palfe  ledit  baftard  appelle  Oeil  de  Bœuf.  A l’autre  bout 
du  Racage  eft  une  poulie  avec  un  trou , &:  un  eftrop  paflanc 
par  le  tiou,  garny  de  docillotes,  fervantà  troufter  & à ferrec 
le  Racage» 

C argue  s.. 

AU  deffus  du  racage  vers  le  bout  de  la  vergue , font  4 
poulies , deux  à chaque  cofté  de  ladite  vergue , les 
autres  deux  au  droit  des  premières , pour  pafter  les  Cargues 
fonds  de  la  voile. 

Les  deux  premières,  à prendre  du  racage  vers  le  bout 
d’en  haut , font  environ  fîx  pieds  du  racag® , plus  ou  moins, 
félon  qui!  eft  à propos  : Les  autres  deux  font  éloignées  des 
premières  d’environ  huit  pieds,  lefquelles  poulies  font  frap- 
pées for  la  vergue  avec  des.crampons  , ôc  font  garnies  d’e- 
ftrops  , &^  des  docillots  tout  au  bout  de  la  vergue  environ 
un  pied  : en  venant  en  bas , font  deux  poulies  à chaque 
cofté , une  frappée  avec  des  crampons  , & font  garnies  d’e- 
ftrops  &c  des  docillots  : pour  les  bras  de  perroquet  de  foule  ,, 
le  dormant  du  bras  dudit  perroquet  eft  frappé  au  bout  de  la 
vergue» 

Au  bout  de  la  vergue  de  haut , fur  le  milieu , eft  cloué 
un  petit  cordage , & il  y a un  autre  doiié  de  la  meftne  ma^ 
niere , fervant  pour  d’autres  marticles,. 

Au  deflbus  du  racage  , vers  le  bout  de  la  vergue  d’enbas, 
font  quatre  poulies  pour  les  cargues  de  la  voile , frappées- 
avec  des  crampons  for  la  vergue  lefdites  poulies  font 
garnies  d’eftrops  &:  docillotes , les  deux  plus  petites  du  ra- 
cage fervent  pour  les  cargues  fonds  de  la  voile,  les  deux^ 
autres,  pour  les  cargues  points,  qui  fe  mettent  à l’endroit 
tel  que  l’on  juge  à propos. 

Toutau  bout  de  la  vergue  d’en  bas , eft  un  gerfeau  o^ 
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eftrop,  qui  pa/Te  par  un  trou  en  la  vergue , & à chaque  cofté 
eft  fait  un  nœud  à i’eftrop,  &:  afin  qu’ils  ne  puiflent  for- 
tir  , à chaque  bout  d’eftrop  eft  une  cofle  où  Ce  croquent  les 
hourfes  de  ladite  vergue, 

Hoitrfes, 

ES  T un  cordage  avec  un  croc  à un  bout  ; lequel  croc  Ce 
croche  dans  Teftrop  du  bout  de  la  vergue  , va  pafTer 
a une  poulie  qui  eft  amarée  au  derrière  des  aubans  ; lefdites 
Hourfes  Ce  mettent  de  collé , fervant  de  bras  à lad.  vergue, 

Vef'^ue  de  Cil/adtere, 

La  Vergue  de  Civadiere  eft  faifie  à fon  milieu  par  Te- 
ftague  qui  eft  double,  ladite  eftague  paflant  à chaque 
colle  du  maft  de  beaupré  par  dedans  a une  poulie , laquelle 
n a qu  un  trou  fans  roüet  j & va  frapper  fur  la  vergue  j & de 
1 autre  cote  au  bout,lailîant  entre  les  deux  itagues  un  peu  de 
vuide  fur  la  vergue,  telle  que  la  grolfeur  du  maft  de  beau- 
pré le  requiert. 

Entre  les  deux  itagues , fur  le  milieu  de  la  vergue , eft  un 
eftrop  double,  où  le  crochent  deux  petits  pallans  pour  hauf- 
fer  & bailfer  la  vergue  lors  qu’il  en  eft  befoin. 

Racage, 

A Cette  vergue  il  n’y  a point  de  Racage , parce  qu  elle 
ne  bouge  pas  du  lieu  où  elle  eft  placée  ,•  qui  eft  tou- 
jours plus  haut  que  le  collier  d’étay  demizaine,  &:  au  lieu 
de  Racage,  il  y a une  poulie,  appellée  Oeil  de  Bœuf  ^ parce 
qu’elles  n’ont  point  de  revers , mais  feulement  un  trou  par 
où  paffe  l’eftague  de  ladite  vergue. 

CArgue  Point, 

T O U T joignant  l’eftague  frappée  fur  la  vergue  à cha- 
que collé  eft  un  eftrop  avec  une  poulie , pour  les  Car- 
gues  Points  de  Civadiere  , & tout  contre  l’eftrop , tant  d’un 
colle  que  d’autre,  font  des  taquets  cloiiez  fur  la  vergue, pouf 
tenir  lefdits  eftrops , & itagues  failles  en  leurs  places. 
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Car^ues  Points , Rubans  ^ Palanquins^ 

AU  tiers  de  la  Vergue,  à prendre  du  milieu,  vers  le 
bouc  , tant  d’un  coftéque  d’autre,  font  deux  pou* 
lies  & un  cap  de  mouton  encoquées  en  cette  force. 

Le  premier  eft  le  cap  de  mouton  vers  le  milieu  de  la  ver- 
gue, fervant  poux  rider  les  aubans  de  ladite  vergue,  le- 
quel eft  frappé  fur  le  maft  du  beaupre. 

Le  fécond  eftropavec  fa  poulie  , eft  pour  les  Cargucs 
Points  de  la  Civadiere. 

Le  troiftéme  eftrop  avec  là  poulie  eft  pour  le  Pallanquiiï 
de  ladite  vergue. 

Dormans, 

LEs  Dormans  Sc  Pallanquins  font  frappez  ou  Miarez 
fur  la  vergue  tout  joignant  1 eftrop  de  leurs  poulies , 6C 
ce , en  dehors  par  le  bout  de  la  vergue , ou  bien  font  frap-» 
pez  ou  amarez  àFeftropmefmedelapoulie. 

^ Bouts  des  Vergues. 

A Chaque  bout  des  Vergues  , font  encoquez  deux 
eftrops  , le  prenxier  eft  plus  en  dedans  pour  les- pen- 
dours  des  bras  de  la  vergue  : le  fécond  eft  pour  la  ba* 
lancine  de  perroquet  de  courmehcin. 

Vergue  de  Tourmentin^ 

AU  milieu  de  la  Vergue  eft  frappée  l’eftague  qui  eft 
fimple  : puis  à chaque  cofté  de  ladite  itague , eft  le 
baftard  du  Racage,  avec  deux  taquets  de  chaque  cofté 
fur  la  Vergue , pour  la  tenir  ferme.. 

Cargue  Point. 

AU  tiers  de  la  ver gue,à  prendre  du  rîûlieu  vers  les  boucsr> 
font  encoquez  deux  eftrops  avec  leurs  poulies , un  à 
chaque  cofté  dudit  endroit , pour  le  Cargue  Point  du 
Tourmentin. 

A chaque  bouc  de  vergue  font  encoquez  î Bremiere- 

■mentÿ 
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ment  1 cftrop  des  pcndours  des  bras  de  ladite  vergue 

de“ur^ 
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Itagues  de  grande  Vergue.  ' '• 

Aux  Itagues  de  grande.  Vergue,  toutjoignant  le  ra- 
cage , font  quatre  poulies , deux  à chaque  codé  d’I 

tague  rervancpour  des_^cargues  fonds  ,& 

Au  double  aeleftagueen  arriéré,  eft  une  grofl'e poulie  i 

trois  rouets  de  fer  parle  haut  de  la  poulie  eft  un  trou  par 
oupaiTeleftague,  laquelle ellague doit  eftre  pafféedansla 

poulie  avant  quelle  ne  foit  frappée  fur  la  vereue-  l.q  - 

Itague  paire  par  tteffiis  le  graÆoJquet , p?r  1 entaille 

» chaque  collé  léloh  qne  la 
grolleur  d eflague  ie  requiert^  ^ 

ïta^ues  de  grands  Huniers. 

Le  s Itagues  de  gtand's  Huniers  font  au/Ti  doubles 
tout  joignant  les  baftards  du  racage  , ou  bien  à un 
pied  au  delTus  de  la  vergue  font  deux  poulies  à chaque 

Au  double  de  l’effague  en  arriéré,  ellune  poulie  à deux 
rouets,  pat  lefquelspairent  lesdrillés  dudit Lnior  &la 

^Autrement. 

Au- doubre  de  l’ellague , eft  une  poulie Cmple  pat  où 
L Itague,  laquelle  faulTe  itague  a un 

ra  dtiflfdu  adongue,  pat  où  pallb 

Itague  de  Jiii:^ine, 

A Uehague  de  Mizaine  proche  la  vergue,  font  qua- 
e poulies  a chaque  collé , deux  pour  cargues  fonds 

de  ^ *'  mefme  maniéré  que  les  itag.ues 

de  grande  vergue.  ^ ^ 

^ w / l ^ 
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ItA^ues  de  Huniey  d dudnt^ 

L’Estague  de  hunier  d’avant  eft  fimplc  &:  proche  la 
veîgiie,  il  y a deux  poulies  pour  les  contrefanons  de 

'‘‘eu  ^iiere  au  bout  de  l’eftague,  eft  une  double  poulie 
pour  la  driffe. 

Itagues  foHY  Id  VeYgHe  d'^nmon. 

L’EsTAGUE^de  la  Vergue  d’Atcimon  eft  fimple  qui-n’a 
qu’une  poulie  double  au  bout  pour  y palier  la  drille. 

Itdgues  des  PeYYO^uets, 

LEs  Itatmcs  des  Perroquets  font  fimples , il  n y a qu  i^e 
poulie  à chacune  au  bout  d’en  arriéré  pour  la  drilTe, 
lefqudles  poulies , pour  la  plus  part  font  fimples, 

Gyande  Dyijjè» 

La  Drilfe  de  la  grande  vergue , a fon  dormant  palfe  & 
arrcfté  dans  cette  Drilfe , ou  bien  frappe  a un  anneau 
Ihr  le  pont , tout  contre  le  fep  de  Drilfe , elle  paffe  trois  fois 
en  haut,  èc  trois  fois  en  bas. 

Driffesde  Misidine, 

La  Driffe  de  Mizaine  eft  de  mefnic  façon  que  la  Drifte 
de  grande  voile. 

VoYmdns. 

LEs  Dormans  defdites  driffes  font  frappez  aux  culs  es 

poulies  d’en  bas. 

VYiJJ’es  de  Id  Vergue  d' Artimon» 

La  Drifte  de  la  Vergue  d’ Artimon  a fon  dormant , qui 
paffe  par  le  fep  de  drifte  qui  y eft  frappe,  &C  pafle  deux 

fois  dans  les  poulies. 

Driffes  de  perroquets. 

T O U T E s les  Drilfes  des  Perroquets  font  aux  Pallans 
fimples,  où  les  dormans  font  frappez  au  cul  de  la  pou- 
lie d’eftaffue. 
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. Grand  Etay, 

Au  collier  d’en  haut  du  grand  Etay , font  quatre  pou- 
lies  pour  les  cargues  boulines  de  la  grande  voile  : en- 
vimnau  milieu  de  l’Eray,  font  des  poulies  en  cette  forte 
Premièrement , les  plus  hautes , font  deux  à chaque  cofté 
pour  le  bas  du  humer  d’avant  : environ  deux  pieds  plus  bas 
font  deuxpou  les , une  àchaque  coilé  pour  les  bras  de  mil 

zame.  Secondement , à deux  pieds  des  poulies  des  bras  de 

izaine , en  venant  en  bas , font  deux  poulies , une  à cha- 
que cofte  pour  les  bras  de  perroquet  d’avant.  Troifteme- 
ment,  une  poulie  pour  la  drilfe  du  petit  perroquet.  Qua- 
trièmement, une  poulie  qui  doit  eftre 'placée  au  defll^e 
celles  des  bras  du  humer  d’avant  pour  l’efeoute  de  la  voiie 
a etay  du  grand  hunier.  . ‘ 

T>ormans  des  Bra's. 

LEs  Dormans  des  Bras  de  la  vergue  de  hunier  d’avant  y 
font  amarez  fur  l’étay,  trois  pieds  plus  haut  que  les 
poulies  defdits  Bras.  , ^ 


de  Lui 

7 

des  principaux  adrets  des  Vaiffeaux  de  Guerre, 


CONSTRVCTION  ET  TABriq^e^ 


CHAPITRE  XI. 

PREMIEREMENT  , le  grand  étay  doit  eftre  compofé  de 
quatre  torons  , au  milieu  defquels  eft  un  nombre  de 
n s carrets , qu’on  appelle  , lefquek  fils  des  carrets  fe 

qu'  font  le 

me  fi  le  ^ ‘î’  partie  du  toron , com- 

™r  de  r'=  ‘^"*1  étay  fe- 

l.el  U ^ j ’ ^ gtolTeur,  car  s’ils  eftoient  dé- 

qn^tre,  ponr  ledit 

5o4fcorfon1  > " y ^ 
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L'Etay  de  Min^ine. 

’E  T A Y du  maft  de  Mizaine,  -doit  eftre  aufïi  de  qua- 


tre torons. 


Etay  dt*  grand  mafi  de  Hme, 

Et  A Y du  grand  maft  de  Hune  doit  eftre  de  quatre 
^cordons,  ô/une  mèche  au  milieu , appeliée  ÏAme. 

*n/ifh  de  ff une  dauant. 


L’Etay  du  maft  de  Hune  d’avant  doit  aufli  eftre  1 
quatre  cordons.  o 


L'Etay  d' Artimon. 

’Etay  d’Artimon  doit  eftre  aufti  a quatre  torons, 
comme  il  eft  dit  cy-devant. 


Etay  de  Perrotjuet, 

L’Etay  du  maft  de  Perroquet,  à trois  cordons  &:  de 
cordages  communs,.  * 

Efcoutey.  _ 

r Es  Efcoutes  de  Mizaine  & de  grande  voile , font  ou 
I j doivent  eftre  de  quatre  toroüs , une  mèche  au  milieu: 
chaque  toron  eft  de  3 cordons , qui  fait  en  tout  ix  cordons. 

Efcoutes  de  Hune, 

LEs  Efcoutes  de  Hune , tant  du  grand  Hunier  que  du 
Hunier  d’avant , doivent  eftre  de  4 cordons , &;  la  me- 
Che  au  miUeu , qui  eft  appeliée  'dAme , comme  cy-de vant. 

Efcouets  de  grande  yoile  J\di'^^ine,  ■ 

ScoüETS , tant  de  grande  voile  que  de  Mizaine , doi- 
vent eftre  de  quatre  torons , avec  la  niëche  au  milieu , 
comme  il  eft  dit  aux  Efcoutes  faites  en  queue  de  rat  : c eft 
à dire , groftè  par  le  bout  qui  paffe , & eft  frappée  au  coüiU 
lard  de  grande  voile  , ^ fort  menu  par  l’autre. 
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Tournemrc. 

La  Tournevire  doit  eftre  de  quatre  cordons  avec  U 
mèche  au  milieu , garnie  de  fuzées. 

^ Les  Rubans, 

LEs  grands  Aubans , Aubans  de  Mizaine  & les  autres 
doivent  eftre  de  trois  cordons.  ^ 

Cables  ^ Grelltns, 

LEs  Cables  &:  Grellins  doivent  eftre  de  crois  torons,tant 
I un  quel  autre , chaque  toron  eft  de  trois  cordons , les 
gros  Cables  ont  d’ordinaire  cent  cinq  brafl'es  de  long,  & 
les  Grellins , cent  vingt  brades. 

Jiaujjîeres. 

LEs  Hauflîeres  font  de  trois  cordons , & ont  d’ordi- 
naire cent  vingt  bralTes^ 

Fxanc  lunm  des  grands  Caliornes, 

L Es  grands  Funins  des  grands  Caliornes  pour  embar- 
quer le  canon  , doivent  eftre  de  quatre  cordons. 

Cordage  commun. 

TOus  cordages  communs  qui  fendent  à toutes  fortes 
de  maneuvres  courantes  , font  de  trois  cordons. 

BETTOR  , MERLIN  ^ LV  ZIN  , LIGNES . 

LEs  Lignes , fbit  pour  fonder  ou  pour  autre  chofe,{bnc 
aulfi  de  3 cordons^ôi:  <le  trois  à 4 fils  à chaque  cordom 
T rcjjes, 

LEs  Treflesfefontdefil  de  carret,  &:  félon  le  requis , 
on  y mec  la  quantité  de  fils , fervant  lefdites  TreA 
fes  pour  fourrer  les  cables  & autres  chofes. 

Fil  Carret, 

Le  fil  carrée  fe  prend  & fe  cire  des  vieux  cables  cou- 
pez par  pièces  , de  la  longueur  d’une  ou  deux  brades, 

G iij 
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a difcretion , les  cordons  defdics  cables  eftans  détors,tous 
les  fils  qui  en  forcent  font  appeliez  fils  des  carrées. 


LEs  Garfettes  fe  font  de  fils  de  carrer , de  grolTeur  z 
difcretion,  fervent  à lever  les  Anchres,  ou  faire 
des  Garfettes  de  ris  aux  huniers. 

Rdhans. 

LEs  Rabans , font  des  cordages  de  longueur  de  deux 
brades , & de  plus  s’il  eft  befoin , qui  font  depuis  fix 
fils  jufques  à trente , plus , qui  fervent  pour  garnir  les  voi- 
les, de  Z plufieurs  autres  amarages  de  maneuvres, 

Epjjures  des  Cables. 

POuR  épilTcr  deux  Cables  enfemble  , il  faut  première- 
ment détordre  les  trois  cordons , tantrun  que  l’autrCy 
environ  deux  bralfes , puis  paffer  chaque  coron  dans  le  ca- 
ble , tant  de  l’un  que  de  l’autre , à la  façon  commune  des 
autres  épi  Ifures,  par  trois  fois,  puis  les  torons  eftant  ainfi 
paflez  , il  faudra  décorder  un  cordon  à chaque  toron , de  les 
couper  à l’endroit  palfé,  & ficher  lefdics  bouts  de  cordons 
coupez,  puis  paffer  chaque  toron  defdits  cordons  reftans, 
par  deux  fois  dans  les  cables  à la  façon  ordinaire , de  eftans 
paftez  par  deux  fois  dans  les  cables,  tant  d’un  cofté  que 
d’autre , il  les  faudroic  encore  décorder , de  couper  un  des 
cordons  de  chaque  cordon  a l’endroit  paffé  dans  ledit  ca- 
ble , de  les  ficher , puis  paffer  chaque  cordon  reftant  par 
dedans  les  torons  des  cables,  une  fois  le  tout,  tant  d’un  cofte 
que  d’autre , puis  les  couper , de  les  cables  feront  épiffez. 

BST.AT  j>r  NOMBRE  DES  POVZIES 
necejpiires  pour  a^re'er  garnir  un  Vaijpdu. 

CHAPITRE  XII. 

PREMIEREMENT,  pour  le  maft  d’Artimon,  an  deftus 
des  bras  de  hune  , deux  poulies,  une  à chaque  bout 
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des  peiîdoiïrs  des  balancines  de  vergue  de  foule,  une  à cha 
que  cofte.  Aux  aubans  de  devant  à une  braffe  de  la  hune  à" 
chaque  cofté , une  poulie  pour  les  bras  du  grand  hunier. 

Sous  les  barres  de  hunes,  deux  poulies  de  chaque  bout 
des  pendours  de  palanquin , une  à chaque  coftè. 

Aux  Pallanquins,  quatre  , deux  à chaque  Pallanquin 
une  double , une  fimple  à chaque  Pallanquin. 

A l’eftague  delà  vergue  qui  eh  finiple,une  poulie  au  bout 
de  l’itague  qui  a deuxroüets , par  où  palTe  la  drilTe. 

Au  racage  de  ladite  vergue,  une  poulie  avec  un  trou 
appelle  Oeil  de  Bœuf , par  où  pâlie  le  baftarddu  racage. 

La  trolfefervant  à faire  ferrer  le  racage,  eft  unpallanquin 
fait  de  deux  poulies,  une  double  &c  l’autre  fimple. 

Au  racage,  eft  encore  une  poulie  en  façon  de  cap  de  mou- 
ton,avec  deux  trous  par  ou  paftentles  baftards  dudit  racage. 

Au  pied  du  maft  eft  le  fep  de  drilTe , ou  il  y a deux  roiiets 
par  où  pafte  la  drilfe. 

Vergue  de  Foule, 

A Chaque  bout  de  la  vergue  de  foule,  eft  une  poulie 
avec  deuxroüets , par  où  pafte  l’efcoute  de  perroquet 
de  foule , & par  l’autre  la  balancine  de  ladite  vero-ue  de 
foule , à deux  pieds  du  milieu  de  la  vergue , tirant  vers  les 
bouts , tant  d’un  cofté  que  d’autre,  eft  une  poulie  à chaque 
cofté,  par  où  pafte  l’efcoute  de  voile  de  perroquet. 

Vergue  d Artimon, 

AU  bout  de  la  vergue  d’artimon  d’en  haut, Ibnt les  mar- 
ticles  en  deux  endroits  avec  des  poulies  ;.des  marti- 
cles  qui  lont  plates , &:  ont  quatre  ou  cinq  trous. 

Au  bouc  de  chaque  marticle  , eft  un  eftrop  par  où  pafte 
une  poulie,  fur  laquelle  eftfrappéle  martinet  de  la  vergue, 
fervanc  ledit  martinet  pour  la  piquer, 

^ Pour  la  cargue  de  la  voile  , font  huit  poulies  frappées 
a la  vergue  avec  des  crampons  : fçavoir,  quatre  en  haut 
au  deftus  du  racage  , deux  à chaque  cofté  , qui  Ibnt 
quatre , fiifant  en  tout  le  nombre  de  huit. 
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Un  pallan  pour  l’efcoute  de  deux  poulies , une'  double  SC 
l’autre  lîmple. 

Au  bout  de  la  mefiiie  vergue , audit  endroit  des  marti^ 
des , font  frappées  deux  poulies  avec  des  crampons , & 
dlropspour  y paieries  bras  de  perroquet  de  foule. 

Un pallanquin  d’amure  de  deux  poulies,  une  double  & 
l’autre  limple , & le  plus  fouvent  les  deux  poulies  font  fim- 

ples.  ’ 

A 1 etay , un  cap  de  mouton  au  bouc , un  autre  cap  de 
mouton  avec  un  collier  j qui  feing  le  grand  maft. 

Un  petit  pallanquin  de  deux  poulies  (impies  pour  guirï- 
der  le  voile  d etay. 

de  Perroquet  de  Foule. 

AU  delTus  des  barres  du  maft  de  perroquet  de  foule, 
font  les  pendours  delà  vergue  de  perroquet  de  foule, 
un  à chaque  codé , au  bout  defquels  eft  une  poulie  pour  les 
balancines  de  ladite  vergue  de  perroquet. , 

En  arriéré , & au  deftus  des  barres , eft  un  eftrop  avec  fa 
poulie  pour  le  martinet. 

Aux  aubans  d’avant,  à quatre  ou  cinq  pieds  des  barres, 
font  deux  poulies , une  À chaque  codé  pour  paifer  les  bras 
du  grand  perroquet. 

Afétay  qui  eft  double, qui  va  amarer  aux  grands  au^ 
bans , tant  d’un  code  que  d autre , avec  deux  marticles  ou 
varaguezà  chaque  codé,  faifaut  le  tout  dix  poulies  avec 
les  quatre  des  varaguez. 

Vergue  de  Perroquet  de  Fmle. 

A Chaque  bout  de  la  vergue  de  perroquet  de  foui eï, 
font  deux  poulies , une  au  bouc  des  pendours  des  bras 
de  ladite  vergue , & l’autre  encoquée  par  un  eftrop  à cha*- 
que  bout  pour  les  balancines.  - 

^ Du  milieu  de  la  vergue  vers  les  bouts,  tant  d’un  code 
que  d’autre  , & à l’endroit  ou  peut  donner  la  largeur  de  la 
hune  du  maft  d’artimon , cm  bien  au  tiers  de  ladite  vergue, 
à prendre  du  milieu  vers  les  bouts,  eft  une  poulie  a cliaque 


Livre  Premier.  „ 

cofte  audit  endroit,  fervant  auxcargues  point  dudit  Per- 
foquet. 

A chaque  Efcoute  des  voiles  de  Pertoquct,  une  pour 
carguer  le  point  de  ladite  voile.  ^ 

Foulies  du  grand  Mafi, 

AU  deffous  des  grandes  barres  de  hunes  au  bout  des 
deux  pendours  de  balancines  qui  font  deux  une 
poulie  à chacun , pour  les  balancines  de  grande  veraues 
Aux  deux  pendours  des  pallans , une  poulie  à chacun! 
Deux  pallans,  un  à chaque  cofté,  & deux  poulies  à cha- 
que pallan , une  double  & l’autre  fimple. 

Sous  le  Chouquet,  deux  poulies  à crampons, garnies  des 
roues  de  fer , par  ou  palTcla  guindereiïe  du  grand  niaft  d- 
hune.  ° 

Deux  à chaque  cofté  , une  pourles  drilTes  des  bonnettes 
en  etay. 

Aux  deux  derniers  aubans  font  fix  poulies,  trois  à cha- 
cun auban  de  chaque  cofté,  & deux  pour  les  boulines  de 
perroquet  d’artimont , qui  font  les  plus  hautes. 

Deux  poulies , une  de  chaque  cofté  pour  les  bras  de  la 
vergue  de  foule. 

Deux  en  bas  pour  les  ourfes  d’artimon, une  à chaque  côté. 


Grande  Itague,. 

* 

A La  grande  Itaguc  qui  eft  double  & proche  la-ver- 
gue , a chaque  cofté  il  y a une  poulie. 

Au  double  de  l’eftaguequieftarriere  du  grandmaft  cft 
une  gtoffe  poulie  a trois  rouets  de  fer  par  où  paflè  la  gùin- 
derelTe  de  grande  vergue, & en  haut  de  ladite  poulie  eft  un 
trou  qui  palfeautiauers,  par  où  pafle  ladite  Itague 
Au  Racaige  , font  deux  pallanquins  limples  qui  fervent 
pour  lever  ledit  Racaige  lors  qu’on  guindé  la  vergue  & 
lautre  paüanquin  pour  le  faire  baifl'er  lors  qu’on  amei 
ne  la  vergue  , les  poulies  defdits  pallanquins  font  fim* 
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Grande  Vergue, 

A Chaque  boutxle  la  grande  Vergue  font  quatre  pou- 
lies: Sçavoir  , La,  première  -encoquée  , & pour  la 
drifle  de  voile  & bonnette  enetay.  La  lecondejau  bout  des 
pendours  de  bras  de  grande  V ergue.  La  troifiéme , eft  une 
arolTe  poulie  avec  deux  roüets , un  grand  de  fer , & l’autre 
3e  bois:  par  celuy  de  fer  pafTe  l’èfeoute  du  grand  hunier, 
2^  par  celuy  de  bois  qui  eft  au  bout  delà  poulie  paflelaba- 
lancine  de  ladite  Vergue,  bc  à chaque  cofte  un  marchepied 

de  deux  caps  de  mouton  chacun.  . i 

Lors  que  la  grande  Vergue  eft  fur  les  liftes  du  bord  audit 

endroitoùelle  porte  fur  les  liftes  où  paflent  les  poulies  cf- 

trops , à l’endroit  où  elles  touchent  fur  lefdites  liftes,  & ce, 
lors  que  la  Vergue  eft  traverfée  audit  Navire , & que  fon 
milieu  eft  au  milieu  du  maft,  font  lefdites  poulies^  pour 
les  cargues  points  de  grande  voile  , tant  d un  cofte  que 
d’autre.  ' 

Proche^  Racage , tant  d’un  cofte  que  d autre , elt  une 
trrofte  poulie  par  où  pafte  l’efcoute  du  grand  hunier , & au 
âclade  la  Vergue,  eft  une  poulie  de  bloc  pour  la  cargue 

boullinc.  ..11 

Entre  les  deux  itagues  au  milieu  de  la  V ergue  , eft  une 

poulie  à deux  roüets  de  fer , par  où  pafte  le  franc  funin  pour 

aider  à guinder  la  grande  Vergue. 

.Q^tre  boutehors^  à chaque  bout  de  .dehors  une  poulie 
qui  font  quatre. 

Grand  Etay, 


AU  collier  du  grand  Etay  qui  pafte  par  deftbusle  tenon 
du  grand  maft , & au  deftous  de  la  hune  en  avant , 
font  quatre  poulies , deux  à chaque  cofte  , une  pour  le 
carguefons , bc  l’autre  pour  la  cargue  boulline  de  grande 

: . L n. 

A une  braflê  ou  environ  du  colier  venant  en  bas , eft  un 
cftroppour  y paflerlecrocq'de  bredmdin,  autrement  pe- 
tit palan. 


Livre  Premier. 

Audit  Ecay  il  y a deux  pallans  , un  grand  $c  un  petit  ; 
chaque  pallan  eft  de  deux  poulies^  dont  l’une  eft  double  & 
l’autre  fimple  le  petit  eft  appellé  Bredmdm , & l’autre,  P^t/- 
lan  d’ Et ay. 

Au  bouc  de  l’Etay  d’en  bas  eft  une  grofle  poulie , appellée 
Cap  de  Mouton , qui  a trois  trous  par  où  pafte  la  ride. 

Plus  bas  eft  un  autre  cap  de  mouton  ^ faili  &:  frappé  à un 
collier  qui  embraffe  le  maft  de  mizaine , &:  pafte  par  deffous 
i’eftrave , par  lequel  pafte  la  ride  du  grand  Etay. 

Audit  Etay , il  y a de  chaque  cofté  trois  poulies  : Sçavoir, 
une  pour  les  bras  de  perroquet  qui  eft  la  plus  bafte.  La  fé- 
condé , pour  les  bras  de  Vergue  de  hune  d’avant.  La  troi- 
fiéme , pour  les  bras  de  perroquet  d’avant.  La  quatrième 
qui  eftlêule  , pour  la  drifte  du  perroquet  d’avant,  elle  eft 
plus  bafte  que  toutes  les  autres.  Une  cinquième  , pour  l’ef- 
coLite  de  la  voile  d’Ecay  du  grand  maft  de  hune , qui  eft  au 
droit  des  dormans  des  bras  de  mizaine. 

Audit  Etay  eft  un  faux  Etay,  fervant  pour  la  voile  d’Ètay, 
lequel  Etay  eft  au  bout  d’en  bas  d’un  cap  de  mouton,  &:  au- 
tres caps  de  mouton  plus  bas , frappez  audit  Etay , par  lef- 
quels  pafte  la  ride  pour  la  rider. 

E [coûtes, 

A La  grande  Efeoute , font  deux  poulies  à chaque 
cofté,  une  par  où  pafte  l’Efcoute,  &;  l’autre  pour  le 
Gargue  point. 

Boulines, 

PO  u R la  Bouline , il  y a une  poulie  à dents , qui  eft 
frappée  à un  eftrop  qui  .çmbi-afte  le  maft  de  mizaine. 

Palans  d',/îmure, 

P Ou  R la  grande  Vergue, il  faut  un  Pallan  d’Amure  qui 
ait  deux  poulies  , une  double  & l’autre  limple. 

^ Grandi  M'ajh  de  Hune. 

AU  haut  du  grand  Maft  de  Hune  joignant  les  barres , 

&:  au  deftpus  des  pendours  des  balancincs , une  à 

H i j 
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chaque  cofté , &:  une  poulie  de  chaque  bout  pour  la  grati-  ■ 

de  vergue  de  Hune, 

Deux  autres  poulies , une  à chaque  bouc  des  pandours 
des  pallanquins. 

Deux  pallanquins , un  à chaque  cofté  de  deux  poulies  , 
chacun  une  double  &:  l’autre  fimple.  ^ 

A chaque  bouc  des  aubans  en  bas , un  cap  de  mouton  a 
chaque  jambe  de  hune. 

Itao-ue^  ~ 

C^' 

AL’itaguc  proche  la  V ergue  qui  eft  double , une  pou- 
lie à chaque  cofté , pour  le  contre  fanon  ou  cargue 
bouline. 

Au  double  de  l’Itague  au  derrière  du  maft  , une  poulie 
fimple  où  pafte  la  faufle  Itague. 

Au  bout  de  la  faufte  Itague  en  bas , une  double  , laquelle 
avec  une  autre  fimple  de  retour  & pallan , s’appelle  Vrijfc. 

Etay  de  and  Hunier^ 

AU  grand  Etay  de  Hune , il  y a deux  poulies  à chaque 
cofté  , au  mefine  endroit,  une  pour  les  balancinesdu 
grand  perroquet  d’avant. 

Audit  Etay  & plus  bas  que  les  poulies  cy-deftus , il  y en  a 
une  pour  la  drille  de  perroquet  d’avant. 

Au  haut  de  l’Etay , un  palanquin  fimple  pour  leur  Etay , 
lors  qu’on  ameinele  grand  maft  de  Hune. 

Au  milieu  de  l’Ecay , une  pour  ladrifiTe  de  voile  d’Ecay , 
un  faux  Etay , aubout  duquel  il  y a un  cap  de  mouton , 
plus  bas  un  autre  cap  de  mouton  pour  redirle  faux  Etay. 

Grande  Vergue  de  Hunier. 

A Chaque  hout  de  la  Vergue  de  Hune  il  y a crois  pou- 
lies J la  première  pour  les  voiles  d’Ecay  ; La  fécondé, 
au  bout  des  pendours  des  bras  : La  troifiéme , pour  la  ba- 
lancine  ou  efeoute  du  grand  perroquet  j lors  qu’il  y en  a. 

Au  tiers  de  la  Vergue  , en  prenant  du  milieu  vers  lun 
des  bouts  tant  d’un  cofté  que  d’autre , ou  pour  la  jufte  pro- 
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portion  de  la  largeur  de  la  grande  hune  j prifc  au  milieu , 8^ 
rapportée  fur  1 un  dCvS  bords  de  ladite  hune  audit  endroit  y 
rapporte  ladite  mefure  fur  la  V ergue , en  prenant  au  milieu 
une  poulie  à chaque  collé  pour  les  carques  points  du  grand 

A deux  pieds  du  milieu  delà  vergue,  à chaque  cofté 
une  poulie  pour  palfer  les  drilTes  ôc  des  bonnettes  en  Etay. 

Deux  marche -pieds  de  chaque  collé  , de  quatre  caps 
de  mouton  chacun.  ^ ^ 

Etaydu^rand  MaÛ  de  hune. 

A Deux  bralTcs  ou  plus , depuis  le  collier  du  grand  étay 
de  hune  en  venant  en  bas,  un  pallanquin  de  deux 
poulies  limples  pour  ayder  à lever  ledit  étay  lors  que  le  mall 
de  hune  ell  bas. 

Aux  deux  tiers  de  l’écay  en  venant  en  bas , deux  poulies 
pour  les  bras  de  perroquet  d'avant. 

Deux  pour  les  boulines  du  grand  perroquet  qui  font  les 
plus  hautes , une  pour  la  drille  du  perroquet  de  mizaine. 
Au  bout  de  1 etay  en  bas,  une  double  au  faux  étay  deux 

pour  la  voile  d’étay,  &deux  caps  de  mouton  pour  le  faux 
etay.  ^ 


'Boulines. 


Ux  pattes  des  Boulines  font  lîx  poulies  appcllécs  Oeil 
de  Boeuf , trois  pour  chaque  Bouline. 


Vergue  du  grand  Perroquet. 

A Chaque  bout  de  Vergue  de  Perroquet , deux  pou- 
lies une  aux  pendours  des  bras,  & l’autre  {pour la 
balancine  de  ladite  Vergue*  ^ 

Au  tiers  de  la  Vergue  en  prenant  du  milieu  vers  l’un  & 
1 autre  bout , une  poulie  pour  le  cargue-point 


. E [coûte  de  grand  hunier. 

A Chaque  point d’Efeoute  de  grand  hunier,  une  pou* 
lie  pour  le  cargue-point  dudit  hunier. 

Hnj 
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Efcoute  de  grand  Perroijuet. 

A Chaque  bout  d’Efcoute  de  grand  Perroquet  fe  frapjyc 
au  collier  de  la  Voile^unc  poulie  pour  le  cargue  point. 

Etay  df*  grand  Perroquet, 

AU  bout  de  TEtay  du  grand  Perroquet , aux  deux  tiers 
de  l’Etay  en  venant  en  bas,  quatre  poulies , deux 
pour  les  balancinesdugrandPerroquet,  deux  pour  les 
bras  de  Perroquet  d’avant. 

Vergue  de  Mi:^ine. 

La  Vergue  de  Mizaine  eft  garnie  des  mefmes  poulies , 
& aux  mefmes  endroits , félon  qu’il  a efté  obfervé  à la 
grande  Vergue, qui  font  au  nombre  de  onze  poulies  &:  qua- 
tre caps  de  mouton  pour  le  marche-pied. 

Boutehors. 

GHaque  Boutehors  a une  poulie , lequel  Boutehors  eft 
au  nombre  de  quatre. 


^ Vergue  de  hune  de  M 'v:Kame. 

La  Vergue  de  hune  de  Mizaine  eft  garnie  d’autant 
de  poulies  que  la  Vergue  de  grand  hunier , &c  quatre 
caps  de  mouton  pour  les  marche-pieds. 


Vergue  de  Perroquet  d’auant. 

La  Verquc  de  Perroquet  d’avant  eft  garnie  d autant 
de  poulies  qu’eft  la  Vergue  de  grand  Perroquet,  5c 
par  les  mefines  proportions  qui  y doivent  eftre  oblervées, 
lefquclles  poulies  font  au  nombre  de  fix  tant  d’un  ccfté  que 
d’autre. 


Efeoute  de  Misaine, 

A Chaque  coin  dés  Efeoutes  de  Mizaine  , tant  d’un 
cofté  que  d’autre,  font  deux proulies,  une  par  ou  pafle 
i’Efeoute , 5c  1 ’autceié  .cargue  point. 
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. ' Efcoute  de  hunier  d'auant ,,  ^ Perroquet. 

A Chaque  point  d’Efcoute , foit  pour  le  hunier  d’a- 
vant ou  pour  le  Perroquet  , une  poulie  pour  le 
cargue  point,  qui  font  pour  les  quatre  Efcoutes  quatre 
poulies. 

Boulmesde  Mr:^ine. 

J^jApatte  de  la  Bouline  de  Mizaine  a quatre  poulies. 
Bouline  de  hunier  d’auant, 

La  patte  de  la  Bouline  du  hunier  d’avant  a quatre 
poulies. 

Bouline  de  Perroquet  d'auant, 

IL  ri  y a point  de  poulies  à la  patte  de  la  Bouline  du  Per- 
roquet d’avant , mais  il  y a des  colTcs. 

Etay  de  Miçt^aine, 

Le  collier  de  l’Etay  de  Mizaine  a trois  poulies  à chaque 
codé  : Sçavoir,  pour  les  Boulines  du  hunier  d’avant, 
pour  les  cargue  fonds  & cargue  Bouline  de  Mizaine. 

Aux  deux  tiers  de  l’Etay  en  venant  en  bas,  trois  pou- 
lies à chaque  codé  pour  les  bras  de  Perroquet  de  Tor- 
mentin , bras  de  Sivadiere  &c  Pallanquin  de  Vergue  de 
Sivadicre. 

Au  bout  de  1 Etay  une  grolTe  poulie  en  cap  de  mouton 
de  neuf  trous  pour  palfer  la  ride,  une  pour  l’Etay  de  Tor- 
mentin  fervantàle  rider. 

Etay  de  majl  de  hune  d'auant, 

LEtay  du  mad  de  hune  d’avant  a deux  poulies,  pour  les 
boulines  de  hune  d’avant , & au  faux  etay , deux  caps 
de  mouton. 

Pour  guinder  la  voile  d’étay  d’avant,un  Pallanquin  , deux 
poulies  fimples,&  pour  lever  l’étay  lors  que  le  mad  de  hune 
cd  bâs , un  Pallanquin  de  deux  poulies  (impies. 
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Etay  de  Perroquet  d'auant. 

L’Etay  de  Perroquet  d’avant  a deux  poulies , pour  les 
Boulines  du  Perroquet  de  mizaine. 

Mafi  de  Mtl^ine. 

VU  Mail  de  Mizaine , deux  poulies  pour  les  Balancr- 
nes  de  la  Vergue  , deux  pour  les  Pandours  des 
Can<lellectes  , quatre  pour  les  deux  Candellettes  , 
une  pour  l’étay  du  grand  Perroquet  , une  pour  le  grand 
étay , deux  pour  guinder  les  mafts  de  hune , deux  pour  le 
Franc  Funin , pour  akler  à guinder  les  Vergues  de  Mizai- 
ne qni  doivent  eilre  doubles , avec  des  Roiiets  de  fer.. 

, ' Proportion  des  Vergues  ^ Voiles, 

Le  grand  Paefis  doit  avoir  le  tiers  de  la  profondeur  ou 
de  hauteur  du  grand  maft , fins  comprendre  les  Bon- 
nettes: d’autres  prennent  la  moitié  de  la  longueur  de  la 
grande  V ergue , &c  la  prennent  jîour  hauteur. 

Le  grand  Hunier  a autant  de  profondeur  que  la  grande 
Voile:  aux  Vaifl'eaux  qui  pail'ent  deux  à trois- cens  ton- 
neaux , on  leur  donne  un  tiers  d’avantage. 

^ Par  exemple  ^ un  Vaiifeau  qui  n’aura  que  huit  aunes  à la 
grande  Voile , il  y en  aura  douze  à fon  Hunier. 

Le  grand  Perroquet  a la  moitié  du  grand  Hunier  par  bas 
ou  profondeur  : par  bas , ü a la  largeur  de  la  Verpic  de 
Hune,  & en  hautdanioitié  où  deux  tiers.  Les  voiles  d’a- 
vant ontles  mefmes  proportions. 

Proportion  pour  l^Jinchre.  ^ 

POur  le  poids  des  Anchres  , on  met  d ordinaire  cent 
livres  de  fer  pour  chaque  vingt  tonneaux. 

La  longueur  de  la  Verie  ale  triple  d’un  de  fes  bras,  & de 
l’intervalle  d,e  l’une  de  ces  parties , l’on  fait  une  portion  de 
cercle , fervant  chaque  bras  ou  croffe  dont  la  largeur  a un 
fixiéme. 

Les  cables  pefent  d’ordinaire  le  double , & un  quart  plus 
que  l’Anchce. 

proportion 
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PROPORTION  DE  TOUTE  SORTE 
de  Baftimens  de  Mer  qu  on  obfcrve  en 
quelques  Ports. 

Z/N  navire  dZ/  premier  rang. 
CHAPITRE  XII. 

CEnt  trente  pieds  de  quille  portant  fur  terre. 

nt°ri  pouces  de  baux  de  dedans  en  dedans. 

2.9.  pieds  d eftjmboc  de  hauteur  à prendre  Pur  la  quille 
pieds  de  liiTe  d ourdy.  4 ^ 

51.  pieds  de  haiiteur  d ’eftrave 

7*  pieds  de  hauteur  dans  la  première  batterie. 

pieds  & dcmy  a la  fécondé  batterie, 

2.4.  pieds  de  quelle  d élira ve. 

6.  pieds  de  quelle  d ellambot. 

5 y . pieds  de  hauteur  au  milieu  du  VaifTeau. 

Zyn  Nature  du  fécond  ran^, 

120.  pieds  de  quille  portant  furterre. 

14^. pieds  de Icltrave à 1 ellambot. 

37.  pieds  de  baux  de-dedans  en  dedans. 

27.  pieds  de  hauteur  d ellambot. 

Z7.  pieds  de  lilTe  dourdy.  " 

30.  pieds  de  hauteur  d’ellrave. 

6.  pieds  neuf  pouces  à la  première  batterie. 

6.  pieds  trois  pouces  à la  fécondé  batterie  ' 

18  pieds  de  creux  de  fonds  de  calle  en  di-oite  h>ne 
3Z.  pieds  ic  demy  de  hauteur  au  milieu.  ® 

120.  pieds  de  quille  portant  fur  terre, 

133.  pieds  de  lellrave  à Icllambot. 

34.  pieds  de  baux  de  dedans  en  dedans, 
ly.  pieds  de  hauteur  d’ellrave. 
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l’Architecture  Navale. 

Z5.  pieds  de  hauteur  d’eftambot. 

Zi.  pieds  de  lilTe  d outdy.  \ 

i^.picds  & dcmy  de  creux  de  fonds  de  calle  en  droite  ligne. 

6.  pieds  & demy  de  hauteur  à la  première  batterie. 

6.  pieds  de  haLlte^r  à la  fécondé  batterie  fous  les  gaillards. 
zj.  pieds  6.  pouces  de  hauteur  au  milieu  du  plat-bord. 

Un  Induire  du  quatrième  rang, 

100.  pieds  de  quille portant  hir  terre. 
izo.  pieds  de  reftrave  al  eftambot. 

30.  pieds  de  baux  de  dedans  en  dedans. 
zz.  pieds  de  hauteur  d’eftambot. 

24.  pieds  de  hauteur  d eftrave. 
zz.  pieds  de  lifle  d ourdy. 

ly.  pieds  de  creux  de  fonds  de  pâlie  en  droite  ligne. 

6.  pieds  trois  pouces  à la  première  batterie. 

6.  pieds  à la  fécondé  batterie  fous  le  gaillard. 

25-.  pieds  trois  pouces  de  hauteur  de  plat-bord  au  milieu. 
Un  Nduire  du  cinquième  rang^ 
pieds  de  quille  portant  fur  terre. 

108.  pieds  de  l’eilrave  à T eftambot. 

27.  pieds  de  baux  dc  dedans  en  dedans. 

18.  pieds  de  hauteur  d’eftambqt. 

18.  pieds  de  lifTe  d’ourdy^ 

20.  pieds  de  hauteur  d’efttave. 

13.  pieds  & demy  de  creux  de  fonds  de  calle  en  dro  ite  ligne 
6.  pieds  de  hauteur  entre  les  ponts. 

5’.  pieds  de  hauteur  du  gaillard. 

zz.  pieds  &c  demy  de  hauteur  du  plat-bord  au  milieu. 

fregatte  legere.  \ 

70,  pieds  de  quille  portant  fur  terre. 

85.  pieds  def  eftrave  à i’eftambot. 
zz.  pieds  de  baux  de  dedans  en  dedans-'^ 

14.  pieds  huit  poupes  de  hauteur  d’eftambot. 

14.  pieds  huit  pouces  de  lifte  d’ourdy. 

16.  pieds  huit  pouces  de  hauteur  d’eftrave. 

II.  pieds  de  creux  de  fonds  de  c^lle  en  droite  ligne. 


ÿo.  pieds  de  quille. 


Livre  Premier. 
Flujte, 


ao8.  pieds  de  l’edrave  à reftambog. 
iz.  pieds  de  baux, 

II.  pieds  de  creux  de  foads  de  calle. 
zo.  pieds  de  leftambot  dans  fa  hauteur. 

ZI.  pieds  hauteur  d’eftrave. 
y.  pieds  & demy  entre  les  pontsr, 

rinajfe, 

$o.  pieds  de  quille. 

io8. pieds  de leftrave à l’eftanibot. 

Z4.  pieds  de  baux, 

iz.  pieds  de  creux  fur  la  quille. 

zo.  pieds  de  hauteur  deftambot, 

zz.  pieds  de  hauteur  d eftrave. 

f.  pieds  & demy  de  hauteur  entre  les  deux  ponts. 

15.  pieds  de  hauteur  en  plat-bord  au  milieu- 


rr.  pieds  & demy  de  bord  au  milicu.- 
14.  pieds  de  hauteur  d’eftambot. 
ij.  pieds  de  hauteur  d’eftrave. 


8.  pieds  de  creux. 

II.  pieds  de  bord  au  milieu. 

L/»e  Galliottc], 

yy.  pieds  de  quilc, 
ly.  pieds  de  large. 

7.  pmds  pouces  de  creux  fur  la  quille.'. 

9.  pieds  & demy  de  bord,. 

10.  pieds  de  hauteur  d’eftambot. 
iz.  pieds  de  hauteur  d’eftrave. 


Un-  Heu  fUman» 


. ^o.  pieds  de'  long. 

18.  pieds  & demy'  de  large, 
pieds  de  creux. 


Une  Ourque,. 


i ■ 


^0.  pieds  de  quille,. 


Flubot  ^our  le  haréfn; 


5'8  l’Architecture  Navale. 

i8.  pieds  de  large, 
pieds  de  creux. 

11.  pieds  de  bord  avec  un  grand  mafl: , un  artimon  &:  un 
beaupré. 

Z/ne  chatte» 

50.  pieds  de  quille.  ■ 

i^.  pieds  &:  demy  de  large. 

7.  pieds  &:  demy  de  bord. 

II.  pieds  d’eftamboc. 

15.  pieds  d’cllrave. 

Z/ ne  Coumette, 

JO.  pieds  de  quille, 

16.  pieds  de  large. 

8.  pieds  de  creux. 

9.  pieds  &:  demy  de  bord. 

10.  pieds  de  hauteur  d’eftambot. 

11.  pieds  de  hauteur  d’eftrave. 

ZJne  Carauelle  de  Lisbonne. 

55.  pieds  dequile. 

18.  p.  8.  pouces  de  large. 

To.  p.  de  creux. 

17.  p.  de  hauteur  deftambot.  ^ 

lÿ.  p.  de  hauteur  d’eftrave. 

ZJne  Tartane. 

45.  pieds  de  quille. 

15.  p.  de  large. 

7.  p.  &:  demy  de  creux. 

II.  p.  de  hauteur  d’eftambot. 

13.  p.  de  hauteur  d’eftrave.  j 
ZJne  Ptnajp  de  Bifcaye, 

50.  pieds  de  long. 

II.  p.i  de  large. 

J,  p.  &:  demy  de  creux.  - 

10.  p.  de  hauteur  d’eftambot.  > u ,î  . . 

11.  p.  de  hauteur  d’eftrave.  i 

ZJn  Bri^antin.  ' ' i 

50.  pieds  de  long. 

10.  p.  4c  large. 


N 


, , Livre  Premier. 

7.  p.  &:  demy  de  hauteur  d’cftamboc. 

8.  p.  cie  hauteur  d eftrave.  . ’ ■ 

-Un  Nmir,  Iranpis  pmr  U pefchti»  Potffm. 
JO.  pieds  de  quille.  ^ 

ij-  p.  de  large. 

8.  p.  & demy  de  creux. 

4-  p-  & demy  entre  deux  ponts. 

IJ.  p.  de  bord  au  milieu. 

iJn  Trauerfier  pour  la  pefche, 

40.  pieds  de  quille. 

15.  p.  &c  demy  de  large. 

6.  p.  &c  demy  de  creux. 

8.  p.  & demy  de  bord. 


XJne  Gnbanne  à fdU  fans  quille. 
60.  pieds  de  long.  ^ 

17.  p.  de  large. 

p.  demy  de  bord. 

7.  p.  &:  demy  de  creux, 

XJne  ^llte^e, 

42.  p.  de  quille. 

14.  p.  de  large. 

^ 8.  p.  de  bord. 

II.  p.  d’eftambot. 

15.  p.  d’ehrave. 


Chaiche. 

JO.  p.  de  quille. 

61.  p.  deleilrave  à rehambor. 

8.  p.  de  creux  de  fonds  de  callc. 
14.  p.  d’ejftambot. 

IJ.  p.  d’eftrave. 

II.  p.  de  gaillard. 


Uyacq, 

4j.  p.  de  quille. 

j^.  p.  del’eftrave  à l’eftambot. 

14.  pieds  de  bauts. 

7.  pieds  de  creux. 

12.  p.  de  hauteur  de  Icftainboci 
ij-  P-  de  hauteur  d cftrave. 
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Barque  longue, 

40.  pieds  de  long  de  l’eftrave  à I eftainbot. 
c>.  pieds  de  large. 

4.  pieds  &:  demy  de  bord. 

6.  pieds  & demy  d’eftambot. 

7.  pieds  & demy  d’eftrave. 

moyenne  chalouppe.  pour  le  premier  rang. 
JO.  pieds  de  large  de  l’eftrave  a l eftamboi. 

7.  pieds  de  large. 

J.  pieds  ôc  demy  de  creux. 

Canots  du  premier  rang), 

zy.  pieds  de  long. 

5.  pieds  de  large.  , 

3.  pieds  de  creux. 

Grande  chaîouppe  du  fécond  rang. 

34.  pieds  de  long. 

7.  pieds  & demy  de  large. 

3.  pieds  demy  de  creux. 

Moyenne  chalouppe,. 

2. Ç,  pieds  de  long. 

6.  pieds  &:  demy  de  large.- 

3.  pieds  3.  pouces  de  creux. 

Canot i 

%i.  pieds  de  long. 

5.  pieds  trois  pouces  de  large. 

2.  pieds  demy  de  creux. 

Grand  Rat  à Carnet' . 

I éo.  pieds  de  long. 

12.  pieds  de  large. 

2.  pieds  de  bord. 

Z/n  amm  B.at-, 

30.  pieds  de  long. 

10.  pieds  de  large.  ^ 

18.  pouces  de  bord. 

Bateau  pour  Byacq  ou  tartanes 

14.  pieds  de  long, 
y.  pieds  de  large. 

2.  pieds  trois  pouces  de  bord. 


Livre  Premier. 
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PU  OP  ORTION  D'VNB  G^LLIOTTE  DE 
quarante  pieds  de  qui lU  faite  pour  S.  Germain, 

CHAPITRE  XIII. 

40.  pieds  de  longueur  de  quilloi- 
7.  pieds  de  hauteur  d’eftrave, 

7.  pieds  quelle  d’ellrave. 

7.  pieds  hauteur  d’ellambot. 

5.  pieds  quefte  d’ellambor. 

50.  pieds  longueur  d’ellravc  à l’ellambot. 
iz,  pieds  de  largeur  au  milieu. 

5.  pieds  8.  pouces  de  hauteur  au  milieu. 

5-,  pieds  10.  pouces  de  fonds  plat. 

Proportion  d'une  Galliotte  faite  pour  Verfaille  de  trente 
pieds  de  quille, 

30.  pieds  de  longueur  de  quille, 
y.  pieds  6.  pouces  hauteur  d’ellrave. 

J.  pieds  quelle  d’ellrave, 

J.  pieds  4.  pouces  hauteur  d’ellambot. 

3.  pieds  quelle  d’ellambot. 

38.  pieds  longueur  d’ellrave  à l’ellambot. 

7.  pieds  6.  pouces  de  largeur  au  milieu. 

4,  pieds  3.  pouces  de  hauteur  au  milieu. 

4.  pieds  4.  pouces  de  fonds  plat. 

Proportion  d’une  grande  Chalouppe  faite  pour  Verfaille 
de  ytngt-deux  pieds  de  quille, 
i z.  pieds  de  longueur  de  quille. 

4.  pieds  II.  pouces  hauteur  d’ellrave. 

4.  pieds  4.  pouces  quelle  d’ehrave. 

4.  pieds  II.  pouces  hauteur  d’ellambot. 

J.  pied  Z.  pouces  quelle  d’ellambot. 

Z7.  pieds  6.  pouces  longueur  del’ellrave  à l’ellambot. 

pieds  pouces  de  largeur  au  milieu. 

3.  pieds  .4  pouces  de  hauteur  au  milieu. 

3.  pieds  4.  pouces  de  fonds  plat  au  milieu. 
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^utre  chaloupée  de-Vm^t  pieds  de  quille. 
20.  pieds  de  quille. 

4,.  p.  6.  pouces  hauteur  d’cftrave. 

4.  P quefte  d’ellrave. 

4.  p.  é.  p.  hauteur  d’eftambot. 

1.  p.  quefte  d’eftambot. 

25.  p.  longueur  de  l’eftrave  à l’eftambot. 
a.  p.  de  largeur  au  milieu. 

3.p.i.  p.  de  hauteur  au  milieu. 

3.  p.  I.  p.  de  fonds  plat  au  milieu. 

X/»  autre  de  dix-hmt  pieds  de  quille, 
18.  pieds  de  longueur  de  quille, 

4.  p.  hauteur  d’eftrave.  ' 

3.  p.  7.  p.  quefte  d’eftrave, 

4,  p.  hauteur  d’eftambot. 

il.  pouces  quefte  d’eftambot.  ' 

11.  p.  6*  p.  longueur  d’eftrave  à l’cftambot, 
y.  p.  6.  p.  de  largeur  au  milieu. 

Z,  p.  9.  p.  de  hauteur  au  milieu. 

2.  p.5>,p.  de  fonds  plat. 

X/»  autre  de  feie^  pieds  de  quille, 
16,  pieds  de  longueur  de  quille. 

3.  p.  8.  p.  hauteur  d’eftrave. 

3.  p.  Z.  p.  quefte  d’eftrave. 

3.  p.  8.  p.  hauteur  d’eftambot. 

10.  pouces  quefte  d’eftanibot, 

20.  p.  longueur  d’eftrave  à l’eftambot. 

J.  p.  de  largeur  au  milieu. 

Z.  p.  6.  p.  de  hauteur  au  milieu. 

Z.  p.  6,  p.  fonds  plat  au  milieu. 
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de  cent  quin:^^  pieds  de  quille. 

CHAPITRE  XIV. 

A Près  avoir  tracé  une  ligne  de  iiy.  pieds  de  longueur, 
donnez  luy  pour  Ibn  épailTeur  i6  pouces  ôc  demy  , 
comme  il  a cfté  dit  au  chapitre  des  proportions  art.  z.  car 
elle  doit  avoir  la  feptiéme  partie  de  la  longueur  de  la  quille 
réduite  en  pouces  : la  quille  eft  ordinairement  compoféc 
de  trois  pièces  de  bois  qui  font  adjoûtées  enfemble, 

B jïamhot^. 

O'uR  tracer  l’Eftambot,  oit  luy  donne  de  quelle  la 
f vingtième  partie  de  la  quille, comme  il  a ellé  dit  à l’art. 
6.  car  la  vingtième  partie  de  ny  pieds  de  quille  cft  j pieds 
neuf  pouces  : Enfuitte  on  prolonge  la  quille  par  une  liane 
occulte  de  cette  vingtième  partie,  fur  laquelle  on  éleve  une 
autre  ligne  occulte  &c  perpendiculaire , félon  la  hauteur 
q.uc  doit  avoir  par  l’art,  cinq  du  chapitre  des  proportions. 
C cil  à fçavoir , zy  pieds  lo.  pouces , &:  dulbminet  de  cette 
perpendiculaire,  on  tire  l’ellambot,  comme  il  ell marqué 
par  Z.  5.  Son  épailTeur  au  fommet  ell  celuy  de  la  quille, 
mais  en  bas  une  fois  demy.  Il  faut  remarquer  que  la  hau- 
teur perpendiculaire  de  l’Ellambot  fe  prend  de  delTus  la 
quille» 

EfiroTvei 

A Près- avoir  place  l’Ellambot.  on  trace  l’Ellrave  ; on 
luy  doit  donner  Z5  pieds  de  quelle,  luivant  d’artic. 

3-:  prolonger  la  quille  par  une  ligne  occulte,  depuis  l’extre- 
mite  de  la  quille  au  point  A , jufqucs  au  nombre  marqué  4. 
ou  on  éleve  une  ligne  perpendiculaire  de  z8  p,  9.  pouces , 
lui  vaut  Tarticle  3.  laquelle  fe  trace  depui-s  le  delTous.de  la 
quille;  ^ ^ 

Apres  avoir  pris  la  hauteur  perpendiculaire 'de  TEllrave  , 

onouvre  le  compas  de  Tincervalle  de  cette  perpendiculaire, 
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mais  à compter  tie  dcffus  la  quille  , &:  des  extremitez  de 
cette  perpendiculaire,  on  trace  deux  petits  arcs  de  cercle  , 
comme  au  point  Y,  dont  leur  interfeaion  donne  le  centre 
pour  tracer  l’Eftrave  X,  A. 

L’Eftrave  doit  avoir  de  largeur  un  pouce  moins  que  la 
quille , & d’épaifteur  le  double  de  fa  largeur  par  le  haut , ôc 

par  le  bas  une  fois  & demy  . 

L’Elttave  eft  compofée  de  deux  à trois  pièces  de  bois 
côurbées,  faifant  une  portion  de  cercle  en  montant  du  bouc 
de  la  quille  ou  riniot. 

Quatrièmement , il  faut  divifer  la  quille  en  trois  parties 

égales  , tirer  à l’cquaire  une  ligne  pointée  fur  une  de  ces 

parties’du  cofté  de  TEfteave , laquelle  reprefente  le  premier 
&:  le  principal  Gabary  ; apres  quoy  onfe  propofe  un  certain 
nombre  des  lignes  paralelles  entre  elles  , & d’une  égale  di- 
ftance,  pour  autant  de  Gabarys  qu’on  veut  tracer,  qui  re- 
prefentent  les  coftez , &c  donnent  la  forme  au  Navire. 

Dans  la  figure  fuivante,  nouinous  fommes  propofez  14’ 
Gabaris , où  nous  avons  tracé  tout  autant  de  lignes  pointées 
& perpendiculaires , également  diftantes  les  unes  des  au- 
trel  Sçavoir,  huit  de  derrière  6^:  fix  de  devant,  y compris 
le  premier  Gabary. 

Cinquièmement  J on  trace  un  quart  de  cercle  comme  cc- 
luy  marqué  A , dont  le  demy  diamètre  doit  eftre  la  hauteur 
des  façons  de  1 Eftambot , qui  eft  la  moitié  de  la  hauteur , 
prife  dedeftus  la  quille;  comme  on  peut  voir  par  l’art,  zo. 
Par  confequcntle  demy  diamètre  aura  11  p.  ii.  pouces  ; ce 
quart  de  cercle  doit  eftre  divifé  en  huit  parties  égales , qui 
eft  en  autant  de  parties  comme  il  y a de  Gabaris  de  derriè- 
re,depuis  le  principal  Gabary,  tantle  demy  diamètre  que  le 
quart  de  la  circonferanee.  Des  divifions  de  là  circonferan- 
ce  on  tirera  des  lignes  occultes  aux  autres  diVifions  du  de- 
my diamètre:  ce  qu’eftant  fait , divifez  le  demy  diamètre 
C , D , en  deux  parties  égales , puis  prenant  avec  le  compas 
commun  l’intervalle  B , E , des  points  B , C , on  fait  1 in- 
terfeclion  de  deux  petits  arcs  de  cercle , leur  interfeftion 
donne  le  centre  pour  tracer  le  quart  de  cercle  intérieur,  afin 
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4e  ttïer  des  lignes  en  noir, depuis  cctce  circôferance  j niques 
au  demy  diamètre  : ces  lignes  fervent  pour  tracer  la  li/l'e,  ôc 
pour  donner  l’aculemcnt  aux  Gabaris:  caria  ligne  marquée 
Z,  lert  pour  donner  laailemcnt  au  fécond  Gabari  ,1a  ligne 
3 . à celuy  du  troilicme  Gabary  , ainlî  des  autres.  On  porte 
apres  Tintervalle  de  chacune  de  ces  lignes  de  delfus  la  ligne, 
& fur  chaque  Gabary  qui  luy  cft  propre  pour  y tracer  la  lilïe- 
palfant  par  toutes  ces  pointes. 

Première  Perjînte, 

POuR  tracer  la  première  Perfihte  , on  trace  en  blanc 
une  ligne  pointée  qui  doit  avoir  la  hauteur  du  gros  fur 
la  quille:  Sçavoir,jj  p.ii  pouces  fui  vaut  l’art.  lo,  comme 
on  peut  voir  par  la  ligne  marquée  C , C. 

Enfui  te  il  faut  faire  un  quart  de  cercle,  fervant  pour  la  di- 
minution des  Varangues,  tant  devant  que  derrière,  comme 
eft  celuy  de  la  figure  marquée  B , qui  fert  aufli  pour  tracer 
la  Perfintc. 

Le  demy  diamètre  de  ce  quart  de  cercle  doit  eltre  de  fept 
p.  cinq  pouces , qui  fe  trouvent  en  adjoûtant  deux  pieds  5c 
demy  a la  hauteur  du  gros  pour  avoir  i8  p.  cinq  pouces , lef- 
quels  on  doit  ofter  de  la  hauteur  perpendiculaire  de  l’Ef- 
tambot , qui  eft  zj  p.  lo  pouces , 5c  reftera  7 . p.  j.  pouces. 

On  divife apres  ce  quart  de  cercle,  en  autant  de  parties 
que  le  premier  quart  de  cercle , pour  tracer  le  quart  de  cer- 
cle intérieur  : on  prend  enfuite  avec  le  compas  commun  , 
l’intervalle  C , D , & de  ces  points , ou  des  extremitez  du 
quart  de  cercle , on  fait  l’interfedion  de  deux  petits  arcs  de 
cercle  au  point  E , qui  donne  le  centre  du  cercle  intérieur. 

Les  lignes  marquées  fur  ce  qnarc  de  cercle  fe  doivent 
rapporter  de  delfus  la  ligne,  de  la  hauteur  du^grCs  , 5c 
fur  les  lignes  pointées  qui  feprefentent  les  Gabaris  : c’eft 
a fçavoir , la  fécondé  ligne  fur  le  fécond  Gabary  , la  troi- 
fiéme  fur  le  troifiemc  Gabary , ainfi  confecutivement , oii 
vous  y marquerez  par  tout  des  points  pour  y conduire  h 
première  Perfinte,  _ ^ 
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Premier  Pont. 

Le  premier  Pont  eftla  hauteur  du  creux  du  Navire^ 
qui  doit  avoir  fuivant  l’art,  13.  dix-fept  p.  deux  pou- 
ces de  hauteur  fur  la  quille.  Ce  premier  Pont  du  cofté  de 
l’Eftambot  doit  eftre  au  delTous  du  fommet  de  l’Eftambot , 
cinq  pieds  plus  bas , qui  eft  une  reig;le  generale  à l’exclufion 
des  Navires  qui  ont  moins  de  70  pieds  de  quille  : fur  l’E- 
ftrave,  le  Pont  doit  avoir  un  pied  davantage  de  hauteur  que 
furie  premier  G abary. 

La  feçonde  Perfinte  du  premier  rang,  n’eft  éloignés  que 
de  ïSàio  pouces  [au  plus  , 5c  eft  general  pour  tous  les 
Navires , elle  doit  eftre  paralelle  à la  première  Perftnte  aufli 
bien  que  tous  les  aufres, 

Ligne  de  la,  des  Sabords. 

ON  trace  une  ligne  occulte  pour  avoir  la  Baze  des  Sa- 
bords, elle  doit  eftre  paralelle  au  premier  Pont  de  là 
hauteur  de  deux  pieds  ôc  demy , enfuite  on  trace  les  Sa- 
bords marquez  par  G,  aufquels  on  donne  trois  pieds  en 
quatre , ôc  aux  entre-Sabords  , environ  fept  pieds. 

Première  Perjïnte  du  fécond  rang. 

La  hauteur  de  la  première  Perfinte  du  fécond  rang  , 
doit  eftre  placée  à l’uny  de  la  hauteur  des  Sabords  ; 
Sçavôir,  fur  le  milieu:  car  apres,  elle  doit  eftre  conduite 
paralelle  aux  precedentes  du  premier  rang,  luy  donnant 
pour  fa  largeur  deux  pieds  ^6'^  7 pouces  d’épaifleur, 

Second  Pont, 

La  hauteur  du  premier  Pont  au  fécond  ( bien  qu’on 
n’y  puiffe  donner  aucune  proportion  au  jufte , ) aura 
fix  pieds  & demy  , fuivant  l’article  dix-fept. 

Seconde  Perjinte  du  fécond  yang, 

CEtte  fécondé  Perfinte  doit  eftre  efloignée  de  la  pre- 
mière de  18  pouces  , fa  largeur  fera  d’un  pied. 
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Sabords  de  la  fécondé  Batterie, 

La  Baze  des5abords  de  la  fécondé  Batterie,  fera  pa- 
ralelle  au  fécond  Pont,  &:  efloignée  environ  de  deux 
pieds.  Les  Sabords  auront  deux  pieds  & demy  enquarré: 
lefquels  on  placera  vis-à-vis  des  entre-Sabords  de  la  pre- 
mière Batterie, 

Troifiéme  rang  des  l'erfintes, 

E Lle  doit  eftre  à i’uny  de  la  hauteur  des  féconds  Sa- 
bords , c’eft  à fçavoir  au  milieu , & doit  eftre  paralelle 
aux  precedentes.  Sa  largeur  (era  de  lo  à iz  pouces. 

Le  troifiéme.  rang  des  Perfintes , fe  donne  aux  Navires 
depuis  iio  pieds,  jufques  à 130 , en  contant  le  carreau. 

Il  eft  à remarquer  que  depuis  la  première  Perfinte  juf- 
ques a la  quille , on  borde  d’un  bordage  de  trois  pouces  èc 
demy  : & depuis  le  premier  rang  des  Perfintes,  jufques  au 
troifiéme  rang , fe  borde  de  deux  pouces  &demy,  le  tout 
de  bordage  de  Chefne  , depuis  le  plat-bord  julques  aux 
liftes,  tant  de  d«friere  que  devant.  Le  bordao-e  eft  de 
Chefne  d’un  pouce,  ou  des  planches  de  Pruft,  îc  ce  der- 
niej  bordage  s’appelle  Q^ein  ou 

Troifiéme  Pont. 

La  hauteur  du  fécond  Pont  au  troifiéme  , aura  fix 
pieds  fept  pouces  fuivant  l’art.  18. 

plat-Bordi 

Le  s deux  premières  Herpes  avec  leur  Plat-Bord  , 
doivent  avoir  au  plus  haut , deux  pieds  fur  le  troi- 
ficme  Pont  ; Pour  y donner  plus  de  grâce , on  met  quel- 
que peu  d’avantage  en  arriéré.  La  fécondé  Herpe  doit 
avoir  za  pouces  davantage  qüe  la  première  : ôc  la  troifié- 
me Herpe  ou  Plat-Bord  , zo  pouces  davantage  que  la  fé- 
condé^ & gencralement  pour  le  Plat-Bord  en  arriéré,  on 
l'Uy  donnera  un  pouce  davantage.  - 

Kiij 
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Tldn  du  Na'Vtre. 

POuR  tracer  le  Plan  du  Navire,  qui  doit  fervir  pour 
la  coiiftrudion  des  Gabaris , on  trace  une  ligne  en 
blanc  paralelle  au  defl'ous  de  la  quille,  comme  celle  de 
R , R 5 Enfuite  on  trace  le  quart  de  cercle  marqué  C , pour 
avoir  le  diamètre  de  ce  quart  de  cercle , ou  bien  le  demy 
diamètre  de  fon  cercle  : Il  faut  premièrement  ofter  lepaif- 
feur  de  là  quille  , de  la  hauteur  perpendiculaire  de  l’Eftam- 
bot,  6c  du  rcftc,  en  prendre  le  quart,  qui  fera  fîx pieds  6c 
un  pouce  fix  lignes  pour  le  demy  diamètre  du  quart  du  cer- 
cle, qu’il  faut  divifer  en  huit  parties  égalés , de  mefme  que 
la  circonférence  du  quart  de  cercle,  de  mefme  qu’on  a pro- 
cédé aux  autres  quarts  de  cercle  précédons. 

Ce  quart  de  cercle  eft  divifé  en  huit  parties  égales  : il 
fert  pour  avoir  le  retreciffement  des  Gabaris , ou  bien  la  di- 
minution des  baux  de  dehors  en  dehors  ; car  fur  la  Baze  du 
Plan  R , R J on  porte  l’intervalle  de  la  ligne  marquée  ^ , au 
quart  de  cercle  , depuis  R , jufquesà  P.  La  huitième  ligne 
de  ce  quart  de  cercle  eft  portée  fur  laligrî^,R,  aux  points 
Q,  Q,  ainfi  en  continuant  fur  les  lignes  pointées  qui  re- 
prefententles  Gabaris.  Notez  que  les  lignes  marquées  ace 
quart  de  cercle,  fervent  auflî  pour  les  Gabaris  de  devant  : 
c’eft  à fçavoir , la  z , 3 , 4 , j , & (> , ainfi  vous  tracerez  la  li- 
gne du  plan  de  retreciffement. 

Enfuite  ou  prend  la  moitié  du  creux  de  delfus  la  quille , 
pour  tracer  le  demy  cercle  marqué  G , qui  fert  pour  avoir 
la  Platte- Varangue , &:  la  diminution  des  autres  Varangues 
de  fonds  , lequel  je  divife  en  huit  parties  égales , tant 
le  demy  diamètre  que  la  circonferance.  Sçavoir  /la  partie 
qui  eft  vers  la  Poupe , mais  celle  qui  eft  vers  la  Proue  , 6C 
le  devant  du  Vaiffeau  en  cinq  parties  égales.  Pour  tracer  la 
ligne  fervantà  la  diminution  des  Varangues , comme  on 
peut  voir  dans  le  Plan  de  la  Figure  qui  fuit  a ; car  les  li- 
gnes de  ce  demy  cercle  font  transférées  fur  les  lignes  poin- 
tées des  Çabaris  au  deffous  de  la  quille,  aux  points  figurez 
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par  des  petits  triangles , félon  lefqucls  doit  eflre  conduite 
cette  ligne.  La  pratique  que  nous  allons  donner  pour. la 
conftrudion  des  Gabaris  j donnera  plus  d’intelligence  que 
toute  l’explication  qui  en  pourroit  eftre  donnée. 

Conjlru6iton  du  premier  Gabary, 

PRemierement  on  prend  la  plus  grande  largeur  du  plan 
qui  efl;  1 , 1 3 Cette  largeur  eft  portée  depuis  A,  jui- 
ques  au  point  marqué  I Z.  Cette  melhie  largeur  efl;  portée 
du  point  iz.  jufques  à B , qui  eft  l’autre  partie  de  l’autre 
bord  qui  fe  joint  enfemble. 

Secondement,  fur  les  points  A,  B, élevez  des  lignes  per- 
pendiculaires qui  ayent  la  hauteur  depuis  la  quille  jufques 
au  plat-bord,  qui  efl:  vis-à-vis  de  la  ligne  pointée  du  pre- 
mier gabari. 

Troiliémement , on  trace  la  ligne  C,&  D,  qui  eft  le  meftre 
beau, qui  eft  la  hauteur  du  creux  du  Navire, ou  bien  dupre- 
micr  Pont , laquelle  on  divife  en  deux  parties  égales , aiîn 
de  tracer  perpendiculairement  la  ligne  pointée  iz.  àTij. 

Qiwtriémemcnt , prenez  fur  le  demy  cercle  la  plus  gran- 
de ligne  qui  eft  fon  demy  diamètre , S>c  portez  ce  meftne 
intervalle  du  point  iz.  jufques  en  F , & au  point  F , éle- 
vez une  ligne  perpendiculaire  , comme  celle  qui  eft 
marquée  par  F , H , tirez  en  fuite  du  milieu  du  grand 
baux:  Sçavoir,  du  point  E,  la  diagonale  E , K,  B. 

Cinquièmement , on  divife  la  ligne  F , B,  en  deux  parties 
égales,  dont  l’une  des  parties  eft  portée  du  point  B,  juf- 
ques à G , fur  la  diagonale, 

Sixiémement,pour  tracer  le  genoux  de  fonds  marqué Fj G, 
on  prend  l’intervalle  F,K,  à l’interfeétion  de  la  diagonale,& 
des  points  F,  G,  on  trace  les  z.  petits  a.rcs  de  cercle  au  point 
L,  qui  eft  le  centre  pour  tracer  cette  portion  de  cercle  F, G. 

Septiémenient,  pour  tracer  l’alonge  G,  P,  on  prend 
l’intervalle  de  G,  E , des  points  G , & D,  on  fait  les  deux 
petits  arcs  de  cercle  au  point  O , dont  Tinterfection  don- 
ne le  centre , pour  tracer  cette  portion  de  cercle  de  G , D. 

Huitièmement,  pour  tracer  l’alonge  depuis  D , jufques  à 
N , on  prend  l’intervalle  qu’il  y a depuis  la  ligne,  de  la  hau- 
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teur  du  gros  du  premier  Gabari , jufques  au  premier  Pont  ^ 
au  long  de  la  ligne  pointée  du  premier  Gabary , on  porte 
cette  intervalle  depuis  E,  jufques  en  M,  bc  du  point 
M , on  tire  enfuite  la  ligne  pointée  M.,  & I> , qu  on. 
divife  en  deux  parties  égales  au  point  H , quieftle  cen- 
tre pour  tracer  D , N. 

Neuvièmement , pour  tracer  Talonge  de  revers  , P.,  on 

divife  Q,  & 15.  en  quatre  parties  égales,  dont  une  de  ces 
parties  eft  portée  de  Q,en  P,&:  de  R,  en  Pt  enlüite  on  prend 
avec  le  compas  commun  l’intervalle  P P,  & des  points  F 
& N,  on  fait  de  cette  ouverture  de  compas  l’interfedion 
de  deux  arcs  de  cercle  au  point  S , laquelle  donne  le  cen- 
tre pour  marquer  le  revers  P & N , il  en  eft  de  mefme 
de  l’autre  partie  du  Gabary:  car  qui  fçait -tracer un  cofte 
fçaura  bien  tracer  l’autre.  Pour  tracer  le  fécond  Pont  bL 
le  troifiéme  Pont  , vous  n’avez  qu’à  donner  leurs  liau- 
teurs , comme  il  a efté  dit  cy-devant, 

Confiru^Jon  de.  f^rchajp  de  Poupe, 

r.  T“\Our  tracer  l’Archafte  de  Poupe  : on  trace  la  Ifgne 

JL  AA,  qui  eft  la  mefîne  diftance  ou  intervalle  mar- 
quée dans  le  plan  5»,  5»,  ou  bien  la  largeur  de  la  première 
liffe  d’ourdy,  qui  eft  ij  pieds  10  pouces,  enfuite  on  tire 
les  lignes  A R , perpendiculaires  fur  les  deux  extremitez 
de  la  ligne  A A , qui  eft  la  mefme  hauteur  de  deffus  la  quil- 
le , depuis  le  pied  de  l’Eftambot  jufques  au  plat-bord. 

Z.  Ontracelaligned’ourdy marquée  par  B,  & B,  qur 
eft  deux  pieds  & demy , au  deftbus  du  fommet  de  FEftam- 
bot  , qu’on  place  à l’éqüaire  , &:on  y donne  la  mefme  lar- 
geur que  la  hauteur  de  l’Eftambot  , avec  la  mefme  épaif- 
feur  du  fommet. 

La  fécondé  liflc'  d’Ourdy  appellée  plûtoft  lifle  du  Pont, 
eft  pofée  5,  pieds  au  deffous  du  fommet  de  l’Eftambot , qu 
bien  deux  pieds  & demy  au  deftbus  de  la  lifté  d’Ourdy. , 
c’eft  à fçavok,depui§‘5oi  pieds  de  quille  en  deffus. 

3.  On  divife  l’eftambot  en  deux  parties  égales,  bc  on  trace 
la  ligtte  marquée  H , H , enfuite  il  faut  tirer  vne  diagonale 
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d une  des  fixtfemitez  de  la  liflTc  d’ourdy  du  point  B , juli- 
qucs  au  point  E,  prenant  1 intervalle  V ^ B , pour  la  porter 
de  V en  E,  ou  doit  fe  terminer  ladite  diagonale:  Vous 
tracerez  auSune  féconde  ligne  diagonale  du  point  B juC- 
ques  au  pied  de  l’eftambot:  Divifez  enfuite  la  première 
diagonale  en  trois  parties  égales,  dont  une  de  ces  patries 
fervira  pour  tracer,  radouci&mcnt  E , C : car  de  cette  in- 
tcrvalie'ou  d une  troiïîé me  partie  vous  portez  vôtre  compas 
commun  aux  points  E &:  C , pour  faire  l’interfedion  des 
deux  petits  arcs- de  cercle  au  point  G,  qui  donne  le  cen- 
tre pour  tracer  cette  portion  de  cercle  E , C. 

4.  Pour  tracer  C , E,  il  faut  prendre  une  des  parties  de 
la  petite  diagonale:  fçavoirD,  B,  &:  portant  une  pointe 
du  compas  de  cette  ouverture  fur  B , on  marquera  avec 
l’autre  pointe  du  compas  un  point  au  point  F , liirla  gran- 
de diagonale  : enfuite , ouvrant  le  compas  de  deux  parties 
de  la  petite  diagonale  E,  B de  deux  points  C B,  on 
fait  l’interfedion  de  deux  petits  arcs  de  cercle  au  point  P 
qui  donne  le  centre  de  la  portion  de  cercle  C,  F,  apres  pre- 
nant la  moitié  de  la  petite  diagonale  : fçavoir  L B , vous 
ouvrez  le  compas  de  cette  mefme  ouverture , & des  points 
B &:F,  vous  faites  l’interfedi on  de  deux  petits  arcs  dccer^ 
de  au  point  M , qui  donne  le  centre  pour  tracer  cette  por- 
tion de  cerclé  F , B , K : cette  portion  de  cercle  doit  fe  ter--- 
miner  vis-à-vis  du  fommet  de  l’Eftambot. 

6.  Pour  tracer  la  cormicre  K,  N , il  faut  divifer  R ; S , en 
quatre  parties  égales , & une  de  fes  parties  eftportée'de  R , 
en  N ,&  de  ce  point , on  conduit  cette  cormierc  du  point 
N , jufques  au  point  K. 

l 

ConjirtiShon  du  deuxième  Gàhary  de  derrière. 

P Renez  avec  le  compas  1 intervalle  du  plan  du  fécond 
Gabary  que  vous  porterez  de  A en  A , & furchacune 
dé  fesextremitez  vous  tracerez  des  lignes  perpendiculaires 
comme  celle  de  A B j.  xje  la  hauteur  de  delTus  la  quille  juf- 
qués'iau  plat-bord,  vis-à-vis  la  ligne  pointée  du  fécond 
Gabary  de  derrières  Prenez  apres  faculement  du  fécond 
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Gabary  de  derrière  qui  eft  entre  la  quille  & la  lilTe^  Vous 
porterez  cette  melhie  intervalle  de  A en  C.  Enfuice  tracez 
le  baux  marqué  par  E,  R,  de  la  hauteur  de  deffusla  quille 
jufques  au  premier  pont  vis-a-vis  du  fécond  Gabary' j que 
vous  porterez  de  A en  E , pour  tracer  E j R- 
Z Prenez  l’intervalle  de  la  diminution  des  Varangues  que 
vous  prendrez  dans  le  plan,  comme  il  fevoid  marqué  par 
deux  petits  triangles  au  plan  du  fécond  Gabary , ou  bien 
prenez  la  fécondé  ligne  du  demy  cercle  marquée  par  z. 
portez  enfuitte  cette  mefme  diftancc  de  A en  E).  . . / j 

5.  Faites  la  diagonale  E A , & prenez  apres  la  moitié  de 
C D , que  vous  porterez  fur  la  diagonale  de  A en  O G. 

4/Tracez  une  ligne  perpendiculaire  au  point  D,  qui 
coupe  la  diagonale  au  point  H. 

y.  Prenez  l’intervalle  depuis  la  première  Perfinte  julques 
au  premier  pont  vis-à-vis  du  fécond  Gabary , que  vous  por- 
terez de  E en  I,afin  de  tracer  de  l’extremité  du  baux  la  ligne 
pointée  jufques  enl.  Enfuite  divifez  L , E , en  deux  par- 
ties ccrales  au  point  M , ce  qu  ayant  fait , vous  tracerez  D, 
G , en  prenant  l’intervalle  D , H , afin  de  tracer  de  D & G 
l’mtcrfeaion  de  deux  arcs  de  cercle  au  point  O , qui  eft  le 

centre  pour  tracer  le  genoux  D G. 

6.  Pour  tracer  GE,  prenez  avec  voftre  compas  l intervalle 
de  G R , & des  points  E & G , faites  l’inrerfedion  de  deux 
petits  arcs  de  cercle  au  point  P , qui  eft  le  centre  pour  tra- 
cer la  portion  de  cercle  depuis  G jufques  en  E, 

7.  Pour  tracer  cette  portion  de  cercle  depuis  E jufques  en 
S , divifez  E E en  deux^  parties  égaies  en  M , afin  du  point 
M , tracer  cette  portion  de  cercle, 

8.  Pour  tracer  le  revers  S T,  il  le  faut  tracer  de  mefme 
qu’on  a fait  au  premier  Gabary  : car  cela  eft  general  pour 

tous  les  autres  Gabaris. 

Conjlyu^iion  du  troifiéme  Gabary  de  derrière, 

I.  Renez  le  plan  du  troifiéme  Gabary  , & cette  mefme 
diftance  portez-l’a  de  A en  B^tftez  enfuite  fut.  les  cx- 
tremitezîes  deux  perpendiculaires  A y B,  B , qui  eft 

la  hauteur  de  deffus  la  quille  jufques  au  plat-bord  vis-a-vE 
du  troifiéme  Gabary. 
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Z.  Pour  avoir  raculement prenez l’intervaire  qui efl:  entre 
la  quille  &:  la  rilTe,ou  bien  latcroifiéme  ligne  du  quart  de  cer- 
cle marqué  A , ce  qui  s ’obferverapour  tous  les  autres  Gaba- 
risrprenant  les  lignes  de  ce  quart  de  cercle  qui  leur  font  pro- 
pres : fçayolr,  la  quatrième  liane  pour  le  quatrième  Gabary, 
la  cinquième  pour  le  cinquième , amlî  de  tous  les  autres  : 
Cette  intervalle  lëia  portée  de  A çn  D , où  on  tracera  une 
ligne  pointée  ^ paralelle  à la  baze  du  Gabary. 

5.  Pour  avoir  la  diminution  des  Varangues,  prenez  l’in- 
tervalle de  la  troiliéme  ligne  marquée  5.  au  demy  cercle , & 
portez  cette  mefme  intervalle  ou  ouverture  de  voflre  com- 
pas du  point  F , au  point  E , fur  laquelle  vous  efleverez  une 
ligne  perpendiculaire  comme  E H. 

4.  Prenezla  diftance  depuis  la  quille  jufques  au  premier 
pont  vis-à-vis  du  troifiérae  Gabary  : laquelje  vous  porterez 
de  F en  G , qui  fera  la  hauteur  du  baux , le  refte  fe  tracera 
de  melme  comme  il  a eflé  procédé  aux  precedens  Gabaris. 
Conjtyuéî'ioyi'  du  (juutyictfîc  Gubuyy  de  dcyytcye 

^ f^itl^  ligne  AD, de  la  diftance  du  plan  du  q.iT^^Ga- 
bary:  aux  extremitez  de  cette  ligne  font  efl evez  les 
lignes  perpendiculaires  A B,  D C , dont  leur  hauteur  efl 
celle  delà  quille  jufqu’au  plat-bord  vis-à-vis  du  4meGabary. 

Z.  On  trace  la  ligne  E F , qui  efl:  la  hauteur  du  creux  du 
premier  pont. 

3.  Pour  avoir -raculement' A G,  on  prendra  la  licmc  mar- 
quée 4.  au  quart  du  cercle  A>pour  tracer  la  ligne  G H. 

4.  Pour  avoir  la  diminution  delà  Varangue,  on  prend  au 

demy  cercle  marque  D , l’intervalle  de  la  quatrième  liane 
laquelle  efl;  portée  de  H en  I.  ^ 

y.  Il  faut  divifcr  G I en  deux  parties  égales  au  point  L & 
porter  G L fur  la  diagonale  G F , au  point  M. 

Au  point  I , eflevez  la  perpendiculaire  L P,  & prenez 
ensuite  1 intervalle  depuis  M,  jufques  a l’interféaion  de 
cette  perpendiculaire  & de  la  diagonale  au  point  N:  ouvrez 
yoftre  compas  de  cette  intervalle , & faites  des  points  M & 

I,  linterfedion.de  deux  petits  arcs  de  cercle  au  point  O 
qui  donne  le  centre  pour  tracer  MI.  ^ 
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7.  Pour  faire  la  portion  de  cercle  M E,  c’eft  la  melme  pra- 
tique qui  a eftè  obfervée  aux  precedens  Gabaris , car  on 
prend  l’intervalle  MF,  & ouvrant  le  compas  de  cette  in- 
tervalle , on  fait  Tint crfe6tion  de  deux  petits  arcs  de  cercle 
au  point  Q , qui  donne  le  centre  pour  tracer  E M. 

8.  Pour  tracer  E R & R S , vous  le  pratiquerez  de  mefme 
qu’il  aefté  enfcigné  cy-devantpour  le  premier  z.Gabary. 

Pour  tracer  S T,ouvre2i  vôtre  compas  de  l’intervalle  FN 
des  points  S T , faites  au  delTous  l’intcrlêdion  des  z.  arcs 
de  cercle , qui  donneront  le  centre  pour  tracer  S T- 
Le  y.  6.  &lefeptiême  Gabary,&:  autres,  tant  derrière  que 
devant,c’eft  la  mcfmc  pratique  que  celle  du  4.  à lexelulion 
du  dernier  Gabary  de  devant , qui  a peu  de  différence. 

Vous  obferverez  toûjours  de  prendre  l’aeulement  au  quart 
de  cercle  A , auquel  chaque  ligne  eft  propre  pour  l’acuk- 
ment  d’un  gabary , remarquant  encore  que  tout  autant 
de  gabaris  4c  derrière  qu’on  veut  conftruire , il  faut  divi- 
fer  ce  quart  decercle  en  autant  de  parties  égaies. 

Vous  obferverez  encore  de  prendre  fur  le  demy  cercle  D, 
la  diminution  des  Varangues  que  vous  divlferez  en  deux,ôc 
prendrez  une  des  parties  qui  reprefenterale  quart  de  cercle, 
pour  le  divifer  en  autant  de  parties  qu’il  y a de  gabaris  de 
derrière  : mais  l’autre  partie  qui  compofe  un  autre  quart  de 
cercle,  fera  feulement  divifé  en  autant  de  parties  qu’il  y a de 
gabaris  de  devant , vous  fervant  enfuite  de  ces  lignes  pro- 
pres à chaque  gabary  pour  avoir  leur  diminution. 

Conftru6tion  dif  dernier  Gubary  de  dettant. 

IL  n’cft  pas  different  de  la  conftrudion  des  autres  gaba- 
ris , qu  en  ce  qu’on  fait  deux  diagonales  comme  G A,  & 
C B , où  à leur  interfedion  au  point  K , on  fait  l’adouciffe- 
ment  K I , qu’on  trace  en  ouvrant  le  compas  de  l’intervalle 
G K , de  cette  ouverture  des  points  K ôc  L , fe  fait  l’in- 
terfedion  de  deux  petits  arcs  de  cercle, qui  eft  le  centre  d’où 
fe  trace  cet  adouciflcment , ôc  la  portion  du  cercle  K C R , 
fe  trace  par  le  moyen  d’une  ouverture  du  compas  de  l’in- 
tervalle K M : cardes  points  C & K , fe  fait  i’interfedion 
de  deux  petits  arcs  de  cercle  au  point  N j qui  donnais  cen- 
tre pour  xraccr  RC  K, 
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Confirn£lion  dtt  Porte-Vergue  de  l'Efperon, 
î./^N  prend  lahauteurMu  gros,  qui  eft  ly  pieds  ii  pou- 
ces  : on  porte  cette  intervalle  depuis  i6  jufques  à 17 
oùfe  doit  terminer  la  limafle  de  Porte- Vergue  qui  eft  tra- 
cée comme  une  demie  ove. 

Z.  Pour  tracer  la  gorgcrc  d’Efperon , prolongez  la  ligne 
zo  & 18  deux  fois  autant  jufques  au  point  15», qui  eft  le  cen- 
tre de  la  portion  du  cercle  zo  Sc  z8.  Enfuitte  mettant  une 
pointe  de  compas  au  point  18,  ôc  l’autre  au  point  zo,  vous 
tracez  la  portion  de  cercle  zo  &:z7,  les  z aiguilles  de  l’Ef- 
peron  doivent  eftre  paralellcs  à l’Efperon  & à la  Porte-Ver- 
guc.'Finalcmcnton  met  quelque  figure  d’un  Lion  ou  monf- 
tre  marin  pour  ornement  àTextremité  du  Porte- Vergue. 

PROPORTION  D T/  G R ^ ND  N^/i  V I R S 
le  Vi^orieux  bajiy  k Rochefort. 

135.  pieds  de  quille. 

5z.  pieds  de  hauteur  d’eftrave. 
zj-,  pieds  de  quefte  d’eftrave. 

50.  pieds  de  hauteur  d’eftambot. 

6.  pieds  de  quefte  d’cftamboc. 

45.  pieds  de  large  de  dehors  en  dehors, 
zo.  pieds  de  creux  fur  la  quille  en  djoite  ligne. 

7.  pieds  de  hauteur  à fai^e  batterie  de  planche  à planche. 
6.  pieds  & demy  de  hauteur  à la  fécondé  batterie  de  plan^ 

chc  à planche. 

6.  pieds  &:  demy  à la  troifiéme  batterie  fous  les  gaillards. 

3 Z.  pieds  de  Lifte  d’ourdy. 

16.  fabordspar  bandcalapremicrc  batterie,  comprisceluy 
de  devant  & perce  de  4 fabords  à fon  archaflc,&:  la  fecon- 
percc  comme  deflus , & la  troifiéme  auflî.  Il  aura  aufli  un 
gaillard  pour  mettre  16.  pièces  de  canon  deftTus,  &c  fur  le 
chafteau  6.  pièces. 

Il  aura  iio  pieds  de  grand  maft,  & les  autres  à proportion. 
Il  aura  des  gallcries  a l’Angloife  qui  accompagneront  juf- 
ques au  plat-bord  en  piramidc  avec  trois  manières  de 
balcon. 

L iij 


lAr-Cmïtecture  Navale. 


INVENTAIRE  D’UN  VAISSEAU 
du  premier  Rang. 

LÈ,  CORPS  T>V  VJISSEAZ/  NOMME"  LB 
du  fort  de  zooo.  tonneaux  , calfatré  j 
fuifyê,  ^oulderonné , en  bon  ^ deuefiatàe  charpente  ^ 
ny  de  portes , fenejires , yîtres  , bancs , tables , lits  ^ armoi- 
YÇSj  le  tout  bien  ferré  y (^fermant  à clef  a\ecfon  GouVernail. 

CHAPITRE  XV. 


M^  STV  R B. 

LÉ  grand  Maft  garny  de 
fa  vergue,  barres, hu- 
ne &:  chouquet. 

Garniture. 

Neufaubans  de  chaque  cô- 
te , garnis  de  fes  chaiihes, 
caps  de  mouton , rides  5c 
enflechures. 

Deux  pendeurs  de  chaque 
cofté. 

l’étay  garny  de  (on  collier, 
poulies  5c  rides, 
le  fep  de  drilTe. 
la  poulie  de  drilTc. 
l’eftague , drilTe  5c  racage. 
les  balancines. 
les  bras, 
les  boulines, 
les  cargues-points. 
les  cargucs-fonds. 
les  cargues-boulincs» 
les  hallebars. 
les  efeoutes, 
un  palîan  d’étay. 


deux  pallans  à itague. 
deux  autres  à calliorne. 
un  bredindin. 
les  maneuvres  de  bonnettes, 
un  étay  5c  voiles  d^étay. 
les  trelingages. 
toutes  Icfdites  manœuvres 
garnies  de  poulies. 

Le  grand  Hunier  garny  de 
fa  Vergue , Barres 
chouquet. 

cinq  aubans  de  chaque  côte 
garnis  de  caps  de  mouton , 
rides  5c  enflechures. 
deux  galaubans  de  chaque 
cofté. 

l’ctay  5c  fa  poulie. 
les  balancines, 
les  cargues-points, 
les  cargues-fonds. 
les  contrefanons. 
les  efeoutes. 
fitague  5c  faufle  itague, 
drille  5c  racage. 
deuxpallanquins. 
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la  guinderclTc. 
toutes  lefd.  manœuvres  gar- 
nies de  Tes  poulies, 
la  def  du  maft  de  hune. 
Legrand  P erroquet  garny  de 
Ja  Vergue  f Barres  (y* 
Chouquet. 

quatre  aubans  garnis  de 
rides. 

deux  galliaubans. 
ri  tague , drille  &racage. 
les  balandnes, 
les  bras. 

les  cargucs-points, 
les  boulines. 

le  bafton  de  pavillon,  ôc  ver- 
gue de  giroiiette. 

Le  Maftde  Mi^inegarnyde 
fa  V ergue ^Barres ,Hme 
df  Chouquet, 

huit  aubans  de  chaque  cofté 
garnis  de  chailiies , caps  , 
rides  &:  enflechures. 
deux  pandeurs  de  chaque 
-cofté. 

rétay  garny  de  Ton  collier , 
poulies  & rides, 
le  fcp  de  drifle. 
la  poulie  de  drifte. 

I icague , driflè  & racage. 
les  balancincs.  • . ' 
les  bras. 

les  boulines.  r 

les  cargues-points. 
cargues-fonds.*  1 
cargues-boulines.  ' 
efeoutes. 


deux  pallaftcs  à itâgüe. 
deuxpallancs  àcandeletre. 
les  manœuvres  de  bonnette 
en  étay  & voiles  d etay. 
les  trelingages. 
toutes  Icldites  manœuvres 
garnies  de  Tes  poulies. 

Le  petit  Hunier  y garny  de  fa 
Vergue,Barres  Chouquu 
quatre  aubans  de  chaque 
cofté,  garnis, 
deux  galhaubans, 

1 etay  garny  de  fes  poulies. 

balancines. 

cargucs-points. 

cargue-fonds. 

contre-fanons. 

efeoutes. 

l’itague,  faufte  itague. 
dnfle  &:  racage. 
deux  pallanquins. 
la  guindcrelïc. 
la  clef  du  maft  de  hune, 
toutes  Icfdites  manœuvres 
garnies  de  fes  poulies. 

Le  petit  Perroquet^  garny  de  fa 
Vergue  ^Barres  ^ chouquet. 
quatre  aubans  garnis  de 
rides. 

deux  galhaubans. 

le tay  garny.  ■ 

itague , dtifle  & racage. 

balancines. 

cargucs-points. 

bras. 

boulines. 
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Le  Mafide  Beattpré ^garny  de 
fa  Vergue  y Barres  J Hme 
^ Chouqueté 
haubans  &c  rides, 
bras. 

pallanquins.  ^ 

cargues-poincs. 
carguc-fonds, 
icaguc , drifle  &:  racage. 
efcoutc  &c  leurs  pandours 
LeMaJi  de  Perroquet  , ou 
Tourmen-tm. 
aubans  bc  rides, 
balancines. 
cargues-points. 
bras. 

l’ccay  avec  fes  pandours  bc 
rides, 

itague  J,  drifTe  & racage. 

Le  Maji  dd\Artimon  ,garny  de 
fa  Vergue  , Barres  , Hufpe 
Çjr*  Chouquet. 

fîx  aubans  de  chaque  cofté-, 
garnis  de  chaifncs  , caps  de 
mouton , rides  bc  enflechu- 
rcs. 

l’êcay  garny  de  fes ppulies*. 
pandeursde  palanquins, 
garands  dè  p allanc. 
itague , drifle  &:  racage. 
la  drofle  &:  fon  pallanc. 
efeoutes. 
bras. 

cargue.  - 

balancines  de  la  vergue  de 
fougue. 

cargue  de  fougue. 


bras  de  fougue, 
gambes  du  perroquet  d’artlr- 
mon.  - 

Perroquet  ou  Maji  de  fougue. 
rétay  avec  lès  pandeurs  bc 
rides. 

quatre  aubans  de  chaque- 
cofté , bc  rides, 
itague , drifle  bc  racage. 
balancines. 
cargues. 

bras  bc  pandeurs» 
boulines.. 

Majis , lumelles  (p*  re- 
changes. 

un  maft  de  grand  hunier, 
unmaft  de  petit  hunier, 
quatre  grands  boute-hors», 
quatre  autres  petits, 
deux  vergues  de  hune, 
deux  jumelles, 
quatre  matereaux  pour  gou— 
rets. 

.Anchres. 

une  maiftreflè  anchre  de  y. 
milliers. 

quatre  anchres  de  4,  millier 
deux  anchres  à toücr. 
quatre  bouyes. 
quatre  aurins. 
deux  bofles.  . 
üix  ferres  bo ITes; 
deux  poulies  de  eapon» 
un  croc  à trois  branches, 
un  jacq  derrière. 

Cables  Cordages. 

8*  cables  de  zo  a za  pouces. 

trois 
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trois  grelins  de  9 pouces.- 
deux  ancures  de  c>  pouces, 
deux  tournevires  de  ii  pouc. 
un  franc-funin  de  7 pouces, 
deux  efcoutes  de  grande 
voile. 

deux  autres  de  mizaine. 
deux  de  grand  hunier, 
deux  de  petit  hunier, 
une  paire  d ’efcoüet  de  gran- 
de voile. 

une  autre  de  mizaine. 
une  icague  de  grande  voile.  ■ 
une  de  mizaine. 
une  dnfTe  de  grande  voile, 
une  guinderehe  de  grand 
maft  de  hune, 
une  autre  de  petit  hunier, 
quatre  milliers  de  cordage 
au  gré  du  Maiftrc. 
douze  pièces  de  ligne, 
cent  cinquante  livres  merlin 
ou  hizin. 
deux  cent  bettor. 
un  vieux  cable  pour  faire 
valets  &:  garcettes. 

Poulies. 

deux  poulies  de  driilé. 
deux  de  guindereife. 
deux  de  calliorne. 
quatre  bout  de  vergue, 
quatre  d’efeoute  de  hune, 
huit  douzaines  au  gré  du 
Maiftre. 

vingt-quatre  caps  demouto. 
trois  racages  garnis, 
deux  pommes  de  pavillon. 


remier.  ' 
quatre  douzaines  de  chevil- 
les de  manœuvres, 
quarante  - deux  roüets  de 
poulie  de  fonte, pour  gar- 
nir tout  le  VailTeau. 
Autres  uümciles  duMaifirc. 
huit  quintaux  de  fihf. 
huit  grands  barils  de  goul- 
dron. 

dix-huit  barils  de  noir  à 
noircir. 

une  vieille  roue  pour  four- 
rure. 

quatre  prélats, 
huit  douzaines  d’anneaux 
pour  vergue. 

quatre  douzaines  de  cram- 
pes pour  vergue, 
vingt-quatre  cornes  à efpel- 
fes. 

quarante-huit  haches  à fen- 
dre du  bois. 

Ibixante  haches. 
fix  crocs  de  grand  pall  anc. 
huit  chandeliers  de  lilïe. 
foixante  féaux  de  boi% 
trente-fix  mânes, 
trois  falpcs. 

trente-hx  pelles  de  bois, 
deux  manches  à eau. 
feptante-deux  grades  colfes. 
72  grandes  crampes. 

'lîx  livres  fil  de  voile, 
deux  chevilles  à faire  bettor. 
trois  chaînes  à ferrer  vergues 
deux  grapins  de  bordage^  &: 
leurs  cbailhes. 
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^cux  grâ-pins  a.ni3.in&  leurs 
chaifncs, 

<leux  barres  de  prifonnicr 
avec  leurs  anneaux. 

Canons  de  fonte, 
trente-iix  livres  de  calibre, 
vingt-quatre  liv. 
dix-huit  liv. 
douze  liv, 
huit  liv. 
lix  liv. 


RE  Navale. 
quatre  liv. 

Canons  de  fer. 
dix-huit  livres  de  calibre, 
douze  liv. 
huit  liv. 
fix  liv. 
quatre  liv. 
deux  liv. 

douze  perriers  de  fonte, gar- 
nis de  deux  boucles  chacu- 
ne,&:  des  coins  de  fer. 


Z,e  nombre  des  Canons  dont  ce  Vaijpau  fera  armé  efiant  in- 
certain , O*  fi*jet  à ejlre  changé  pour  I augmentation  ou 
diminution,  on  fixera  une  reigle  qui  fera  gener aile  , pour 


fournir  ce  qui  enfuit. 

UN  aftus  garny  pour 
chaque  pièce  de 
canon. 

une  brague  a chaque  canon, 
deux  pallans- 
deux  efquillettes. 
une  platine  de  plomb, 
un  refoüilloir  de  bois  garny. 
un  refoüilloir  de  corde  de 
deux  en  deux  pièces, 
trois  porte  - çartouenes  de 


deux  en  deux  pièces, 
une  culliere  de  cuivre  em- 
manché pour  quatre  piè- 
ces de  mefme  calibre, 
une  pince  à chaque  canon, 
un  levier  de  bois, 
cinquante  boulets  pour  cha- 
que piece , du  calibre  que 
fc  trouverront  les  canons: 
fçavoir , 40  ronds  & 10  .a 
deux  teûes. 


Et  commt  ,l  tjl  ntetffaire  défaire  un.  nchmie , fnf«ffo[ant 
que  ce  Vaijfeau  pourra  auotr  cent  pièces  de  canon, 
on  a ju^é  necejfaire  ce  qui  s enfuit. 


Trente  milliers  de 
poudre. 

fix  affiches  de  rechange, 
deux  cent  balles  de  pierres, 
pour  les  pierriers. 

24  pallans  de  canon  garnis. 


vingt-quatre  bragues. 
trois  pièces  de  cordages  de 
deux  à trois  pouces  pour 
efquillettes. 

deux  pièces  de  cordages 
pour  rabans  de  fabords. 
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fix  pièces  de  lignes, 
trente  livr.  merlin  ou  luzin, 
fix  livres  fil  de  voile, 
quatre  douzaines  de  pots  à 
feu. 

deux  cent  grenades; 
cent  tuyaux  à grenade, 
fix  chemifes  à feu, 
douze  lances  à feu. 
vingt-quatre  ballons  de  re- 
fouloir. 

douze  efcouvillons. 
vingt-quatre  bâtons  de  re- 
fouloir. 

vingt  quintaux  de  meche, 
deux  cent  douzaines  peaux 
de  parchemin, 
cinq  douzaines  d’efquilles. 
huit  liures  de  fil  d efquilles. 
quatre  moules  â cartouche, 
deux  douzaines  de  peaux  de 
mouton. 

deux  cent  lanternes  à mu- 
raille. 

dix  quintaux  de  ferraille, 
quatre  barils  à bource. 
cent  cinquante  livr.de  liege. 
deux  tames  à poudre, 
deux  cuirs  verds.. 
quatre  cadenats. 
trois  cricqs. 

douze  elTuyeux  pour  alfus. 
quarante -huit  roiies  pour 
aflus. 

trentc-fixamlpes  ferrez, 
vingt-quatre  lemers. 
une  balance  à trebuchet. 


Premier. 
deux  barils  noir  à noircir, 
cinq  livres  de  ferruze. 
cent  livres  de  fuif. 
foixantes  crampes, 
foixante  collés, 
douze  tire  bourre, 
quatre  marteaux  à dent, 
vingt-quatre  crocs  de  pallâc. 
foixante  elTuyeux. 
quatre  chevilles  à épilfer. 
vingt-quatre  chevilles  à fer.  ' 
trente-lîx  anneaux  de  fa- 
bord. 

vingt-quatre  chevilles  àcroc 
vingt-quatre  chevilles  à an- 
neau. 

vingt-quatre  plate-bandcs. 
cent  goupilles  6c  radanebes. 
trente-fix  petures  defabord. 
trente-lîx  gons  de  l'abord, 
cent  coulfms  de  canon, 
deux  cent  coings  de  mire, 
quatre-vingts  livr.  de  plomb 
en  table. 

trente-lîx  chevrons  pourtra- 
verfins. 

trois  cent  doux  gros  bâtards, 
5000  doux  d’efcouvillon. 
un  morceau  de  vieille  voile. 
48  fanaux  de  combat. 

18  fanaux  pour  Iqûtes. 
trente-fix  lanternes  claires, 
fix  lanternes  four  des. 
fixmefures  couvertes, 
douze  mefures  à poudre, 
douze  antonoîrs  à poudre, 
trois  huillieres, 
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vingt-quatre  lampions, 
crois  eflinges. 

quatre  fiches  à fendre  bois. 

6o  poulies  doubles  &:  fimples 
vingt-quatre  efparres  pour 
perriers. 

Jirmes  ^vfianciles  dequoy  on 
charge  le  Capitaine  d'armes. 
trois  cent  moufquets. 
cent  moufquetons. 
deux  centpifcolets. 
lix  fufiis. 

trence-fix  pertuifanes. 
fix  hallebardes, 
cent  coucelats. 
cent  haches  d’armes, 
cinquante  Ipoqcons. 
cent  picques. 

15  quîtaux  balles  à moufquec 
quatre  cent  bandolieres. 
quatre  baguetes  à tire  boure 
trois  cent  baguettes  de  bois 
blanc. 

fix  cent  pierres  à fufil. 
deux  quailTes  de  tambour, 
deux  timbres, 
fix  peaux. 

quatre  liv.  de  fil  de  richart. 
douze  râteliers  â tenir  arme* 
foixance-douze  crochets. 


Navale. 
deux  grands  huniers, 
deux  petits  huniers, 
deux  artimonts. 
deux  cuiadiers. 
quatre  perroquets, 
deux  bonnettes, 
quatre  bonnettes  en  elday. 
deux  bonnettes  à mailler, 
quatre  voiles' d’étay. 
fix  voiles  de  chaloupe, 
deux  tantes  pour  riiettre  l’é- 
quipage à couvert. 

Panois  J PamUonSi  & 
Flammes. 

les  pavois  pour  faire  le  tour 
du  Navire. 

deux  pavillons  blancs  pour 
l’arriere. 

un  pavillon  rouge  pour  l’ar- 
riere. 

deux  pavillons  deCommanr- 
dant  ou  Cornettes, 
un  pavillon  de  beaupré, 
vingt-une  flammes  blanches 
bc  rondes. 

O 

quatre  girouettes, 
cent  aulnes  de  toile  royalle 
double. 

cinquante  aulnes  toile  Am- 
ple. 


quatre  lanternes  pour  ronde  vingt  cannes  cotonnihe. 
deux  capots  pour  fentinelles.  vingt  cannes  fimples. 
un  étoc  à armurier.  trente  livres  fil  de  voile. 

Voiles  dequoy  on  charge  le  foixante  aiguilles  de  voile. 

^ Maifire  Voilier.  quarante  pièces  d’étamines, 

deux  grandes  voiles.  Vftanales  du  pilote, 

deux  de  mizainç,  , troi^  fanaux  pour  l’aiTiere. 


Livre  P 
quatre  fanaux  de/îgnal, 

_ trois  couvertures  de  fanal. 
i8  compas  de  route. 

24  orloges  de  fable. 

(ix  plombs  à fonder, 
huit  lignes  à fonder, 
deux  lampes  d’Ebitacle. 
deux  cloches  de  fonte, 
deux  cent  liv.  chandelles  de 
cire. 

fix  cent  livr.  chandelles  de 
fuif. 

fix  barils  huile  d’olive, 
quatre  huiliers  de  fer  blanc, 
trois  liv.  de  cocon  filé. 

chargement  du  Charpentier. 
quatre  bordages  de  chaînes, 
fix  planches  de  prufTc. 
huit  douzaines  de  planches 
de  frejus. 

huit  douzaines  de  chevrons, 
huir  barres  de  capeftan. 
deux  pierres  à moule  garnies 
un  arpon. 
fix  efluyeux. 

changement  de  Calfat. 
huit  peaux  de  mouton, 
un  pot  à bray. 
une  culliere  à bray. 
huit  quintaux  de  bray. 
cent  liv.  eftoupe  blanche, 
dix  quintaux  eftoupe  noire. 

4 quintaux  plomb  en  table. 
5>o  maugeres  de  vaches, 
trois  grandes  efeoppes  pour 
le  Navire, 
deux  repouftbirs. 


REMÏER. 

deux  taille  fer. 
deux  malles  à bœuf, 
trois  marteaux  à dent, 
deux  cercles  de  cabeftan. 
douze  chaifncs  d’aubans. 
douze  gambes  de  hune. 

Cloufterie. 

300  doux  de  poids. 

1500  doux  gros  baftards. 
1500  petits  baftards. 

2000  gros  barque  vielle. 
3000  double  porte. 

3000*  fimple  porte. 

JO  O O demaugere. 

^000  de  plomb. 

^0  00  de  pompe. 

Pompes  ^ Vflanciles. 
quatre  grandes  pompes, 
huit  vérgues  de  pompes, 
deux  crocs, 
dix-huit  chevilles, 
deux  cercles, 
dix-huit  joiietes. 
fix  bringueballes. 
quatre  potences, 
quatre  chopines. 
quatre  manches  de  toille. 
trois  coftés  de  cuir  fort. 


C uijine  ^ maiflre  "Valet. 
^^ux  grandes  chaudierej 
d’équipage, 
deux  autres  moyennes, 
deux  cuillères  &:  2 écumoirs, 
deux  crocs  à tenir  la  viande, 
'deux  chaifnes  à faifir  lej 
chaudières. 

deux  haches  à fendre  bois. 
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une  maflfe  à bœuf, 
fîx  coings  de  fer. 
deux  poifles  à frire, 
deux  broches, 
deux  grils. 

deux  marmites  pour  les  ma- 
lades. 

deux  coquemarts^ 
deux  poiflons. 
un  fourneau  de  fer. 
un  baifin. 

fonds  de  Cedle. 
deux  mille  rolles  de  futailles 
à eau  par  homme, 
futaille  à vin  félon  Tarmc- 
ment. 

trente-fix  bariques. 

O rnemens  de  chapelle. 

un  Calice  faPatenne. 
une  boëte  aux  faintes  huiles, 
un  Saint-Ciboire, 
un  Crucifix, 
deux  chandeliers, 
deux  burettes, 
un  baflîn. 

une  clochette.  , , 

un  Chafuble.. 
une  Eftole&  laManipulle. 
un  devant  d’ Autel, 
deux  napes.  . 
un  couffin. 

une  bourfe  à corporeau. 
un  voile  de  Calice, 
une  Aube, 
un  Cordon. 


URE  Nav’ale. 
un  Amy. 
fix  Purificatoires, 
vn  MhTel. 
un  Rituel. 

un  Te  Jzîtur  avec  fon  Evan- 

O 


une  pierre  lacree. 
un  bonnet  quatre, 
un  furplis. 


une  image. 

une  boëte  pour  tenir  Ho- 
fties. 

un  Benîtier. 

huit  livres  de  cierges. & de 
chandelles  de  cire, 
une  table. 

un  coffre  &:  fa  ferrure. 

chalouppes  Vfianciles^ 
grande  chalouppe, 
petite  chalouppe. 
canot. 


barreau  à pefeher. 
mafts  &:  vergues, 
avirons, 
fîx  chandeliers, 
trois  racambas.. 
trois  cableaux. 
trois  grapins. 
fix  giroiiettes, 
crois  vergues  de  girouettes* 
ToUets,. 
quatre  gaffes, 
trente-fix  efeoppes  à main. 

Tendellet. 


fix  ferrures  de  gouvernai. 
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EST^T  DE  DEPENSE  D’VN  NAVIRE  DE  CENT, 
fix  peds  de  quille^  trente-quatre  de  largeyquin^ pieds  ^ demy 
de  fonds  de  calle , fept  piedslentre  deux  ponts , quatre  pieds 

de  Vibord^  portant  huit  cent  tonneaux  y fait  à Toulon, 

CHAPITRE  XVI. 

Quatre  pièces  de  quille  de 30  pieds  de  long  àc  de 
13  pouces  en  quarré , faifant  187  pieds  f cube , à fix 
lois  dix  deniers  le  pied , monte  64 1. 2. 1.  ii  d. 

UnEllamboc  de  vingt-cinqpieds de. long,  vingt  pouces 
de  large  &:  quatorze  pouces  d epailTeur , faifant  48  pieds 
demy  à 9 fols  deniers  le  pied , monte  23  1.  i^f.  ii  d. 
Une  lilfe  d’ourdy  de  2 j pieds  de  long  &:  14  pouce  en  quat- 
re,faifant  24  pieds  cube, à 9 f.io  cUe  pied,mote  16 1.Î4  f.ii  d. 
Deux  pièces  pour  contrelific  d’ourdy  de  22  pieds  de  long 
de  12  pouces  en  quarré,  faifant  22  pieds  cube,  à 9 f.  10 
deniers  le  pied , monte  10  1.  i6Î.  q^d. 

Deux  cornières  de  18  pieds  de  long , 18  pouces  de  large , 
&:  12 pouces  d’épaifleur,  faifant  54  pieds  cube,  à 24  fols 
le  pied,  monte  64 1, 16  f. 

Deux  cornières  d’cnliaut  de  23  pieds  de  long,  12  pouces 
de  large  àc  7 pouces  d’épailfeur,  faifant 3?  pieds  àc  demy 
cube,  à 7 f.  10  d.  le  pied,  monte  ijl.if.  Td. 

Une  courbe  pour  contr’eftambot  de  12  pieds  de  long , &: 
13  pouces  en  quarré  , faifant  12  pieds  cube,  à 20  fols  le 
pied,  monte  i8l  ijf. 

Deux  pièces  d’eftrave  de  pieds  de  long,  20  pouces  de 
large  &:  i j pouces  dépailleur,  faifant  66  pieds  &:  demy  cube 
à pf  lod.  le  pied,  montent.  32 1.  ijf  éd. 

Une  courbe  pour  contr’eftrave  de  12  pieds  de  long , &: 
15  pouces  en  quairé,  faifant  18 pieds  7,  cube,  à 20  fols  le 
pied,  monte  ;i  18I.  lyf. 

Trente-quatre  varangues  de  22  pieds  de  long , 14  pouces 
ces  de  large,  & 10  pouces  dépailTeur,  faifant  22^8  goüe  f à 
27  f.  le  cent  de  goüe,  monte  . 620  1.  ii  E 
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Cinquante-quatre  aculées  de  14  pieds  de  long,  15  pouces 
de  large,  6c  10  pouces  dépaüreurjfaifant  zqSS  goüe  4 à 27  1. 
le  cent  de  goüe, monte  6j\  1. 1,9  d. 

Qmnze  fourquats  de  onze  pieds  de  long,  6c  de  douze 
pouces  en  quarré  , faifant  51  goüeôc  demy  à zy  1.  le  cent 
de  gouë,  monte  ^ 140  1.  i^^l.  i d, 

Soixante-huitgenoux  de  11  pieds  de  long, onze  pouces  de 
large  6c  8 pouces  depailTeur,  faifant  1444  gouë  6c  demy 
à Z7  1.  le  cent  de  gouë , monte  590  1*  i f 2,  d. 

Q^tre-vingts  genoux  de  revers  de  14  pieds  de  long  , iz 
pouces  de  large,  6c  9 pouces  dépaifleur , faifant  Z197  gouë 
6c  demy , à zy  1.  le  cent  de  gouë , monte  593  \.6L  6 d. 

Deux  cent  quarante-huit  alonges  de  18  pieds  de  long,  ôc 
de  9 pouces  en  quarré,-faifanc  7^8  gouë,  à zy  livres  le  cent, 
monte  - zoyl.  yf.  zd. 

Deux  cent  alonges'  de  revers  pour  l’œuvre  morte  de  ly 
pieds  de  long  6c  10  pouces  en  quarréjfaifant  z^6  pieds  cube 
à 9 f.  5 d.  le  pied  , monte  400  1.  iz  f.  9 d* 

Trois  pièces  de  carlingue  de  30  pieds  de  long , 18  pieds  de 
large  6c  8 pouces  dépaifleur , faifant  90  pieds  cube , à 7 fols 
10  d.  le  pied, monte  ' 35^*5^* 

Six  pièces  faillies  carlingues  de  30  jpieds  de  long,rz  pouces 
de.  large  6c  6 pouces  dépai,ffeur , faifant  90  pieds  cube  , à 7 
folsio  d.  le  pied , monte  35 1.  y f. 

Trois  cent  bordages  de  trente  pieds  de  long,  douze 
pouces  de  large  , 6c  quatre  pouces  dépaifleur  pour  bor- 
der, depuis  les  deux  premiers  rangs  de  perfîntes  jufques 
à la  quille,  faifant  neuf  mille  pieds  cube,  à cinq  fois  le 
pied,  monte  ' zzy  o 1. 

Trois  cent  bordages  pour  couvrir  le  premier  pont,  6c  bor- 
der dedans  jufques  au  fécond  pont  de  z6  pieds  de  long , i z 
pouces  de  large  ôc  de  trois  pouces  dèpaiffeur,  faifant  y 8 00 
pieds , a4  f.  9 d.  le  pied,  monte  i8yz  1. 10  f. 

..  Quatorze  perfîntes  pour  le  devant  de  i z pieds  de  long,  13 
pouces  de  large  6c  6 pouces  dépaifrcur,faifant9i  pieds  cube 
àizf. 3,d.lepied,  monte  55L  I4f9<^* 

. Seize  perfîntes  pour  les  deux  premiers  rangs  de  33  pieds  de 
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long  IJ  pouces  de  large  & G d’épaiffeur , faifanc  xlG  pieds 
cube,  a 12  f.  3 dcn.  le  pied , monte  j ^ ^ 

Seize  Pèrrmtes  pour  l’œuvre  morte  de  i8  pieds  delone  -12 
pouces  dclargc  &:  5 d cpaifleur , faifant  iSépieds  f cube, à 
12  f.  3 dcn.  le  pied , monte  i j ^ ^ p g j 

Dix  pièces  pour  ferrobouquieres  de  28  pieds  de  long  jr 
pouces  de  large  s d epailTeur ,,  faifant  i/y  pieds  cube  , à 
7 f.  10  den.  le  pied , monte  68 1. 10  f.  10  d. 

Sept  gurlandes  de  12  pieds  de  long , 18  pouces  de  large , 
&:  dix  d’épaifleur,  faifant  103  pieds  cube,  à 24  fols  le  pied  ’ 
inonte  ixôi 

Huit  courbes  pour  la  lilTe  & contre  lilTc  d’ourdy  de  huit 
pieds  de  long ,14  pouces  de  large  & dix  d epaüTeur , faifant 
62  pieds  cube  à 2 o,  f.  le  pied , monte  62 1. 

Dix  porques  de  ly  pieds  de  long,  r4 pouces  delaro-e  &12 
depaifleur  , faifant  173  pieds  cube  ,2  22  fols  le%ied 

1 1^2  h, 101. 

Vingt-quatre  genoux  de  porque  de  12  pieds  delono-  ir 
pouces  de  large  & i o pouces  d’épaiileur , faifant  220  pîeds 
cube  a 7 f.  10  dcn.  le  pied,  monte  861.  yf.  4,d. 

Vingt-huit  baux  pour  le  premier  pont  de  33  pieds  de  long 
& 13  pouces  en  quarré  , failant  1445  ^ cube,  à 10  f. 

9 den.  le  pied , monte  “ p , 

Vingt-huit  lattes  à baux  de  33  pieds  de  long , 12  pouces  de 
large  & 3 d’épailTeur,  faifant  383  pieds  cube , à 7 f.  i o dcn 
le  pied,  monte  150I.  iy  f.  lo  d'. 

irente-iix  courbes  de  8 pieds  de  long,  12  pouces  de  larerc 
8 d épaiüeur , faifant  1^2  pieds  cube , à 20  fols  le  pied 

i9i\ 

Dix  baux  pour  le  faux  pont  de  30  pieds  de-lono-,  & 
pouces  en  quarré,  faifant 332  pieds  cube,  à 10  den. le 
pi^, monte-  185?!.  4^^ 

Dix  courbes  de  8 pieds  de  long,  lo  pouces  de  large  ôc 
8 pouces  depailTeur,  faifant  44  pieds  cube , àzo  f le  pied 

4^16 1 S â. 

Seize  goutieres  de  2 8 pieds  de  long , ïz  ponces  de  laro-e 

N ' 
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& « pouces  d’épaiffeur , faifam  140  picds  cube , au  f.^3 

HuU  pSS  pour  ferrebouquiétes  pour  le  fécond  pour  de 
l8  pieds  de  long,  .3  pouces  de  large  & 4 d epaiflem.  faifant 
fo  pieds  Lcube.lpf-  lod.  le  pied,  monte 
vfnot-dèux  baux  pour  le  fécond  pont  de  30  pieds  de  lon^ 

& I , pouces  en  quarté , failknt  «74  P'^ds  & demy  cube , a 
I^f/d.lepied>onte 

Vingt-deux  lattes  à baux  pour  le  fécond  pont  de  3°  P'®*}' 

& onle  pouces , faifant  js-  pieds  cube  a 7 fols  .0  den.  le 

^’dIumTLx  pour  le  corps  de  garde  de  i8  pieds  de  long  & 

7 pouces  en  quarré,faifant. 14 pieds  r^nbc, 

'’vmgT-^ûatrecourbes  de  «pieds  de  long  & dey  pouces 

en  outrïé  faifant  49  pieds  cube,  ’a  10  f.  le  pied,monte  49  1. 
Huit  baux  pour  le  gaillard  de  devant  de  i8  pieds  de  long 

& 7 pouces  en  quarté,  failantyd  pieds  cube,  aiof.9  d^e 

Selze^courbes  de  5 pieds  de  long  & de  7 pouces  en  quarté, 
faifant  ay  pieds  cube  à ao  f.  le  pied , monte  ay  1. 

Sept  bJu^  pour  la  dunette  de  aj  pieds  de  long  & f.x  pouces 
en  quatre , faifant  59  pieds  &c  demy  cube , a 10  fols  Wen-  fo 

^OuàtorTe  œurbes  de  4 pieds  de  long  &:  y pouces  en  quar- 
té,faifantp  piedsf-cube,i  aof.le  pied,monte  9 1- 13  f 4 d- 
beux  cent  bordages  pour  border 
pieds  d«  long , 16  pouces  de  large  Sc  3 d epaifeur  faifant 

«933  pieds  cours,  à 4 f.  9 d.  le  pied, monte 

Deux  cent  bordages  pour  couvrir  le  deuxieme  pont,  & 
doubler  l’œuvre  morce  de  vmgc-cmq  pieds  de  long  , 6C 
15  pouces  de  large  , deux  pouces  & demy  depaiffeur , fa  1- 
fant  781a  pieds  &:  demy  botdagede  deux  pouces  a a I.  1 
■ 1'  f S’il  1. 9 1.  X U. 

^'six-'^ngc  planches  de  pruffc  pour  courrir  le  gadlard , le 
corpsde  garde,  ladunette,  & doubler  le  dedans  St  dehors 
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de  ladite  Dunette  de  lo  pieds  de  long  Sc  il  pouces  de  lar^e 
à fix livres  piece_, monte  yiùU 

Un  Gouvernail  de  zj  pieds  de  long,  pouces  delar<re,  & 
14  pouces  d epailTeur , faifant  73  pieds  ^ cube , à i o d. 

le  pied,  monte  " 5pl.  izf.pdl 

La  Barre  du  Gouvernail  de  14  pieds  de  long,  & de  7 pou- 
ces en  quarré  faifant  4 pieds  cube  ^àfeptfols  dix  deniers 
le  pied,  monte  ^ * il.i7f.  zd. 

Un  Baux  pourfoûtenir  la  barre  du  Gouvernail  de  2 8 pieds 
de  long,  &:  de  7 pouces  en  quarré,  faifant  g pieds  &:  demy 
cube , à 10  f.  9 den.  le  pied , monte  j 1.  2 f.  i d. 

Deux  Bittes  de  16  pieds  de  long  & de  ly  pouces  en  quarré  , 
faifant  50  pieds  cube,à  9 f.  10  d.  le  pied, monte  24  l.ii  f.8  d.' 

Deux  Courbes  pour  lefdi  tes  Bittes  de  15  pieds  de  long,  ôc 
ly  pouces  en  quatre,,  faifant  2 o pieds  un  quart  cube,  à î o 
fols  le  pied , monte  2 o 1.  y f. 

Un  Traverfier  de  Bittes  de  12  pieds  de  long,  & de  16  pou- 
ces en  quarré,  faifant  21  pied  pcube,  à 9 f.  10  d.  le  pied 

^ 10I.pf.51d. 

La  Guindereüe  du  grand  Maft,  de  20  pieds  de  lono-^  Sc 
16  pouces  en  quarré , faifant  40  pieds  cube,  à 7 fol.  lo^den. 
Je  pied,  monte  lyi.  i5f.4.d, 

La  Guinderefïe  du  îvf  aft  d enhaut  de  13  pieds  de  long , & 
16  pouces  en  quarré , faifant  23  pieds  cube,  à 7 f.  10  den.  le 
pied,  monter  . , • pl.  2d. 

Le  grand  Cabeftan  de  17  pieds  de  long,  &;  de  23  pouces 
en  quarré,  faifant  6i  pieds. 10  fols  g den.  le  pied 
^onte  ' ,,  1 

Deux  pièces  pour  faire  le  Taquet  du  Cabeftan  deiSpieds 
de  long , & t2  pouces  en  quarré , faifant  i6  pieds  cube , à 
7 f.  10  d.  le  pied  , monte  • ’ 141.  jf. 

Lepetit  Cabeftan  de  i2'pieds  de  long,  & de  18  pouces 
en  quatre , faifant  27  pieds  cube,  à 10  f.  o den.  le  pied, 
monte  ,0  . ^ 1 r , .4 

Ca  Poullaine  du  Navire  dc2y  pieds  de  long,  &:  quinze 
pouces  en  quarré,  faifant  3P  pieds  cube,  à 7 fois  10  den. 
le  pied,  monte  lyl.yf^d, 
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Lapicce  qui  va  fur  ladite  Poulaine  de  20  pieds  de  long, 
ly  pouces  en  quarré , faifant  31  pieds  ~ cube , à 7 f.  10  d. 
le  pied;,,  monte.  izl.if.  lod. 

Quatre  Courbes  pour  ladite  Poulaine  de  10, pieds  de  long, 
14  pouces  de  large,  10  d epaiffeur , faifant  38  pieds  ^ cu- 
b,e,  àio  f.  le  pied , monte  381.15!. 

Huit  autres  Courbes  pour  ladite  Poulaine  .de  8 pieds  de 
long,  .&  7 pouces  enqtfarré,  faifant 2 pieds  ^ cube,  à 20 
fols  le  pied,  monte  ^ 21I.  rjf. 

Quatre  Herpes  pour  ladite  Poulaine  de  trente  pieds 
de  long , neuf  pouces  de  'large , &;  cinq  pouces  d epaüfeur, 
faifant  trente-fept  pieds  & demy  cube  ^ àfept  fols  dix  den. 
le  pied, monte  14I.  i3pd. 

Quatre  pièces  pour  faire  la  Gorgiere  de  ladite  Poulaine  de 
25  pieds  de  long  & 14  pouces  en  quarré,  faifant  ij5  pieds 
cube  , à 7 f 10  den.  le  pied , monte  53 1.  5 f.  4 d. 

Quatre  pièces  de  Sapin  pour  faire  les  porte  Aubans  de 
20  pieds  de  long,  i8  pouces  de  large , &c quatre  pouces  d’é- 
paüléur,  faifantquarantepiedscube,  à 7 f.  lod.lepied, 
monte  151. 13^.4  d. 


Cinq  pièces  pour  faire  les  Bittons  & Traveriiers  de  Bit- 
tons  de  1 4 pieds  de  long  &:  13  pouces  en  quarré , faifant  32 
pieds  & demy  cube  à 7 f.  10  d.  le  pied, monte  12  1. 16  f.[6  d. 

Deux  mille  trois  cent  planches  façon  d’Holande  de  12 
pieds  de  long , 12  pouces  de  large , &:  d’un  pouce  d’épaüTeur 
ai5  f.  la pièce,  monte  1840 1. 

Neuf  cent  Chevrons  de  douze  pans  , à cinquante,  fols 
la  douzaine , monte  187  1.  10  f 

SixJasdans  à II  Llapiece,iuonte  661. 

Une  Chalouppe  à 230  1. 

Bois  pour  la  Sculpture.  1500  1. 

peux  pieçes  de  Sapin  pour  le  Couronnement.  60  I . 


18675 1. 8.  f.  Il  d. 


Total. 
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^ •'  ■ ^ ;:i:- 

^ HIM.^VX , B B.  ^ R^'N  c'iEi  -r'ij)..  /; 

C H A P.î  T R E 'x  Vu;'  ■ 

, I E R R E le  Megue  (bus  Charles  I V,  l’An  >.  . , 2 ■ 


; f 


JOI) 


_ Hué  Guyerec. 

O thon  de  Homes.  . ' »■  ' . •„{> 

Robert  d’Anneval  de  la  Heufc , dit  le  Boro-neV.  v-  - '1  i^6% 
François  le  Périlleux , le  3 Juillet.  1 . ; V. . 13^3 

Amaury,- Vicomte  de  Narbonne,  ;■  ; w ' 

Jean  de  Vienne , Sire  de  Coucy.  ; , , ; zk,  j 

Jean  de  Vienne  , (ils,  . . - 

Régnant  de  Trie,  depofél’an  j^oy 

Pierre  de  Breban  , dit  Clignet.  j^oy 

Jacquçs'de  Cliaftillon.  , ’ ; ’ ' 1408 

Robert  de  Braquemon.  ' "1417 

Charles  de  Laiz,  Sieur  de  Cliaftmieres, 

Georges  de  Chaftelus , dit  de  Beauvais. 

Louis  de  Culant.  - 1^28 

Prejent  de  Coitivy,  Sieiir.de  Retz.  ,,  . 14^^ 

Jean , Sire  de  Bueil , Comte  de’Sàncerrc , incontinent  de- 
polë.  ..  7 :d  or  y ’ji  ■■  , O f " 

Charles  d^ Anjou.,  ■:  _L  I 

André  Laval,  Sieur  de  Loheac. ...l-  . 

Louis  de  Trie.  . • ’ ivînr.,'‘-  . jih’'  . -^-^4-47 

Gilles; dé  Bretagne,  Sieur  de Rieubc,,  r h ;n  - 

Jean  d’ Andie  d’ Armagnac,  Comte  de  Cominge;  ’ " i ^y^ 

Jean  de  Rohan  , Sieur  de  Montauban.  > 146^ 

Louis  dnSighe,‘  baftard  dei  Bourboîne^^  Coiti-Gè  dd^Roül- 
fiUon.  .:y<f^66 

André  de  Laval  ^ Sicurdç  Loheae  &:  de  BtiollSv'^  ' 1 • ; t ^g ^ 
Louis  Malet,  Sire  de  Graville.  f^oreb;  V r ^4^3 
Charles  dAmboHe,  (on  gendre.  iyo8 

Guillauitie/Goüffibr ,;  SiEurdéBoqivét.jnTi.c  f » 

Philippe Ghalof  IdéiRriônù.;  O , eb 

Claude  de  Heftiicbaut,]  Sieur  de  S.  Pierre.  ' 1 y 4j 

N iij 
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Gafpard  de  Poligiiy  , Sieur  de  Chaftillon , l’An  lyyi 
Henry  de  Montmorency  ,Marefchal  d’Anville. 

Honnorac  de  Savoye,  Marquis  de  Villars.  1572 

Charles  de  Lorraine  Duc  de  Mayenne.  i jyS 

Anne  Duc  de  Joyeufe,  1581 

Jean  Louis  de  Negaret  de  la  Valette  Duc  d’Epernon.  1587 
Charles  de  Gontault  de  Biron.  15^2 

André  de  Brancas,  Sieur  de  Villars.  ^94- 

Charles  de  Montmorency  Duc  d’Anville,  1^96 

Henry  de  Montmorency  le  fécond  Juillet  1612 

Armand  du  Pleflis  de  Richelieu , Cardinal. 

François  de  Bourbon  Duc  de  Beaufort.  1^45 

Louis  de  Bourbon,  Comte  de  Vermandois.  1669 


LISTE  GENERALE  DES  OFFICIERS 
de  Marine,  fuivant  lancienneté  , réglée  par 
les  Commi fiions  du  Roy  en  rannéc  1673. 

OFFICIERS  G E N E R^V  X, 

CHAP'ITRE  XVIII. 

Monsieur  le  Comte  de  Verm^dois , Admirai 
de  France.  ‘ 166^ 

Le  Sieur  Comte  d’Eftrée , Vice-Amiral  en  ponant.  1669 
Le  Sieur,  Vice- Amiral  en  Levant. 

iJe  Sieur  de  Martel ,,  Lieutenant  General  en  Levant.  16^42 
Le  Sieur  du  Quefiie  Lieutenant  General  en  Ponant.  1^28 
Le  Sieur  d’ Aimeras,,  chef  d’Efcadre  en  Provence.  1544 
Le  Sieur  des  Ardens , chef  d’Efcadre  de  Giiiennei, 
mort.  •'  "16’)  ex 

Le  Sieur  Màrqüis  de  Grancey,]  chc£  d’Efcadre  de  Poi- 
tou en  Xaintonge.  % i^ 

Capitaines  de  Port, 

Le  Sieur  de  SaintCorpeZjCapitaiiie  de  Port  àTouIom 
Le  Sieur  de  Belle-Grange , Capitaihé  dé  Port  a Breft. 

Le  Sieur  du  V i vier  fCajpitaine  de  Port  aü  Havre. 
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•Capitaines. 


Le  fieur  des  Gorris  de  la 
Guerche.  ' i<îyo' 
Le  fleur  Guillon.  ’ i ^yz 
Le  lieur  de  Querveu.  I5y2. 
Le  fleur  Cabaret  laifné.  1655 
Le  fleur  Gombaud.  1^54 
Le  fleur  Forant. 

Le  Chevalier  de  Buos.  16^6 
Le  de  Châteauneuf.  1660 
Le  fleur  Preüilly  d’Humie- 
res.  i5^3 

Le  fleur  de  Sourdis.  i55y 
Le  fleur  Panetié.  i6âjf 
Le  fleur  Granicr.  166  J 
Le  fleur  d’Infreville  S.  Au- 
bin. IS66 

Le  fleur  Cogolin,  1666 
Le  Chevalier  de  Chafteau- 
Renard.  1666 

Le  Chev.  de  Valbelle.  1666 
Le  Chev,  de  Forbin.  1666 
LcChev.  deBeaumont.1^5^ 
Le  fleurEftienne  Jean.  1666 
Le  fleur  de  la  Roque  Fon- 
der. 1666 

Le  fleur  Marquis  d’Aufre- 
ville.  1666 

LefleurleMagnou,  \666 
Le  fleur  de  Coux,  1666 
Le  fleurLouisGabarct.1665 
Le  fleur  Bauda.  \6  66 
Le  fleur  Laflbn.  1667 
Le  fleur  Comtay  d’Humir- 
res.  1657 

LeChev.de  la  Fayette.  16  67 
LeChev.de  Tourville,i5^7 


Le  Chevallier  d’Hally.i  6 Gj 
Le  Chev.de  Sebevilie.i66‘/ 
LeSr  Bitaudde  Bleon.1557 
Le  fleur  Cabaret  d’Angou- 
lin.  i66y 

Le  SrCiprienChabert.1567 
Le  fleur  Eftiéne  Gêtec.1567 
Le  fleur  de  Bau  ville.  1658 
Le  Chev.  de  la  Motte.  1658 
Le  Chev.de, Nefmond.1^58 
Le  fleur  de  Motortico.i56  9 
Le  fleur  d’Amblimod.  j66p 
Le  fleur  de  laBreteche.i  570 
Le  S’^Comte  de  Blenac.1670 
Le  Cheval,  de  Chambon- 
haud.  ' 1570 

Le  Chev.  de  Bethune.  1670 
Le  fleur  le  Fevrede  la  Bar- 
re. 1571 

Le  S.i^  de  laClocheterre.i  571 
Le  fleur  deiaVigerie  Frefle- 
bois.  16^71 

Le  fleur  Defnors.  1571 
Le  Chev.de  Flacourt.  j6^i 
LéMarquis  deLangero.  1 671 
Le  Chevallier  de  Rofina- 
Aeck.  ' 1571' 

Le  fleur  de  Villeneuve  Fer- 
rieres.  ■ 1^71 

Le  Chev.  de  Beaujeü.  i 6yi 
Le  Chev.de  Chaumôt.  167  J 
Le  fleur  de  Cicé.  1672 
Le  fleur  de  la  Roche  Al- 
lart.  ' 1571 

Le  fleur  de  Septemes»  j 572^ 
Le  fleur  Villette.  1^72. 
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I.efîcur  Heinskerk.  1675  Le  fieur  de  GoufTonvil- 
Lc  fieur  de  Belle  Ifle  le. 

rard.  ; . . 1^73  LcChev.de  Lery.  1^73 

Le  fieur  de  Mericourc.  ■ 1673  Heroüard  de  la  Pio-' 

Le  fieur  .de  Machaut.  1^73  gerie.  1673 

Le  fieur  de  Gravancon.  1^73  Le  fieur  la  Borde,  1573 

. . , , r ■ , 1 . 

Capitaines  de  Tregdtes  Legeres. 

Le  fieur  Bardet  du  Boif-  Le  fieur  Pingaut.  16  72 
neau.  i666  Le  fieur  Bourdec.  id’72 

Levfîsur  Bremant.  1^67  Le  fieur  Samfon.  1672 
Lefieur.Gmüet,  . . 1^70  LefieurduFay.  l6']^ 

Le  fieur  Grosbois.  1^71  Le  fieur  delà  Preille.  i6jt 
Le  fieurCliampmartin,i6  72  Le  fieur  de  Rochefort.  1673 
X.e  fieur  de  la  Clide.  1^72  Le  fieur  de  Lizines,  i^7i* 

‘ " ■ Capitaines  de  Erulots^ 

Le  fieur  dii  Ri  van  le  |eu-  Le  fieur  Defpfez.  lé  S 9^ 

ne.  t^47  Le  fieur  -Serpaut  le  jeü- 

Lefieurle  Roux,  1557  ne.  i6jt 

Le  fieur  Çhaboifleau.  1 66j.  Le  fievir  Chaboifieau  le  jeu- 
Le  fie^r  Verguin;^ii  i 1^58  ne.  1572* 

Le  fieur  Defeuers.  16  6 g Le  fieur  de  la  Houfiaye.ié72*^ 
Le  fieur Tortel.'  \6ég  Le  fieur  Defgrois.  i^73 
Le  fieur  de  Guliornes.  1669  Le  fieur  Guillotin.  1^73 
L-e  fieur  G^'^velliçr,  ^ .16  é 9 Le  l^ur  de  la  Roque.  .16  'jy 

u -îl.  ^ 

Le  fieur  Jullien.  16  44  Le. fieur  Mefchin.  1^7  0 
Lefieur  Champàgne,f' i5yz  Lê:fieur  Guillot.  1^70 

Le  fieur  Barbant.  16  55  Le^fiçur  Defprez,  1670 

j^./ieuriBardant;  , X666  Le  fieur  de  la  CHtieî  l’Efiril- 
Lèfieur  jLiesbouiges..  7 d > i-'  1 i . 16  jo 

. ^ Mdjors. 

Le  fieur.  tLerpüard  de  la  Pipgerie  Major  de  la  Marine  de 
f -Ppnanr.  . , > 1572 

Lefi.ei}rsde/Chàui|iontenXevans,i  ' i6yz 

Lçfieur  de  Hcricôûrt,  Aide  Major.  ' ^ ^^75 

Jilrnttiants 


Livre  Premier^ 
Lieutenants  de  Porc* 


lôf 


Le  Sieur  la  MelafTe  à Ro-  Le  fleur  desForgettes  àB^efî: 

Le  fleur  Cordeil  à Toulon. 

Lieutenants, 


i66i 
166  Z 
ï66  4 

1655 


Le  fleur  Diars.  15^8 
Le  fieur  Tamagnon.  1 661 
Le  fîeur  de  la  Caffinicre.i<^^i 
Le  lîeur  de  la  Cornière.  1661 
Le  fîeur  Selleillet.  1 551 
Le  fîeur  Grenaut. 

Le  fîeur  Bofquet. 

Le  fîeur  Moreau. 

Le  fîeur  Favre. 

Le  Sf  Rota  l’Emonalch.  166 'ÿ 
LeChev.deMercey.  1666 
Le  fleur  CaReau  l’ai  fné.  1666 
Le  Cafteau  le  jeune.  i666 
Lefîeurde  Quincé.  jâ66 
Le  fîeur  de  Moy elle.  i555 
LefîeurderEftrille. 

Le  fîeur  du  LafTé.  ié6â 
Le  fîeur  de  Vachères.  1666 
Le  fîeur  de  l’Efîadurre-  J666 
Le  fîeur  Bidaut.  1666 
Le  fîeur  Heurtin.  i66y 

Le  Sr  de  IaChefhclayc.1^^7 
Le  Cliev.  de  Combes.  166  j 
Le  fîeur  Pâlies.  166  j 

Le  fîeur  Cypricn  Serra— 

î66y 

Le  fieur  de  S.  MefmeDel- 
barcas. 

Le  fîeur  de  la  Morce  Ge- 
noüille.  166’j 

Le  fîeur  Bourlafque.  \66'j 


Le  fîeur  Quefdin. 

Le  fîeur  de  Bclle-Foncai- 

1667 

Le  fîeur  Salamparc.  16,67 

Le  Chev.  de  Real.  i66S 

Le  fîeur  Vandri court. 

Le  fîeur  Gedoüin  le  ca- 

166S 

Le  fîeur  de  F erville. 

Le  fîeur  Rolland.  i66S 
Le  fîeur  de  Champigneul- 

Le  fîeur  Provent.  166^ 
Le  fîeur  Girard. 

Le  fieur  Michel.  i6ôB 

Le  fieur  Dardenne.  1669 

Le  fieur  Darembec.  1669 

Le  fîeur  Dumené.  166 g 

Le  fieur  du  Ta/t.  1669 

Le  fieur  Chevallier. . 1669 

Le  fieur  Barder.  i66g 
Le-fîeur  Dudroc.  166  g 
Le  fleur  du  Quefne  Gui^ 

tT-  . 

Le  fleur  Jamain.  1669 

te  Chevallier  de  Maifon 
neuve. 

Le  fieur  Amidl. 

Le  fieur  Prince. 
LelieurPoyer. 

Lç  Michel  Chaberc,i5(jp 

O 


l’Arçhitecti 
Le  fieur  GalTier.  1669 

Le  ricurMafcranny.  1669 

Le  fieur  Jean  Baptifte  le 
Roux. 

Le  S^de  Q^rarnnoüal.1^70 
Le  fieur  Languillet.  \L-jo 
Le  fieur  du  Guay  d’Alle- 
rc.  1^70 

Le  fieur  de  la  Mcliniere 
Poyet.  1670 

Le  fieur  Thibaud.  1^7° 
Le  fieur  Hugomet.  1(^70 
Le  Cheval.  Monbron.  1670 
Le  fieurduRivau  1 aîné.  1671 
Le  fieur  Baugé  leGoux.1671 
Le  fieur  de  Beaumont  Jal- 
lot.  1^71 

Le  fieur  de  Chevigne.  1^71 
Le  Chevallier  de  la  Galif- 
fonniere.  i^7>^ 

Le  fieur  Heurtin  le  jeu- 
ne. ^^7* 

Le  fieur  des  Roches.  1671 

Le  Chevallier  de  Cicé.i67Z 
Le  fieur  du  BuifTon.  7^ 

Le  fieur  Biffon.  1^71 

Le  Chevallier  de  Vieux- 
Pont.  1^72 

Le  Chevallier  de  Sourdun 
Montbron.  1^7^ 


RE  Navale. 

Le  fieur  de  la  Harteloi- 
re. 

Le  fieur  de  Cour  celles.  167  2 
Le  fieur  Jean  Paûl  Lau- 
gier. 1672 

Le  fieur  Breugnon.  î^»73 
Le  fieur  de  Montmer5,i<3  75 
Le  fieur  de  S.  Amans.  1673 
Le  fieur  de  Montreuil.  1673 
Le  fieur  Certanville.  1673 
Le  fieur  Marquis  de  la  Por- 
te. 1673 

Le  fieur  Daüigre  Saint 
Lié. 

Le  fieur  MartelVandré.1^73 
Le  fieur  Pallieres.  1^75 

Le  fieur  Scorbiac.  1673 

Le  Cheval. d’Eilampes.  167 1 
Le  Chev.d’Arbouville.i5  75 
Le  fieur  Frefnay.  1673 
Le  Sr  Moran  Boifamy.  1673 
LeChev.de  Coetlogo.1673 
Le  fieur  de  Fruges.  1673 

Le  fieur  Jullien.  î^73 

Le  Chev.  de  Budes.  1673 
Le  fieur  Defmoulins.  1^75 
Le  fieur  de  la  Chauffée. ié7  5 
Le  fieur  Chabociere.  1673 
Le  fieur  de  Burgues.  1673 
Le  fieur  Clavier.  1673 


Lïcutcnmts  de  îregattes  Legeres  Flufles. 


Le  fieur  de  la  Mefnardie- 
re. 

Le  fieur  du  Laurant , Flû- 
tes. 


Le  fieur  Andry, Flûtes.  1^71 
Le  fieur  Belcier.  1^73 

Le  fieur  Bajard.  1^73 

Lefieur  de  Tilly.  i^73 


lOJ 


Livre  Premier. 

E.n feigne  s.. 

Le  fieur  Mouratà  Roche-  Le  Tieur  de  la  Chcnardic- 


fort»  \66^ 

LeS^Kerquelin  àBreft.i55^ 
Le  fieur  Icard.  i66i 
Le  fieur  de  Guignes,  i65i 
Le  fieur  de  la  Rozc.^  1565 
Le  fieur  de  Ry  s.  16 6 j 


re. 

Le  fieur  Brufîon. 

Le  fieur  Phénix. 

Le  fieur  de  la  Croix. 
Le  fieur  des  Francs. 
Lefieur  de  Flotte. 


— Z — ^voy  x-cucur  ae  riotte. 

Le  fieur  Lieutaud.  166^  Le  fieur  de  Bremond. 


Le  fieur  Linage.  rô  6^ 
Le  fieur  de  la  Chonannie- 
res. 

Lefieur  de  Fontaines.  16 6y 
Le  fieur  de  la  Gabtiere.i55j 
Le  fieur  de  Morin  Quer- 

- ven. 

Le  fieur  Coriton , Fis.  1666 
Le  fieur  de  la  Motte  Lou- 
vart.  IÔS6 

L c fieur  de  GifTey . 

L e fieur  du  Qu^fne.  lâ 6 j 
Le  Sr  du  Puits  Forant.  155/ 
Le  fieur  de  Lufignan.  1^57 
Le  fieur  de  Beauvcifis.  i66y 
Le  heur  de  Tafîy.  léây 
Le  fieur  Tivas  du  Plefl- 

fis-  i668^ 

Le  fieur  Danye.  1668 

Le  fieurGedoüinlaifné.i668 
Le  fieur  de  Rivedou.  1668 
Le  fieur  Trullet.  iS  ^8 

Le  Srdelong-Champs.i5é8 


166^ 
i559 
166  g 
166^ 
166  g 
166  g 

— 1659 

Le  Sr  Picot  duVivier.i^5p 
Le  fieur  Villeneuve  Mo- 

\66g 
Nu- 
16  6 g 
1669 

ï66^ 

• i66g 
J669 
166  g 
166g 
i66g 

1669 

1670 
1570 
1^70 
1670 

Belle- 


reau 

Le  Chev.  de  la  BrofTc 
cheze. 

Le  fieur  Brunet. 

Lefieur  Anccllin. 

Le  Sr  de  Bonnefonds. 

Le  fieur  Gratian. 

Le  fieur  de  Caux. 

Le  fieur  Herpin. 

Le  fieur  de  l’Eau. 

Le  fieur  Aubert. 

Le  fieur  Mercadierc. 

Le  fieur  d’Aguerre. 

Lefieur  delaFoffe. 

Le  fieur  de  Beaulieu. 

Le  fieur  Panaticr 
Croix, 

Le  fieur  Seiron.  1671 

Le  fieur  de  TEftadurre.!  ^71 
Le  fieur  Gombaud,fils.  1^71 
Le  fieur  Blenac.  1571 


Z J t>  00  j^e  ueur  nlenac.  1571 

Lefieur  de  Baubennc.i^d^  Lefieur  deRoucherollei 571 
Le  fieur  Alexandre  Lau-  Lefieur  delà Boiffiere.  i6yi 

16  6g  Le  Sr  de  S.  Hermine.  1571 

1571 


gier. 


O.- .J.  i^cunmc. 

LeChev.Defgouttcs.  i66g  Le  fieur  de  la  Greize. 


Oij 


> 
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Le  fleur  de  la  Barre.  1671 
Le  fieur  Covet  de  Puchef- 
fe.  1671 

Le  lîeuc  du  Chaiard.  1^71 
Le  fleur  de  la  Roque  Pe- 
rin.  1^71 

Le  Chev-.  de  Riberé,  i6ji 
Le  Leur  Bonnouft  de  la 
Miollics.  i6yi 

Le  Sr  de  la  Montagne.  1671 
Le  Heur  de  la  GalilTonnie- 
,re.  ^<571 

LeChev.  de  Venize.  1571 
Le  fleur  de  Frefnoy.  1671 
Le  fieur  du  Boucour.  16  ji 
Le  fleur  l’Anguillet.  1672 
Le  fieur  d’ Aimeras.  1572 
Le  Chcv.deCardaillac.j6  72 
Le  fleur  Monneveu.  16  jt 
Le  fleur  de  Martignac.1672 
Le  fleur  Feugre.  16  72 
Le  fleur  Sazilly.  1671 
Le  fleur  Gonnallin*  16 
Le  fieur  Hirtom  1672 
Le  fieur  de  Scrquigny . ï6  7 2 
Le  fleur  Champmeflin.1572 
Le  fleur  Verdun.  1^71 
IjC  fleur  Jeaji  Eftienne.i^yi 
Le  fleur  Pondy. 

Le  flr  Colbert  S.Mars.i572 
Le  fleur  Nicolas  Cade  - 


neau. 

i6yz 

Le  fleur  Beauffier. 

1572 

Lefleur  de  StcFraizc.  16 

Le  fieur  Blcmur, 

1673 

Le  fleur  Planta. 

1^73 

Le  fleur  Cogolin* 

.1^75 

RE  K AV  ALE. 

Le  fleur  Peruffis.  ^<^73 
Le  fleur  Boulaniviliers.  .1675 
Le  fieur  Chaftellier.  1573 
Le  Cliev.  Malorti.  1673 
Le  Chev,  de  S.  Clair.  16  73 
Le  fieur  du  Val.  1^75 
Le  fleur  la  Garde.  1573 
Le  Chev.  Montbaut.  1673 
Le  fieur  Dafligny.  1 573 
Le  Cliev.de  Courbon.  ï6  73 
Le  fleur  dcFeEmaville.1675 
Le  fleur  Champigny.  1073 
Le  fieur  de  Lar. 

L eClie  V.  deFeuquieres.  1 673 
Le  de Sce  Marche.  1573 

Le  fleur  Delcampe.  i5  73 
Le  fleur  Doroigne.  1573 
Le  fleur  Defglereaux.  1^75 
Le  fleur  Rollond  de  l’Ef- 
quimon.  1^73 

Le  fleur  Dange  de  Sainte 
Maure.  i^73 

Le  fleur  Gibaud.  1^73 
LeChev.  du  Mas,  1673 
Le  fleur  Belleville.  J ^73 
Le  Chev.  Bitry.  2^73 
Le  fleur  Armanville.  1675 
Le  fleur  Beaumanoir.^  1673 
Le  fleur  Beauregard,  1673 
Le  fleur  Levy.  1^73 

Le  fieur  Scrdirac.  1^73 
Le  Marquis  de  Saint  Pier- 
re Coupcceau.  1^73 
Le  fleur  Renauze.  1573 
Le  fleur  de  Blottieres.  1^73 
Lefleur  dcBurgues,  1^73 


Nombre. 

Quinze  Capitaines  cîe  Bill-. 
lots. 

Neuf  Capitaines  de  Flûtes, 
Trois-Majors  ou  aide. 

Cent  tjuatre  Lieutenants. 
Trois  Lieutenants  de  Port. 
Six  Lieutenants  de  Flûtes. 
S^-vingt  quatre  Enlèignes. 
Deux  Enfeignes  de  Port, 


fait  à Verjatlle  le  2p  oBobre 


OFFICIERS  NECESSAIRES  FOVR  L.A  DEFENCE 
CP*  pour  la.  conduite  d%n  Vaijfeau. 

CHAPITRE  XIX. 


d’Efcadre  ou  Gc- 

Eferivain. 

V_y  neral  d’une  Flotte, 

Chirurgien. 

Capitaine. 

Mai  dre  Valet. 

Lieutenant. 

Cuilinier. 

Enfeigne, 

Le  Maiftre, 

Sergent. 

Le  Pilote. 

Capitaine  d'armes. 

Le  Contre  Maiftre. 

Canonier. 

Quartiers  Maiftres. 

Armurier. 

Charpentiers. 

Argoufin  ou  Prevoft. 

Calfadeurs. 

Soldats. 

Tonneliers. 

Le  Bouro;cois. 

Treviers, 

L’Avitailleur. 

Matelots. 

L’Aumofnier. 

Pages. 

O iij 


CJn  Amiral, 

Un  Vice  Amiral. 

Deux  Lieutenants  Gene- 
raux. 

Trois  Chefs  d’Efcadre. 
Soixante-huit  Capitaines. 
Trois  Capitaines  de  Port. 
Treize  Capitaines  de  Fre- 
gattes. 

5 5”  7^ 
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est,at  des  vaisseavx  dv  rot. 

en-  L'année  i 6 ji. 

CHAPITRE  XX. 


Noms  des  VaijpaHX,^ 

Tonneaux^. 

Canons, 

Hommes, 

1200. 

T E Soleil  Royal. 
JLi  Le  Royal  Loiiis. 

2500. 

120. 

1200. 

ayoo. 

120. 

1000.’ 

Le  Royal  Duc. 

2000. 

1 10. 

1000. 

Le  Dauphin  Royal. 

2000. 

1 10. 

1000. 

Le  Monarque. 

2000, 

104. 

700. 

Le  S.  Philippe. 

lyoo. 

90. 

700. 

Le  Vandôme. 

1800. 

80. 

600, 

La  Couronne. 

1400. 

84. 

600. 

Le  Henry. 

1400. 

§0. 

600. 

Le  Roche-Fortu 

1400. 

80. 

^00. 

Le  Federic. 

î 100. 

70. 

600, 

La  Sophie. 

1000. 

70. 

0 

0 

• 

Le  Prince. 

I loo.- 

400. 

Le  Paris. 

1000. 

60 

JOO. 

La  PrincelTe. 

1100. 

66 

400. 

L’ifle  de  France.. 

1000. 

60, 

450. 

Le  François. 

1000. 

60. 

450. 

La  Reyne. 

1000. 

6o, 

4JO- 

Le  Comte. 

1000. 

60. 

450- 

La  Royalle. 

1000. 

60. 

400. 

L’invincible. 

ïooo. 

éo. 

400, 

L’intrepide. 

1000. 

60. 

400. 

Le  Conquérant. 

1000.. 

6q, 

400. 

Le  Neptune. 

1000. 

60, 

400, 

Le  Bourbon. 

1000. 

60, 

400. 

Le  Navarre. 

1000, 

60, 

400. 

Le  Lys. 

1000, 

60, 

400. . 

Le  S.  Louis, 

1000, 

60, 

400. 

Le  Normand, 

ÏOOO. 

6q., 

400,- 

ni 


Livre  Premier. 


Nomsàes  Vaijpaux, 

Le  Diamaiic. 

~ Le  Courtifan. 

Le  Breton. 

La  Charance. 

Le  Brave. 

Le  Fort. 

Le  Chalain. 

Le  Fleuron. 

Le  Cefar, 

Le  Tridant. 

Le  Vvalon. 

La  Thereze. 

Le  Dauphin. 

Le  Toulon. 

Le  Provençal. 

Le  Dunkerquois. 

Le  Flamand. 

Le  Mazarin. 

Le  Triomphe. 

Le  Galant. 
L’Hercule. 

L’Anna. 

Le  Jule. 

Le  S.  Charles. 

Le  Tigre. 

Le  Bayonnois. 

La  Ville  de  Rouen. 
L’Infante. 

La  Serenne. 

Le  Cheval  Marin. 
Le  Soleil. 

Le  Mercure. 

Le  Beaufort. 

La  Françoife, 

Le  Dragon. 


Tonneaux. 

Canons. 

Hommes. 

lOOO. 

60. 

400. 

JOOO. 

60. 

400. 

900. 

60. 

400. 

poo. 

60. 

400. 

poo. 

60. 

400. 

8jo. 

60.  • 

400. 

850. 

J4- 

350. 

8yo. 

54. 

5JO. 

8jo. 

J4- 

3 J or 

800. 

J4- 

3JO. 

800. 

54- 

350. 

Soo. 

50. 

300. 

800. 

50. 

300. 

800. 

JO. 

300. 

800. 

JO. 

300, 

700. 

JO. 

300. 

700. 

50. 

300. 

7yo. 

JO- 

• 

Q 

0 

700. 

JO. 

300. 

700. 

48. 

280. 

700. 

4^. 

270. 

6^0. 

40. 

200. 

€09. 

40. 

2J0. 

600, 

40. 

250. 

600. 

40, 

240, 

jyo. 

40. 

2 JO. 

yoo. 

40. 

Î30. 

0 

P 

40. 

230. 

6 

0 

40, 

230. 

4J0. 

40. 

230. 

4yo- 

40. 

230. 

4JO. 

40. 

230. 

4 JO. 

40. 

200. 

4p. 

40. 

200. 

400. 

40. 

200, 

l£ 
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Noms  des  Vaijpaux, 

Tonneaux.  Canons, 

Hommes^ 

L’Hermitte. 

400. 

40. 

200. 

L’Hyrondellc. 

5yo. 

40, 

200. 

L’E  cureuil. 

35- 

200. 

Le  Soleil  d’Afrique. 

3JO- 

3^*, 

200.- 

L’Elloillc. 

ioo. 

3^. 

200. 

La  Perle. 

350- 

3^. 

200. 

Le  Croiflant. 

3JO. 

200. 

La  Nollre  Dame. 

5)0. 

3^. 

200. 

Le  S.  Jofeph. 

30-. 

200. 

Le  Liond’Or. 

, 

0 

P 

30. 

170. 

Le  S.  Seballien.. 

0 

P 

50* 

170. 

Le  Lion  Rouge., 

500. 

SS- 

170. 

Le  Sauveur. 

300. 

40. 

230. 

Le  Palmier. 

350 

30. 

230. 

La  N.  D.  des  Auges... 

166. 

24. 

150. 

La  petite  Infante. 

IJO. 

50. 

120, 

L’Elbœuf. 

400, 

2.0, 

150. 

Le  S.  Augullin. 

200.^ 

24. 

120. 

Le  Duc. 

250. 

30. 

200, 

La  Vierge. 

N 

0 

30- 

2 00. 

La  Sainte'  Annc;^ 

rjo. 

20. 

120. 

La  Diligence, 

120. 

16. 

10  O. 

La  Jullice. 

120. 

16. 

100. 

La  Concorde, 

100, 

12. 

lo. 

Le  Pays-Bas. 

100,. 

12,.  ^ 

70. 

Les  trois  Roix, 

îob. 

12. 

70.. 

Le  Tigre. 

150. 

16,. 

80. 

Le  Fenix. 

120. 

iz. 

70. 

92.  Vaijpdux  5 4op4  Piec^  de  Canon  > 

^1610  hommes  d'é- 

C’eft  làrcftat  des  VaifTeaux  de  Sa  Majefté  en  1^71. 
fans  comprendre  25  Brûlots,  , é Flûtes , 2 Frégates , 2.  Hof* 
pitaux,,é  Pataches  d’avis,  les  Tartanes,  Sabarets  ôc  Canaux: 
en  tout  cela,  non  compris  les  Navires  des  Compagnies;. 
Orientales  & Occidentales,  delqucls  le  Roy  cft  aulîî  le 
Chef.  Pareillement  les  Navires  de  S.  Malo,Havre  de  Grâ- 
ce, Dieppe,  Roiien,  Calais,  Dunkerque,  du  collé  du 
Nort,  de  la  Manche  &:  autres  lieux. 
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DES  TERMES  SEREINS 
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de  8 pouces  en  quarré  tant  fbit  peu  abaiflez , 
üc  portant  toutes  les  rames  par  une  grofle  cordc. 
^rhre  de  maijire,  eft  le  grand  maft. 

V^rgoufm  , c’eft  à dire  Prevoft  ou  Chef  des  Archers  ^ 
qui  a foin  d’ehchainer  ou  dcchainerles  Forçats. 

^rceausx  ow guente^^Çom  pièces  de  bois  quife  vont  inférer 
dans  la  flèche  qui  efl:  comme  la  clef  de  la  voûte  de  la  pou- 
pc,  laquelle  s’avançant  un  peu  plus  au  dehors  que  les  Ban- 
dins  , porte  au  defllis  une  figure  en  relief  qui  regarde  vers 
la  Proue , comme  d’un  Lion , d’un  Aigle , d'un  Tigre , ou 
d’un  autre  animal,  qui  reçoit  àTextremité  les  Armes du- 
Roy, 

Bacalas,  font  pièces  de  bois  d’environ  4 pieds  &:demi 
de  longueur,  qui  fecloüent  fur  la  couverture  delà  Poupe, 
continuées  juCques  aux  coudelates. 


Batayolles^  font  pièces  de  bois  ou  gros  bâtons  carrez  d’en- 
viron quatre  pouces,  &:  de  hauteur  trois  pieds , qui  font  at- 
tachez perpendiculairement  par  le  dedans  auxBacalas* 
Bandtns,Cont  les  lieux  où  l’on  s’appuye  eftant  debout  dans 
la  Poupe  , qui  fortent  outre  la  longueur  du  corps , d’envi- 
ron une  toi  fe,  pour  Ibutenir  avec  les  grandes  confoles  (qui 


a la  dejeription  d'une  Galere  ^ 
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Banc^ed:\t  beu  où  font  placezles Forçats  quand  ils  ra» 
ment. 
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font  ordinairement  formées  en  Hercules,  Amazones, Turcs 
ou  autres  figures  ) en  efpece  de  banc,  fermé  par  dehors  de 
petits  baluftresj  qu’ils  nomment  jaloufie  de  Mezze  poupe; 
&:  d’une  piece  figurée  à jour , qu’ils  nomment  Couron- 
nement. 

Bandieres-,  font  desparemens  de  damas , taftetas , ou  bou- 
* cafiin,qui  le  mettent  au  defliis  des  mats,  dans lefquelles 
font  les  armes  des  Souverains. 

Ze  Barbot,  eft  celuy  qui  fait  le  poil  aux  Forçats. 

Le  Barilldr^  eft  celuy  qui  a foin  des  harrils  où  fe  met  l’eau 
des  Forçats , des  boutes  ou  poinçons  où  fe  met  le  vin. 

Bajlardes  ou  hafiardellcs ^ l'ont  les  Galeres  qui  ont  l’extre- 
mité  de  la  poupe^latte,  élargie,  ainfi  dites,  pour  les  diftin- 
guer  des  fabtilcs  , qui  ont  l’extremité  delà  poupe  aiguë. 

Baftarde  eft  la  plus  grande  voile  de  toutes  , qui  fert  pour 
recueiUir  le  plus  de  vent  quand  l’on  en  manque. 

La  Bifcheneeü:  une  elpace  qui  eft  appuyée  fur  lesppn- 
teaux,  qui  font  comme  les  appuis  ou  fous-poutres  allis  fur 
la  caréné  ou  contre-carene. 

Biton,  eft  unp  piece  de  bois  ronde  & haute  de  z pieds  ÔC 
demi , par  ou  la  Galère  s’attache  en  terre. 

Brides  du  timon  , font  deux  cordes  attachées  à une 
poulie. 

Bomde  , eft  une  voile  qu’on  met  dans  un  temps  mé- 
diocre. 

Cables _ owgumenes^  font  les  plus  gros  cordages  ^ & qui  fer- 
vent à arrefter  les  Galeres. 

Cabresy  font  des  gros  baftons  ronds , qui  fe  joignent  par 
le  haut  , pofez  aux  extreraitez  du  cofté , joignant  les  a- 
poftis. 

Calfat  J ,el!  celuy  qui  ferme  les  ouvertures  avec  la  poix 
te  l’étoupe. 

Canon  de  cour  fier , eft  celuy  qui  porte  des  baies  de  33  à 34 
livres, poids  de  Roy. 

Cantanettes , font  deux  petites  ouvertures  rondes,  entre 
lefquelles  eft  le  gouvernail. 

Camion  à Capion , eft  la  diftance  de  l’extremité  de  la  Pou- 
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pe  à celle  de  la  Proüe  , ( comme  celle  aux  Navires  de  l’Ei- 
tra  ve  à l’Eftamboc  ) qu’on  nomme  Capion  de  Poupe  & Ca- 
pion  de  Proüe. 

Caréné , eft  une  pièce  de  bois  qui  fert  de  fondement  à la 
Galere,  de  mefme  que  la  quile  aux  Vaiflfeaux  , &:  qui  cü:  la 
première  pièce  de  la  conftruftion  de  la  Galere. 

La  Carnau  y que  fait  la  voile  vers  la  proüe. 

chiurme^  eli  la  compagnie  des  Forçats,  qui  eft  de  j à cha^ 
que  banc,  la  Galere  ejftant  d’ordinaire  de  zj  bancs. 

Cornue,  eflceluy  qui  fait  voguer  les  Forçats,  qui  l’appel- 
ïcnc  communément  noftre  homme. 

La  Compagncj  eft:  la  chambre  du  Major-dome. 

Condle,  eft;  le  cofté  de  la  Galere , entre  l epale  & les  deux 
rambades  au  deflous;  ' 

Contre-carenne,  eft  une  piece  de  bois  oppofée  au  deftlis  à 
la^  carenne. 

Contant,  eft,  ce  qui  eft  au  de/Tus  de  l’enceinte ,,  qui  s’ap- 
pelle cordon  , qui  eft  épais  de  trois  pouces  outre  la  fou- 
reure , & de  la  hauteur  de  treize  ou  quatorze  pouces, & qui 
va  en  diminuant  du  milieu  aux  extremkezde  la  proüe  &: 
delà  poupe. 

, eftla  hauteur  de  l’enceinte  qui  embrafte  tout  le 
corps  de  la  Galere,  il  eft  d’environ  trois  pouces. 

Coudelates,  font  des  pièces  de  bois  qui  s’appetiftent  ap- 
prochant du  milieu,  & reçoivent  une  longue  pièce  de  bois 
de  4 pouces  enquarré  appellée  tapiere. 

eft  un  mot  general  fous  lequel  eft  entendu  tout 
ce  qui  peut  dire  proprement  coftes. 

Cûurbatons,  font  pièces  de  bois  attaché es]fur  lafoureure,. 
qui  fervent  de  contre-forts. 

^ Courfter,  eft  comme  la  rue  de  la  Galere,  fur  lequel  on  va 
d un  bout  à l’autre,  large  d’environ  un  pied  ôc  demi. 

Drajran,  eft  ce  qui  fait  l’extremité  de  la  poupe  ^ ôC  qui 
porte  la  devife  des  Galeres. 

L'efcandola,  eft  la  chambre  où  loge  l’Argoufin. 

L'eftajje,  eft  une  grofte  pièce  de  bois  pofée  fur  la  con- 
trc-carene,  vers  le  ij  banc. 
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Efiaüe^tllï'ci'^Sice  qui  eft  depuis  l’échelle  jufques  au  pre- 
mier banc. 

Efcarpines^  font  des  pièces  d’artillerie  comme  des  arque- 
bufes  à croc,  dans  lefquelles  on  met  des  balles  ramées  pour 
couper  les  voiles  ôc  cordages,, 

L'Efcriuam  eft  celuy  qui  tient  compte  de  tout  ce  qui  ap- 
partient à la  Galere,  & de  tout  ce  qui  entre  & qui  fort. 

. Èfcome , eft  une  .grofte  cheville  de  bois  où  s’attache  une 
crrolle  corde  appellee  ajhoq. 

^ Efcotj  eft  l’angle  le  plus  bas  de  la  voile  appellée  Latine , 
qui  eft  en  triangle. 

Efiemenaires:,  font  deux  pièces  de  bois  ajuftées  aux  extre- 
mitez  des  madiers. 

L'Etendart  fe  met  furrefpafte  du  cofté  droit  j joignant  la 
poupe , ne  fe  porte  que  fur  la  Reale. 

fillarets^  font  des  gros  bâtons  carrez  d’environ  4 pouces, 
pofez  au  travers  des  Batayoles. 

i-o»rc4r^,  font  pièces  de  bois  fourcheuës  qui  fe  mettent 
vers  la  poupe  laptoue. 

Foureure,  eft  la  couverture,  des  grands  ais  au  dedans  du 
corps  de  la  Galere. 

Le  Gauon  eft  un  petit  cabinet  du  cofté  de  poupe , qui  tire 
fa  lumière  de  deux  petites  ouvertures  rondes  qui  s’appel- 
lent Cantannettesj 

Legourdtn  eft  un  bâton  plat  de  deux  doigts  de  large,  fer- 

vanc  pour  châtier  les  Forçats. 

iQiio- de  foufe  joug  de proüe , font  les  deux  extremitez  de 
la  Gafcre,  feparée  du  col  de  la  proüe  & du  col  de  la  poupe. 

Intya.de  d^e  pY où e ^ l aijjade  de pou^e^  font  les  endroits  ou  elle 
commence  a s’étrécir  ou  font  les  deux  derniers  madiers  ra- 
diers qui  joignent  ce  qui  s appelle  en  general.  Quartiers  ou 
anches  de  la  Galere. 

■Madiers,  font  des  pièces  de  bois  clouées  fur  la  caréné  en 
égale  diftance. 

Major-dome,  eft  celuy  qui  ,a  charge  des  vivres, 

Maijîre  d'haçhe,  eft  celuy  qui  radoube  le  corps  delà  Ga- 
lère, 


Livre  Second.  ïï^ 

Marabout , eft  un  voile  qu’on  met  quand  il  y a tem- 
pefte. 

Mafjkne  oxxVoltiglole  ^ eft  le  cordon  de  la  poupe  qui  fe- 
pare  le  corps  de  la  Galcre  avec  ce  qui  s’appelle  l’aiftade  de 
poupe. 

Matafons  , font  des  petits  cordages  comme  des  éguillet- 
tes,  qui  fervent  pour  attacher  les  moindres  pièces. 

Mettre  la  Galere  en  ejhue^  eft  la  balancer  de  forte  qu’elle 
aille  plus  vifte  qu’il  fe  peut. 

Mettre  k la  cape , eft  n’avancer  ny  reculer. 

Miegeou  Me-gance^  eft  la  chambre  où  fe  met  le  Comité. 

Moyennes^  font  pièces  d’artillerie  qui  portent  5 à 6 livres 
de  baie. 

Mourgon^cù.  celuy  qui  plonge  dans  la  mer  pour  y cher- 
cher ce  qui  tombe  des  Galères. 

Moujfe  d’Argoufin^  c’eft  celuy  qui  fert  l’Argouhn. 

Oeuure~)nue  ^ eft  le  corps  de  la  Galere. 

Oeuure  morte  , eft  ce  qui  s’élève  par  deftTus  le  corps  de  la 
G ilere , commelaproiie  &:la  poupe. 

Paillo^  eft  la  chambre  où  fe  met  l’Efcrivain  , avec  le  pain 
bifcLiit. 

Falamante  ^ eft  un  mot  general  qui  s’entend  des  rames, 
qui  ont  de  longueur  5-4  pans  ou  bien  40  pieds  fix  pouces  , 
accompagnées  chacune  de  deux  galvernes  qui  fe  pofent 
fur  l’apofti  : pour  les  manier,  ôc  d’une  manivelc  avec  le 
triton  au  bout. 

O 

Pedagne^elk  le  lieu  ftir  lequel  en  vogant , demeure  tou- 
jours le  pied  des  Forçats  qui  eft  enchaifné. 

Penne  eft  l’angle  le  plus  haut  que  forme  la  voile  Latine 
formée  en  triangle. 

Pemerf,  font  pièces  d’artillerie  qui  ont  plus  d’embou- 
cheure , ôc  fe  chargent  de  baies  de  pierre  pour  tirer  de  près 
Â:  fracaifer  tout. 

Pefeher  dauantage^ccbk.)L  dire  enfoncer. 

Qjiaires , font  des  voiles  qui  fervent  pour  aller  douce- 
ment. 

Ramhades  ,font  deux  commandemens  également  hauts 
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d’environ  4 pieds  àc  demi , divifez  par  le  courdé , fur  cita- 
cuii  defquels  fe  peuvent  placer  14  ou  ij  hommes  pour 
combattre. 

RemouUty  cft  celuy  qui  a charge  des  rames  pour  les  tenir 
en  eftat.  ' 

ReuiYer , efl;  mettre  laproiie  où  eftoitla  poupe. 

Rijfon-s,  font  difFerens  des  anchres , en  ce  qu’ils  ont  qua- 
tre branches  de  fer. 

Rode  deproiie  &CRode de foupCyC  tk  la  mefme chofe  comme- 
aux  Navires  l’eftrave  S^l’eftambot. 

RombaUlérie,  eft  la  couverture  des  planches  qiii  couvrent 
le  dehors  du  corps  de  la  Galère  , ôc  qui  font  attachées 
avec  des  grands  doux  de  fera  travers  des  madiers&;  efte- 
menaires. 

La.  Saure  eft  compofée  de  petits  cailious  ou  gros  gravier 
qui  fert  à faire  enfoncer  là  Galere , &:  l’empefcher  à fe  ren- 
dre jaloulè  ; c’eft  à dire  qui  ne  branlent  trop  d’un  cofte  ny 
d’autre,  & ne  courent  fortune  de  fe  renverfer. 

Sentions,  font  des  pièces  de  bois  comme  de  fauftes  coftes 
qui  fe  mettent  à l’in trade  de  proue  , & l’aiilade  de  poupe 
d’un  cofté  d’autre  , de  mefme  force  &diftance. 

Sottofrms  ,Cont  pièces  de  bois  qui  croifent  les  courba- 
Eons,&  ne  fervent  qu’à  les  lier&les  affermir. 

Sous- Argon  fini  eft  l’aide  de  l’Argoufin . 

Sous-Comite , eft  celuy  qui  fait  aller  le  quartier  de  proüc 
qui  eft  entre  l’arbre  de  Maiftre  &le  trinquet. 

Tabernacle i eft  un  lieu  d’environ  4 pieds demi  de 
long , ôc  élevé  d’un  degré  au  deftus  du  rette,  qui  eft  la  place 
d oùle  Capitaine  fait  le  commandement. 

Tabourin^  autrement  dit  couverte  defifocelle  deproüe, 
eft  le  heu  deftus  lequel  on  charge  rartiilerie  ^ fe  jettent 
en  mer  les  anchres  ou  riflbns.  A la  pointe  de  ce  tabourin 
eft  f efperon  qui  s’avance  hors  le  corps  de  la.  Galere , fbûte- 
nu  à cofté  par  deux  pièces  de  bois  qui  s’appellent  cuiffes. 

Taillemar,  eft  une  piece  de  bois  à l’extremité  de  la  proüc, 
au  deftous, joignant  l’éperon  ; il  eft  appelle  Taillemar  à.cau- 
Ic  qu’il  fend  la  mer.  ‘ 
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Talon  de  Rode^  eft  le  pied  de  la  Rode  de  proue  ou  de  pou- 
pe qui  s’cnchalîe  a la  caréné. 

Tallày,  eftl  elpace  qui  cft  depuis  le  courfier  jufques  à l’a- 
poflil,  où  femeccencles  efcaumes,  & fur  l’apoftil  fe portent 
les  rames. 

' Tente  de  cottonine,  elle  prend  Ton  nom  de  la  matière  qu’el- 
le eft  compofee  , laquelle  eft  faite  de  ebeton  , elle  ferc  pour 
éviter  l’ardeur  du  Soleil  ou  du  ferein. 

Tente  d’herbage,  elle  eft  faite  d’un  gros  drap  couleur  de 
bure , pour  deffendre  de  la  pluye,  du  froid , ou  autres  inju- 
resderair. 

Tomber  la  Galere^  c’eft  à dire  quand  la  Galere  ne  va  point 
droit,  &:  qu’elle  panche  d’un  cofté  à caufe  de  fa  vieillefte. 

Trinqtienin,  eft  le  bordage  extérieur  le  plus  élevé  du 
corps  de  la  Galere. 

Tr:nquet,ç[i  le  fécond  maft  de  la  Galere. 

Tro^iffer,  c’eft  à dire  fe  courber  en  dedans  ôc  s’efrener. 
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d'une  Galere. 

Le  s mefures  dont  on  fe  fert  en  Provence  pour  la  fabri- 
que des  Galeres  s’appellent  goües  , chacune  eftant 
compofee  de  trois  pans  ou  de  trois  palmes,  ôcT  chaque  pan 
revient  à neuf  pouces,  de  maniéré  que  la  cane  de  Provence 
eftant  de  8 pans,  elle  vaudra  6 pieds  de  Roy , ou  une  toile, 
La  longueur  de  la  Galere  eft  d’ordinaire  de  j 8 goües  , ou 
environ  22  toifes,  fçavoir  d’un  capion  à l’autre,  ce  qu’on  dit 
aux  Navires  de  l’eftravcà  l’eftambotj  fa  largeur  au  milieu 
cft  environ  trois  toifes,  & la  hauteur  au  meftne  endroit  une 
toife. 

Venant  àla  pratique  on  trace  une  ligne  droite  en  blanc 
& a volonté,  fur  laquelle  on  trace  la  quille,  qui  eft  ordinai- 
rement compofée  de  trois  pièces  de  bois  qu’on  joint  enfem- 
ble,  a 102  pieds  ou  bien  qy  gouës  un  pan  ; elle  eft  propre- 
ment appellée  la  Caréné , laquelle  fe  courbe  infenliblement 
& proportionnellement  environ  quinze  pouces,  jufques  à 
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fes  extrcmicez , de  crainte  que  la  pcfanceur  de  la  poupe  & 
de  la  proue,  ou  bien  la  vieilleflè,  ne  falTenc  tomber  la  Ga- 
lère, ceftà  dire  troujfer  ou  efrener ’,C2X  au  bout  de  quelque 
temps  elle  le  remet  en  ligne  droite. 

ConjlruBion  delà  Mode  de  Tro^*. 

V Is-à-vis  èc  au  deffous  d une  des  extremitez  de  la  Ca- 
rène , Ton  prolonge  la  ligne  de  terre  qui  eft  ordinai- 
rement de  ij  pieds , qui  valent  zo  pans  ou  6 gouës  deux, 
tiers  : à l’extremité  de  cette  ligne  fe  doit  élever  une  perpen- 
diculaire de  fept  pieds  àc  demi  ou  de  dix  pans,  comme  il  fe 
void  à la  figure  cy-apres,aux  points  A,  B,  &:  ces  deux  lignes 
donnent  l'élancement  ou  quelle  de  la  Rode  de  proue  , qui 
eft  enfuite  formée  en  ouvrant  le  compas  de  lo  gouës , & en. 
décrivant  de  cette  intervalle  deux  petits  arcs  de  cercle , du^ 
fommet  de  cette  perpendiculaire  & du  bout  delaCarene,  \ 
car  fintcrfeélion  de  ces  deux  cercles  donne  le  centre  pour 
d’écrire  la  Rode  de  prouë  , comme  if  fe  void  au  point 
marqué  O , iSL  luy  donnerez  la  mefme  largeur  & épaif- 
fçur  de^  la  carene,, 

Confiruchon  de  la  Mode  de  Foupe-, 

ÏL  faut  prolonger  laligne  de  terre  vers  l’autre  bout  de  là 
Caréné,  en  forte  quelle  ait  13  pieds  6 pouces  ou  18 
pans,  qui  eft  la  9 partiel  une  lixieme  de  toute  la  longueur 
du  corps  ; à l’extremitéde  cette  ligne  élevez  une  ligne  per-, 
pendiculairejqui  aura  auffi  de  hauteur  18  pans  : enluite  ou- 
vrez voftre  compas  de  fintervalle  de  9 gouës , en  mettant 
le  pied  fixe  du  compas,  tant  au  fommet  de  cette  perpendi- 
culaire,que  au  bourde  l’extremité  delà  Caréné,  dou  vous 
décrirez  deux  petits  arcs  de  cercle  dont  leur  interfeélion 
donnera  le  centre  pourformer la  Rode  de  poupe,  comme  il 
fe  void  en  la  figure  fuivante,  laquelle  aura  mefme  largeur 
& épailfeur  que  la  Caréné  &:  ces  deux  Rodes  de  prouë  &c 
de  poupe  eftant  jointes  àla  Caréné,  donneront  toute  la  lon- 

gueur 
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Cela  eftantfaij  le  Maiftre  de  hache  commence  à la  con- 
firudion  des  coftes  qu’il  appelle  Courban , elles  font  com- 
polees  chacune  de  trois  pièces  de  bois , dont  l’une  s ’appellc 
Madier  qui  ell  cloüce  par  le  milieu , liir  laquelle  & à cha- 
cun de  les  boucs  ,,  le  joint  un  eftamenaire.  De  chaque  cofté*^ 
Il  y a 88  madiers  &:  175  eflamenaires , épais  environ  5 poh- 
ces  en  quarte , & font  pofez  en  égale  diftancc  les  uns  des 
autres.  Les  deux  derniers  madiers  fe  nomment  Madiers.  & 
lonc  les  plus  petits  de  tous  , joignans  ce  qui  s’appelle  en  o-e- 
neral  ^^amers  ou  .Anches  delà  Galercî  & en  particulier  /«- 
fmie  de  proue  ^l'Aiffkdeàe  poupe,  qm  font  les  endroits 
ou  elle  commence  a-  s’étrécir. 


Apres  que  les  madiers  & eftamenaires  font  poféz.on  met 
im  filarec  tout  à l’entour  de  la  Galere  pour  foùtenir  les 
membres , de  la  longueur  de  pieds  de  chaque  collé  àc 
de  trois  pouces  d’epailTeur  en  quarré. 

En  fuite  on  pofe  10  fan glons  de  6 pieds  de  longueur , &: 
de  crois  pouces  en  quarré  à.  la  poupe , joignant  les  madiers  ^ 
autant  a laproüe,  avec  vingt  pièces  d’emple  de  onze 
pieds  de  long  & de  trois  pouces  en  quarré , qui  font  comme 
de  faulfes  coftes , s’écrecilfenc  &:  haulfent  à proportion 

qa  Ils  approchent  des  excremitez  c’eft  là  où  les  Maîtres 
appliquent  toute  leur  indûftrie  pour  luy  donner  la  orace 
c®  qu  on  appelle  donner  un  beau  galbe  à tout  le  coÆs  ; & 
qur  lefçait  donner  aux  Navires  qu’on  appelle  Vailfeaux 
ronds  ou  quarrez,  comme  nous  avonscnfeigné,  il  le  fcaura. 
donner  à la  Galere. 


Apres  l’on  met  la  contrequille  , qui  eft  d’ordinaire  de 
quatre  pièces  de  chefne  de  jo  pieds  de  long  &:  de  ^ pouces 
en  quatre.,  ^ 

Au  milieu  de  là  Galere  &:  ùcofté  de  la  contrequille  l’on 
met  les  caffes,  qui  font  deux  pièces  de  chefne  de  2 j pieds 
de^long,7  pouces  delarge,  & 4d’épaiffeur,  qui  fervent  à 
outenir  1 arbre  de  maiftre  ; & encre  les  deux  pièces,  on  y 
met  une  autre  de  mefmc  bois  qui  conduit  à mettre  le  maft 
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entre  les  carcafTes  5 elle  eft  de  onze  pieds  de  long,  18  pouces 
de  large,  & ii  pouces  d epailTeur.  Enfuite  eft  le  contrefqoti 
que  Ton  ad  ente  furies  madiers , compofe  de  8 pièces  de  zj 
pieds  chacune , y pouces  de  large  & 4 pouces  d epaifteur. 
Voila  Galere  en  forme  de  (quelette. 

Aprefent  il  la  faut  couvrir  de  grands  ais  tant  au  dehors  que 
dedansjLa  couverturede  dehors  s’apelle  iZow^^///fre;,ôCcclle 
de  dedansfo#r^#r^:pour  laromballicre  elle  commence  depuis 
iaquiile  jufques  ou  elle  s enfonce  dans  lanier  par  le  milieu , 
lors  qu  elle  eft  chargèeda  hauteur  de  cette  enceinte  s’apelle 
cordon , qui  eft  de  trois  pouces  : la  fourrure  le  dedans 
de  la  Galère  eft  des  tables  de  fapin  de  30  pieds  de  long  &: 
iz  pouces  de  large , trois  d epailTcur.  îl  en  faut  pour  tout 
le  dedans  de  la  Galere  40  pièces , en  mcfme  longueur , lar- 
geur & épailfeur,  qui  font  toutes  adencées  dans  les  mem- 
bres, 6c  cloüé  es  aux  madiers  6c  eftamenaires,  lefquelles  def- 
cendent  depuis  le  haut  jufques  aux  deux  ecoües  qui  for- 
ment une  ovale  au  fonds  ou  le  met  le  favre  , compofé  de 
gros  gravier  ou  de  petits  cailloux  , qui  lcrt  ( comme  nous 
avons  dit  ) pour  faire  enfoncer  la  Galere  , 6C  empefeher  de 
fc  rendre  jaloufejCeft  à d^'e  quelle  ne  penche  ny  d’un 
collé  ny  d’autre  ; mais  quelle  relie  en  équilibre. 

L’on  met  apres  cette  fourrure  4 pièces  de  fapin  de  cha- 
que collé  ôc  tout  le  long  de  la  Galere,  que  l’on  appelle  con- 
treponteaux , de  30  pieds  de  long , ïz  pouces  de  large,  6c  13 
pouces  d’épaiffeur  chacune,  qui  fervent  à foûtenir  les  lat- 
tes : apres  qu’on  a pofé  les  lattes  au  nombre  de  60,  fçavbir 
5 O de  1 8 pieds  de  long , de  10  pouces  de  large  6c  3 d’épaif- 
feur  3 6c  10  autres  de  10  pieds  de  long , 6c  melme  epaifteur 
que  les  autres.  En  fuite  on  met  2 bittes^  de  9 pied  de  long , 
de  15  pouces  en  quarré,  qui  lervent  à lôûtenirle  chafteau  de 
Proiie  & le  Trinquet  : ces  z bittes  eftant  pofées,  l’on  met 
delfus  une  pieçe  de  bois  de  6 pieds  de  long  6c  de  10  pou- 
ces de  laro-e.  Cette  piece  eft  appellée  chapean. 

Cela  faft , Ton  met  le  boïdage  tout  le  long  de  la  Galere 
fur  la  couverte.  Ilfaut  lobordages  de  30  pieds  de  long,  de 
io  pouces  de  large,  6c  de  trois  pouces  d’épa^ifteur , adantez 
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fur  tes  lattes  : Apres  on  pofe  le  rais  de  courtier,  dont  il  faut 
FO  pièces,  qui  font  de  35  pieds  de  longueur,  16  pouces  de 
large  àc  6 d epaitîeur. 

Les  rais  du  courtier  eftant  mis , on  travaille  au  dehors  de 
la  Galere,  6c  à metore  les  cordons  qui  s’attachent  contre  les 
menxbres  de  la  Galere , il  en  faut  cinq  de  chaque  coftê  de 
30  pieds  de  longueur , cinq  pouces  de  large  , 4 pouces 

d’ép  ai  fleur 

Apres  on  adente  conn*e  les  membres  trois  bordages  de 
chaque  cofté,  qui  font  de  30  pieds  de  longueur , dix  pouces 
de  large,  &:  5 pouces  d’épaifleur.- 

En  fuite  l’on  pofe  6 pomeaux  de  chaque  cofté  fur  les  cor- 
dons , que  l’on  attache  aufli  contre  les  membres  ; il  faut 
qu’ils  foient  de  jo  pieds  de  longueur , ié' pouces- de  large, 
&c  3 pouces  d’épaiflcur. 

Apres  on  attache  les  Trinquenins,  qui  font  tîx  pièces  de 
chaque  cofté  ; il  faut  qu’ils  tbient  dehors  la  couverture 
trois  pouces , &:  qui  forment  le  petit  cordon  tout  le  long 
des  ponteaux  ; il  faut  que  les  Trinquenins  foient  de  tren- 
te pieds  de  longueur , de  quinze  pouces  de  large , 6>c  de 
trois  d’épaifl'eur. 

Apres  l’on' bouche  la  couverte  d’un  bornage  de  2 pouces 
d’épaiflèur,  de  toutes  fortes  de  longueurs  , attendu  qu’ii  les 
faut  rogner;  il  en  faut  bien  p de  bois  de  pin. 

La  couverte  faite  , on  travaille  au  plan  de  la  Galere  , 
pour  la  bouche  de  bordage  de  chefne  de  2 pouces  d’épaif- 
feur  J de  10  de  large,  6>c  de  toute  forte  de  longueur , il  en. 

^ 'O  ^ 

faut  60  pièces. 

Cela  fait  , on  travaille  au  fubrecoui lier,  dont  il  faut  dix 
pièces  de  bois  de  lapin  de  40  pièces  de  long  de  20  pouces 
de  large  &c  4 d’épaiflèur. 

En  fuite  l’on  attache  lur  la  couverte  30  coftes  de  lattes 
pour  foûtenir  k tapiere ; 11  en  faut  pièces  de  longueur, 
&de  ^ pouces  en  quarré.. 

La  Tapiere  eft  compofée  de  4 pièces  de  50  pieds  de  lon- 
gueur de  4 pouces  d’épaifleur  &c  6 de  large  chacune , que* 
l’on  attache  au  bout  des  cottez  de  lattes. 
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Après  on  met  fur  les  deux  cotccz  cinquante  baccala^ 
de  chaque  cofté  de  la  Galère , qui  font  de  lo  pieds  de  lon- 
gueur, 5 pouces  d epailTeur,  & de  z de  large  au  milieu. 

Lors  que  les  Baccalas  font  pofez , on  met  deux  pièces 
de  bois  pour  fouftenir  la  vogue,  que  l’on  appelle  les  jours 
qui  font  de  pieds  de  long  & iS  pouces  de  large  , &T 
4 d’épailfeur. 

Apres  Ton  attache îe  long  de  la  Galcre,  uncpiece,  que 
l’on  nomme  ^pofiîl , adenrée  fur  les  Baccalas  ^ Sc  qui  foû- 
tient  laPalmente  , elle  ell  de  40  pieds  de  long,  8 pouces 
de  large , 8z  lix  d’épailfcur. 

Enfuitte,  on  met  encore  deJOfus  les  Baccalas  une  piece 
defapin  , qui  s’appelle  la  Corde ^ compolèe  de  4 pièces, 
de  3 O pieds  de  long  chacune , de  lix  pouces  en  quarré , 
qui  l'ert  à foûtenir  les  bancs , Éanquettes , pedagnes  ou  fe 
foyent  les  Forçats. 

Enfuirte  l’on  adente  fur  lefdits  Baccalas  quatre  Filla- 
rets  de  chaque  cofté  de  plufteurs  longueurs,  & de  trois 
pouces  en  quarré  qui  les  cienr  en  cftat,  &:  empefehe  de 
ne  point  varier. 

Quand  tout  cela  eft  fait,  on  met  encore  fur  lefdits 
Baccalas  un  petit  pied  droit , pour  fouftenir  le  courroir 
ou  couchent  les  foldats  qui  font  tout  au  long  de  la  Ga- 
lere. 

Apres  onpofeles  bancs  a leur  place,  ceft-à-dire,  fur 
les  potences  dreftees  fur  la  couverte  , qui  fout  de  fept  pieds 
Sc  de  fix  pouces  en  quarré. 

Enfuitte,  on  pofe  les  Arbareftriers  qui  s’attachent  à la 
potence  & aux  courroirs , afin  de  tenir  les  bancs  fermes, 
&:  empefclrer  qu’ils  ne  branlent  pas , les  Arbaleftriers  font 
de  quatre  pieds , de  ij  pouces  de  large , deux  d cpaiftfeur, 
il  en  faut  zj  de  chaque  cofte. 

Apres  on  met  les  Banquettes  qui  fervent  à mettre  les 
pieds  des  Forçats  lors  qu’ils  rament  ; elles  font  de  lèpt 
pieds  de  long  5 de  18  pouces  de  large,  ôc  de  deux  d’é- 
pailfeur  ; on  y met  encore  des  Pedaignes  qui  fervent  a mef- 
me  fin ‘que  les  Banquettes , il  en  faut  2 y de  chaque  cofté 
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de  fept  pieds  de  long,  de  fix  pouces  de  large,  &r  de  crois 
depaiireur. 

Tout  le  dedans  de  la  Galere  ellant  fait,  on  travaille  au 
Chafteau  de  Proue  î le  col  de  la  Prouë  prend  quatre  GoucS 
&:  un  pan  : le  Chafteau  de  Prouë  eft  compofé  de  huit 
poncilics  ou  pieds  droits,  fiir  lefquels  on  mec  quatre  cra- 
veriiers  pour  ibucenir  le  Chafteau  : les  pontilles  font  de 
cinq  pieds  de  long  & de  quatre  pouces  en  quatre , & 
les  traverfters  de  neuf  pieds  de  long,  de  cinq  pouces  de 
large , & de  quatre^d’épaiflëur. 

Deftus  les  traverfters  on  met  fix  barreaux  de  chaque 
cofté  pour  foûtenir  les  planches , ils  font  de  lepe  pieds 
de  long  6c  de  trois  pouces  en  quarré  6c  les  planches  font 
de  dix  pieds  de  longj  de  douzes  pouces  de  large  6c  un 
demy  depailfeur;  il  en  faut  quatorze,  qui  fervent  de 
plancher  au  Chafteau. 

Apres  on  pofe  hir  le  Chafteau  ftx  Batayolles  aveclcuri 
Fillarets , pour  fervir  à foûtenir  les  moufquets  des  foldats 
lors  qu’ils  font  leurs  décharges  : les  Batayolles  font  de 
quatre  pieds  de  long  6c  de  trois  d’épaiffeur,  6c  les  Filla- 
rcts  de  neuf  pieds  de  long,  de  quatre  pouces  de  large  , 
6c  deux  d’épaifteur. 

Enfuitte,  on  met  deftus  les  Apoftis  trente  Batayolles 
de  fer  qui  fervent  à foûtenir  les  rames  pendant  le  mau- 
vais temps  à la  mer , qui  ont  quinze  pouces  de  haut , 6c 
deux  pouces  d’épaifteur. 

Avec  celles  de  fer,  on  en  mec  encore  trente  de  bois  , 
-qui  s’attachent  enfemble  avec  un  anneau,  elles  ont  qua- 
tre pieds  de  hauteur,  &:  un  pouce  d’épaifleur,  elles  fer- 
vent à foûtenix  les  rames  6c  le  fillarets  fur  lequel  les  fol- 
dats pofencleurmoufquct  lors  qu’ils  veulent  tirer. 

LeFillarcc  eft  compofé  de  quatre  pièces  aufli  longues* 
que  l’on  peut  trouver  : mais  il  faut  qu’il  foie  du  moins  de 
trente  pieds  de  long  6c  de  trois  pouces  en  quarré. 

On  met  auftifur  l’Apoftil  zj  Efeammes  de  chaque  cofté 
d’un  pied  6c  demy  de  long  , 6c  d’un  pouce  6c  demy  en 
quarré , qui  fortifie  les  rames , 6c  facilitent  la  vogue , fans 

.Q_"j 
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quoy  on  ne  pourroic  pas  ramer,  les  rames  y eftant  atca- 

diées  avec  leurs  Eftrops. 

Plus,  l’on  attache  fur  i’ApolHl  fîx  pièces  de  bois  que 
i’ on  appelle  Tapsde  P terriers , qui  fervent  à fouftenir  les 
Pierriers.  Ces  Taps  font  de  deux  pieds  de  long,  &c  fix 
pouces  en  quarré. 

Relie  maintenant  la  Poupe  qui  eft  la  partie  de  celles 
de  la  Galere  la  plus  ellevée,  ôc  qui  paroift  le  plus,  tant 
à caufe  de  divers  ornements  dé  fculpture,  que  de  pein^ 
Elire. 

On  commance  à pofer  les  Moifelas , qui  font  deux  piè- 
ces attachées  fur  le  Draguan  de  la  couverte,  quifoûtienc 
la  Poupe. 

Apres  on  pofe  le  Draguan  qui  a 14  pieds  de  longueur, 
dix  pouces  de  largeur  &:  fix  depailfeur,  qui  fert  à Ibûte.- 
nir  les  Moifelas. 

Sur  les  Moifelas  on  met  cinq  pieds  droits  à chaque  codé,. 
ôc  trois  pieds  &c  demy  de  long , de  neuf  pouces,  de  large , 
ôc  quatre  d’épailTeuro. 

Defliis  les  pieds,  droits  , on  pofe  les  Bandins  qui  ont 
vingt  pieds,  & font  adentez  avec  les  pieds  droits,  &:  en- 
tre les  Bandins  &C  les  pieds  droits,  l’on  met  fix  panneaux 
de  chaque  codé  qui  ont  environ  trois  pans  de  hauteur, 
diverfement  figurez  de  fables  ou  d’hidoires ,,  & la  plupart 
avec  les  autres  pièces  qui  environnent  la  Poupe ,,  peintes 
ôC  dorées  : fur  ces  panneaux  ôc  les  pièces,  qui  les  lient , 
fe  mettent  lefdits  Bandins  qui  fortent  outre  la  longueur 
du  corps,  d’environ  huit  pans  ou.  une  toife  pour  foute- 
nir,  avec  les  grandes  Confoles  qui  font  ordinairement 
formées  en  Hercules,  en  Amazones.,  &:  autres  figures  , 
avec  une  efpece  de  banc  fermé,  par  dehors  de  petits  ba- 
îudres  qu’on  nomme  lalouti^e  de  Poufe  &C  une 

piece  figurée  à jour  qu’on  nomme  le  Couronnement  : dans 
ce  banc  fe  mettent  les  timonniers,  qui  fe  fervent  avec  la 
corde  d’une  piece  de  bois  ,.fur  laquelle  ils  mettent  les  pieds,  ^ 
qui  s’appelle  ie  Moulinet. 

SurJes  Bandins  on  met  encore  24  pièces  de  fer  , de  la 
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groffeur  d’un  pouce , lefquelles  font  courbées , & Tortent 
environ  un  pan  pour  ellargir  la  Poupe,  & fervent  à fou* 
tenir  les  bandinecs. 

Apres  on  pofe  les  Tenailles,  qui  (ont  deux  pièces  de 
bois  qui  fe  mettent  devant  &c  dernere  la  Poupe , & ils  fc 
ferment,  lefdi tes  pièces  ont  i8  pieds  de  long,  lix  de  lar- 
ge, &lix  pouces  depaiifeur.  ‘ 

Lnfuitte,  on  met  par  defl'us  . les  tenailles  , une  fléché  de 
31  pied  de  long,  &;  de  neuf  pouces  en  quarré  qui  fert  à 
foûtenir  les  armes  du  Roy  qui  paroiflent  par  derrière  la 
Poupe  3 & par  deflfus , les  prétentions  du  nom  que  porte 
la  Galere  ; Cette  fléché  eft  comme  la  clef  de  la  voûte  , 
laquelle  s’avançant  un  peu  plus  que,  les  bandins  au  de- 
hors , porte  au  deifus  une  ligure  en  relief  qui  regarde  vers 
la  proue,  comme  un  Aigle,  un  Lion,  &c.  Au  deifus  de 
la  Poupe , pour  la  idefFendre  du  Soleil  &;  delapluye,  fe 
met  le  Tendelet  appuyé  fur  les  Partequesôc  Pertequet- 
tes,  le  tout  façonné  éc  orné  à l’égal  des  autres  parties  de 
la  Poupe. 

Deifus  les  tenailles  la  flèche,  l’on  entrelalfc  vingt 
guérites  pour  faire  le  barreau  de  la  Poupe  avec  quatre 
petits  flllarets  pour  les  foûtenir:  les  guérites  font  de  fept 
pieds  de  long  &c  de  deux  pouces  en  quarré,  & les  filla- 
rets  de  douze  pieds  de  long  , de  trois  pouces  de  large 
un  d’épaifl'eur. 

Apres  l’on  met  le  timon  ou  gouvernail  qui  a ly  pieds 
de  long , 17  pouces  de  large  &:  quatre  pouces  d’épailfeur 
au  bout  duquel  l’on  engorge  fOrgeau,  dont  le  bout  va 
dans  la  Poupe , qui  a fept  pieds  de  long , dix  pouces  en 
quarré , au  gfos  bout  6c  au  petit , quatre. 

L’on  pofe  enlüite  l’Efpcron  qui  fe  met  à la  Proue , Sc 
fort  au  dehors  onze  pieds  trois  pouces , il  a au  gros  bout 
neuf  pouces , au  petit,  fept  pouces  en  quarré.  Audef- 
fous  de  l’Efperon  on  met  le  Taille-mer  pour  le  Ibûtenir, 
qui  eft  de  vingt  pieds  de  long,  18  pouces  de  large  , Sc 
quatre  d’épailfeur  avec  quatre  cuifles  de  bois  de  fapin  de 
dix  pieds  de  long , neuf  pouces  au  milieu  Sc  quatre  d’é- 
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paifTcur , lefquels  tiennent  toujours  rEfperon  droit  ^ & le  ' 

fortifient. 

On  y adjoufte  encore  une  piece  de  rapinj  que  l’on 
nomme  La  Sermole  , qui  forme  rEfperon  le  tient  en  eftat. 
Cette  piece  a 1 8 pieds  de  longueur , 18  pouces  de  large 
au  milieu , & trois  pouces  d’épailfeur.^ 

Sur  les  cours  de  la  Galere  &c  attenant  fefpcron , l’ou 
V met  deux  Argoneaux  qui  fervent  à ferper  l’anchre , ôc 
a les  jetter  en  nier  , 2.^3.111  fept  pieds  ôc  demy  de  long , &c 
neuf  pouces  en  quarré, 

Q^nd  à la  diftribution  des  Chambres , au  devant  des- 
bites  eft  la  chambre  pour  les  foldats  malades  : Enfuite  il 
y a une  feparation  ou  chambre  où  fe  mettent  tous  les  cor- 
dages & agrets,  où  eft  aufli  logé  le  Sous-comite.  Apres  cel- 
le-cy  eft  la  chambre  deftinée  à mettre  les  voiles  6c  les  ten- 
tes. Enfuite  eft  la  chambre  du  Comité  ^ en  laquelle  il  met: 
le  vin  qu’il  débité  à l’équipage  de  la  Galere.. 

Suit  après  la  chambre  delà  poudre  qui  eft  à la  defeente 
du  grand  maft,  elle  eft  au  devant  de  la  Galere,  6c  fous  le  ca- 
non du  courfier  Enfuite  eft  la  chambre  dupain  qu’on  ap- 
pelle le  Paillot , 6c  apres  eft  la  chambre  nommée  la  Cam^a- 
gne , où  fe  mettent  les  chairs , molües , & autres  provifions. 
de  l’équipage. 

Suit  apres  la  chambre  de  l’Argoufin  qu’on  appelle  Efcan- 
dolatjô^  enfuite  lachambre  de  l’Aumonier  6c  des  volon- 
taires. 

Finalement  eft  la  chambre  du  Capitaine  , qui  a deux  ou? 
trois  feneftres  à chaque  cofté , 6c  vers  l’extremité  de  la  pou- 
pe il  a encore  un  petit  cabinet  appellè  le  Gauon.  La  cham- 
bre ou  le  cabinet  prennent  environ  g goües , qui  valent  3 
toifes  J 2 pieds  , crois  pouces.  Au  deft'us  eft  la  timontere 
pour  loger  4 hommes  qui  gouvernent  la  Galere. 

Dans  le  milieu  des  bancs  fe  fait  un  fougon  pour  lâ  cuifî- 
ne  du  Capitaine  ou  de  l’équipage. 

Voila  le  corps,  de  la  Galere  comprife  fous  le  nom'  d’œuvre 
morte  6c  d’œuvre  vive,  laquelle  il  faudra  agréer  6c  équiper, 
de  mats,  antennes,  cordages^  poulies,  &:  autres  agrès. 
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EXPLICATION  DE  LA  ^KEMÎEKE 
Fi^ureypour  la  confiméîion  de  la  Galere, 


S T la  ligne  horizontale  divifée  en  p par- 
égales  , &:  chacune  de  ces  neuf  cft 


lies 


flibdivifée  en  trois  parties  égales. 

Eft  la  Qmlle,  autrement  dite  la  Carcne, 
Eft  l’éloignement  de  la  Caréné  de  fa  ligne  horizonta- 
le fur  laquelle  elle  fe  remet  par  fucceffion  de  temps, 
LB  Marquent  la  Rode  de  Proüe. 

B K Marquent  l’élancement  de  l’Eflirave. 

A y Eft  la  Rode  d^  Proiie. 

F M La  perpendiculaire  de  l’Eftambot, 

EA  La  queftc  ou  l’élancement  de  l’Eftamboto- 
K H Eft  la  ligne  de  conftruétion. 

M N La  ligne  du  tirant,  d’eau, 

P P Le  Pont. 


R S Le  liftcait  qui  régné  le  long  de  la  Galere  pour  fouté^ 
nir  les  coftes , &:  marque  le  galbe  qui  fe  donne  à la 
Galere. 

O ' Eft  le  centre  pour  tracer  Fa  Proiie. 

Eft  le  centre  pour  tracer  l’Eftamboc. 

T V Eft  le  Cordon. 

Z Z Le  plan  de  raculemcnr*.. 

Y Y Eft  le  plan  de  la  Galere.  . 


E X P LI  C.AT  10  N DE  LX  SECONDE  GALERE 
auec  fes  dépendances,. 

L A.  TL  ^ Ontre  jufques  où  la  Galere  enfonce  dans  l'eau, 
B B L T j ha  Caréné. 

C C Eft  l’échelle  de  58  goües. 

D D Eft  une  échelle  divifée  en  5 parties  égales  , ôc  à la 
deuxième  partie  doit  eftre  l’Arbre  de  Meftrc. 
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E E Montre  la  longueur  du  corps  de  la  Galere,  avec  fa  lar- 
geur, fçavoirunc  de  fcs  parties, 

H L’Apofti  lùr  lequel  remettent  les  rames, 

K K Marquent  les  Bacayoles. 

L LVne  dedeuxrambades. 

M I La  flèche, 

N La  Prouë,  ' 

O La  Poupe. 

P Le  Calcet  auquel  font  les  poulies  pour  baifler  ÎU 
hauflèr  l’Antenne. 

Le  Trinquet. 

R L’Antenne,  • 

T L’Efcoiitre  qui  appuyé  la  flèche  fur  la  Poupe, 

V Le  lieu  où  fe  place  le  Gouvernail, 
a,  2 LesBandins  bc  Bandinets. 
ly  Eft  l’éperon , au  delTus  duquel  eft  le  Taille-mar, 
p/4»  de  Id  Gcdere» 

y Y L’Efpalle. 

3 Le  Tabernacle, 

4 Le  Courfler. 

5 S Le  plan  des  rambades  où  fe  mettent  les  canons, 

(5,  6 Les  arbaleftrieres  où  fe  mettent  les  Soldats. 

Les  bancs  où  fe  mettent  les  Forçats, font  entre  les 
arbaleftrieres  &:  les  Forçats. 

P 9 Efeomes^  où  s’attachent  les  rames  avec  l’a/lroc. 

17,17  Sont  les  grilles  qui  monftrent  les  fix  poteaux  ou 
Chambres  de  poupe, 
îp  &2.I  Moiiftrent  la  rame. 

19  l a Pale, 

20  LaGalverne. 

12  La  Mantenante. 

23  Le  Giron.  ^ ^ 

13  La  Banquette  où  le  Forçat  eft  enchaîné, 

14  La  Pedagne  fur  laquelle  il  appuyé  un  pied. 

I J Le  Banc  lùr  lequel  il  appuyé  l’autre  pied. 
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CONSTRUCTION 

DE  LA  -CHALOUPPE. 


IREMIEREMENT  on  pofe  laQ^IIe  fur  des 
jTins,  qui  font  des  morceaux  de  bois  pouriele- 
ver  de  terre,  puis  Ton  cloue  un  edrave  a^u  bout  de 
la  quille , qui  a environ  6 pouces  en  quarré  ; à 
l’autre  extrémité  de  laquelle  on  enchalFe  redambot , qui  a 
auffi  dx  pouces  en  quarré , d’épaidéur  de  largeur , lequel 
panche  un  peu  en  dehors,  & edpolé  droit  & elevé  de  la 
hauteur  de  laChalouppe:  A ces  deux  pièces  l’on  fait  des 
feuillures  d’un  pouce  de  profondeufautour  delaChaloupe„ 
Endiite  on  met  les  varangues  qui  ont  trois  pouces  en 
quarré  & trois  pieds ôi  demi  de  longueur,  qui  relèvent  un 
peu  à leurs  extreniitez , &:  vont  en  diminuant  depuis  le  mi- 
lieu de  la  ChaloLippe  jufques  aux  extremitez;  Au  dedbus 
de  ces  varangues  l’on  cloüe  deux  bordages  d’un  bout  de 
k quille  à l’autre  de  chaque  codé  : à ces  varangues  l’on 
cloüe  les  membres  qui  font  de  la  medne  groffeurdes  va- 
rangues , qui  font  courbes  en  bas , & montent  tout  droit  fé- 
lon la  hauteur  que  l’on  veut  donner  à la  Chalouppe.. 

A 1 Edrave  &:  à l’Edambot  on  fait  des  feüilleures  d’un 
pouce  de  profondeur  de  deux  codez  en  dedans  pour  cloüer 
le  bordage  que  Ion  met  autour  de  laChalouppe  r II  faut 
qu  en  pofant  les  bordages  j les  bouts  des  planches  ne dnil- 
fent  dans  le  milieu  1 un  contre  l’autre  ; mais  qu’ils  palfenc 
d un  pied  demi  ou  deux  les  uns  fur  les  autres,  afii  de 
rendre  la  liailon  plus  force. 

On  Icic apres  une  planche  en  badons  ^ qui  ont  environ  2j. 
ou  y pouces  de  large.  Ion  met  une  lilfe  faite  de  ce^mor-> 
ceaux  de  planche  fciée  tout  autour  de  la  Chaloiippe,  la- 
quelle cd  clpüée  en  dedans  à un  pied  ôc  demi  oga  environ 

R ij 


Îj4  R c H I T E C T U R E N A V A L E. 

du  bord,  afin  de  renfoncer  la  Chalouppc  èc  tenir  les  mem- 
bres en  eftat,  & à ruppofcer  les  beaux  qui  ont  demi  pied  de 
large  & un  pouce  depaiffeur-s  les  beaux  font  proprement 
les  bancs  fur  lefquels  s’affient  les  rameurs  ^ il  y en  a ii  x com- 
me cela  d’un  bouc  de 'Chalouppc  à l’autre  ; fçavoir 'trois  en 
avant  & trois  en  arriéré , environ  deux  pieds  les  uns  des  au- 
tres , &:  entré-deux  on  lailfe  un  efpace  de  j piedssou  envi- 
ron, qui  eft  le  milieri. 

Ces  beaux  font  pofez  fur  cette  lifTe , traverfant  la  Cha- 
louppe.d’un  collé  à l’autre  :.à  l’ extrémité  des  bouts  de  ces 
beaux  l’on  met  un  court-bâton , qui  eft  un  morceau  de 
bois  fait  en-équerre  tout  d’une  piece,dont  un  bout  eft  cloüe 
fur  les  beaux,  & rautre  codé  iur  le  bord  de  la  Clialouppe  ; 
ces  beaux  tiennent  la  Chalotippe  en  eftaj:  3 ^ empefehent 
qu’elle  ne  fe  puiffe-élargir. 

Enfuite  on  met  un  carreau  autour  de  la  Claalouppc  , qui 
eft  un  morceau  de  bois  de  deux  pouces  ou  deux  pouces  bc 
demi  en  quarté  par  deflus  le  dernier  bordage  d en-haut, & 
que  l’on  cloiie  au  bouc  des  membres , qui  palfe  un  peu  au 
dell'us  du  bordage , après  qitoy  l’on  fcie  les  membres  au 
niveau  dn  quarreau. 

Enfuite  on  la  galfatte  en  mettant  de  l’étoupe  dans  les 
joints  qui  font  encre  deux  bordages.  L etoupe  eft  faite  des 
vieux  cables  coupez  par  morceaux,puis  l’on  défait  les  fils  de 
carret  que  l’on  fait  boüillir  dans  1 eau , puis  on  les  bat  avec 
maillet  pour  les  rendre  mieux  maniables, & feparer  la  chan- 
vre en  plotons  j eftant  fepar.e  Ion  le  tort  gros  comme  le  pou- 
ce pour  le  faire  entrer  dans  les  jointures  du  bordage  avec  un 
cizeau  large  de  deux  doigts  & long  d un  demi  pied,  ou  1 on 
cogne  avec  un  maillet  pour  faire  cncret  l etoupe  a force , 
apres  l’avoir  galfarée  de  tous  coftez  ton  fait  chauffer  un 
cofté  avec  du  branchage  de  fapin  d ou  lon  faic  des  petits 
facrots  que  l’on  emmanche  au  bout  d un  bâton  pour  les  allu- 
'mer  & les  porter  tous  flambans  â la  Chalouppc  , pour  faire 
bien  chaufterle  bordage,  &pGUr  lors  1 on  a du  bray  dans  un 
grand  pot  de  fer  que  l’on  fait  chauffer  , dans  lequel  on  y 
verfe  de  l’huile  de  poilfon  pour  le  rendre  plus  gras , bc  eni'*’ 
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pêcher  qu’il  ne  s’écaille  quand  il  eft  fec  : le  bôrdagc  eftanc 
bien  chaud,  l’on  a un  bouchon  de  laine  emmcnché  au  bouc 
d’un  bacoUj  qu’on  trempe  dans  la  chaudière  où  eft  le  bray  , 

avec  ce  bafton  on  pofe  le  bray  pardeflTus  les  coùcures  6c  le 
bordage,  afin  que  tout  (bit  bien  bray  é. 

JNFENTJIRE  GENERAL 

âe  tout  ce  qui  efl  r?ecejfaire  pour  armer  une 
Calere  y & mettre  en  efiat  de  naviguer 
pendant fix  mois  > 

PREMIEREMENT- 

’A  R B R E de  Maiftre  de  trente  godes  de 
long  , foixante  pouces  de  rondeur  au  gros  bout, 

6c  quarante  au  petit.  a 

La  peine  de  Maiftre,  de  trente  g^DÜes  de  long, 
treiTte-fix  pouces  de  rondeur  au  gros  bout  ,"^6C  vingt- un  au 
petit. 

Le  Quart  de  Maiftre  de  vingt-fept  godes  de  long , tren- 
te-fix  pouces  de  rondeur  au  gros  bout , 6c  vingt-cinq  au 
petit. 

L’Arbre  de  Trinquet  de  vingt-deux  godes  de  long, 
quarante-trois  pouces  de  rondeur  au  gros  bout  j 6C  vingt-  '' 
neuf  au  petit. 

La  Peine  de  Trinquet , de  trente  godes  de  long  , vingt- 
fept  pouces  de  rondeur  au  gros  bout,  6c  quinze  au  petit. 

Le  Quart  de  Trinquet  j de  vingt-deux  godes  de  lon- 
gueur, vingt-fept  pouces  de  rondeur  au  gros  bout^5c  quin- 
ze au  petit. 

L’Antenne  du  Treou  de  vingt  godes  de  long,  trente-fix 
pouces  de  rondeur  au  gros  bout,  & douze  au  petit. 

Deux  Elpigons  de  bois  de  fapin,  l’un  de  dix  godes  de 

R iij 


i 


f*  ^ ‘ 

V- 

f ■ ^)l(h  'Mlf 

'v,  T ll 

''é$X'A 

■î^  M ji 

4.-  ’txÊî  !>;* 

Jïï,:|'W-*.!?^ip  'I 

4*'i<ralik'G 

lit'' 


135  l’Architecture  Navale. 

long  & l’autre  de  huit , &C  de  vingt  pouces  de  rondeur  au 
gros  bout,  &c  neuf  au  petit. 

Vn  Timon  en  fervice  avec  fôn  Ourgeau,  garny  de  tous.; 
fes  ferremens. 

Cinquante-une  Rame  en  fervice. 

Vingt-quatre  Cabris, 

Seize  Boutehors. 

Qi^tre  Partiiguettes, 

Deux  Aftes  pour  les  fiâmes. 

Sept  autres  Aftes  pour  les  Bandieres  de  Maiftre,  Trin- 
quet &:  Peneaux. 

Tailles^  Pafiet^ues  ^ Majjapre:^  , Guinçonneaux  y ^ autres. 
chofes  de  bois  ^our  écjuiper  l\Arhre  de  JMaipre.. 

UN  Calcet  fans  Poulies. 

Deux  Tailles  de  Guindal  à deux  œils  chacune.. 
Douze  Tailles  à deux  œils  pour  les  Couladoux. 

Douze  Tailles  à un  œil  pour  lefdits  couladoux. 

Douze  Guinçonneaux  pour  lefdits  couladoux. 

Deux  Tailles  à deux  oeils  pour  les  Anquis. 

Deux  Guinçonneaux  pour  lefdits  Anquis, 

Une  Taille  àfdpux  œils  pour  la  Cargue-devant. 

Une  autre  Tarlie  à un  œil  pour  l’Orfe  nouvelle. 

Üne  Taille  à un  œil  pour  la  Cargue -devant. 

Trois  Guinçonneaux  j fçavoir  un  pour  l’Orfe  nouvelle  , on 
pour  la  Cargue- devant,  &:  l’autre  pour  le  Mouton, 

Deux  grands  Guinçonneaux  pour  les  Efcottes. 

Deux  Maftâprés  pour  la  Carnal.. 

DeuxMafi'aprés  pour  les  Oftes. 

Deux  Maftâprés  pour  les  Orfes  à Poupe. 

Quatre  Guinçonneaux  pour  les  Oftes  & Orfes  à Poupe. 
Une  Taille  de  quatre  œils  pour  le  Prodou,  & une  de  deux 
Un  Guinçonneau  pour  ledit  Prodou.. 

Deux  Pafteques  d’Arborer. 

Deux  Pafteques  d’un  œil  pour  le  Retour,. 

Deux  Pafteques  pour  l’Oriè  âPoupe:  4 . / 

Une  Pafteqtie  pour Ia.'Carnal,  ' 7;  j; 1 L 

Trente-deux  Patres  pour  les  Troftes.  - 
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Deux  Bigotes  pourleLdices  Troifes, 

Douze  Patres  pour  les  Baftardins. 

Un  Guinçonneau  pour  les  Baftardins. 

Deux  MalTaprés  pour  les  Palanquis  du  CalTe-écote  à deux 
oeils  chacun. 

Pouy  l'^rhre  de  T rinquet. 

UN  Calcet  fans  Poulies. 

Une  Taille  de  Guindal  de  quatre  œils  pour  en  bas. 
Une  autre  Taille  de  Guindal  de  deux  œils  pour  le  haut. 
Huit  Tailles  de  deux  œils  pour  les  Couladoux, 

Huit  Tailles  d’un  œil  pour  lefdits  Couladoux. 

Deux  Tailles  de  deux  œils  pour  les  Anquis. 

Deux  autres  d’un  œil  pour  lefdits  Anquis. 

Dix  Guinçonneaux  pour  les  Couladoux  S>c  Anquis, 

Une  Taille  à quatre  œils  pour  le  Prodou. 

Une  T aille  à deux  œils  pour  le  Prodou. 

Deux  Paftequespourle  Retour  du  Trinquer. 

Deux  MalTaprés  pour  la  Carnal. 

Deux  MalTaprés  pour  les  O lies. 

Deux  Malîaprcs  pour  les  Orfes  à Poupe. 
Cinq'Guinçonneaux  pour  la  Carnal , Olles  ^ Orfes  à 
' Poupe. 

Un  MalTaprés  pour  la  Cargue-devant. 

Deux  Pafteques  pour  les  Orfes  à Poupe, 

Deux  MalTaprés  pour  le  CalTe-efcote. 

Deux  MalTaprés  pour  les  Gourdinieres.  . j 

Quatre  Bigotes  pour  les  Gourdinieres.  : 

Deux  Pafteques  pour  la  Carnal, 

Vingt-quatre  Patres  pour  les  TrolTes. 

Dix  Patres  &:  un  Guinçonneau  pour  le  Baftardin. 
Cinquante  Guinçonneaux  pour  les  voiles  du  Trinquet. 
Tailles  jPaJleques,  ^ Majpipreçi^yfour  diuersferùices, 

U Ne  Taille  à quatre  œils  pour  la  Cafte  de  la  Tante.  , 
Deux  autres  Tailles  d’un  œil  pour  la  rnefrae 
Deux  Pafteques  pour  le  Caicq. 

Deux  MalTaprés  à deux  œils  pour  les  Palanquinets  du 
T inion. 
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Deux  autres  d’un  œil  pour  le  mefme. 

Deux  Maffaprés  d’un  œil  pour  ilfer  les' Efchelles  de  Poupe.: 
Quatre  MalTaprés  pour  les  Carnalettes , fervant  àilTer  la^ 
Tante. 

Une  Pafteque  pour  le  Canon  de  Courcier  à deux  œils.- 
Deux  Pafteques  à,  deux  œils  pour  les  Baftardes., 

La  Mafque  du  Caïcq, 

Quarante  Bigotes  pour  tes  embroüilles  des  Tantes. 

Dix  Pommes  pour  les  Aftes  des  Bandieres.  de  Mai  lire  y. 
Trinquet,  Fiâmes  &Peneaux. 

Pmltes  de  bois  pour  ditters  feruices. 

DI  Eux  petites  Poulies  pour  la  Partuguecte  de  Poupe.. 
i Deux  Poulies  pour  les  MalTaprés  des  Efchclles  de 
Poupe. 

Une  Poulie  pour  la  Mafque  du  Caïcq; 

Deux  Poulies  pour  les  Oftes  de  Maillrc; 

Deux  pour  les  Qrfes  à Poupe. 

Deux  autres  pour  les  Oftesde  Trinquet. 

Deux  autres  pour  les  Orfes  à Poupe,  idem. 

Trente- fîx  Poulies  pour  les  Caladoux  de  Maiftre. . 
Vingt-quatre  Poulies  pour  les  Go^uladoux  de  Trinquet, 
Deux  Poulies  pour  les  Gourdinicres. 

Quatre  Poulies  pour  les  Mafïaprés  des  Carnaicttes  fervant: 
àilTerlaTanre., 

Six  Poulies  pour  les  Pàlanquinets  du  Timon; 

Une  Poulie  pour  la  Caffe-efeote  du  Trinquet. 

Deux  Poulies  pour  les  Arganeaux  de  Troupy. 

Poulies  de  fonte  pour  la  Maijtre. 

DEux  Poulies  pourteCalcet; 

Quatre  Poulies  pour  les  Tailles  guindereflesiv 
Quatre  Poulies  pour  les  Moiflelats. 

Deux  Poulies  pour  la  Carnal. 

Deux  Poulies  pour  la  Pafteque  d’arborer,: 

Quatre  Poulies  pourle  Cafte- efeote. 

Deux  Poudes  pour  les  Pafteques  des  Orfes  à Poupe. : 

Une  Poulie  pour  la  Pafteque  de  laCarnal, 

Six  Poulies  pour  les  Anquis, 
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Six  Poîîli^s  pour  le  Prodou. 

Trois  Poulies  pour  la  Cargue-devanc. 

Une  Poulie  pour  rOrfe  nouvelle. 

Deux  Poulies  pour  le  Retour  delà  Vetté. 

Deux  Poulies  pour  les  Pafteques  de  Retour.. 

Pott’r  le  Trinquet^ 

D Eux  Poulies  pour  le  Calcct. 

Quatre  Pouliespour  la  Taille  d>cmbas.. 

Deux  Pouliespour  la  Taille  d’en-liaut. 

Six  Poulies  pour  le  Prodou.. 

Deux  Poulies  pour  la  Carnal. 

Six  Poulies  pour  les  Anquis. 

Une  Poulie  pour  la  Cargue-de  vant. 

Une  Poulie  pour  la  Pafteque  de  la  Carnal. 

Deux  Pouliespour  la  Pafteque  de  Retour. 

Deux  Poulies  pour  les  Pafteques  des  Orfes  à Poupe. 

Î fontes  pour  diuersfemices. 

1 Eux  Poulies  pour  les  Pafteques  du  Caicq. 

^ Six  Poulies  pour  la  Cafte  de  la  Tante 
Deux  Poulies  pour  le  Canon  de  Courcier,.  ’ 

Quatre  Poulies  pour  les  Baftardes. 

Deux  Poulies  pour  les  Arganeaux  de  Serper;. 

Deux  Bronftns  pour  la  Mafque  du  Caicq. 

Ferremens  pot^r  équiper  F^rbre  de  Maiflre , Tailles, 
amres  chofes, 

VNe  Bande  pour  le  Calcet. 

Un  Cercle  pou, r le  mefmc. 

Une  Bande  pour  le  Minchon  de  trois  quart  de  pan  de  lar- 
geur.  ^ 

Une  Bande  pour  mettre  au  tour  du  pied  de  l’Arbre. 

Deux  Codelande  pourlepertdu  Calcet, 

Vne  Perugue  pour  l’Afte  de  Bandiere.  * 

Deux  Rigaux  pour  le  quartdeMaiftre, 

Deux  Cercles  ,Idem, 

Deux  Bandes  pour  garnir  les  Tailles  du  Prodou 
Deux  Bandes  pour  garnirles  deux  Tailles  Guinderefle; 

1/n  i ert  pour  les  poulies  du  Calcet. 
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Q^tre  Pers  pour  les  poulies  de  la  Taille  Guindereile. 

Quatre  Pers  pour  les  MoilTelas. 

Deux  Pers  pour  les  BoulTeaux  de  la  Carnal. 

Deux  Pers  pour  les  pafteques  d’arborer. 

Deux  Pers  pour  les  BoulTeaux  du  Cafle-elcotc. 

Deux  Pers  pour  les  Pafteques  des  Orfes  à poupe. 

Un  Perepour  la  Pafteque  de  la  Carnal, 

Six  Pers  pour  les  Tailles  des  Anquis. 

Trois  Pers  pour  la  Taille  du  Prodou. 

Deux  Pers  pour  la  Taille  de  la  Cargue-devant, 

Un  Pert  pour  la  Taille  de  l’Orfc  nouvelle. 

Deux  Pers  pour  le  Retour  des  Vettes. 

Deux  Pers  pour  les  Pafteques  du  Caicq. 

Quatre  Pers  pour  les  Tailles  delà  Cafte  de  la  Tante. 
Quatre  Anneaux  pourlesTacdcTEntainc. 

Fenemens  four  écjuifer  le  Trinquet. 

UN  e Bande  pour  le  Calcet. 

Un  Cercle  pour  le  mefrae. 

Deux  Anneaux  pour  TAfte  de  Bandiere,  idem.  ^ 

Une  Bande  de  demy  pan  de  large  pour  le  Mmehon. 
■Un  Cercle  pour  entourer  le  pied  du  Trinquet. 

Deux  Codelan des  pour  le  Pert  du  Calcet. 

Deux  bandes  pour  garnir  les  deux  Tailles  du  Prodou. 

Une  bande  pour  garnir  la  Taille  d ’ernbas. 

Une  autre  bande  pour  les  T aillons  d’en-naut. 

, J A U 'T.-.iWp 
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Un  Pert  pour  les  Poulies  du  Calcet. 

Un  Pert  pour  la  Taille  d en-bas. 

Un  Pert  pour  la  Taille  d’en-haut. 

Deux  Pers  pour  les  BoulTeaux  de  la  Carnal. 

Six  Pers  pour  les  T ailles  des  Anquis. 

DeuxPers  pour  laTaillc  delà  Cargue-devanc 
Un  Pert  pour  la  Pafteque  de  la  Carnal. 

Deux  Pers  pour  les  Pafteques  de  retour.^ 

Deux  Pers  pour  les  Pafteques  des  Orfes  a poupe. 
Un  Ganche  pour  le  GaiTe-efeote. 
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Deux  Pers  pour  la  Paftcque  du  Canon  de  Courcier, 
Quatre  Pers  pour  les  Pafteques  des  Baftardcs. 

Deux  Pers  pour  les  Argancaux  de  Serper.- 
Deux  Pers  pour  les  Arganeaux  des  croupis. 

Un  Pcrt  pour  la  Pafteque  de  la  Mafque  du  Caicq, 

Deux  canges  pour  les  Barbettes,  idem. 

ïers^  donner  Fonde. 

Quatre  Ancres  à donner  Fonde;,  chacun  de  qjq  li- 
vres. 

Un  autre  petit  Ancre  ou  fer  d’Andrineau,  de  2:05  livres. 

Un  autre  petit  Per  pour  le  Caicq. 

Timons, 

Eux  Timons  de  bois  de  noyer  avec  leurs  Orgeaux, 
_ Palanquins , & Bragncs  necelTaires , l’un  en  fervice 
& l’autre  de  referve. 

Cordage  à donner  Fonde. 

U Ne  Gume  de  unze  pouces  d’épaiflêur  & de  cent 
brades. 

Trois  eûmes  ordinaires  de  dix  pouces  &:  de  huitante  braf- 
fes. 

Deux  Caps  de  poftes  de  fept  pouces  & de  huitante 
braffes. 

Deux  Croupis  de  col  de  fix  pouces  , &c  de  huitante 
brades. 

Une  Piece  cordage  de  quatre  pouces  &de  eent  brades  pour 
le  Fer  d’ Andriveau. 

Un  Cap  de  quarante  brades  &:  de  trois  pouces  àc  demi  pour 
le  Fer  du  Caicq. 

Cordages ÿourl' .Arbre  .Antai'nede  Maigre. 

DEux  Sartis  colonnes  de  dx  pouces  & de  quatorze 
brades  chacune  faites  en  Tortide. 

Dix  Sartis  ordinaires  de  quatrcpouces  & demy,  & de  dou- 
ze brades  chacune. 

Un  Aman  de  huit  pouces  & demy,  &:  de  trente -deux 
brades. 

Deux  ïambes  de  Prodou  de  cinq  pouces  & de  huitante 
brades, 

S ii 
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DeuxVettesdeMaixlre  de  quatre  pouces  & demy,  6c  de 
huitante  brades  chacune. 

Deux  Efeotes  faites  en  queue  de  rat  de  fix  pouces  Sc  demy 
au  gros  bout , &:  de  deux  ôi  demy  au  petit , de  de  vingt- 
cinq  braifes  chacune. 

Deux  pièces  de  Cordage  pour  deux  Ourfes  à poupe,  de 
trois  pouces  de  demi,  ôc  de  quarante  brades  chacune. 

Deux  Odes  de  trois  pouces  ëe  de  quarante  brades  cha- 
cune. 

Une  Piece  de  cordage  pour  le  Gourdin  de  la  Voile  de  deux 
pouces  d’cpâideur  Se  de  vingt-cinq  brades. 

Deux  Bragocs  pour  les  Odes  ôe  Orfes  à poupe  de  quatre 
pouces  & de  uouze  brades  chacun.  « 

Une  Piece  cordage  de  trois  pouces  5e  de  foixante  brades 
pour  la  Carnal,  . 

Une  Cargue-devant  de  trois  pouces  5e  de  cinquante 
brades/ 

Une  Orfe  nouvelle  de  trois  pouces  & demy  5e  de  trente 
brades. 

Un  Mouton  de  cinq  pouces  5c  de  quinze  brades. 

Deux  Anquis  de  crois  pouces  5e  de  trente  brades  cha- 
cun. 

Une  Picce  cordage  de  deux  pouces  5e  demy^  5c  de  quaran- 
te brades  pour  les  Palanquinersdu  Cade-efeote. 

Une  Pieee  cordage  de  quatre  pouces  ^ 5e  de  foixante  braf- 
fes  pour  faire  les  quatre  ligadures  àFEncaine, 

Une  Picce  cordage  de  deux  pouces , 5e  de  quarante  brades 
pour  faire  la  Ceinture. 

Une  Pièce  cordage  de  trois  pouces , 5e  de  cent  brades  pour 
faire  les  douze  Couladoux. 

Un  Cap  de  trois  pouces  , 5e  de  quinze  brades  pour  faire  la 
T rinque  des  V ettes  à l’Arbre. 

Une  Sagle  d’un  pouce  , 5e  de  cinquante  brades  pour  l’Aflc 
de  Bandiere  de  Maidre. 

Une  Piece  Sagle  de  cinquante  brades  pour  faire  ligadures 
.des  Lapades. 

Qmnze  livres  Alerlin  pour  lier  les  Sartis, 
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Une  Piece  cordage  de  deux  pouces  & demy , & de  quaraii-» 
te  brades  pour  faire  la  Carnalette. 

Un  Cap  de  deux  pouces  demy , & de  trente  bradés  pour 
les  Trodes. 

Cordages  four  garnir  le  Trtncjuet. 

Huit  Sartis  de  quatre  pouces  &demy , de  dix  braf- 

fes  chacune.  — 

Huit  Couladoux  de  deux  pouces, &:  de  fept  brades  ôc  demy 
chacun. 

Un  Aman  defix  pouces  &:  de  vingt- quatre  brades. 

Les  Idons  de-  trois  pouces  6c  demy  , 6c  de  huitante 
brades. 

Un  Prodou  de  trois  pouces  6C  demy  , 6c  de  huitante 
bradés.  ' 

Deux  Anquis  de  deux  pouces  6c  demy,6^  de  trente  bradés 
chacun. 

Deux  Odes  de  trois  pouces,  &:  de  quarante  bradés  cha- 
cune. 

Deux  Orfes  à Poupe  de  deux  pouces  6c  demy  ,■  6C  de  qua- 
rante bradés  chacune. 

Une  Carge-devant  de  cinq  pouces  , 6c  de  vingt-cinq 
bradés. 

Deux  Carguectes  de  deux  pouces  6c  demy , 6C  de  dix-huit 
bradés  chacune. 

Une  Efeote  de  cinq  pouces  6c  demy,  6c  de  vingt-cinq  braf- 
fes  faite  en  queuë  de  rat. 

Deux  Bragots  de  trois  pouces  &:  demy,&:  de  dix  bradés 
chacun. 

Une  Carnal  de  deux  pouces  6c  demy , 6c  de  quarante-cinq 
bradés. 

La  Maire  des  Gourdinieres  de  deux  pouces , de  trente 
bradés. 

Une  Piece  de  Sagle  de  quarante  bradés  pour  faire  les  Li- 
gadures  de  la  padé. 

Vingt  bradés  de  Sagle  pour  la  Senturette. 

Une  Pièce  cordage  de  deux  pouces , 6c  de  trente  bradés 
pour  faire  la  Cadé-efeote. 
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Un  Cap  de  deux  pouces  ^ & de  vingt  braffes  pourTa  ire  les 
Trolfes. 

Cordages  pour  dtuers  fermces^ 

U Ne  Pieee  cordage  de  deux  pouces  ^ de  vingt  braH- 
fes  pour  les  Palanquinets  du  Timon. 

SeptbrafTes  d’Aman  deMaiftre  pour  faire  les  Eftrops  des 
T ailles  à arborer  &:  defarborcr.. 

Une  Picce  cordage  de  trois  pouceSj&  de  trente  bralTes  pour 
faire  les  Eftrops  des  autres  petites  Tailles. 

Une  Piece  cordage  de  deux  pouces  &:  demi,  & de  foixantc 
bxalTes  pour  faire  les  Eftrops  des  Kamcs. 

Deux  Barbettes  de  Caicq  de  quatre  pouces , & de  trente 
brades  de  long  chacune. 

Une  Piece  cordage  de  deux  pouces,  de  quarante  brades 
pour  faire  les  Rides  du  Caicq. 

Une  Vette  pour  le  Canon  de  Courcier  de  trois  pouces  & 
de  quarante  bralfes. 

Deux  Vettes  de  Baftardes  de  deux  pouces  & demi,  & de 
vingt-cinq  brades  cliacune. 

One  Piece  cordage  de  deux  pouces  &:  demi,  & de  quaran- 
te brades  pour  la  Cafte  de  la  T ante. 

Un  Cap  de  deux  pouces  bc  demi  ^ & de  huitante  brades 
pour  faire  lesqueuës  des  Cabris, 

Une  Picce  cordage  de  deux  pouces  & demi,  & de  foixan- 
tc brades,  pour  faire  les  Fournelladoux. 

Deux  Sangles  pour  la  Bande  de  vingt-cinq  brades  chacu- 
ne, pour  faire  fccher  les  Robes,. 

Un  Cap  de  cinq  pouces  àc  demi , de  quarante  brades 
pour  faire  les  Boftès. 

Un  Cap  de  deux  pouces  & demi,  bc  de  dix  brades  pour 
ider  les  Efchclles  de  poupe. 

Cordages  l>ieux  pour  diuerfes  Manemres, 

VN  Amande  Maiftre  pour  faire  Petarras. 

Trois  Croupis  de  col  pour  faire  les  Paillets. 

Une  ïambe  de  Prodou  pour  lefdits  Paillets. 

Une  ïambe  de  Vette  pour  faire  les  Guirlandes  aux  quatre 
Fers, 
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Une  autre  ïambe  pour  faire  Croupis  de  Gatîveaux.’ 

Un  Aman  de  Maiftre  pour  faire  Trencllcs  ÔC  MouifTcaux,’ 
Un  Amant  de  Trinquet,  idem. 

Dix  Brafles  cordage  de  trois  pouces  pour  amarrer  les 
moyennes. 

Un  Iflbn  pour  faire  les  quatre  Trinques  à l’Entaine|du 
Trinquet. 

Une  Vette  de  Maiftre  pour  faire  la  Trinque  d’en  bas  du 
T rinquet. 

Voiles, 


Le  grand  Marabout  de  Cotonninc  ftmple  blanche  ti- 
rant cinq  cens  cannes. 

Vingt- cinq  cannes  toile  riette  pour- faire  le  MantelctSc 
la  Bande, 

Dix  livres  Merlin.. 

Trente  livres  Fil.de  Voile. 

Une  Piece  cordage  faite  en  queuë  de  rat  pour  le  Garni- 
mantjpefant  deux  cens  vingt-cinq  livres. 

Une  Pièce  de  Sagle  de  cent  brafles  pour  faire  les  Mata- 
fions. 

Une  Pièce  plus  petite  pour  faire  les,  Ticrcerols  de  huitante 
brafles. 

Cinq  livres  Cire  jaune. 

Deux  Bruines  Daufte  pour  faire  les  Meoullas, 


MaraboutindeCotonine  double  blanche  tirant  qua-’ 
’ tre  cens  trente  cannes. 

Vingt-cinq  cannels  toile  eftoupicrc  pour  le  Mantclct  la 
Bande. 

Huit  livres  Fil  de  Merlin. 

Trente  livres  Fil  de  Voile. 

Cinq  livres  Cire  jaune. 

Une  Piece  cordage  faite  en  queuë  de  rat  pour  le  Garni-* 
ment,  pefant  deux  cens  livres. 

Une  Piece  Sagle  de  huitante  brafles  pour  les  Matafions. 
Une  Piece  Sagle  plus  petite  pour  faire  les  Ticrcerols  de 


ï4^  l’Architecture  Navale. 

feptantc  brafTes. 

Deux  Bruines  Dauffc. 

y Ne  Vailette  ou  Mifenne  de  Cotonine  blanche  double, 
contenant  deux  cens  huitante- cinq  cannes. 
Vingt-deux  cannes  toile  eftoupicrc  pour  le  Mantelet  ôc 
Bande  des  Tiercerols, 

Sept  livres  Merlin. 

Vingt  livres  Fil  de  Voile. 

Quatre  livres  Cire  jaune. 

Un  Garnimant  fait  en  queue  de  ratpefant  cent  feptante 
livres. 

Une  Piece  Sagle  de  huitante  brafTes  pour  les  Matafîons.. 
Une  autre  Piece  plus  petite  de  foixante  brafl'es  pour  les- 
Tiercerols. 

Deux  Bruines  DaufFe. 


^e  Voile  de  Treou  de  Cotonine  double  blanche, tirant 
cent  huitante  cannes. 

Douze  cannes  toile  efloupiere  pour  le  Mantelet. 

Quatre  livres  Merlin., 

Seize  livres  Fil  de  Voile. 

Une  livre  Cire  jaune. 

Un  Garnimant  de  vingt-quatre  brafTes  pcTant  huitante 
livres. 


Une  Piece  de  Sagle  de  trente  brafTes  pour  les  Matafions. 
Une  Piece  cordage  de  deux  pouces  & demi,  & de  foixante 
brafTes  pour  faire  les  deux  bras  de  l’Entaine. 

Une  autre  Prece  cordage  de  deux  pouces  & de  trente  braf- 
fes  pour  faire  les  Ligadures  de  i’Entaine. 


y ^ ^ Trinquet  de  Cotonine  fimple  blanche,compo- 
fe  de  trois  cens  quarante  cannes. 

Vingt-deux  cannes  toile  eftoupiere  pour  le  Mantelet  ôâ 
Bandes.  r r 

Huit  livres  Merlin. 

Vingt-cinq  li  vres  F il  de  Voile. . 


Quatre 
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Quatre  livres  Cire. 

Un  Garnimant  fait  en  qucüc  de  rat  pefant  cent  feptante 
livres.  ^ 


Une  Pièce  Sagle  de  foixante  brafles  pour  faire  les  Ma- 
tafions. 


Une  autre  Piece  plus  petite  de  quarante  bralTcs  pour  faire 
les  Ticrcerols. 

Deux  Bruines  DauïFe. 


TE  petit  Trinquet  de  Cotoninc  double  tirant  deux  cens 
feptantc  cannes. 

Vingt-quatre  cannes  toile  eftoupicrc  pour  le  Mantelet  Sc 
bandesr 

Six  li  vres  Fil  de  Merlin. 

Vingt  livres  Fil  de  Voile. 

Deux  livres  Cire. 

Un  Garnimant  fait  en  queue  de  rat  pelant  cent  trente  li- 
vres. 

Une  Piece  Sagle  de  foixante  bralTes  pour  les  Matafîons. 
Une  autre  plus  petite  pour  les  Tiercerols. 

Deux  Brumes  Dauife. 

A Voile  du  Caicq  de  cotoanine  double  tirant  dix-huic 
cannes.. 

Deux  livres  Fil  de  Voile.  ^ ** 

Tendes  ^ Tendelets. 

V Ne  Tende  d'Herbagc  eftroit  tirant  quatre  cens  fcp- 
tante  cannes. 

Vingt  cannes  toiles  eftounicres  pou:  faire  le  Mantelet,, 
Cinquante  livres  fil  dévoilé. 

Deux  livres  cire. 

Cinq  bruines  dauffe. 

Une  pièce  cordage  de  trois  pouces  , &:  de  cent  braTcs 
pour  te  Garnimant. 

Vingt-deux  bralTes  d’un  vieux  prodou  pour  le  M-fanin, 
Deux  autr«  pièces  de  cordage  d’un  pouc"&:  dcr.  y , de 
cent  bralTcs  chacune  pour  faire  les^orndins  & Gourdi- 
niercs. 
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XJuQ  Tende  de  cotonninc  blanche  double , tirant  qua- 
^ "tre  cens  loixante  & dix  cannes. 

Vingt  cannes  toile  eftoupiere  pour  le  mantclet» 
l'reiice-cpq  livres  fil  de  voile. 

Deux  livres  cire. 

Cinq  bruines  DauiTe.  , r • 

Vin?t-deux  brafl'es  d’un  vieux  prodou  pour  la  mefamn. 
Uns^^piece  cordage  de  deux  pouces  , & de  cent  braffes 
pour  le  garnimant.  j j 

Trois  pièces  cordages  d’un  pouce  & demy , & de  deux 
cens  cinquante  brades  pour  faire  les  embrouilles. 

Une  piece  cordage  d’un  pouce  &^^demyj  & de  quatre- 
vin^t  braffes  pour  faire  les  gourdins  de  la  bande. 


V 


î^e  autre  tende  de  cotonnine  double , blanche  & bleue 
de  mefme  que  celle  cy-de{fus. 


VN  T endelet d’herbage  de  deux  pans  de  large,  compo. 

fé  de  foixante-cmq  cannes. 

Trente-Cinq  cannes  toille  eftoupiere  pour  la  doubleure. 
Huit  livres  fil  de  voile. 

Deux  cannes  cordillat  rouge  pour  les  bordures. 

Demie  livre  cire  jaune. 


V 


N Tendelet  de  cotonnine  double , blanche  & bleue , 
tirant  foixante  dix  cannes. 

Dix  cannes  de  Frange  grande  de  fiil  bleu  & blanc. 
Quinze  cannes  de  petite  frange  de  la  mefine  couleur. 
Sept  livres  fil. 

Trois  cannes  cotonnine  pour  les  gaines, 

Y N Tendelet  de  drap  rouge,  tirant  vingt-neuf  can- 
nes. 

Qi^rante  cannes  de  toille  bleuë  pour  la  doubleure. 
Douze  cannes  de  grande  frange  de  foye  cramoifmc. 
Quinze  cannes  petite  frange. 
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Une  livre  ^ demie  fil  rouge. 

Demie  livre  de  foyc. 
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VT  N tendelec  de  cordillat  roüge  pour  la  gueritce  , ti- 
^ rant  trente-quatre  cannes. 

Trente-quatre  cannes  de  Toile  bleue  de  trois  pans  pour 
la  doubleure. 

Qumze  cannes  frange  filouzellc  rouge. 

Une  livre  & demie  fil  rouge. 

Une  once  de  foye, 

(Trois  cannes  toile  bleue  pour  faire  les  gaines, 

WN  petit  tendelet  de  cotonnine double  &:  blanche  pour 
^ la  timonniere  tirant  neuf  cannes. 

Demie  livre  fil  de  voile. 

WN  autre  tendelet  d’herbage  de  neuf  cannes  pour  la 
^ timonniere, 

W N tendelet  pour  le  Caïc  de  cotonnine  double , blan=* 
* elle  bc  bleue  tirant  vingt  cannes. 

Dix  cannes  frange  de  fil. 

Demie  livre  de  fil. 

Panjfols , Portières , Parefttmée , ^ndrades  ^ Cheminée, 

DEux  pareflbls  de  cotonnine  blandl^  bc  bleue , tiran  s 
quarante-huit  cannes. 

Vingt  cannes  frange  de  fil. 

Demie  livre  de  fil. 

QUatre  portières  de  cordillat  rouge  pour  la  poupe  jti  - 
rans  quatorze  cannes  bc  demie. 

Trois  pièces  boucafiin  rouge  pour  la  doubîucr 
Une  livre  de  fil  rouge. 

Quatre  cannes  galon  rouge  de  filouzellc., 

Une  once  de  loyc. 

Dix  cannes  frange  filouzelle, 
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Quatre  portières  d’herbage  pour  la  poupe  &:  proüc  , 
tirans  trente-trois  cannes. 

Seixe  cannes  bc  demie  toile  eftoupiere  pour  la  doublure. 

Six  livres  fil  de  voile. 

N Parefumê  de  cotonnine  blanche  (Impie , tirant  tren- 
^ te  cannes. 

Deux  livres  fil  de  voile. 

-y  Ne  cheminée  de  toile  eftoupiere  j tirant  vingt-cinq 
^ cannes. 

Une  livre  fil  de  voile, 

VNe  Ancirade  pour  la  poupe  de  cotonnine  double 
blanche , tirant  quarante-cinq  cannes. 

Septante  livres  cire  jaune. 

Six  livres  fuif. 

Dix  livres  therebantine. 

Cinq  livres  verdet. 

Deux  Lanades. 

Une  Partegue. 

Cinq' livres  fil  de  voile. 

Cinquante  livres  cliarbon,  ^ 

Qmnzc  cannes  toile  eftoupiere  pour  faire  les  Enguitra- 

nades. 

Deux  livres  fil  de  voile. 

paue:^ades , Bandteres , Fiâmes,  Cordons  Hou f es, 

DEu^  pièces  Pavezades  de  Cordillat  rouge  pour  les 
Bandes  & Rerabades  de  quarante-quatre  cannes. 
Q^rante-quatre  cannes  de  Cotonnine  blanche  fimplc 
pour  les  bordures. 

Deux  livres  fil  de  lin, 

DEux  Bandieres  de  farge  d’Efeop  pour  la  Maiftre  bC 

i-in/i  riinnrc  rlpmîes. 
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tXne  canne  toile  bleue  pour  les  Gaines. 

(Jn  quart  de  livre  Soyc. 

T Rente  pièces  Eftamincs  , rouge , blanche  & bleue  ^ 
pour  faire  les  deux  Fiâmes , les  deux  Gaillardets  de 
Maiftre , Trinquet  Sc  Peneaux  des  Efpallcs. 

Deux  livres  fil  rouge  blanc. 

Trois  cannes  toille  de  Lin  pour  faire  les  Gaines. 

Six  Sacs  de  Cordât  pour  conferyer  les  Tendelcts , Pa- 
vezades , Fiâmes  &:  Ancirades. 

Douze  Cordons  avec  fes  Houpes  de  Filouzclles , fçavoir 
quatre  pour  la  parruguette  du  Tendelet,  huit  pouf 
les  fiâmes  de  Maiftre  Trinquet. 

Autres  ^pj>aredHX  pour  fiujîeurs  fermccs. 

CInquante-un  cuirs  de  Vache  pourcouvrir  les  Bancs. 
Cinquante-une  dievillcs^de  fer  pour  les  Eftrops  des 
Rames. 

Deux  platines  de  plomb  pour  les  Calcets  de  Maiftre  & 
Trinquet. 

Cent  cinquante  Eftoupcrols  pour  lefdites  platines. 

Deux  douzaines  Confies  d oficr. 

Deux  grandes  râpes  de  fer. 

Quatre  autres  petites. 

Deux  Fafquieres  de  fer. 

Ünc  grande  Fourchette  de  fer,  feryant  â arborer  & de» 
farborer  le  Trinquet. 

Q^tre  partegucs  pour  faire  des  manches. 

Un  grand  chaudron  de  cuivre  pour  la  poix. 

Un  autre  petit  chaudron  de  mefme. 

Deux  cuillieres  de  fer , l’une  perfée  & l’autre  non. 
UfidncHes  de  Cuijine, 

U Ne  grande  chaudière  aveefon  couvercle  cuillic- 

rc  de  cuivre  pour  la  Chiourme  pefant  nouante- 
cinq  livres. 

Une  autre  chaudière  pour  l’équipage  avec  fon  couvercle 
& cuillicre , pefant  quarante-quatre  livres. 
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Une  autre  petite  chaudière  avec  fon  couvercle  pour  les; 

malades,  pefanc  vingt  livres. 

Une  cuilUere  & u^  ecumoir  de  fer  pour  ladite  chaudière^ 
Une  poëfle  à frire. 

Un  gril. 

Un  Ganche  à croc  de  fer. 

Une  pinte. 

Une  Micge. 

Une  pichonne. 

Sept  tiers  de  pinte. 

Deux  grands  antonnoirs. 

Six  petits  antonnoirs,  le  tout  de  cuivre. 

Deux  grandes  trombes  de  bois  pour  le  vin. 

Deux  petites  trombes  pour  l’huîle  &:  vinaigre.. 

Vue  huiliere  de  fer  blanc. 

Une  glande  balance  pour  pefer  le  bifeuit. 

Une  grande  balance  pour  pefer  le  fei. 

Deux  grands  couffins. 

Quatre  petits  couffins. 

Quatre  pelles  de  bois. 

Une  manche  de  cuir  pour  antonner  le  vin. 

Qi^tre  pièces  de  nates  pour  mettre  Ibus  le  bifcuÎÊ< 
Douze  grands  facs  de  cordât  pour  le  bifeuit, 

D emie  livre  fil  de  Voile. 

Une  livre  Merlin  pour  faire  iigadures. 

Un  civadier  de  bois  pour  melurerles  fèves. 

Un  carteron  de  fer  blanc  pour  raefurer  l’huilc. 

Deux  lampions  pour  les  chambres^ 

F ttjl  ailles. 

DEux  cens  millerolUs  d’èftives  pour  le  vin. 

Quatorze  milicrolles  pour  l’huilc  &:  vinaigre. 
Trento  miîlerolles  pour  la  viande  làliée. 

Quatre  cens  barils  pour  i eau. 

Deux  tinaiTes. 

De  ux  auvalles. 

Six  broquets. 

Cinquante-une  pintes  de  bok. 
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Trente  petits  Boüiols. 

Q^tre  grand  boüiols  pour  l’aigadc. 
Six  boüiols  pour  le  fuif. 

Deux  fontaines. 

Douze  canons  de  bois. 
Cinquante-une  gavette. 

Deux  cages  à tenir  volailles. 


Inquante-une  brancades  de  fer  de  cinq  branches 
chacune. 


Deux  cens  cinquante-cinqmenilles  garnies  de  leurs  pairs 
& clavettes. 

Deux  enclumes. 

Deux  marteaux. 

Deux  éguilles. 

Deux  taille-fer. 

Deux  aylTadons,  , 

Deux  ayflades. 

Six  pelles  de  fer. 

Six  razoirs. 

Six  lampions. 

Vingt  chaulTettes. 

Deux  brancades  de  rechange. 

Vingt-cinq  menillcs  avec  leurs  pairs,  idm^ 

Trente  pairs  de  menilles. 

Une  petite  enclume. 

Un  marteau. 

Une  éguillc. 

Cinquante  pairs  de  menottes  garnies. 

Deux  pieds  de  porc. 

Huit  grandes  haches  pour  couper  le  bois.' 

Deux  petites  haches , tiem 

Un  quintal  liege  pour  faire  les  taps  des  barils. 

Vingt  livres  fil  de  merlin. 

Deux  gros  bruines  Dauffe, 

Qixinze  pairs  de  fouliers. 


Ferremens 
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»Arm9s^ 

CEnt  dix  moufqucts. 

Douze  moufquctons. 

Douze  piftolecs. 

Six  pcrcuifantics* 

Six  cfpontons. 

Q^trc  halebardes  pour  les  Sergpeusv 
C ne  bandoliercs. 

I)ouze  piques. 

Vingt-quatre  haches  d’armeS» 

Vingt-quatre  fabres. 

Douzes  corps  de  cuiralTe»^  ^ 

Douze  rondaches» 

Deux  baguettes  de  fer. 

Cinquante  baquectes  de  bois  pour  rechange. 

Cent  pierre  de  fuzil. 

Quatre  caiflfes  de  bois  blanc  pour  fermer  les  bandoliercs. 
Canons  ^ Perriers, 

UN  canon  de courcier  du  calibre  de  trentc-ux  livres» 
Deux  Baftardes  du  calibre  de  huit  livres. 

D ux  moyennes  du  calibre  de  quatre  livres. 

Lcfdits  canons  montez  fur  leurs  affus  garnis  de  tous  les 
ferrements. 

Douze  perriers  de  fonte , garnis  de  leurs  fourchettes  ôc 
queue  de  fer. 

Vingt-quatre  boëces  de  fonte. 

Qi^torze  coings  de  fer  pour  les  perriers. 

Attirails  defdits  canons  Cp*  Perriers. 

r'Hj  Eux  gardes-feu  de  courcier  de  fer  blanc» 

J Six  gardes-feu  de  baftardes. 

Six  gardes-f?u  des  moyennes. 

D'ux  m^fures  couvertes. 

D f^ux  mefures  découvertes. 

Va  Antonnoirpourlapoudre, 

Deux  Cache-meclie. 

Vn  Fanal  pour  la  Soute  à poudre, 

CTne 
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Vue  Cucillicrc  de  cuivre  rouge  garnie  de  fon  AflcS^  Bou- 
ton pour  le  Courcier. 

Quatre  autres  Cuillieres  auflî  de  Cuivre  pour  les  Baftardes 
& Moyennes  garnies  de  leurs  Allés  5c  Boutons. 

V n Tire-bourre  de  fer  pour  le  Courcier. 

Q^tre  autres  pour  les  baftardes  & moyennes. 

Cinq  Platines  de  plomb  ; fçavoir  une  pour  le  Courcier  &c 
quatre  pour  les  baftardes  ôc  moyennes.  " 

Douze  autres  petites  Platines  pour  les  perriers. 

Vn  moule  de  bois  pour  le  Courcier. 

Deux  autres  pour  les  baftardes  & moyennes, 

Vn  baril  à bource  garni  d’une  peau  de  bafane. 

uit  ouzaines  de  peaux  de  parchemin  pour  faire  des  Car- 
touches pour  le  Courcier* 

Huit  mains  de  papier  pour  faire  Cartouches  des  baftardes 
moyennes. 

De ux  livres  fil  de  voi le. 

Deux  livres  fil  à coudre. 

Deuxlivres  fil  d’airain. 

Quatre  peaux  de  mouton. 

Vne  peau  de  vache  pour  la  foute  à poudre. 

Six  Partegues. 

Deuxlivres  de  Merlin.  - 
Deux  Chevrons. 

Vi)e  livre  Amidon. 

Douze  livres  de  Liege. 

Vn  Cap  de  quinze  hralTespour  amarrer  les  moyennes. 
Quinze  bralTes  de  cordage  vieux  pour  faire  les  ligadurcs 
aux  Pemers.  ^ 


Q^ti-e  cannes  vieille  Cotonnine  pour  faire  des  fâche ts 
pour  les  Pemers. 


peux  facs  pour  mettre  la  mcche. 

>1X  Boutom  de  refouloir,dcux  pour  le  Courcier.  & qua- 
, . pour  les  baftardes  & moyennes. 

JixFumelles  pour  les  lanades  des  canons. 

>ix  bralTes  d une  vieille  gume  pour  faire  des  eftoupinsi 
Jeux  cens  cinquante  clous  Tachette, 
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Cinquante  gros  clous  renard. 

Douze  MafToIIcs- 
Quarre  Manuelles. 

Douze  Goupilles, 
pouze  Redanches^ 

Six  Anneaux  de  fer. 

neux  petits  crocs  pour  les  petites  pièces. 


C Eut  boulets  de  Courcicr. 

©eux  cents  boulets  pour  les  baftardes. 

Cent  boulets  poux  les  moyennes. 

Vingt  boulets  à deux  telles  pour  le  Courcier. 

Quarante  boulets  à deux.teftes  pour  les  Baftardes. 

Deux  cens  baies  de  pierre  pour  les  Perriers. 

Cinq  cents  boulets  d’Eftive. 

Trois  lanternes  de  bois  pour  le  Courcier  remplies  de  vieil- 
les ferrailles. 

Six  autres  des  Baftardes , idem. 


UIngt  quintaux  poudre  de  Canon, 
peux  quintaux  poudre  fine. 
Quatre  quintaux  baies  demourquet. 
Q^tre  quintaux  meche, 

Qi^tre  Trombes  à feu. 

Douze  pots  à feu  remplis  de  mifteres. 

, ©eux  chemifes  à feu.- 


cs  Ornemens  de  la  faintc  Méfié, 


Un  Lavabo. 

Vne  Croix  dsleton. 

Deux  Chandeliers  de  leton. 

Un  Mifiel  couvert  de  peau  bafane. 
Un  Te  Igituï^de  papier. 

Un  Evangile  de  faint  Jean, 

Une  Chafublc  de  brocart  à fleurs^ 


Boulets. 


Munition  de  Guerre. 


V .Aumofmer. 
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tXn  manipule  de  melhie. 

Un.  Couffin  de  mefine.  ^ 

Une  Bourfe  pour  mettre  les  Corporaux. 

Un  Voile  pour  le  Calice. 

Un  voilet  de  mcfme  pour  le  deffious  duCalicc.- 
Une  Aube  de  toile  de  Troyes,  » 

Deux  Amies  de  mcfme  toile. 

Un  Cordon  de  fil  blanc. 

Six  Purificatoires  de  toile. 

Deux  Corporaux  de  toile  d’Hollande  garnis  de  dantcHes 
autour.  - 

Une  Etolc  de  même  la  Chafable.. 

Une  pierre  Sacrée. 

Deux  Napes  d’Autel  de  toile  de  Venize  ouvrées,  de  fépr 
pans  &:  demy  de  large,  & douze  de  long. 

Une  autre  Napcpourlafainte  Communion  de  merrac. 
Deux  Serviettes  de  toile  ouvrées. 

Une  petite  boëte  de  bois  peinte  pour  mettre  les  Hoftics, 

Un  Rituel  couvert  de  Bafane. 

Un  devant  d’Autel. 

Un  petit-Bcnitier  de  cuivre. 

Un  Calice  d’argent  avec  fa  patène. 

Un  Etuy  de  cuir-boüilly  pour  mettre  ledit  Calice, 

Un  petit  Ciboire  d’argent  avec  fon  étuv.- 
Un  Tableau  de  toile.- 
Un  bonnet  quarré. 

Un  Surplis. 

Un  Vafe  d’argent  avec  fon  ctuy  pour  mettre  les  faintes> 
Huiles* 

Une  Clochette  de  fonte. 

Deux  Flambeaux. 

Six  Cierges. 

Une  paire  de  Burettes  & fous-coupc  d’Eftain. 

U Ne  CaifTc  garnie  de  ce  qui  s’enfuit. 

Un  Trépan. 

Deux  Elevatoircs. 
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Un  Criûagally. 

Trois  Régime. 

Deux  Couronnes. 

Un  Pêrforatif. 

Vn  Esfuillatif. 

Vn  Maningafilas. 

Vn  Lanticulaire. 

Vn  Tire-fons. 

VneScie, 

Vn  Couteau  courbe, 

Vn  Tire-baie  à viz. 

Vn  Tirc-balc  à cizeau» 

Vne  Erpatule. 

Une  Tenaille  incifivc. 

Vne  Sonde. 

VnPouliquand. 

Vn  Davier. 

Trois  Botons  à feu. 

Vne  Platine. 

Vn  Bec  de  Cane. 

Vn  Bec  de  Corbiii, 

Vne  Pincer  te, 

Vn  Mortier  de  fonte  avec  fon  pilon. 

Vne  balance  avec  fon  poids  de  marc, 

Vne  grande  Seringue  avec  fon  étuy. 

Vne  petite  Seringue. 

Remedes  eu  Mcdicdmens. 

DEux  onces  eonfedion  d’AIchermes. 

Trois  onces  confedion  d’Hyaeintlief. 
Douze  onces  Thériaque  fine. 

Demy  livre  Conferve  de  Rofe. 

Trois  livres  Catholicum  fin. 

Trois  livres  Diaprunis  folutif. 

Deux  livres  TrifFera-perfica. 

Demy  livre  confedion  Hamec, 

Cinq  onces  Diacarthamy. 

Six  livres  Catolicum à Cliftery, 
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sirops, 

VNc  livre  Sirop  de  Chicorée. 

Vnc  livre  Sirop  de  pavot  rouge. 

Deux  livres  Sirop  rozat  folutif. 

Trois  livres  Sirop  de  Capillaire. 

Trois  livres  Sirop  de  Limon. 

Vne  livre  & demie  Sirop  de  coing. 

Trois  livres  Miel  rozat. 

Douze  livres  Miel  commun. 

Eaux. 

QV atre  onces  Eau  de  candie.  ' - 
Neuf  livres  eau  cordiale. 

Huit  livres  Eau  de  vie. 

Deux  livres  Eau  roze. 

T rois  livres  eau  de  plantain. 

Vne  once  Elprit  de  Vitriol. 

Vne  once  Efprit  de  fouftre. 

Huiles. 

DEux  onces  huile  d’Efeorpion  de  MathioL 
DeuxoQccs  d’huile  d’amande  douce. 

Trois  livres  d’huile  rozat. 

Une  livre  d’huile  de  Camomille. 

Deux  livres  d’huile  Ypericum, 

Une  livre  d’huile  de  Mcrtille. 

Quatre  onces  d’huile  de  Therebchcine, 

On-guents. 

T Rois  livres  Onguent  Balîlic. 

Deux  livres  Onguent  d’Althea. 

Deux  livres  Onguent  Album  Rafîs. 

Une  livre  Onguent Pompholis. 

Une  livre  Onguent  rozat. 

Une  livre  Onguent  mondicatif  de  refine. 

Demie  livre  Onguent  Apoftolorum. 

Une  livre  Onguent  Aurum. 

Trois  livres  Onguent  Populeum. 

Deux  livres  Onguent  Egyptia, 

Deux  livres  Therebentine  fine. 
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Deux  livres  Onguent  de  galle. 

Emplajires,. 

U Ne  livre  Etnplaftre  pro  contiifione,. 

Huit  livres  Emplaftre-Diapalma. 

Deux  livres  Emplaftre  Diachilum  cumgomis.. 

Deux  livres  Emplaftre  Diachilum-magrium. 

Deux  livres  un  quart  Emplaftre  Bctonic^. 

Quatre  onces  Emplaftre  de  Virgo  cum.  Mercurio.. 
Demie  livre  Emplaftre  de  Melicot, 

Vnc  livre  Emplaftre  pro  Faduris. 

Deux  livres  Emplaftre  Paraxelce. 

Demie  livre  Emplaftre  de  Mufcilages..  ^ 

Demie  livre  Emplaftre  de  Afficrum, 

Truchi^ues. 

DEux  onces  Tutie  préparée. 

Une  once  & demie  Truchifquc  d’Album-rafîs, 
Deux  onces  Corail  préparé. 

Deux  onces  corne  de  Cerf. 

Quatre  onces,  Calcantum. 

Une  once  poudre  de  Mercure  doux. 

Une  once  Cantarides, 

Une  once  &:  demie  Mercure  précipité. 

Deux  onces  Aloé  en  poudre  ficotrin.. 

Deux  onces  Encens  en  poudre.. 

Deux  onces  Maftic. 

Deux  onces  Myrrhe  en  poudre. 

Deux  onces  Alun  brullé. 

Deux  onces  Vitriol  blanc. 

Une  livre  poudre  de  Nertille. 

Six  livres  poudre  aftringentes... 

Demie  livre  Sang  de  Dragon. 

Q^tre  onces  Criftal  de  Tartre. 

Trois  onces  Coftic. 

Deux  livres  Anis  vert. 

Deux  livres  Séné. 

Demie  livre  Rubarbe. 

Trois  livres  Tamarin. 
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Deux  livres  Manc.  ' 

Demie  livre  Senicn-contra. 

Demie  livre  des  quatre  Semences  froides,’ 

Trois  livres  d’Ofge. 

Trois  livres  Rigalice. 

Une  livre  Jujubes. 

Deux  livres  Ariftoloclie  ronde. 

Q^cre  livres  fleurs  & herbes  Carminativc*. 

Six  livres  de  quatre  Farines. 

Dix  livres  Efloupe. 

Cinq  linceuls. 

Deux  douzaines  d ccuclles. 

Trois  ccuelles  àbcc. 

^ Six  petits  pots  de  terre. 

Q^tre  grands  Pots, 

Deux  Coquemars. 

Six  Ventoufes. 

Une  douzaine  de  fioles. 

Deux  Eftamines  pour  couler  les  medicamens. 

Le  Caicq. 

\TN  Caicq  avec  fon  Timon , Orgeau^  Arbre, Entainc, 
/ Voile,  Batayoles  de  bois  garnies  de  fes  Verges 
e fer  pour  le  Tendclet,  & douze  rames  en  fervice. 
Léchante  du  Comité, 

Dix  Cannes  de  Cotonnine double. 

Dix  Cannes  de  Cotonnine  Ample. 

Dix  livres  fil  de  Voile. 

Q^tre  quintaux  Joncs. 

Huit  quintaux  Suif,  y compris  un  quintal  pour  rechange; 
Deux  douzaines  SafTcs,  ° , 

Rechange  des  Tailles  dr  MaJfapre:i;^pouy  U Maiflre, 

DEux  Tailles  GuindereflTes  de  deux  œils  chacune. 
Quatre  Tailles  de  deux  oeils  &:  deux  dun  pour  le 
Couladoux. 

Vn  Maflaprés  pour  Ofle. 

Vn  Maifaprés  pour  Orfe  à poupe.  ' ' 

V n Maflaprés  pour  la  Carnal. 


jéi  l’Architecture  Naval  ê. 

Vn  MafTaprés  de  deux  œilspour  le  CafTe-efcotc. 

Vn  MalTaprés  de  deux  œils  pour  le  Palanquinet  du  Ti- 
mon. 

Vn  autre  d’vn  œil  pour  lemefme. 

Trente-deux  Patres  pour  les  Trolîes. 

Rechange  des  Tailles  ^ MajJafre:^^ouy  le  TrmaueU 

VN  Maflaprés  pour  Ofte. 

Vn  MalTaprcs  pour  Orfe  à Poupe. 

Vn  Malîaprés  pour  la  Carnal, 

Vn  Maflapres  pour  les  Gourdinieres. 

Vn  Maflapres  pour  la  Cargue-deyant. 

Trois  Tailles  de  deux  œils  pour  les  Couladoux^ 

Trois  Tailes  d’un  œil  pour  Icfdits. 

Vingt-quatre  Patres. 

Deux  Bigottes. 

Vn  petit  MalTaprcs  paur  les  Gourdinieres. 

Vn  Timon  de  Rechange  garny  de  tous  fes  ferremens.. 
Rechange  des  Poulies  de  bois, 

TRois  Poulies  pour  les  Palanquirrets  du  Timon, 

Vue  Poulie  pour  la  Mafque  du  Caicq. 

Huit  Poulies  pour  le  Couladoux  de  Maiftrc. 

Six  Poulies  pour  le  Couladoux  du  Trinquet. 

Vne  pour  rofte  de  Maiftre. 

Vne  pour  l’Orlè  à poupe , idem. 

Deux  de  mefme  pour  l’Ofte  àc  Orfe  à poupe  du  Triai-^ 
quet. 

Vne  pour  les  Gourdinieres. 

Deux  Poulies  pour  les  MafTaprés  des  Carnalettes.. 
Rechange  des  cordages  j>our  la  Maijlre, 

UN  Aman. 

Deux  Vettes. 

Deux  pièces  de  cordage  pour  Ofte , Orfe  à P oupe , An?- 

quis. 

Pour  le  TrinqU'et, 

VN  Aman. 

Les  Iflbns. 

Deux  pièces  de  cordage  pourOfte^Orfe  à Poupe  & Anquis. 

Rechange 
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jR échangé  de  cordages  pour  diuers  fermces, 

T Rente  brajffes  de  cordages  de  <leux  pouces  5^ 
d epaifTeur  pour  Eftrops  de  Rame, 

Deux  pièces  menu  cordages  d’un  pouce. 

Rechange  du  Pilote, 

VN  Fanal  de  fortune. 

DeuxGijolleSjUne  grande  &:  une  petite. 
Q^tre  Boufloles,  - 
Huit  Empolettes. 

Vingt-quatre  lampes  de  verre. 

Vingt-quatre  Natons. 

Un  quart  de  livre  de  cotton. 

Un  quart  de  livre'  de  bougie. 

Une  ligne  à fonder  avec  fon  plomb. 

Une  livre  Merlin. 

Rechange  du  R emolat, 

DOuzcRames  de  Galère. 

Sic  Rames  duCaicq. 

Quatre  Galavernes. 

Six  Menillcs. 

Vingt  livres  Merlin. 

Vingt-cinq  livres  clous  de  Galavcrne. 

Deux  cens  clous  de  Menilles. 

Douze  plombs  pour  le  contre-poids  desramos. 

Douze  Chapons  de  fer  pour  les  pèles  des  rames 
Rechange  du  Charpentier, 

T R ente  Efeaumes. 

Trois  Banquettes. 

Deux  Bancs. 

Six  Pedaignes. 

Six  Chevrons. 

Six  Tables  refend  U ës. 

Deux  Tables  de  Flandre, 

yingt  Goües  de  bordage  de  chefne  ou  pin. 

Rechange  du.Calfat. 

CEnt  livres  clous  de  poids. 

Cinq  cens  clous  gros  bavards. 
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Cinq  cens  clous  petks  baftards. 

Cinq  cens  clous  gros  barque  vieille. 

Cinq  cens  clous  petite  barque,  vieillco-  - 

Cinq  cens  clous  double-porte.  * 

Cinq  cens  clous  limple-porte-  ^ 

Mille  clous  eftoupeirols. 

Huit  cens  clous  de  plomb. 

Cinquante  livres  eftoupe. 

Cent  livres  poix. 

Dix  platines  de  plomb  pour  les  coups  de  canon. 

Un  Rouleau  de  plomb  en  fuftaine  pefant  cinquante  livtr- 
Rechange  du  Barritlat. 

VN  millier  ôc  demi  Cercle  de  feptanSi 
Demi  millier  Cercle  de  Caregue. 

Deux  douzaines  de  fonds  de  barril. 

Quatre  Tables  Fauquettes.- 
Mille  Clous  Tachettes.. 

Trente  Manon  d’Olier. 

OFFICIERS  NECESSAIRES  POVR  LA  DEFFENSE 


d'une  Galere  prejle  d nauiger. 

Officiers  Ordinaires,  s’apelleleeapitained’iceux. 


Le  Capitaine. 

Le  Lieutenant. 

Le  Sous-LieutenaiiL 
L’Aumonier. 

L’Ecrivain. 

Xe  Chirurgien. 

Le  Comité. 

Le  Pilote. 

Le  Maiftre  Canonier. 

Le  Sous-Comite. 

Le  Sous-Comxte  Demigeniii. 
L’Argoulin, 

I.e  Sous-Argoulim 
Le  Remoulat. 

Le  Barrillat. 

8 O.  Mariniers  deramej’un  def- 
qucls  tire  double  Ration^  S>C 


Six  Proyers. 

Huit  Gardiens. 

Cent  huitante  Forçats  ou 
Turcs. 

Off.  Extraordinaires. 

Le  foüs-Pilote 

Trois  aides  canoniers 
Quatre  Timoniers. 

Quatre  Caps  de  Garde. 

Le  Calfat. 

Le  Maiftre  d’Aclie; 

Le  Patrom  du  Caïcqi 
Le  Major- d’homme. 
Quatre  Sergens. 

Quatre  Caporaux. 
Nonance-deux  Soldats. 
30, Mariniers  de  Rambade.. 


Vin. 

Viande  falée. 
Moluë. 
Fromage  falc'. 
Ris. 

Faiols. 

Pois. 

Anchois. 

Sardines. 

Huile, 

Vinaigre. 

M outôs  en  vie, 
Fèves.. 

Sel. 

Bois  à brufler. 
Chandell  es* 
Charbon. 

Foin , 


loS  mil.  ôc  d. 
^038  livres. 
1461  livres. 
830  livres. 
^Go  livres. 
61}  livres. 

100  livres. 

3 Barrils. 

30  Barrils. 

3 Millcrollcs. 

4 Millerolles. 


loËmines. 

Il  Minoc. 
éo  quintaux. 
zj  livres. 

3 quintaux,  j 
3 quintaux. 


60  emin 
j,2  minots 

Vioq  , 

'JO  livr. 


En  argent  pour 
frais  d’un  em- 
barquement. I J livres. 


En  argent  pour 
menues  dé- 
penies. 


30  livres. 


4/  liy.  poliv.  ,jj  liv. 


5?o  livr . ïiô  liv. 
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EST^r  DES  RATIONS 
qui  doivent  efire  dijiribuées  far  jour  Jur 
chacune  des  Galeres  du  Roj  qui  vont  fer- 
vir  en  Jider. 

PREMIEREMENT. 

L’E  scRivAiNjle  Chirurgien,  le  Cotnire,  le 
Pilote^lc  Maiftre  Canonicr , à chacun  par  jour 
deux  livres  bifcuit.  .to  livres, 

njuiin  Au  Sous-Comice,  au  Sous-Comite  de  Mefa- 
nie,  àTArgoufin,  le  Tous- Argoufin,  fous-Pilote,  Remolart, 
Rarrillac,  Charpentier,  Calfatiles  quatre  Timoniers  , les 
trois  Aydans  de  Canoniers,  le  Major-d  Homme , les  quatre 
Caps  de  Garde,  le  Patron  du  Caïcq,  & ks  quatre  Sergens, 
à chacun  par  jour  une  livre  trois  quarts.  45: 1.  & demi, 
A quatre  Caporaux , quatre-vingts  douze  Soldats  , fix 
Proyers,  trente  Matelots  de  Rambade,  &C  huit  Gardiens,  z 
chacun  une  livre  &:  demie  par  jour.  I/o  livres. 

A quatre-vingts  Mariniers  de  rame,ÔC  cent  quatre-vingt 
Forçats,  à chacun  deux  livres  par  jour.  - yzo  livres^ 

Total  du  Bifcmtpour  l>n  jour.  585  liv.  SC  demie., 

AUx  cinq  Officiers  cy-delTus  nommez , à chacun  par 
jour  deux  pintes,  , 10  pintes. 

Aux  autres  vingt-fix  Officiers , à chacun  une  pinte  par 
jour,  ' 6 pinces. 

Aux  quatre  Caporaux,  à chacun  une  pinte,  4.  pintes. 
A quatre-vingts  douze  Soldatsdîx  Proyers, trente  Mate- 
lots de  Rambade,  huit  Gardiens  , &:  treize  Moufles  de 
Chambre  ou  Efpaliers  & Counilliers , à chacun  par  jour 
deux  tiers  de  pinte,  3J  p.a. tiers. 

Total  pour  un  jour,  3 naÜ  15  phates. 
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AtJxcinq  OfHciçrs  cy-devant  nommez, à chacun  deux 
livres  ôc  demie.  12  liv.  &r  demie. 

Aux  vingt-fix  autres  Officiers, à chacune  une  livre  &: 
demie.  livres. 

Aux  quatre  Caporaux,  à chacun  une  livre,  4 liv. 

A quatre-vingt  douze  Soldats , fix  Proyers , trente  Ma- 
- telots  de  rambade  , huit  Gardiens  , ôc  treize  Moufles,  à 
chacun  un  tiers  delivre,  4P  liv.  2 tiers, 

A quatre-vingts  Mariniers  de  rame , y compris  le  Capi- 
taine , à chacun  un  tiers  de  livre,  2 7 liv.  3 quarts. 

Total  de  l/iande  pour  un  jour,  133  livres. 


Viande  de 
Bœuf  OH  Lard, 


A Tous  les  Officiers , à chacun  un  quart  de  livre  les 
jours  maigres.  8 livres. 

A quatre-vingts  douze  Soldats , trente  Matelots  , flx 
Proyers , huit  Gardiens , treize  Moufles , &c  quatre-vingts 
Mariniers  de  rame,  à chacun  un  quart  de  livre  les  jours 
gras,  Total  37  livres. 


Froma^eà 


La  Ration  qu’on  diftribue  le  Liindy  eft  differente  aux 
autres  jours  de  la  femaine;  Sçavoir , aux  Officiers 
Caporaux,  il  leur  faut  donrter  de  la  viande  ; &;  aux  Soldats 
Matelots,  Proyers,&  autres  cy-delfiis  nommez  , ont  de  la 
moluc  ^ &c’efl:  ainfî  que  s’enfuit. 

Aux  cinq  Officiers , à chacun  deux  livres  &:  demie  de 
viande.  i z liv. &:  demie. 

Aux  autres  vingt-fept  Officiers  , y compris  le  Capi- 
taine des  Mariniers  de  rame  , à chacun  une  livre 
demie,  40  liv.  & demie. 

Aux  quatre  Caporaux,  à chacun  une  livre,  qlivres. 

Total  delà  yiande  dudit  jour,  fj  livres. 


LEs  quatre-vingts  douze  Soldats  , trente  Matelots  de 
Rambade,  fix  Proyers,  huit  Gardiens,  quatre-uingt 
Mariniers  de  Rame , & treize  Moufles  ou  Efpaliers^  à cha- 
cun un  quart  de  livre  de  nioluci  le  Lundy,  yj  livres, 

X iij 


Lezumes, 


léyes. 

Anchois. 

Sardines. 

Bois  fi  hruler. 
Sel. 

Moutons, 

chandelles. 
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AUx  cinq  Officiers  cy-deffiis nommez,  à chacun  de- 
mie livre,  Z.  hv,.  ôc  demie. 

Aux  autres  vinge-fept  Officiers , y compris  le  Capitaine 
des  Mariniers  de  rame,à  chacun  un  quart  de  liv.  é I.3  qu. 
Aux  quatre  Caporaux,  quatre-vingts  douze  Soldats,  50 
Mariniers  de  Ram.badcg  lix  Proyers,  huit  Gardiens,  ôc  trei- 
ze Moufles,  à chacun  un  quart  de  liv,  58  hi  quart. 

Total  dg  le^ume  pour  un  jour  ^ q.7  liv.  demie, 

P;  Oui*  deux-cents  foixantc  hommes  de  Chiourme,  on 
donne  tous  les  jours  une  Emine  de  feves,  i Emine, 
A tous  les  Officiers,  les  jours  maigres,  on  leur  donne  à 
chacun  une  Anchoie  pour  le  dejeunc,par  jour,  ^6  Anch. 

Aux  Soldats,  Matelots,Proyers  & autres^  à chacun  deux 
Sardines  , les  jours  maigres;  Sçavoir  le  Lundy  , Mercre- 
dy  3 Vendredy  , èc  Samedy  , &:  il  s’en  confurae  par 
jour , Z barils. 

Il  en  faut  tous  les  jours  deux  quintaux  pour  faire  bouil- 
lir les  C5haudieres,_  z quintaux. 

On  donne  tous  les  jours  deux  livres  à la  Chaudière  de  la 
Chiourme,  & pour  le  relie ]de  l’équipage  trois  liyres,  ôc 
pour  un  jour,  5 livres. 

Les  cinq  Officiers  ont  chacun  une  livre  de  Mouton  les 
jours  gras,  àc  le  relie  s’employe  pour  les  malades,  5 livres, 
L’on  doit  diftribuer  à l’Argoulin  une  chandelle  de  deux 
jours  en  deux  jours , à caufe  des  vilîtes  qu’il  doit  faire  la 
nuit  pour  éviter  l’évaflon  des  Forçats  ; ôc  qùant  aux  autres 
Officiers 3 leur  en  fera  auffi  donné  lors  qu’on  prendra  port 
de  nuit,  .&  quand  il  fera  befoin  pour  le  fervice  de  la  Galère , 
&:  non  autrement. 

Comme  aufll  l’on  doit  dillribuer  à chaque  Forçat  une 
pichonne  ou  quarr  de  pinte  de  vin  , lors  que  la  Reale  ou  la 
Commendante  en  fait  le  lignai , & non  autrement  , ÔC  re- 
vient pour  chaque  fois  à cent  quatre-vingts  Forçats,  45  p. 

L'on  pafle  pour  dechec  cinq  millerolles  de  vin  fur  cent , 
deux  quintaux  de  viande, un  quintal  de  fromage  fur  un  em- 
barquement de  deux  mois,  Auflile  vin  qui  fe  donne  3 la 


Livre  S e c o n î3. 

Chiourme , & pour  les  malades , eft  palTée  à raifon  de  fept 
millerolles  par  mois. 

Le  Bifcuit  fera  diftribué  avec  le  Macliemorc  qui  en  pro- 
vient aux  Officiers,  Soldats,, Mariniers  de  rambade , & o-e- 
l'alement  a toute  la  Chiourme,  ^ ^ 

Les  Rations  feront  diftribuées  journellement  à chacun 
des  Officiers,  Soldats,  Mariniers , &:  à tous  autres , à l’heure 
affignée  par  l’Efcrivain,  & lors  que  le  fer  vice  de  la  Galere  le 
permettra,  autrement  ils  en  feront  décheus,  &rne  leur  fera 
rien  donne,  ledit  Efcrivainne  le  pouvant  garder  d’un  jour 
à autre , ce  qui  Iuy:eft  deffendu  ^ pour  éviter  les  abus  àc  em- 
barras que  cela  peut  faire  naiftre. 

AVx  cinq  Officiers  cy-deffius  [nommez  , chacun  Moine  ' 
une  livre  un  quart,  ^liv.i  quart. 

Aux  autres  z6  0fficicrs,à  chacun  une  livre,  2,6  liv. 

Aux  quatre  Caporaux,  à chacun  trois  quarts  de  livre,  ^ 1. 

A quatre-vingts  dou’ze  Soldats  , fix  Proyers  , trente  Mari- 
niers de  Rambade , huit  Gardiens  y & treize  Mouffes , à 
chacun  un  quart  de  livre,  37  livr.  i quart. 

A quatre-vingts  Mariniers  de  rame,  y compris  le  Capitai- 
ne, à chacun  un  quart  de  livre,  20  li v.j  quarts. 

Total  de  la  Molué  poitr  un  jour^  P j b I quart. 

I^ESP  ENSE  D^VNE  G^LSRE  ' 

da^s  le  Port pendanr  quatre  mois. 
PREMIEREMENT, 

U Capitaine  pour  fes  apointemens , à lyo  1.  par 
mois,  ôzpour  4mois,  la  fomme  de  1000  liv. 

Au  Lieutenant,  à 8 j liv.  6 f.  8 d.  par  mois , &5 
pourquatremoisylafommede  3^3!.  5f8d. 

Au  ffius-Liéutenant,  à 41 1. 3 f.  4 d.  par  mois,  pour  qua^ 
cre  mois,  ^ fomme  de  j^^l,  f.  ^ d,' 


71 1- 

2^40  liv" 
12,0  liv. 
uo  liv. 
îzo  liv. 

72  I. 

éo  1. 
80  liv. 
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A r Aumofnier,  à 18  1.  par  mois, 
l’Efcrivain,  à^o  liv.  par  mois. 

Au  Clirirurgiem  idem, 

Au  Comité , idem  , 

Au  Capitaine  Maiftre  Canonier,idem, 

Au  Sous-Comice,  à 18  liv,  par  mois, 

Au  Sous-Comice  de  Miegenier,  à 15  l.par  mois, 

A r Ai'goulîn,  à 20  L par  mois, 

Au  Sous-Argoufin,  à 1 2 liv.  par  mois,  pour  quatre  mois, 

la  fomme  de  ' ^ 4^ 

A dix  Gardes  dits  Compagnons,  à ^ liv,  chacun  par  mois , ■ 
la  fomme  de 

AuRemolat,  à 50 1.  par  mois,  cy  i^oh 

AuBarillac,àijl.  parmois,  , 5oliv. 

AuPilote,  à 30  l.par  mois,  ^ 210  h 

A 40  Mariniers  de  rames  volontaires , à 6 I.  chacun  par 
mois,  &:  pour  quatre  mois,  1. 

A vingt  Bonnevoglies,  àé  1.  chacun  par  mois,  480 1. 
A deux  Sergents,  à 15 1 par  mois  chacun,  120  1. 

A deux  Caporaux,  à 10 1. 10  f.  chacun  par  mois  ,1a  fomme 
-ae  84  liv, 

A un  Tambour,  à 9 1.  par  mois,  3^ 

A 48  Soldats , à 7 livres  10  fols  chacun  par  mois , la  fom- 
me de  . 1440  ^0 

A un  Forçat;,  pour  une  paire  de  bas , deux  chemifes  , deux 
calçons,  un  bonnet , ôc  en  deux  ans  une  cafaque  & un 
capot,  le  tout  eftimé  à ii  1.  7 f.  par  an , pour  230,  y 
compris  zo  Bonnevoglies,  2,497  h 

Pour  renouvellement  Dagrez  par  an,  la  fomme  de  4000  1. 
Pour  une  main  de  pain,  par  jour  à un  Forçat , pefant  36  ori- 
ces,  revenant  à 2 f.  jd.  par  jour, pour  unmois3l.7  1-6  d. 
pour  200  Forçats  par  mois,  673  livres , ôc  pour  quatre 
moiSj  la  fomme  de  2.700  liv. 

Pour  les  fèves . 'a  raifoii  de  z 1. 16  f.  9 d.  par  jour , par  mois 
8y  l.  & pour  quatre  mois,  la  fomme  de  341 1. 10  h 

Pour  le  bois  à brûler,  à 7 f.^d.  par  jour,  par  mois  iil.J 

pour  quatre  mois^  la  fomme  de  4S  • 

s T p^ni- 
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Pourlhuile,  fçavoir  deux  quarterons  pour  le  potage  des 
fèves,  & deux  quarterons  pour  les  lampions  qui  fervent  la 
nuit, a caufe  delà  garde,  revenant  à ii  fols  par  jour^parmoi^ 
16  .10  lois,  6c  pour  quatre  mois,  lalbmme  de  66\\7, 

Pour  le  pain  des  40  Mariniers  volontaires , à raison  de 
i f.  5 deniers  la  main  par  jour,  4 L 10  f.  par  mois  ijy  liv,  6C 
pour  quatre  mois  la  fomme  de  J40  1, 

Pour  la  nourriture  d’un  Bonnevoglic,  à une  main  de 
pain  d<:  miege  devin  par  jourà  4 liv.  17  f.  &:pourvingbon- 
nevoglies  ,1a  fomme  de  ^ 390  livres. 

Pour  la  chaudière  de  la  charité  que  l’on  fait  pour  les  For- 
çats 6c  Bonncvoglies-  convalefcens , par  eftimation  à cin- 
quante livres  par  mois  , 6c  pour  quatre  mois  la  fomme  de 

DEPSNSS  SXTKAORDINAIKE 

d’am  Calere  enmer  ,pndant  huit  mois. 

S C A V O I R, 

c 

tJ  Capitaine  pour  fes  appointemens,  a lyo  1.  par 
mois,  & pour  huit  mois, la  fomme  de  2000 

Pour  fa  table  a 500  liv.  par  mois,  4000  liv. 

Lieutenant  pour  fes  appointemens,  à 83  1. 
61.  S d.  par  mois  , 6c  pour  huit  mois  la  fomme  de  666  li- 
vres 13  f.  4 den. 

Au  Sous- Lieutenant  pour  fes  appointemens  à 41 1. 13  f 
4 d.  par  mois,  & pour  8 mois,  333  l.5f.  4d. 

A Aumofnierà.Sl.parmois,  ,^41. 

A 1 Llcrivain  à 30  liv.  par  mois  , 240  liv. 

Audit  pour  fa  nourriture  .a  12  f par  jour , par  mois  18  1.  6c 
pour  » mois , P44 

Au  (_omiccc  pour  (es  appointemenSj  à jo  livres  par  mois,  uC 
pour  8 mois,  |_ 

Audit  pourlanourrifureà  I2f.  parjour,  144L 

Au  Capitaine  Maiftre  Canonier  pour  fes  appointemens,  à 

y 
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30  l.  par  mois,  & pour  8 mois,  246I. 

Audit  pour  fa  nourriture,  à IL  r.  par  jour,  144I. 

Au  Pilote  pour  fes  appointemens , à 30 1.  le  mois , & pour 
8 mois , la  fomme  de  a 40  I. 

Et  pour  fa  nourriture  à 12  f par  jour,  ^ H4  1» 

Au  Sous-Comitte  pour  fes  appointemens,  à 18  l.  le  mois  ^ & 
pour  huit  mois,  M4 

AuditpourfanourricureàSf.  parjour,  9<Çliv. 

Au  Sous-Comitte  miegenier  pour  fes  appointemens,  315!. 
par  mois, 

Audit  pour  fa  nourriture  à 8 f.  par  jour,  ^ 5»6liv. 

A l’ Argoufin  pour  fes  appointemens , a vingt  livres  par 

i<îol. 

mois , 

Audit  pourfa  nourriture  à 8 f.par  jour,  ^ ^^liv. 

Au  Sous- Argoulin  pour  fes  appointemens  a 12  1.  par  mois, 
la  fomme  de 

Audit  pour  fa  nourriture,  idem  96  l. 

Au  Sous-Pilote , pour  fes  appointemens  à 30  liv.  par  mois , 
n’eftant  payé  à terre  que  de  la  demie  foide , i pour  hui  t 
mois , la  fomme  de  240  liv. 

Pour  fa  nourriture  ehimée  à 12  h par  mois,&  pour  8 mois, 
la  fomme  de 

A quatre  Timoniers,  payez  a terre  dans  les  claies  des  Ma- 
riniers à la  demie  foide  , montant  à 10 1. 10  f.  a la  Mer , a 
raifon  de  20  livres  par  mois,  &c  pour  huit  mois,  la  fomm  c 

de  ^ 

Pour  leur  nourriture,  cftimée  comme  deffus  a 12  1.  par  mois 
poucciiacun  ç6  1.  pour  8 mois,  &C  pour  les  4 la  fominc 

A trois  Aydes  canoniers,  payez  à terre  de  la  demie  foide, &: 
à la  mer  à raifon  de  2 4 I.'par  mois  chacun,  ô£  pour  8 mois 
pour  les  3 

Pour  leur  nourriture  efliméeà  12 1.  pour  chacun  par  mois , 
pour  8 mois  9 é livres.  & pour  les  trois  la  fomme»  de  288 1. 
A 4 Caps  de  garde  payez  comme  deffus , à terre  dans  les 
claflés  &c  en Wr,  à raifon  de  1 5 liv.  par  mois,  pour  S mois 
POUC1.S4  480 1»*- 
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Pour  leur  îîoumture  à ix  I.  chacun  par  mois,  . 384 1. 

A un  Patron  de  Caiq  de  la  demie  foide  à terre  ,à  la  Mer  à 
15  11  y.  par  mois,  pour  8 mois,  120  1. 

Audic  pour  fa  nourriture  pendant  les  8 mois,  la  fomme 
de  ^ p6 1. 

Au  Remolatpour  fes appointemcns,à  30I.  parmois,&:pour 
S mois  la  fomme  de  240  liv. 

Pour  fa  nourriture  à 12  I.  parmois,  , $6  liv. 

Au  Barülat  pour  fes  appointemens,  à 15: 1.  parmois , lafom- 
me  de  ixoliv. 

Pour  fa  nourriture, eftimée  comme  deflTus  ç6  livres. 

Au  Maiftre  Dache,  eftant  payé  de  la  demie  foide  à terre,  ôc 
à la  Mer  à 30 1.  parmois,  ' 240  L 

Pour  fa  nourriture  eftimée  comme  deffus,  1. 

A un  Calfat  pour  fes  appointemens,  payé  de  la  demie  foide 
à terre,  & à la  Mer  à 30  liv.  parmois,  & pour  8 mois  la 
fomme  de  240  liv. 

Pour  fa  nourriture  à 1 2 1.  par  mois,  6c  pour  8 mois,  ^6 1. 
A un  Major-d’homme,ài2  l.par  mois,&:  pour 8. mois,  p6 1. 
Pour  fa  nourriture,  idem  \ 96L 

A trente  Mariniers  de  rembade  de  la  demie  foide  à terre,  6c 
à la  Mer  à fi  liv.  par  mois  chacun,  pour  tous  3^0  liv,  6c 
pour  8 mois  la  fomme  de  2880I. 

Pour  leur  nourriture  eftimée  à 4 f.  6 d.  chacun  par  jour, par 
^mois  6 1, 15  f pour  tous  202  liv.  10  f.  pour  8 mois , la  fom- 
me de  1520  1. 

A dix  Compagnons  dits  Gardiens , pour  leur  nourriture  à 
4 f.  5 d.  par  jour,  chacun  pour  un  mois  6 iiv.  15  f pour 
tous  6-y  liv.  10  f 6c  pour  8 mois  la  fomme  de  340  f, 

Aufdits  Compagnons  pour  leur  foide,  à p 1,  par  mois  cha- 
cun pour  ÿo  liv.  6c  pour  8 mois  la  fomme  de  72  o liv, 

PoHr  la  foide  de  cent  hommes  d'infanterie^ 

S Ç A V O I R , 

Quatre  Sergents,  à 12 1.  i j f par  mois  chacun , dedu- 
éhon  faite  de  2 1,  y f,  pour  l»  nourriture  , reye-* 

Y ij 
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nant  à 51  liv.  pour  les  quatre,  ôc  pour  8 mois  la  Tomme 

<îe  ^ 

Pour  Ta  nourriture  pendant  un  temps , à 12,  liv.  chacun  par 
mois , - ~ 3^4  ’hv. 

A 4 Caporaux  pour  leur  folde,à  8 liv.  5 T.  par  mois  chacun, 
dedudion  faite,  de  a 1. 5 fols  pour  leur  nourriture  , reve- 
nant à 33 1.  le  mois  pour  tous , & pour  huit  mois  la  fom^ 

me  de  ^ 

pour  leur  nourriture  pendant  un  temps,  eftimée  à 5»  livres 
par  mois  chacun,  ôc  pour  8 mois  la  lomme  de  ^881iv» 
A quatre  vingcs  douze  foldats  pour  leur  loide,  à 3 liv.  5 f.  par 
mois  chacun , pareille  dedudion  faite  de  leur  nourritu- 
“ rc,  revenant  à 483  livres  , pour  tous , & pour  huit 
mois,  _ j:86  4 liv. 

Pour  leur  nourriture,  à é 1.  ly  f.  par  mois  chacun  pour  tous  , 

revenant  à 631 1*  5c  pour  huit  moiSj  la  fomme  de  4^68  I. 

A vincrtBonncvoglieSp  pour  leur  lolde  a raifon  de  6 hv.  par 
mois  chacun,  revenant  à izo  livres,  ôc  pour  8 mois  la 

Tomme  de  ^ 1 . 

Pour  leur  nourriture  , a raifon  dc5  f.  3 d.  par  jour  ^ attendu 
' que  leur  ration  de  pain  eft  plus  forte  de  demie  du  rolle 
des  Mariniers,  revenant  a 7 liv.  17  f.  6 deniers  par  mois 
pour  chacun  , pour  tous  à 1J7  1.  6 d.  par  mois,  lafomme 
de 

pour  le  vin  qui  fe  donne  à la  Chiourme  lors  quelle  a fati- 
gué par  eftimation  pendant  leldics  huit  mois , y com- 
pris celuy  que  l’on  donne  aux  maiades  convalefcens  , la 
Ibmmc  de  380  liy. 

Pour  les  frais  de  rembarquement  des  viéluailles,  menues 
dépences  & rafraichilfemenc,  à 41  h io  f.  & pour  huit 
mois,  la  fomme  de  * 

Pour  l’aehapt  des  moutons  pour  les  malades  , lors  qu  il  y en 
a quantité,  par  cftimation  à P^^^ 

& pour  huit  mois  la  fomme  de 
pour  le  coffre  des  m edieamens,  à î 8 liv.  par  mois,pour  huit 
mois  la  Tomme  de  ^ Z24hv. 

Pour  lefpalmage  de  la  Galere,,  à 
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mois,  &:  pour  8 mois  la  fomme  de 
Pour  le  Bifeuie  de  zoo  Forçats,  à raifon  de  z liv.  chacun  par 
jour;,  400  liv.  &:  à izo  quintaux  par  mois , à 7 I.  le  quin-  - 
tal,  840  liv.  ôc  pour  leCdics  8 mois , la  fomme  de  ^710 1. 


BST^T  jy^NS  LEQVEL  EST  U NB  GALERE 
defarmée  dans  le  porty  ^ de  ce  qut  rejle  dedans, 

S Ç A V O I R , 

Le  corps  delà  Galcre  couverte  de  deux  tentes,  une 
derbage , l’autre  de  toile  de  cordât  amaréc  de  Prouë, 
avec  deux  vieilles  gumes  traînant  a deux  fers  aux  ancres 
dont  on  a donné  fonte  &:  de  Poupe  , avec  deux  vieux  ca- 
bles appeliez  Gumenctes,  lefdites  tentes  arborées  fur  24  ca- 
briones  de  bois. 

La  Chiourme  relie  dans  la  Galcre  gouvernée  par  les  Co- 
Unittes , & gardée  par  f Argoufin. 

Les  trois  Canons,  ceiuy  du  Courfier  , & les  deux  bâ- 
ïardes. 

Les  Arbres  deMaillre  & Trinquet,  avec  leurs  entcncs^ 
des-arborez  & couchez  dans  le  Courfier  delà  Galere, 

Les  ferremens,  comme  marteaux , enclumes , brancades 
&:  mènotes,  &:  avec  chaifrics  fervant  ài’Argoufin , pour  en- 
chaifncr  5c  décliaifnei  les  Forçats. 

Une  grande  chaudière  de  cuivre  aveefon  couvercle  Sc 
fa  cueillerc,  dans  laquelle  on  fait  cuire  le  potage  de  fèves 
pour  la  Chiourme. 

Une  autre  petite  chaudière  de  cuivre  avec  fon  couver- 
cle , fa  cuillère  & fon  écumoir , fervant  à faire  cuire  le  po» 
cage  des  Forçats  convalefcens. 

Soixante  gamelles  de  bois. 

Qi^tre-vingts  barils  à tenir  l’eau. 

Deux  pertuifanes  fervant  aux  Compagnons  qui  font  la 
garde  la  nuit  à la  Poupe  & à la  Proue  de  la  Galcre. 

Y jij 
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Six  lampions  que  i’on  allume  la  nuit. 

Vingt  facs  fervanc  à porter  le  pain  de  la  BouUangerie  * 
l’Arcenac  dans  la  Galère. 


V ITV^ILLBS  Qjr  E Vo  N DISTRIBVB 
pttrnellemmt  fur  ladite  Galere  dam  le  Pon. 

D Eux  cens  fôix  ante  quatorze  mains  de  pain  du  poids. 

de  3 (î  onces,  diftribuées  à aeo  Forçats,  40  Mariniers 
volontaires,  vingt  Bonnevoglies,  dix  mains  pour  dix  Com- 
pagnons gardes,  &:  4 mains  du  quatrième  pour  gratificats 
aux  Forçats  efpaliers  voguevents  du  quartiers  conilliers , 
Barberot  ou  Aydc  Chirurgien  &:  Moufles  des  Chambres  ^ 
à caufe  de  leur  travail  extraordinaire. 

Une  éminc  de  fèves, 

Q^tre  quarterons  d’kuile , fçavoir  2 pour  le  potage , èC: 
a pour  les  lampions  allumez  la  nuit. 

Deux  livres  de  feL 
Un  quintal  de  bois  à brûler. 

Trois  livres  chair  de  mouton  par  jour  pour  le  potage  des' 
convalefçans. 

Plus  chopineou  miege  de  vin  à chacun  des  Bonne vo- 
'glies  de  la  Galere, 


fonctions  des  O F P I ci  E RS 

d’yne  Galere^ 

J chacun  fçait  lafonèlion  de  fa  Charge,&  ce 

A^qu  il  doit  faire, comme  un  Curé  de  ParoiflTe.  ^ 

L'Ecnuain  , fa  fonètion  efl:  d’avoir  foin  de  tout  ce  qui  le 
palTe  dans  la  Galere  , de  tenir  un  regiftre  des  Forçats ,,  de 
veiller  fur  la  fonction  des  autres  bas  Oflîciers , de  fçavoir  à 
quoy  iis  employent  ce  qui.  leur  efl;  commis  , félon  leur 
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Charge , de  recevoir  toutes  les  choies  necclTakes  pour  Je  ra- 
doub delà  Galere,  tenir  un  journalier  des  ouvriers  qui  tra- 
vaillent audit  radoub , &:  des  journées  qu’üs  y employent  ; 
faire  embarquer  les  vicuailles  necelTaires  pour  la  fublillance 
de  l’équipage  pendant  une  campagne, de  les  faire  dilhibuer 
fuivant  les  ordres  qui  luy  font  donnez,  tenir  régi  lire  de  tout  - 
ce  qui  fe  confomme  dans  la  Galere  , tant  des  vituailles, 
agréez,  aparaux  , autres  chofesqui  fe  peuvent,  le  tout  pour 
fur  icelle  par  l’ulage  a la  navigation , & melme  à un  combat 
veiller  à la  diftribution  des  pièces  &r  munitions  de  guerre; 
comme  aulTi  de  celles  qui  s’employent  pour  ledit  fcrvicc  , 
que  en  ladite  campagne , afin  d’en  pouvoir  compter  à lôn 
retour,  11  a 30  1.  de  gages  par  mois. 

Lt  chirurgien  ; Quoy  que  l’on  fçache  fa  fonélion , nean- 
moins on  l’employé  icy  ; Il  eft  obligé  de  vifiter  tous  les 
jours  deux  fois  laChiourme,  &:  s’il  y a quelqu’un  bleflé  de 
les  pencer , &:  ne  mentir , lors  qu’ils  Ibnt  malades  d’en  ad- 
vertir  l’Ecrivain  &:  l’Aumolhier , pour  leur  faire  adminiftrer 
ce  qui  leur  peut  eftre  neceflaire  ; avoir  foin  de  faire  embar- 
quer la  quaiflé  garnie  de  tous  les  inftrumens  qui  concer- 
nent la  Chirurgie,  &qui  peuvent  fervirpôur  la  campagne; 
de  faire  donner  le  boüillondcla  lübfiftance  aux  malades 
en  fa  prefcnce.  Il  ajoliv.  de  gages  par  mois. 

Le  Comitte.  Sa  fonélion  eil  de  commander  les  Forçats 
pour  leur  faire  fairede  manoeuvre  de  la  Galere,  foit  à ramer 
ou  autrement  ; Il  eft  chargé  &-  a le  foin  de  tous  les  cordages 
de  la  Galere  en  campagne.  I.e  Pilote  donne  la  route  que 
l’on  doit  tenir,  a le  loin  de  faire  ramer  les  Forçats  de  des 
maneuvres  de  fer  vice.  Ila30I.de  gages  par  mois. 

Le  Sous~Comitede  Proue  a le  foin  de  faire  tenir  toujours 
tous  les  cordages  qui  font  neceftaires  prefts , la  Galere  na- 
vigeant.  Il  a à commander  la  Chiourme , depuis  l’Arbre  de 
Meftre  jufques  à Prouë , pour  les  faire  ramer , & a la  con- 
duite du  maneuvre,de  la  voile  du  trinquet,  &:  le  petit  mats; 
commande  les  Mariniers  de  rambade  pour  cet  eftet  , fui- 
vantla  parole  qui  luy  eft  police  avecleîifflletparle  Comit- 
te. Ha  18  liv.  par  mois. 
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Le  Sous-Comite  de  Mi:i^nin^z  Galerenavigeant,ron  poflcr 
eft  d’eftre  toujours  au  milieu  de  la  Galère , depuis  le  Fou- 
gon  uii  endroit  où  Ce  fait  le  feu  jufques  à l’Arbre  de  ^dellre, 
recevant  le  commandement  du  Comitte  qui  le  tient  tou- 
jours fur  la  timoniere  près  de  la  Poupe,  pour  le  taire  ent  n- 
dre  avec  le  lifflec  au  Sous-Comice  qui  cit  a Proue.  Il  a 15  1. 
par  mois. 

Les  Argoullns^fous-Argoulîns,  ont  foin  de  laChiourme 
de  la  Galere,de  laquelle  ils  font  chargez  i & il  y a uix  Com» 
pagnons  fur  la  Galere  qui  font  là  Guide  des  Forçats  lans 
eux.  L’Argoulia  à io  liv.  le  Sous-Argouim  ii  liv.  pat 
mois. 

Le  Pilote  a le  foin  du  chemin  que  la  Galere  doit  tenir , ôc 
de  la  conduite  d’icelle;  de  fçavoir  les  endroits  ou  ports  ou 
clic  peut  .moüiller,&  du  temps  qui  luy  peut  eitre propre 
pour  faire  levoyage quelle  entreprend. 

Le  Sous-Pilote  elt  embarqué  pour  donner  fon  advis  con- 
jointement avec  le  Pilote  félon  ia  conjoncture  dut  ra^  s y 
S)C  pour  lèrvir  à la  place  du  Pilote  en  cas  qu’il  vienne  a 
manquer. 

Le  Canonier  c(l  celuy  qui  a le  foin  des  Canons  &:  Periers, 
&:  des  munitions  de  guerre  qui  s’embarquent  dans  la  Ga- 
lère; II  y a trois  Aydes  Canoniers  au  delfous  de  luy. 

Les  quatre  Timonniers  ont  Çoïti  du  Timon  ou  Gouvernail 
de  la  Galere  pour  le  faire  joiier  d’un  collé  &:  d’autre , fé- 
lon la  route  que  l’on  veut  tenir.  îls  ont  le  foin  de  divers 
ferviees , alfiftent  à changer  l’entainc  de  Mettre  de  colle  ^ 
d’autre,  félon  le  commandement  du  Comitte  ce  que 
l’on  appelle  faire  le  quart  de  la  Mettre,  Ils  ont  dix-huie. 
livres  chacun. 

Les  4.  Caps  de  gardes  oncle  foin  des  maneuvres , des 
©lies  & fur  collé  auprès  du  fillerccs  fur  l’aubareltiere  où 
lefdits  cordages  viennent  palfer  ; deux  aux  deux  collez^ 
de  la  Galere  pour  les  oftes  de  Mettre,  & deux  pour  les  oltes 
du  Trinquet  du  collé  dextre  , des  deux  cotiez  de  la  Ga- 
lerej&  ils  ont  15  liv.  chacun,  onclcfoin  de  fairela garde 
conjointement  jour  &:  nuit. 
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Zc  Tdtron  du  Cai^  a foin  de  la  conduite  du  Caiq  , qu’il 
ibit  embarque  toutes  les  choies  necefl'aircs  dans  une  Galè- 
re. Il  a IJ  livres. 

Les  Mariniers  de  Rambade  fervent  à faire  les  maneu- 
vres  de  la  voilé  du  Trinquet  , félon  le  commandement 
des  Comittes,  à ramer  dans  le  Caïq  lors  qu’il  eft  necef. 
taire  pour  le  fervice  de  la  Galere.  Ils  ont  hv.  chacun 
par  mois. 

Vn  Maiftred' Hache  ou  un  Charpentier,  gagne  par  jouï 

2-4  lolsj  mais  de  ces  gens  , les  uns  gagnent  plus  les  au- 
tres moins,  o o r 
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AB  LE  DES 

AINES, 

Licutenans  & Sous^huutenans  des  Galères 

|ll| 

de  fa  Majeflé. 

H Kl 

Monfîeur  le  Marefchal  de  V i V O N N E , General 

||K| 

des  Galeres  de  fa  Majefté. 

lllll 

Caler  es.  | 

Capitaines . 

Lientenans. 

Sous-Lieutenans’- 

m 11 

Rcalle. 

M»de  Manfe. 

Le  S.  Duchon  . 

LeS.Palle-bon. 

Patrone. 

M.  de  la  BrolTardiere.  Le  S.  Mareiiil. 

LeS.  Vidant. 

'in  RI 

Dauphine. 

M.  de  Ville  neuve. 

Le  S.  deSeguiraiî 

Le  S.MofnierBenet 

hH 

Perle. 

M,  Doppedci 

LeS.  Tifacq.  | 

lili  BU 

Madame. 

M.  de  Gardane. 

LeS.  defainteCroix, 

Le  S.  Garnier. 

Princeffe. 

M.  de  la  Breteche. 

Le  S.  de  la  Borde.  ] 

Le  S.  Gonibault. 

HR 

Invincible.  iM.  deBechomas. 

Le  S.  Garnier.  j 

Le  S.  Savonniere. 

•».  1 

Forte. 

M.  de  Brettüil. 

Le  S.  Ricart.  | 

LeS.  Imbert. 

mi 

Viikoire. 

M.  de  lanfon. 

LeS.  defainteCraix, 

Le  S.^Congy. 

§n  iBjl 

' Reine. 

M.  dcMontaulieu. 

LeS.defainteMefme 

Le  S.  Colo. 

IR  wP 

Valeur. 

M.  de  Vivier. 

Le  S.  Roufl’et. 

Le  S . Icart. 

Ferme. 

M de  la  Motte. 

Le  S.  Guérin. 

Le  S.  de  la  Sare. 

''‘JK 

Galante. 

M.  de  la  Raynarde. 

Le  S.  Mofnier. 

Le  S.  Negre. 

Sirenne. 

M.  de  Forville.  | 

Le  S.  Gaillard. 

Le  S.  lapeur. 

Brave. 

M.  de  Mirabeau. 

LçS.  de  Pille. 

LeS.  Andoque, 

.1 

Grande. 

M.  de  Mauboufquet. 

Le  S.  Giraudy,. 

Le  S.  Marquer. 

É fRfro  ''in 

Belle. 

M.le  Comte  deBueil. 

Le  S.  la  Vidace. 

Le  S,  Bernard. 

' U 

Favorite. 

M.  Defpçnnes. 

Le  S.  Rouflet. 

LeS.  Dardenne. 

P M fin, Il 

Renommée. 

M Efpanet. 

Le  S.  la  Girarde. 

Le  S.  Bernage. 

Heureufe. 

M.  de  Forefte. 

Le  S.  Slottes 

Le  S.  de  S Paul. 

11'  ill||yr$<^ 

Hardie. 

M deS  Heran. 

Le  S.  Dulîon. 

Le  S.  Cambay. 

# j I,! 

Fleur-de-Lis. 

M.  de  Mandes. 

Le  S.deBourfouvilic. 

LeS.  Gucydon.i 

M:-' 

Superbe. 

M.  de  Rance. 

LeS.  deSacco. 

LeS.  deLolTan. 

'K 

France. 

lM.de  Roche-choüart.  heS.  de  Sabran. 

LeS.  la  Combe. 

m] 

LcS.  Congy. 

LeS.  de  Clermont 

Ifiii 

Gatliotes. 

_ 

Ii89s 

Vigilante. 

M.deMonfuron; 

i 

1 

Subcilç. 

. 

i 

LeS.  Efpanet, 

V 

, 4^^ 


. \ 

ORDRE  ET  REGLEMENT 


TOFCZ/i^NT  [E  QVE  LE  ROT 

dejtre  eflre  dorefna'vant  ohfervê  à la  Mer , entre  les 
V' aijjeatéx  & Galeres  de  fa  Maff  f ^ lesVaif- 
feaux  ^ Galeres  dès  autres  ‘Lro'vïnces  0*  S fats  j a 
" l egard  des  honneurs  f0  faluts  quî  'doi'vent  ejire  ren- 
dus réciproquement  , tant  aux  Places  mantïmes 
qu  aux  Pa'VillonSy  Sfiendarts  , Cornetes  autres 
marques  de  commandement  que  lejdits  f^aijjeaux  0* 
Galères  portent  à U Mer, 

PREMIEREMENT. 

O U T E S les  Places  maritimes  appartenant  à fa 
Majefté  j,  mefmes  les  principales , toutes  les 
Forterefies , continuciont  les  premiers  ee  (âl  ùcr 
le  pavillon  Admirai  de  fa  MajeiU,  bc  ictendart 
Royal  de  /es  Galeres. 

II. 

Tous  les  Vailleaiix  de  Ci  Majefic  & toutes  Tes  Galeres, 
quelque  marque  de  commandem'^nt  que  ceux-là  ôc  celles- 
cy  portent  à l’e^c'^ption  dudit  pa^  illon  Admiral3c  deleten- 
dartdeles  Galères  ,pa/I'ant  devant  les  Places  maritimes  & 
principales  Forterefl  s de  fa.  Maj  "fté  , ou  arrivant  dans  les 
PortSjOu  raoüillant  dans  les  rades, falüeront  les  premiers  leE- 
dites  placcs&:  fortereflres,lefquelles  leur  rendront  lefalutjA 
fçavoir  au  Vice- Admirai  Patrone  &:  contre- Admirai, coup 
pour  coup,  & aux  autres  avec  un  moindre  nombre  de  coups 
qu’elles  régleront  à proportion  du  commandement,  plus  ou 
moins  digne  qu’auront  lefdits  V aifleaux  6c  Galeres. 

Z ij 


Il  I. 

Comme  fà  Majcfté  fçait  que  les  autres  Rois  ont  donne.- 
leurs  Ordres  que  tous  leurs  Vaiffeaux  &:  Galeres , mefiiies 
leur  Pavillon  Admirai  &C  leur  ctendart  Royal , falüent  les 
premiers  les  places  maritimes  & les  forterefTes  de  la  Maje- 
ftépalTant  devant  elles, ou  arrivant  devant  elles,  ou  arri- 
vant dans  leurs  ports , ou  moüillant  dans  leurs  rades  , ôc  de 
fe  contenter  pour  la  rendition  du  falut, qu’il  foit  rendu  coup- 
pour  coup  feulement  audit  Pavillon  & al  Etendart  Royal  > 
à tous  les  autres  avec  un  moindre  nombre  de  coups , fé- 
lon la  dignité  de  leur  commandement.Sa  Majefté  veut  bien 
aulTi  qu’il  en  foit  vfê  de  mefme  par  fes  Vailïeaux  &:  Galè- 
res, à l’égard  des  places  maritimes  ou  fortereifes  principa- 
les de  tbus  les  Rois, quand  lefdits  V ailfeaux  ou  Galeres  paf- 
fetônt  devant  elles,  arriveront  dans  leurs  ports,  ou  mouille- 
ront dans  leurs  rades,  fans  excepter  non  plus  de  cette  réglé , 
ny  fon  Pavillon  Admirai , ny  fon  Etendart  Royal , lefquels 
devront auffi cftrefalücz  coup  pour  coüp,  &2  des  autres  qui 
auront  un  commandement  inferieur  , fe  contenteront  du 
moindrè  nombre  de  coups. 

Î V.  ■ ^ 

Sa  Majefté  ne  détermine  rien  quand  à prefent  fur  ce  lu- 
j^et  à régard  des  Anglois , fe  refervant  de  donner  cy-apres 
aux  Commandans  de  fes  Armées  Navales , des  ordres  par- 
ticuliers pour  ce  qui- les  concerne,  tant  a 1 entrée  des  ports 
qu’aux  rencontres  de  la  Mer , lelqucls  cependant  fes  Vaif- 
feaux  ôc  Galeres  éviteront  autant  qu’il  leur  fera  pofliblc. 

V. 

Mais  à l’égard  des  VaifiTcaux  du  Roy  d Efpagne  , fadite 
Majedé  entend  que  dans  les  rencontres  des  Pavillons  & 
Étendart  égaux,  oeluy  de  France  fe  faffe  toujours  falüer  le 
premier,  en  quelque  Mer  que  fe  fade  le  rencontre  ,mefrae 
fur  les  codes  d’Efpagne. 

VI. 

Le  Vice  Admirai  de  France,  la  G^lere  patrone  & le 
contre-Admiral  rencontrans  le  pavillon  Admirai  ou  1 eten- 
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dart  Royal  d’Efpagne,  ne  feront  aucune  difficulté  dê  les  fa- 
liier  les  premiers. 

VII. 

Les  VaifTeaux  de  fa  Majefté  eftans  feparez  en  Efcadre 
ou  un  Chef  à la  tefte  de  chacun  avec  fa  flame  ou  fa  cor- 
nete  au  grand  maft,  s’ils  rencontrent  en  mer  des  Vaifleaux 
d Efpagne  avec  le  pavillon  Admirai  de  vice- Admirai  ou 
contre- Admirai,  cejuy  des  VaiiTeaux  de  fa  Majefté  qui  ar-. 
borcra  ladite  flame  ou  cornecc  au  grandmaft,  ne  fera  point 
^ de  difficulté  de  falüer  le  premier  lefdits  pavillons  d’Efpa- 

goe,  qu  il  ne  luy  (oit  rendu  pour  le  falut  qu’un  moindre 
de.  coups,. 

virr. 

Pareillement  les  Vailfeaux  qui  n’auront  pavillon  cor- 
nete  ny  autre  marque  de  Commandant,  s’ils  rencontrent 
en  mer  des  Navires  de  guerre  du  Roy  d’Efpagne  de  pareil- 
le qualité,  fa  Majefté  entend  que  les  Tiens  {éfalTenc  falüer 
les  premiers  par  les  autres  , & qiTils  les  y contraignent  par- 
la force  s’ils  en  faifoient  difficulté. 

IX. 

A l égard  des  Holandois,  Génois,  Hambourquois,&:  au- 
tres Eftats,  Ta  Majefte  ayant  elle  informée  de  l’accord  qui 
fut  fait  avec  les  Proviiices-Unies  des  Pais-bas  en  l’année 
16^34.  portant  que  1 Admirai  d’Hoîande  rencontrant  en 
mer  TAdmiral  de  France,  celuy  d’Holande  plieroit  fbn  pa- 
villon & faliieroit  de  fon  Artilterie  j St  qu’enfuite  celuy  de 
France  ayant  rendu  le  falut  du  canon  feulements  celuy 
d Holande  remettroit  fon  pavillon,  Sc  que  le  vice- Admirai 

contre- Admirai  feroient  la  mefnie  choie  a l’égard  du 
vice- Admirai  Sc contre-Adinhal de  France,  fadite  Majefté 
approuvant  de  nouveau  ce  reglement,  defire  qu’il  fbit  ob- 
ferve  prefenteraent  de  lamefme  maniéré  à l’égard  des  ful- 
dits  Eltats  Generau  x S£  des  autres  Republiques  ; Sc  que  ce 
qui  eft  defon  pavillon  Admirai,  Toit  entendu  auflîàl’égard 
de  fon  etendart  Royal  des  Galères,  comme  aufli  à l’égard 
de  la  Patrone  de  Tes  Galeres^ainfi  qu’il  efl  dit  du  vice-Ad- 
miral  de  France. 

Z iij 


I 


l’Architecture  Navale. 

X. 

Entend  fadite  Maje'fté  que  les  trois  pavillons  d’Admiral , 
vice- Admirai , ôc  contre- Admirai  de  France  ,fe  falFent  fa-  * 
lüerpar  T Admirai  d’Holande  que  neanmoins  celuy-cy 

ne  foie  oblige  dep  ier  (on  pavillon  que  pour  l Admirai  de 
France,  leur vicc-Admiral  ôcleur  Admirai , que  pour  1 Ad- 
mirai & le  vice- Admirai  j&ainlî  du  contre-Aumiral  ; En 
lorte  que  cette  différence  de  plier  le  pavillon  ne  foit  ren- 
duë  parles  Holandois  qu’aux  pavillons  fuperieursen  qua- 
lité ou  égaux  de  nom. 

XJ. 

Si  l’Admiral  d’Holande  eil  rencontré  par  un  Vaifleau 

du  Roy  portant  cornete  feulement,  ledit  Vaifleau  du  Roy 

ne  fe^a  difficulté  de  faliier. 

XIL 

Mais  pour  les  VaifTcaux  du  Roy  eommandans  en  quel- 
ques mers,  qu’ils  portent  le  pavillon  ou  la  cornete , fe  fe- 
ront falüer  les  premiers  par  le  vicc-Admiral  &;  contre-Ad- 
miral  d’Holande. 

XIII. 

Comme  auffi  dans  les  rencontres  de  V aiffeaux  a Vaif- 
féaux  de  guerre  de  l’une  & de  l’autre  Nation,  le  François  fe 
fera  falü’r  le  premier  par  l’Hojandois , &:  fy  contraindra 
s’il  en  fait  difficulté. 

XIV. 

Sa  Majeflé  entend  que  tout  ce  qui  efi  dit  d’Holande 
dans  les  articies  cy-deffiis  obferuez , auffi  a 1 egard  de  tous 
les  autres  Eftats,  comme  Gennes,  Hambourg,  villes  Ancia- 
tiques  autres. 

XV. 

Et  comme  par  abus  ou  par  l’ignorance  des  ouvriers , il 
cft  arrivé  que  les  cornetes  qu’on  donne  aux  Chefs  d’Efca- 
dres  ^ qui  fbntaprefent  taillées  de  maniéré  qu’elies  ne  dif- 
ferent de  guere  des  pavillons  quarrez  quede  la  coupe  & ou- 
verture du  milieu,  qui  fepare  & fait  terminer  en  pointe  les 
deux  excremitez  delà  cornete j en  forte  que  1 on  a peine  a 
les  diftinguer  de  loin , lors  que  le  vent  fait  battre  Icfdites 


Livre  Second. 

ccfi^hcces,  ou  qu  elles  fonc  a demy  ulees  ; Sa  Majefté  voulant 
y apporter  l’ordre  &:  le  reglement  necelTaire  pour  empef- 
cher  la  confufion  5^  prévenir  toute  méprire, 

ORDONNE  que  dorefnavant  lefdites  cornetes  au- 
ront plus  de  guidans  & debattans  que  lefdits  pavillons 
quarez,  &:  plus  d’ouverture  à proportion  > qu ’ellesnen-onc 
eu  cy-devant. 

xvr. 

Quant  aux  faluts  des  Galcres , Ci  le  VailTeau  Admirai  de 
France  rencontre  en  mer  ccluy  d’Elpagne  avec  l’étendarc 

Royal  dEipagne  , il  fe  fera.faliier  le  premier  par  ledit 
ecendart.  ^ 

XVII. 

Pareillement  1 étendart  Royal  des  Galeres  de  France 
rencontrant  en  mer  1 etendart  Royal  des  Galeres  d’Erpa- 
gne  ou  leur  pavillon  Admirai , celuy  de  France  Te  fera  le 
premier  falüer  par  les  autres.- 

xviir. 

Mais  lors  quel  etendart  Royal  d’Efpagne  fera  rencon- 
tre en  mer  par  le  vice- Admirai  patronc  des  Galeres  du  con- 
tre-Admirai  de  France,  ou  par  quelque  efeadre  de  Vaif- 
leaux  François , avec  cornete  ou  flame  , lefdits  Vailfeaux 
& patrons  faliaeront  les  premiers  rétendart  Royal  d’Ef. 
pagne, 

XIX. 

Les  autres  Efeadres  des  Galeres  de  Naples , Sicile , Sar- 
daigne, & autres  appartenant  au  Roy  d’Efpagne,  quoy  que 
portant  l etendart  R oyafne  feront  traitées  que  comme  Ga- 
leres patrones  , ôc  ne  feront  falüées  parle  Vice-Admiral&: 
les  Galeres  patrones  de  France  ^ mais  feulementpar  le  con- 

- tre-AdmiraliS:  au  contraire,  ledit  vice-Admiral  & Galè- 
re patronc  de  France  fe  feront  falüer  les  premières. 

XX. 

Dans  les  rencontres  des  Galeres  de  mefhie  qualité , cel- 
les de  France  fe  feront  falüer  les  premières  par  celles  d’Ef* 
pagne.. 


XXL 

L’étcnaart  Royal  des  Galeres  de  France,  rencontrant  en 
mer  les  Galeres  de  Malche  ou  entrant  dans  le  port  dudit 
Malthe  , traitera  l’étendart  de  Malther  comme  il  a efté  pr^ 
tiqué  alafonétion  defdits  deux  étendarts  pour  rcntreprifc 
de  Ge^eiy. 

XXII. 

L’étendart  Royal  des  Galeres  de  Trancc  rencontrant  le 
pavillon  Admirai  du  Roy,  faliiera  le  premier  ledit  pavillon, 
le  le  fâlutluylera  rendu  coup  pour  coup. 

XXIII. 

Mais  il  fera  falüé  le  premier  par  le  vice- AdmiraL 

XXIV. 

Le  vice- Admirai  &;  la  patronne  des  galeres  de  France  ve- 
nant à fe  rencontrer , la  patrone  faliiera  la  première  le  vice- 
Admiial,  qui  luy  rendra  le  falut  coup  pour  coup. 

XXV. 

La  Patrone  des  Galeres  SC  le  contre-Admiral  de  France 
venans  à fe  rencontrer  ,L  contre-Admiral  faliiera  le  pre- 
mier, ladite  Patrone  luy  rendra  le  falur  coup  pour  coup. 

XXVI.  ,, 

Les  places  maritimes  du  Royaume  falüeront  I ctendarü 
Royal  du  Roy  fur  quelque  Galere  qu’il  puific  dire  arbore , 
fans  quelles  puiflent  s’en  exeufer  fous  prétexté  que  la  Rea- 
le full  reliée  dansle  port,  r e c . r 

Mande  IkMajellé  au  Grand  Maiftre , Chef  Sc  Siu'-ln- 
tendant  General  de  la  navigation  Sc  commerce  deFrari- 
ce  ôc  au  Capitaine  General  de  les  Galeres,6^  atousfes  Or.* 
liciers  de  Marine,  Gouverneurs  de  Places  Forterefles, 
de  faireobferver  de  point  en  pointSi  chacun  en  droitloy 
le  prefcnc  reglement  félon  fa  forme  &c  teneur , fans  y con- 
trevenir ny  permettre  qu’il  y foi t contrevenu,  pour  quel- 
que caule  ou  occ.ûon  que  ce  foit.  Fait  à faint  Germain  en 
Laye  le  premier  jour  de  May  i66^>  Signe  LOUIS , & p us 
bas.  De  Lïone, 

SaMajefte  hc  defirant  pas  qu’il  foit  apporté  aucunedÆ- 
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culte  entre  les  Places  du  Royaume  de  Portugal  & celles 
d’Efpagne,  Elle  veut  & ordonne  que  les  Ordonnancesfai- 
ces  à S.  Germain  en  Laye  le  z 6 Février  dernier  , que  les 
VaifTeaux  de  guerre  que  la  tempefte  , que  d’autres  caufes 
&:  occafions  indifpenfables  obligeroient  d’entrer  dans  la  ri- 
vière de  Lisbonne  ou  en  quelqu’autre  lieu  des  colles  de 
Portugal,  à l’égarddes  Places  & ForterelTes  maritimes  du- 
dit Royaume , la mefme  chofe  qui  aefté  réglée  &:refolue 
pour  celle  d’Efpagne.  Signé  Le-  Duc  de  Beavfort, 
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elle  aurojt  ordonné  que  fes  Pavillons  d’Admiral,  vice- Ad- 
mirai, &:  contre-Admiral  j Enfemble  tous  fes  Vailîéaux  la- 
lüeront  les  principales  Places  ForterelTes  maritimes  des 
Roys,  fans  rien  décider  à l’égard  des  Places  & ForterelTes 
tnaritimes  des  moindres  Eftats,  à quoy  eftant  necclfaire  de 
pourvoir , Sa  Majefté  a déclaré  & déclaré , veut  àc  entend 
que  fes  pavillons  d’AdmiraL,  vice- Admirai  & contre-Ad-^ 
mirai,  filüeront  les  Places  àc  principales.  ForterelTes  des 
Roys;  Et  à l’égard  des  moindres  Eftats,  qu’ils  fe  falTentfa- 
Iüerlcspremiers,&:  que  fon  pavillon  d’Admiral  rende  le  fa^ 
lut  par  un  moindre  nombre  de  coups , & les  autres  pavil- 
lons coup  pour  coup.  Mande  & ordonne  fa  Majefté  à Mon- 
feigneurle  Comte  de  Vermandois  Admirai  de  France^  &c 
àfes  vice-Admiraux,  Lieutenans  Generaux,  Chefs  d’Efca- 


‘veut  efire  ohferve\concernânt  les  faluts  que 
dowent  recevoir  ou  rendre  fis  P^aijfeàux  ^ 
far  les  Villes  & ,E  laces  mantimes. 


E R O Y s’eftant  fait  reprelènter  fon  Reoîe- 
ment  du  mois  de  May  concernant  les  fa- 
luts  que  doivent  recevoir  ou  rendre  fes  Vaif- 
fcauxparles  principales  Villes  & Forte  reliés 


maritimes  de  fon  Royaume  &:  des  pais  étrangers,par  lequel 


Aa 


igg  l’Architecture  Navale.- 

dres , autres  Officiers  de  marine , d’execucer  chacun  en 

droit  foy  le  prefenc  Reglement,  Fait  au  Camp  devant  Maf- 

trich  5 le  27.  Juin  1673.  Signé  L OU  I S ; Et  plus  bas, 

Colbert. 

T E Roy  s’eftant  fait  reprefenter  Ton  Reglement  du 
I .mois  de  May  concernant  les  faluts  que  doivent 
ravoir  ou  rendre  Tes  VaifTeaux  par  les  prmcipales  Villes 
& Fortereffes  maritimes  de  fon  Royaume  £>c  des  pais 
sers,  par  lequel  elle  auroit  ordonne  que  fes  pavillons  d Ad- 
mirai , vice-Admiral  & contre- Admirai , 1 etendart  Roya 
de  fes  Galeres  j Enfemble  tons  fés  Vaiffeaux  ôc  Galeres  ja- 
iüeront  les  principales  Places  &:  ForterefTes  maritimes  des 
Roys , fans  rien  décider  à l’égard  des  Places  &:  Forteixües 
maritimes  des  moindres  Eftats  ; A quoy  eftant  neceflaire 
de  pourvoir,  Sa  Majefté  a déclaré  &c  déclaré,  veut  en- 
tend que  fes  pavillons  d’Admiral , vice-Admiral  & contre- 
Admiral,&lesEftendarts  Royal,  &:  des  Capitaines  def- 
cadres  & patrones  des  Galeres  de  France 
èc  principales  fortereffes  des  Roys , & a 1 egard  des  mo  - 
dres  Eftats , qu’ils  fe  faffent  faluer  les  premiers  & 
pavillons  d’Admiral  étendart  Royal  des  Galeres , reiv- 
denz  le  falut  par  un  moindre  nombre  de  coups,&:  lesauues 
pavillons  SC  étendarts  coup  pour  coup  i Mande  & 
là  Majefté  àMonfieur  le  Comte  de  Vermandois  Admiial 
de  France  General  des  Galeres  , ôc  à fes  yice-Admiraux , 
Lieutenans  Generaux,  Chefs  d’efeadres,  S£  autres  Cfficier^ 
des  Navires  ô£  des  Galeres , de  tenir  la  main  chacun  en 
droit  fby  à l’execution  du  prefent  Reglernent.  Fait  au 
Camp  deMuy  furlaMeufe,le  8 luiUet  1673. Signe  LOUR), 
Etnlusbas,  Colbert. 
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ORDONNANCE  DU  ROY, 
pour  la  fubEftance  des  Officiers,  Mariniers, 
èc  Soldats ^ftropiez. 

R.eglement  quele^oy  <veut  ejîre  ohjir'vê  Jans  fis  kAt- 
cenaux  de  A4anne^  pouT  Lî fitkjijlaf'iccj  entretien  , 
récompenfie  des  Officiers , Mariniers , Matelots  , eir 
Soldats  qui  fieront  ejtropie"i^  en  fiervant  fiur  fies  Ar-* 
mees  /^avales j Efiadre s,  ^^î^aijjeaux  de  guerre, 

PREMIEREMENT. 

’’’  : . . ' . . • X 

S A M A I E S TE'  veut  qu’à Eavenir,  àEomman-* 
eer  du  premier  jour  du  mois  d’Oâiobrc  prochain, 
il  foie  retranche  fix  deniers  pour  livre  fur  les 
appointemens  & folde  de  tous  les  Officiers  Ge- 
neraux de  .marine,  Officiers  particuliers  des  Vai fléaux  , 
ÔC  folde  des  équipages  qui  feront  entretenus  en  là  manne*, 
qui  feront  retenus  par  le  Treforierde  marine,  pour  eftre 
par  luy  employez  ainfi  qu’il  eft  dit  cy-apres. 

Sa  Maj elle  veut  qu  il  foir  etably  deux  hîofpitaux  gene- 
raux de  marine,  l’un  à Roche- fort  pour  le  Ponant , l’au- 
tre a T ôulon  pour  le  Rêvant. 

Q_iic  le  fonds  qui  proviendra  defdits  fîx  deniers  pour  liw 
vreSjfoit  employé  aux  baflimens  à faire  dans  Icfdits  deux 
Arcenaux  de  marine  pour  lefdits  Hofpitaux  , fuivant  les 
places  £<:  defleins  qui  en  feront  arreftez  ôc  refolus  par  fa^ 
Majefté. 

Apres  que  les  baflimens  ferontentiercment  achevez,  Sa 
Majefte  veut  que  le  mefhie  fonds  ferve  perpétuellement  à 
l’entretien  & fubfiftance  defdits  eftropiez. 

Et  outre,  Saditc  Majeflé  fera  venir  aufdits  Hofpitaux 
du  revenu  en  bénéfices , fuffifamment  pour  leur  dotation  ^ 

A a i; 
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outre  les  autres  bien-faits  6c  grâces  que  fadite  M ajeftc  ac-  yj 
cordera  , fuivant  les  Lettres  patentes  qu  elle  en  fera  ex- 
pédier. 

Sadite  Majefté  veut  que  dés  à préfent  les  Officiers , Ma- 
riniers, Matelots  & Soldats  qui  feront  eftropiés  fur  fes  Ar-  - 
mécs  Navales  , foient  mis  dans  les  Holpitaux  des  Villes  de 
fon  Royaume  qui  feront  les  plus  proches  des  lieux  où  ils 
auront  ellé  eflropiez,  pour  y eftre  traitez  &c  medicamentez 
jufques  à leur  entière  guerifon  , apres  laquelle  fadite  Ma- 
jefte  veut  qu’il  leur  foit  donné  un  mois  entier  de  leurs  ga- 
ges, pour  fe  rendre  dans  l’Arccnac  de  Roche-fort  pour  le  , 
Ponant  , 6c  dans  celuy  de  Toulon  pour  le  Levant. 

Et  en  cas  qu’ils  foient  eiiropiez  en  forte  qu’ils  ne  puif- 
fent  plus  fervir  à aucune  fonéiion  , fa  Majefté  veut  qu’ils 
foient  nourris  & entretenus  leur  vie  durant. 

Et  en  cas  qu  ils  puifTent  fervir  à quelqu’une  des  fonc- 
tions de  Marine  ^ là  Majefté  veiit  qu’il  leùr  Ibit  donné  à 
chacun  des  Officiers  marin i ers,' lîx  livres  par  mois  pour  leur 
aidera  vivre  ^ outre  6c  par  deffius  ce  qu  ils  pourront  gagner 
enfervant. 

_ l’égard  des  Matelots  6c  Soldâts^j  fa  Majefté  veut  quhî 
leur  foit  donné,  quatre  livres  dix  fols  par  mois.  ' ■ • 

En  cas  que  quelqu’un  defdits  Officiers,  Matelots  6c  Sol- 
dats veulent  fe  retirer  chez  eux,  fa  Majefté  veut  que  du 
fonds  defdits  Holpitâux  il  leur  loir  payé  trois  années  entiè- 
res de  leur,  fubfîftance  , .ainlî  qu’il  eft  dit , cy-delTus  réglé  r 
fçavoir  deux-cent  feize  livres  aux  Officiers  mariniers,  6c 
çcnc  foixante  & douze  livres  aux  Matelots  6c  SoldatSjOL 
que  les  Incendans  6c  Commifl'aires -generaux  de  Marine  , 
prennent  le?  précautions  neceflàites  pour  empefeher  que 
ces  récompences  ne  foient  point diffipées quelles  fer-  , 
vent-  à l’entretien  de  leur  famille. 

Lefdits  eftropiez  ne  feront  point  receus  dans  lefdits  Hô- 
pitaux, qu’en  rapportant  par  eux  l’exçraidde  leur  enrolle- 
ment,  le  certificat  de  leurfcrvice  figné  parl’Admirai,  vice- 
Adrriiral , 6c  autres  Officiers  generaux  oïi  particuliers , des 
yaifteaux  fur  îefquels  ils  auront  efté  eftropiez  , voir  du 
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CommilTaife  general  ou  ordinaire  de  marine  , fei'vânt  à la 
fuite  defdites  Armées  ou  Efeadres. 

Lefdits  Hofpitaux  feront  fous  la  direéhon  defdits  Intcn- 
dans  S>c  Commilfaires  de  marine , &:  les  Officiers  fervans  en 
iceux  l'eront  pourveus  par  faMajellé. 

A legard  des  Officiers  principaux commandans  les  Vaif- 
feaux  defa  Majefté , qui  feront  eftropiez  ,fa  Majeftc  pour, 
voira  à leurs  récompences. 

FaitàNancyle  Septembre  1^73.  Signé  LOUIS,  & 
plus  bas , C O L B E R T. 

^K^TICLES  ET  CONT>IT  IONS 

accjixcîées  par  le  B^oj  k Matflre  Nicolas  Gillette 
"bourgeois  de  Paris , pour  la  fourniture  des  'viÛuail- 
les  aux  équipages  des  P^aijfeàux  queJaMaieJîé  a 
armé  aux  Mers  de  Tenant  ^ Le'vant  y en  Can- 
née  1675. 

PREMIEREMENT. 

EDIT  Villette  fem  tenu  de  fournir  les  vi- 
vres aux  équipages  des  Vaiffieaux  du  Roy  , 
dans  tous  les  ports  où  faMajefté  fera  armer; 
fçavoir  en  Ponant,  à Dunkerque,  le  Havre  de 
G race,  Breft,  la  Rochelle  & Rochefort:  &c  en  Levant,  à 
Toulon  & Marfeille  pendant  le  temps  de  trois  années  con- 
fecutives, commençant  au  premier  Janvier  1573.  &:pour 
tel  nombre  de  Vaiffieaux  qu’il  plaira  à fa  Majefté  de  mettre 
en  mer  ; & a cet  effet  fa  Majefté  donnera  fes  ordres  dés  le 
mois  d’Oélobre  precedent,  de  la  fourniture,  contenant  le 
nombre  & qualité  defdits  Vaiffieaux,  du  nombre  d’hommes 
dont  les  équipages  feront  compofez,  & du  temps  qu’ils  fe^ 
ronten  mer  i & en  cas  que  fa  Majefté  vouluft  tenir  fes  Vaif- 
ieaux  outre  le  temps  marqué  par  lefdits  ordres  / ou  en  ar- 

A a iij 
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mer  plus  grand  nombre  dans  le  courant  de  l’année  , fa  Ma- 
jefté  en  donnera fes ordres  audit  Villecte;  Sçavoir  pour  un 
Efcadre  de  iz  VaifTeaux , trois  mois  auparavant,  fix  ou  do 
trois  J fix  femaines  feulement. 

IL 

Lefdits  vivres  feront  fournis  de  bonnes  qualités  ; Sçavoir 
le  bifcuitde  farine  de  froment  épurée  de  ion,  &:  de  parte 
bien  levée,  le  vin  rouge  couvert,  franc  de  pourriture, pouifé 
& aigreur , à l’exclufion  des  vins  dej’ifle  de  Ré , Poiélou 
Nantesa&vin  vrillé  de  la  Rochelle  qui  ne  pourront  ertre 
fournis  : le  gruou  ris,  pois , fèves , ou  fayols  delà  derniers 
récolté  : les  viandes  fans  pieds  ny  telles  j le  poilTon  des 
plus  fraîches  falailbns, 

IIL 

La  portion  de  chacun  Matelot  par  jour  fera  de  dix-huit 
onces  de  bifeuit  poids  de  marc,  trois  quarts  de  pinte  de  vin 
mefure  de  la  Rochelle,  qui  ert  pareille  à celle  de  Paris , ab- 
breuvée  d’autant  d’eau  j pour  faire  trois  chopines  de  boif- 
fon  qui  fervirontaux  trois  repas  aux  Officiers  & Matelots 
qui  feront  la  garde  du  breuvage  compofé  d’eau  & de  vi- 


naigre. 


IV. 


Sera  pareillement  donné  le  Dimanche , Lundy , Mardy  „ 
Sc  Jeudy  de  chaque  femaine,  à chacun  nombre  de  7 hom- 
mes qui  compoferont  un  plat  à,  difner,  quarante  onces  de 
larderud,  ou  trois  livres  &:  demie  de  bœuf  falé  , & à fouper 
î 8 onces  de  pois  ou  ris  cuit  ; 5c  les  Mercredis , V endredis , 
5c  Samedis  à dîner  , quarante  onces  de  moluë  cuite , aulïi: 
pour  plat  de  fept  hommes , 5c  à fouper  42  onces  des  feves 
ou  fayoles  cuites  j lefquelles  viandes  , poiflbn  5c  legumes  , 
feront  artailbnnées  ; fçavoir  la  viandej  d’une  pinte  de  bouil- 
lon dans  laquelle  elle  aura  cuit,  pour  en  faire  du  potage.  La 
moluë  d’un  demi  quart  de  pinte  d’huile  d’olive,  5c  un  quart 
de  pince  de  vinaigre  en  chaque  plat  j 5c  les  pois , feves , ou 
fayols, -ris  ou  gru,  de  £el  5c  d’une  chopine  d’huile  d’olive  fur 
la  ration  de  cent  hommes,  qui  fera  verfee  dans  la  chau- 
dière furie  boiiiUon, lequel  fera  diftribué  avec  les  legumes.. 
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V.  . . 

Sera  pareillement  donné  aux  Officiers  mariniers  , fça- 
voir  au  Maiftre  Capitaine  defdits  Matelots  j Pilotes^  Maître 
Canonier,  & fîx  Canoniers  principaux , aux  contre-Maiftre 
Q^rtier,  Maillre  de  Chaloupe,  Boflemens^  Maiflre  Char- 
pentier des  Charpentiers , aux  Calfateurs  , Ecrivains  de 
fonds  de  Calic  , Maiftres  valets,  Cocqs,  Tonneliers,  Voi- 
liers, & Armuriers,  aux  Capitaines  d’armes  ^ Sergens , Ca- 
poraux, &:  au  Prevoft,  lefqucls  compofent  la  fîxiéme  partie 
de  réquipage,outre  la  ration  ordinaire  cy-deiTus  exprimée^ 
une  demie  ration  en  vin,  viande  & moluë  feulement,  &:  en 
outre  à leur  déjeuner  une  fardineà  chacun,  ou  unharanc  à 
deux,  avec  un  peu  d’huile  ou  beurre  , &leur  fera  donné  à 
part  dans  un  bidon  le  vin  pur , fans  eftre  trempé  d’eau , & à 
1 egard  des  Vaiiîeaux  qui  feront  armez  dans  les  lieux  où  il 
necroiftpas  de  vin  ; fçavoir  depuis  S.MalojufquesàDun- 
kerque  , ledit  Villette  fera  tenu  donner  de  la  bière  fans 
mixtion,  ou  du  cidre , ainli  qu’il  efl:  accoutumé. 

VI. 

Et  en  cas  que  fa  Majefté  faffe  équiper  quelque  efeadre  de 
V ai  Ifeaux  pour  paifer  le  T ropique, attendu  que  le  vin  Fran- 
çois déchoit  de  force,  ôc  le  bœuf,  la  moluë,  & la  plufpart  des 
legumes  fe  corrompent  plus  facilement  6c  nourrifl'ent  beau- 
coup moins  : ledit  Villette  fera  tenu  de  faire  provifion  de 
vin  des  Canaries , & eaucs  de  vie  qui  feront  diftribuez  au 
lieu  de  vin , a proportion  de  la  valeur , ainfi  qu’il  eft  accou- 
tumé , 6c  d’augmenter  celle  du  lard  j du  ris , autres  legu- 
mes , dont  la  dillnbution  fera  faite  pour  remplacer  celle  du 
bœuf  oü  de  la  moluë^  aulTi  à proportion  de  la  valeur, 

VIL 

La  diftribution  defdites  viandes,  poifTon  & légumes , fe 
fera  par  plat  compole  de  fept  rations  pour  fept  hommes  qui 
mangeront  enfcmble,ô^  feront  pefées  crues  à une  feule  fois, 
en  prefence  d’un  Officier  de  chacun  VailTeau  ,6<c  defEf> 
crivain  du  Roy^  ôc  diftribuez  au  Cocq  pour  les  mettre  à l.â 
chaudière. 
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VIII. 

Sa  Majeftc  pourvoiraà  la  table  des  Capitaines,  qui  nour-’ 
riront  les  Lieutenans,  Enfeignes,  Aumôniers,  Efcri  vains  &: 
Chirurgiens , aulquels  ledit  Villette  ne  fera  tenu  de  don- 
ner aucune  chofe , foit  par  gratifteation  ou  autrement. 

IX. 

Ledit  Villette  payera  les  gages  des  Commis,  Maiftrc 
valets,  &:  Coqs  prepofez  pour  la  diftribution  des  vivres , 
confiftans  en  bidons, corbillons,  gamelles,barils  à reau,pom- 
pes  de  bois,  de  cuivre  , de  fer  blanc mefures  ôe  entonnoirs 
de  bois  de  fer  blanc  , les  huilliers , lampes  & lampions,  le. 
cotton  filé,  le  liege, les  poëfles,poëflons,  grils,  broches^, 
coins  de  fer  à fendre  le  bois , mafl'es  : de  à l’égard  des  mar^* 
mites,  chaudières, chenets,  de  autres  uftancilles  fervant  à 
faire  cuire  les  viandes  de  à la  cuifine , elles  feront  fournies 
par  fa  Majefié,  comme  faifant  partie  des  aggreez  des  Vaif- 
féaux,  comme  aufli  les  bouttes  ou  tonnes  à mettre  l’eau  de 
le  vin  neceflaire  pour  les  boifl'ons  defdits  équipages , mon- 
dées de  fer,  barils , fcillaux , de  liege  pour  les  bouttes  , à la . 
charge  de  les  entretenir  à les  dépens  pendant  le  voyage , de 
les  mettre  lors  du  defarmement  entre  les  mains  des  Efcri- 
yains  du  Roy. 

X. 

Ledit  Villette  fournira  l’eau  neceflaire  pour  le  voyage 
dans  les  tonnes  de  fuftailles  cy-delfus  mentionnées,  &lcs 
fera  rafraichir  en  cas  de  befoin,  lors  que  les  Vailfeaux  abor- 
deront à.  une  lieue  de  terre  où  il  y aura  quelque  fource 
d’eau  douce  : Auquel  effet  les  Capitaines  commandans  lef- 
dits  Vailfeaux  luy  feront  fournir  les  grandes  barques  ou 
chaloupes  avec  les  Matelots  dont  il  aura  befoin  : comme 
auffi  pour  chercher  les  rafraichilïemens  necelfaires  &les 
apporter  aux  Vailfeaux  : Sa  Majefté  enjoignant  aux  Capi- 
taines de  autres  Officiers  d’y  tenir  la  main., 

XL 

Sera  aulïï  fourny  audit  Villette  toutes  lés  foutes  des 
Vaifl’eaux,  chauffées,  brayées  de  goudronnées , fans  que  les 
Capitaines  commandans  iceux  en puilfent  retenir  aucune , 

fous- 

t 
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fous  quelque  prétexté  ou  occafion  que  ce  foiticomme  auflî 
Juy  feront  fournis  le  fonds  de  calle  defdits  Vaiifeaux,  & les 
autres  lieux  depuis  le  derrière  & deflfous  lefdices  foutes 
jufquesen  avant  1 arcln-poupe,  pour  mettre  les  vivres  donc 
les  Commis  que  ledit  Villectc  établirafur  chaque  Vailî'cau 
feront  la  diftribution  aux  heures  &c  en  la  maniéré  accoutu- 
mée, en  la  prefence  de  l’Efcrivain  que  le  Roy  tiendra  fuc 
chacun  defdits  VailTeaux  : ^ferafaittres-expreffes  deffen- 
fes  aux  Capitaines  & Officiers  de  fe  mefler  en  aucune  fa- 
çon de  la  diftribution  defdites  vivres, &de  troubler  ny  mo- 
leder  ledit  Villette  àc  les  Commis  qu’il  établira  /hr  ies 
Vaiffieaux,  à peine  de  punition  à eux  enjoint  au  con- 
traire de  leur  faire  porter  toute?  forte  d’honneur  par  toud’é- 
quipage , &:  arrivant  quelefdits  Commis  foient  mal  traitez 
parles  Officiers,  Mariniers  & Matelots,  Veut  & ordonne  fa 
Majefté  aux  Capitaines  &:  Officiers  en  leur  abfence , qu’il 
en  foit  fait  châtiment  fur  le  champ , fui  vant  qu’il  eft  porté 
par  1 article  fixieme  du  Reglement  du  quatrième  Juillet 
1^70. 

XI  IL 

Ledit  Villette  pourra  tirer  fes  vins  &:  denrées  neceffaires 
pour  la  fourniture  defdits  vivres,  de  tous  les  endroits  du 
Royaume  que  bon  luy  femblera , & les  faire  tranfporter  en 
tel  temps  &par  telle  voye  qu’il  voudra,  foie  par  terre  , par 
^er,  ou  fur  les  rivières,  fans  pour  ce  payer  aucuns  droits 
d encrée  ny  dcfortie , appartenans  à fa  Majefté , ny  aucuns 
droits,  peages,&r  autres  appartenans  aux  Villes  & particu- 
icrs  de  quelque  nature  qu’ils  puifl'ent  eftre  , pour  raifon 
def  dites  denrees,  barques , bateaux , charettes  & chevaux , 
qui  les  porteront , en  donnant  parlny  ou  fês  Commis  les 

cerciiîcars  comme  lefdices  denrées  font  pour  employer  à l'a 

tourmture  defdits  vivres , & faifant  la  foumiffion  de  rap- 
^iter  un  certificat  de  1 Intendant  de  la  marine  ou  deg 
^^ommiffaires  qui  feront  pour  ce  établis  dans  les  ports  de 
mer  & lieux  où  font  les  magazins  du  Roy , comme  lefdices 
dem-ecs  auront  eflé  ammenées  dans  lefdits  porcs  , & mifes, 
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dans  iefdits  magazins , fans  avoir  efté  vendues  ny  expofécsi 
en  vente. 

XIV. 

Ne  pourra  auffi  ledit  munitionnaire  fe  fervir  d’aucunes 
viandes  ny  denrées  venant  des  pa’is  étrangers  pour  la  fufdite 
fourniture,  ains  de  celles  du  cru  de  France,  à peine  de  con- 
âfeation  de  tout  ce  qui  fe  trouvera  n’en  eftre  pas, 

XV. 

Et  afin  que  fa  Majefté  foie  alfeurée  de  trouver  les  vivres 
dont  elle  aura  befoin  pour  fes  arméniens , & qu’il  s foient  de 
la  qualité  requife  , ledit  Villctte  fera  tenu  de  taire  fes  pro- 
vifions  dans  les  faifons  convenables  ,&:de  les  faire  voitu- 
rer  incelfamment  dans  les  lieux  où  fa  Majefté  aura  ordon- 
né lefdits  arméniens , les  mettre'  dans  les  magazins  du 
Roy  qui  luy  feront  donnez  à cet  elfet,  &c  où  fa  Majefté  n’en 
auroit  point  dans  aucun  defdits  lieux  , ou  qu’ils  ne  tulTent 
fuffifans  pour  les  loger , il  fera  obligé  de  s’en  pourvoir  à ces 
dépens, 

XVI. 

Et  où  fa  Majefté  feroit  quelque  armement  ^ comme  à 
Breft  où  le  pais  des  environs  ne  produit  point  de  bleds  S>C 
iegumes  , comme  ceux  qui  fe  trouvent  dans  les  Provinces 
de  Guienne  & d’Aunis,  non  plus  que  des  vfiis,  vinaigres  &C 
huiles , ledit  Villette  eftant  obligé  de  les  tirer  defdites 
Provinces , les  faire  porter  par  mer  audit  lieu  de  Bi'eft, 
Sa  Majefté  fera  tenue  de  luy  fournir  des  efeortes  neceffai- 
res  pour  en  afleurer  le  tranlport;  & arrivant  que  les  Navi- 
res ou  barques  dans  defquelles  leldits  vivres  auront  efte 
chargez  , vinlfent  à eftre  pris  par  les  ennemis  ou  fift'ent 
naufrage,  fa  Majefté  en  fera  le  rembourfement  audit  Vil- 
iette,  fur  le  pied  qu’ils  luy  aurontcoùté  rendus  dans  lefdits 
Vaifteaux  : comme  aulfi  en  cas  que  fa  Majefté  ne  puilfe 
fournir  les  elcortes  audit  Villette  dans  le  temps  qu  il  fera 
pbligéde  faire  ledit tranfport,  arrivans  pareils  accidents, 
fa  Majefté  fera  aiifti  tenuë  de  le  rembourfer , en  rapportant 
une  atteftation  de  l’Intendant  General  de  la  marine,  ou  du 
Commiffaire  étably  dans  le  lieu  ou  il  aura  fait  embarquer 
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iefdi CS  vivres , du  nombre  ôc  qualité  qui  aura  cflé  charo-ée 
dans  lefdits  Vaiffeaux,  ôc  en  cas  qu’il  n’y  euft  point  de 
CommilTaire  audit  licu  ^ une  atteftation  desluo-es, 

XV  U.  ° 

Ledit  Villette  fera  tenu  de  délivrer  lefdits  vivres  à bord 
des  Vaiffeaux  J à l’effet  defquels  fa  Majeftéluy  ferafournir 
toutes  les  barques  &c  chaloupes  neccffaires  pour  les  y porter 
du  bord  de  la  mer,  &c  de  faire  faire  lafourniture  fur  le  pied 
desreveuës  des  Commiffaires  generaux  & paiticuliers,  qui 
feront  ordonnez  par  fa  Majefte  à la  fuite  des  Armées  Na- 
vales & Efcadres,&le  compte  defdites  fournitures  fera  fait 
lors  des  defarmemens,  fur  le  pied  defdites  reveués. 

XVIII. 

Les  vivres  feront  vifîtez  par  les  incendans  ou  Commif- 
faires generaux  de  la  marine  ou  parles  Efcri vains  du  Roy  ou 
Officier  major  du  V aifléau  qui  fera  pour  ce  commis , avant 
que  de  pouvoir  eftre  embarquez,  pour  reconnoiflre  s’ils  font 
de  la  qualité  requife  j les  fuftailles  ôc  barils  bien  condition- 
nez, & s’ily  a nombre  fuffifant  d’uftancilles  pour  la  diftribu- 
non  defdits  vivres^  dont  fera  drefïé  bon  &c  fidel  inventaircy 
&:le  Capitaine  qui  commandera  ledit  Vaiffeau  fera  tenu 
de  donner  fon  certificat  de  la  quantité  ôc  qualité  des  vivres 
qui  feront  embarquées  fur  fon  bord, 

XIX.  . , 

Les  Maifires  valets , Coqcs  ôc  Guifiniers  qui  feront  aux: 

gages  dudit  Villette  , 0.:  qui  ferviront  fur  lefdits  Vaiffeaux  ^ 
paieront  àla  monftre  ainfi  que  les  Matelots,  & fera  tenu 
compte  audit  Villette  de  leurs  vivres,  & leur  fôlde  luy  fera 
payée.ainfi  qu’il  eft  accoutumé,  &c  du  jour  qu’il  aura  com- 
mencé à fournir  lefdits  vivres  à bord,jufques  au  jour  du  def- 
"armement  &licentiement  de  l’équipage,. 

XX. 

•j  ^ arrivant  que,  fa^Majefté  donnaft  ordre  audit  Villette' 
d adiCprer  des  vivres  pour  un  plus  grand  armement  qu’il  ne^ 
fe  fera  pendant  1 année  , en  forte  qu’il  en  reftaflune  quan- 
tité confidcrable  qu’il  faudroit  revendre  pour  en  éviter  le' 
dcperifiemcntjfa^Majefléferatenué  au  cas  que  cela  aille 
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plus  loin  que  le  fourni flement  de  deux  VaifTeaux , de  por- 
ter la  perce  qui  fe  trouvera  dans  le  prix  de  l’achapt  à celuy 
de  la  revente  qui  s’enferaenprefence  des  Commiffaires  de 
fa  Majellé. 

XXI.  ' 

Et  en  cas  que  quelqu’un  des  VaifTeaux  de  fa  Majeflé  fdic 
pris  ou  coulé  à fonds , ou  perdu  par  tempefte  ou  fortune  de 
mer,  les  vivres  qui  auront  eûé  embarquez  feront  comptez 
audit  Villette  comme  s’ils  avoient  efté  entièrement  con- 
fommez  par  les  équipages  : comme  auiïi  arrivant  que  fa 
Majefté  voulait  tenir  fes  Vailfeaux  plus  long-temps  à là 
mer  quelle  n’auroit  refolulors  de  l’armement  ^ &:  que  ledit 
Villette  fuft  obligé  d’y  envoyer  des  vivres  , fa  Malefté  fera 
fournir  à fes  dépens  les  V aiiTeaux  àc  efeortes  neceflàires  , èC 
fera  tenu  de  mefmes  rifques  que  deifus  ^ mefme  ii  ledit  Vil- 
lette  & fes  Commis  eftoientpris  par  les  ennemis  , fa  Ma- 
jeft  les  fera  retirera  fes  frais  &: dépens, 

XXII. 

SaMajefté  ayant  fixé  les  Officiers  mjiriniers  de  chacun 
de  fes  Vaiifeaux  à la  fixiéme  partie  des  équipages  dont  ils 
feront  compofez  t fait  dcfifences  à tous  Câp^itaines  & Offi- 
ciers commandans  iceux , d’augmenter  leffit mombre  des- 
racions  &:  demie , ny  en  faire  donner  plus  de  derriie  aufdits 
Officiers  & Matelots,  que  celles  ordonnées  paria  iMajcfté, 
fous  quelque  pretexte  que  ce  foit,àpeine  d’en  répondre: 
faMajellé  voulant  que  ce  qui  fejuftifiera  avoir  efté  donné 
de  plus  par  leur  ou  autrement,  foit  retenu  fur  leur  iblde  au 
defarmement , par  leTreibrier  de  la  marine  ou  fes  Com- 
mis;, &;  payé  au  MunitionaJirej  laquelle  demie  ration  ne  fera 
donnée  aufdits  pfficiers,  qu’au  jour  que  l’équipage  fera 
complet,  &:  apres  la  reveüë.  ^ 

XXIII. 

Le  Tel  fera  fourny  au  Munitionairepourle  prix  réglé  par 
le  confcil , de  Fermier  à Fermier, 

XXIV. 

Sera  fourny  audit  Villette  deux  chalouppes  ou  plus  s’il 
afi:  befüin,  pour  porter  journellement  les  rafraichiffiemens 
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îieceuaircs  aux  VailTeaux  en  rade,  Icfquelles  feront  mon- 
tées des  équipages  des  V ai fifeaux» 

XXV. 

Les  Commis  employez  aétuellement  aux  vivres  feront 
exempts  de  garde  & logement  de  gens  de  guerre , pendant 
le  temps  de  leur  fervice. 

XXVI. 

Les  flûtes,  brûlots, & frégates  legeres  que  fa  Majefté  fera 
armer,  dont  les  équipages  feront  de  40  àjo  hommes  feule- 
mens<d  iceux  fe  chargeront  de  1 économie  & diftribution 
des  vivres,  attendu  qu  il  n’y  aura  pas  une  fonélion  fufhfantc 
pour  employer  un  Commis. 

Moyennant  lefquelles  conditions  fa  Majefté  fera  payer 
audit  Villette  J folsi^  deniers  par  jour,  pour  chacun  hom- 
me, dont  les  équipages  feront  compofez , &c  le  compte  fera 
fait  au  defarmement , ainfi  qu’il  efl:  dit  cy-devant , & pour 
luy  donner  moyen  de  fatisfaire  au  prefent  traité,le  premier 
tiers  dexe  à quoy  montera  la  fourniture  de  toute  l’année, 
luy  fera  paye  au  premier  jour  d’Oétobre  précédant  la  four- 
niture : un  autre  tiers  au  premier  Février  enfui  vaut  , un 
demy  tiers  au,  premier  Juillet  , &c  l’autre  demy  tiers  lors 
des  defarmemens , & pour  l’execution  du  prefent  traité  le- 
dit  Villette  fera  tenu  de  fournir  bonne  & fufKfante  cau- 
tion domiciliée  à Paris. 

Fait  au  Confeil  Roygl  des  Finances  tenu  à S.  Germain 

en  Laye  le 20.  jour  de  Décembre  1^72.  Collationné,  figné 
Berchameil.  ° 
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CHAPITRE  XXL 


Vaijfemx. 

Ctfphaines, 

Cunons.Ofîciers. Matelots. Soldats. Lieu  de  Coafr 

^ ' ' 

truHion.', 

Le  Terrible. 

Mr.  des  Ardans. 

70. 

es. 

154. 

I/O. 

Brèft. 

L’orguei/leux. 

Mr,  de  Grancey.  ■ 

70. 

6£. 

134. 

IJO. 

Rochcfbrt. 

Le  l'ompeux. 

Le  chevallier  Biou, 

70. 

£6. 

234. 

lyo. 

Toulon.  ^ 

Le  Grand. 

Mr,  de  Beurbin, 

70. 

6£. 

534. 

IJO. 

Rochefort. 

Le  S,  Efprit- 

Mr.  d‘ Aimeras. 

70. 

60. 

zz£. 

134. 

Toulon.  ' 

L’illuftre. 

Mr.' de  Beaulieu. 

■70. 

60. 

zi£.  ‘ 

134. 

Rochefoft. 

L'’cclatant. 

Mr.de  Çhajîeau  neuf. 

70. 

60.  ■* 

ai6. 

134. 

Toulon. 

Le  Tonnant. 

Mr.  de  Breuilly. 

70, 

60.  , 

zzé. 

*34. 

Breft. 

Le  Glorieux. 

Mr.  de  ValbeÙe. 

^4. 

60. 

zi€. 

7 1 

134. 

Breft. 

Le  fans  Pareil. 

Mr.  de  Tourvillt. 

^4- 

60. 

%z£. 

Ü4. 

Rochefort. 

Vaijjèaux  du 

troijléme  Ran 

fr 

A* 

La  Fortune. 

Le  Comte  de  Blenae, 

^0. 

55- 

' i-' 

200. 

*55- 

Rochefort. 

L’Excellent. 

Mr,  du  Magnon. 

^e. 

55- 

20d, 

155. 

Rochefort. 

Le  Fier. 

Mr.  le  Chev.  d'Ailly. 

60 

55- 

zoo. 

155. 

Rochefort. 

L Aimable. 

Le  chev,  de Seboiiille, 

54< 

}0. 

I 7 3- 

107.  , 

. Rochefort 

Le  Temeraire. 

Mr.  de  S.  Aubin. 

J P. 

li^S. 

107. 

Breft. 

Le  Vaillant. 

Mr.  le  Chev.de N efmond,, 

51. 

yo. 

\6%. 

107. 

Breft.i  - 

Le  Prudent. 

sz. 

5®. 

168. 

107, 

Toulon. 

L’Aquilon. 

M r.  Louis  Cabaret. 

50. 

4^. 

Ï54. 

lOO. 

Rochefort. 

Le  Sage. 

Mr.  laBarre. 

50. 

4^. 

154. 

100, 

Rochefort, 

Le  Bon. 

Mr.  de  Cou. 

50. 

4^. 

154. 

lOQ. 

Breft. 

L’Apollon, 

Mr.  de  Langeren. 

50. 

ri  6. 

154. 

100. 

Rochefort. 

Le  Maure, 

Mr.  d‘ Anfreville'. 

^o. 

4^. 

154. 

100. 

'Rochefort., 

Le  Duc. 

Le  Chev.  de  Blacourt. 

yo. 

4«.  ' 

134. 

100. 

Havre. 

L’Oriflamc. 

Le  Chev.  de  Beihune. 

JO. 

4<?. 

*54. 

100. 

Breft. 

LeBrufque. 

Mr.  de  Gravier. 

48. 

40. 

126. 

J4- 

Toulon, 

L'Orage. 

Mr.Bfitenne  lean.  ■* 

45.  ■ 

37. 

100. 

£6. 

Vaijfeaux  du 

quatrième  Rang. 

Le  Brillant, 

Le  chev,  de  la  Vrillere,  ’ 

40.  . 

U^.‘  ’ 

' 84. 

Breft.  ^ 

L’Alcion. 

Mr.  Bleor. 

34-  ' 

100. 

66. 

Havre. 

Les  leux. 

Mr.  d’ Arnbleymont. 

34. 

100, 

66. 

Breft. 

L’Efcueïl. 

Mr.  B 0 dard. 

54. 

100. 

£6. 

Le  Marquis. 

Mr.  de  Parfon. 

40. 

iz6. 

84. 

Breft,  ; 

Vaijfeaiix  du  cinquième  Rang,  M ï 

Le  Tourbillon.  Mr.  Je  Machaud. 

Le  Laurier.  Mr.Defvau,  ' ly.  y©.  Brcft, 

V.* 
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Vai/eatix'.  Ca,pitainesl  Canons. officiers. Mat0lets.  Sold»  Lieu  de  cof. 


Le  Hardi. 

M.rfe  la  Ko  que  Fonder. 

zo 

30. 

ÎO. 

Hayre- 

Le  Gallant. 

Le  Chevalier  de  Beaujeu.^ 

4» 

izS, 

*4. 

HaVrc. 

L’Heul'eux. 

M.  de  laBretefche. 

Frelates  leg 

eref.. 

la  latine. 

Id.de  Kochefert.  I a . 

lO. 

î4- 

rtf. 

Havrê. 

La  fubtile. 

M.de  Camp-martin...  la. 

lo. 

24. 

itf. 

Havre- 

La  gaillarde. 

M.de  Lez,enié„  la. 

Z O. 

16. 

Havre, 

‘ Lecroiflant. 

M.de-Cueret.  ^ 

TguIo.. 

La  maligne. 

M.de  B romand...  iq. 

lO. 

Z4-. 

16. 

Brcft. 

La  friponne. 

M.de  Gres-bois.  lo. 

lO. 

24. 

16. 

Havre- 

La  bouffonne.. 

M.Des-reches.  xo. 

la. 

30.. 

18. 

Brufots^ 


Xe  bazardeux. 

M.Cerpeau. 

24.  7, 

2«. 

Haf're- 

L'entendu. 

M.Cerpeau. 

24,  7. 

28. 

Havre. 

Le  ferpent. 

M .V s de  asc. 

24.  7. 

28. 

Rocheforc. 

Le  caché. 

JA.des  G rois.. 

24.  7. 

28. 

Rochcfort. 

Le  voile; 

yi.ds  Chabujfeatt. 

24.  7. 

28. 

Rochefort. 

Le  fanfaron. 

M.  duKuvaux.. 

24.  6.. 

24. 

Rochefort. 

L'inconneu. 

M.de  Rocuehon. 

24.  6. 

24. 

Rochefort- 

Le  déguifé. 

M.Oze  Thomas.. 

2.4.  6. 

*4* 

Breft. 

Le  périlleux. 

M.  Chabojfeau.. 

24.  6. 

24. 

Brefi:. 

Le  trompeur. 

M.Michel. 

10.  &'-i- 

24. 

Havre. 

L'ardent. 

M.  Toreaiu. 

10.  ç- 

ao. 

Toulon- 

llufiest 


le  coche. 

M.des  Boùgefiiom. 

12.  6. 

*4- 

Rochefort 

L^bienchargé 

MilaViluine, 

12.  6. 

24, 

Rochefort. 

Le-  bien  arrivé 

M'.  Guillet. 

ïa.  6. 

24. 

Rochefort 

Le  Tardif. 

M.  KerKeltn-Thomas. 

18.  <5-. 

24. 

Breft, 

Le  cheval. 

M.  ïierufuaL  Pregan. 

10.  6, 

>^4,* 

BarqUi 

w lon-gibesi. 

la  hardie. 

M,du  Fay.  . 

ff.  5. 

20i  _ 

z-'entrcprenâte 

M.La  Preille,. 

y. 

20.  ■ 

L’afTcuréc. 

M,  Viviaux. 

6.  5. 

20. 

La  droite. 

M.  Noucy. 

La  fidelJe. 

M.,d'  ArmanviU*. 

4,  4. 

la  ferme. 

M.de  Beauregard. 

4*  .4- 

IS. 

LaPomponne. 

M.  Beaumanoirl 

4.  4. -- 

16. 

La  fine. 

M.  Levi. 

4.  4. 

16.. 

L'iaconnuë. 

M.  Chideracq. 

4.-  4- 

I-tf- 

TRAITE’  DES  MAREES 

EN  GENERAL 


£ O F R S ET  T>IS  T' JNCES^ 
des  principaux  Torts  des  quatre  parties  du  Monde  j; 
des  dangers  & écueils'^  Les  longitudes  er latitudes. 


LIVRE  T R ,0  I S I E'M  E. 


PITRE 


E mouvement  general  de  l’Ocean  , de 
1 Orient  al  Occident,  incline  vers  le  Sep- 
tentrion , quand  le  Soleil  a paiTé  la  ligne 
vers  le  Nord  , &ce  tant  qu’il  occupe  les 
lignes  Septentrionaux , & à proportion 
de  la  declinaiforr  du  Soleil  ; m.ais  le  So- 
Icil  repaffant  la  ligne  du  cofté  de  Sud, 
les  efpaces  de  mer  qui  fe  trouvent  oppofées  diredement  au 
Soleil , tendent  direacment  de  l’Orient  à rOccidcnt. 

Q^nd  ce  mouvement  general  eft  changé, le  flux  jour-. 
naliereft  pareillement  change  ; C eft  pourquoy  les  marées 
affluent  une  partie  de  l’année  & en  refluent  l'autre , comme- 
aux  rivages  delà  Nordvegue,  aux  Indes,  à Goa,  à Cochin, 
à la  Chine  3 & autres  lieux  : car  quand  le  Soleil  cft  dans  les 
Agnes  del’Efté,  la  mer  court  au  rivage:  mais  quand  il  eft 
dans  les  Agnes  de  l’Hyver,  le  flux  s’éloigne  du  rivage.  Aux 
codes  les  plus  méridionales  de  Tunquin&  dc  la  Chine  ^ 
pendant  les  flx  mois  dcr£fl:é,Ic  flux  journalier  court 
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cofté  du  Nord  avec  l’Océan  j mais  le'  Soleil  ayant  re-^ 
pafle  la  ligne  vers  le  Sud  , le  flux  décliné  du  cofté  de 

Sud.  ■••lie 

Ceuxcjui  vont  ducofteduPerouverslOccidentfle  So** 

leil  eftant  fur  la  ligne  Equinoxiale , les  vents  &c  marées  ten-  , 
dent  direaement.de  l’Orient  à l’Occident, entre  les  efpaces  - 
qui  font  feituées  en  la  Zone  Torride , & en  peu  de  temps 
on  arrive  des  Molucques  au  Pérou.  Que  fi  le  Soleil  eft  fur. 
les  lî<j-nes  Septen  crionaiix,le  cours  de  la  mer  & le  fouffle  des  ^ 
vents^endent  du  cofté  du  Nord.  Le  Soleil  eftant  en  fa  plus 
o-rande  declinaifon  &c  au  Tropique  du  Cancer,  les  vents  & 
marées  d’Orient  s’étendent  jufques  au  trentième  degré  de 
latitude  Septentrionale,  & quelquefois  plus  loin.  Au  con- 
traire, ceux  qui  font  voile  dans  l’Hemifphere  du  Sud,  pour  ^ 
rencontrer  ce  vent  d’Orient, font  obligez  de  s’approcher  de  . ’ 
lalio-ne  pour  rencontrer  les  vents  de  l’Eft.  " - 

Quand  le  Soleil  a paffé  la  ligne  du  cofté  du  Sudfles  vents 
êi  marées  d’Orient  s’eftendent  jufques  au  quarantième  de- 
<Tté  de  latitude  Sud  J & au  contraire,  ceux  qui  font  voile  , 
dans  l’hemilphere  du  Nord,  font  contraints  dans  cette  mer 
' pacifique  de  décliner  au  Sud  vers  la  ligne , pour  rencontrer  * 
les  vents  & marées  d’Orient,  aux  Molucques  & aux  Ph^  , 
lîppines.  Les  vents  & marées  font  reglez  de  la  forte  aùfli 
bien  que  dans  le  milieu  de  cette  mer  du  Sud  : car  depuis  ^ 
Mars  jufques  en  Oélobre,  la  Mer  eft  pouffée  vers  le  Nord , g 
& depuis  le  mois  d’Od:obre  jufques  au  mois  de  Mars  du 
cofté  du  Midy  ou  du  Sud,  Il  en  arrive  de  mefme  en  la  ' 

mer  Atlantique.  , . , 

Le  mouvement  general  de  l’Oceean  depuis  la  ligne  jul- 
nues  au  deftroit  de  Gibaltar,  court  vers  l’Orient  continuel- 
lement parce  deftroit  vers  les  coftes  de  Barbarie  : Le 
eft  feulement  de  cinq  à fix  heures , au  lieu  que  le  flux  eft  de 
i8  heures. 

Au  coftes  du  deftroit  qui  joignent  l’Efpagne , le  cours 
de  la  mer  y eft  la  plufpart  du  temps  contraire  , &:  les 
eauxy  fortent  de  la  Mediterranée  pendant  huit  heures  y 
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te  rentrent  feulement  dans  l’Océan  pendant  quatre 
heures. 

Les  rivages  de  l’Europe  qui  font  expolèz  à l’Occan,  ont 
le  flux  du  collé  de  l’Occident. 

Depuis  quelques  années  on  a trouvé  un  mouvement  à 
FOcean  qui  donne  un  leger  mouvement  à tout  l’Océan 
en  general , non  qu’il  fe  voye,  mais  il  fe  fait  connoiftre  fen- 
fiblement  aux  Pilotes  ; car  les  Anglois  ont  obfervé  qu’ils 
voguent  plus  ville  au  mefme  vent  pour  aller  d’Angleterre 
en  Efpagne  , que  non  pas  d’aller  d’Efpagne  en  Angle- 
terre. 

Les  Efpagnols  ont  aufli  remarqué  qu’ils  alloient  quel- 
quefois d’Efpagne  aux  Indes  Occidentales  en  vingt- qua- 
tre heures  ; mais  ils  ne  pouvoient  point  revenir  quel- 
que temps  favorable  qu’ils  eull’ent , en  moins  de  quatre 
mois.. 

Neanmoins  aux  endroits  où  il  y a des  montagnes  inter- 
polées lî  arrive  le  contraire  : car  vers  Goa  &;  le  Royaume  de 
Malabar  5 l’Hyver  efl:  d’un  collé  &:rEllé  de  l’autre,  parce 
que  le  vent  d’Occident donnant  contre  les  montagnes, 
reflechiflant  caufe  des  tempeftes  & des  orages  ^ & ellant  ar- 
rellé  parles  hautes  montagnes,  cela  fait  que  la  cofle  de  Co- 
romandel qui  luy  elloppofée  ils  ont  le  calme,  & l’Efté  elt 
ainli  aux  endroits  où  il  y a des  hautes  montagnes  interpo- 
fées,  bien  que  la  diftance  d’un  collé  à l’autue  ne  foit  que  de 
quatre-vingts  lieuës, 

L’Efté  commence  à Goa  au  mois  de  Septembre  jufques 
à la  fin  d’ Avril  : En  ce  temps-là  foufflent  les  vents  d’Orient 
depuis  la  minuit  jufques  à midy,  commc.il  a efté  dit;  mais 
leur  force  ne  s’eftend  qu’à  l’efloignement  de  dix  lieues  de- 
terre  car  apres  depuis  rnidy  jufques  à minuit,  les  vents  du 
cofté  de  l’Occident  commencent  à fouffler. 

Aux  Indes  Orientales  depuis  le  dix  & onzième  degré  de 
latitude  Auftrale  , jufques  au  vingt-huiticme  degré  , l’on 
ne  trouve  qu’un  mefme  vent  &:  une  mefme  marée  jufques 
aux  colles  d’ Affrique  l’ille  de  Madàgafcar. 

C c i| 
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Maisle  Soleil  ayant  pafTé  la  ligne  du  coftéduNord,  ces 
vents  & marees  s’eftendentdix  ou  douze  degrez  plus  outre 
du  codé  du  Nordj  jufques  à ce  que  le  Soleil  Toit  revenu  à la 
ligne  au  2 2.  Septembre  : àc  lors  que  le  Soleil  efl:  du  codé  du 
Sud  dans  les  lignes  Auftraux  ou  Méridionaux,  pour  lors 

les  vents  marées  déclinent  du  codé  du  Sud , comme  il  a 
ellé  dit  cy-devant , &:  pour  lors  les  mefrxies  vents  marées 
s’cllcndcnt  jufques  au  trentième  degré  de  latitude  Sud. 

On  a remarqué  par  expérience  que  les  marées  font  plus 
grandes  aux  conjonélions&oppoiitions  de  la  Lune,  qu’au 
premier  dernier  quartier  , aux  equinoxes  qu’-aux  folfti- 
ces  : &:  qu’cnrefpace  de  25  heures  le  flux  & reflux  arrivent 
chacun  deux  fois  : que  le  flux  comrnence  au  lever  &:  cou- 
cher de  la  Lune:,  &:  le  reflux  quand  la  Lune  a pafle  la  partie 
luperieureou  inferieure  du  Méridien  : de  maniéré  que  la 
Lune  eftantau  pian  du  Méridien , au  deffus  ou  au  deflbus 
fliorilon^le  flux  de  la  mer  efl:  en  fa  plus  grande  hauteur, Il  y a 
pourtant  plufleurs  lieux  aufquels  la  Lvme  ou  fon point  oppo- 
fé  eflant  parvenu  au  plandu  Méridien, le  flux  de  la  mer  n’eft 
pas  en  fa  plus  grande  hauteur.  La  caufe  de  ce  retardement 
provient  fans  doute  de^  çc  que  les  lieux  àvancent  fort 
avant  dans  la  terre  &:  font  efloignez  de  la  mer, & que  les  paf- 
fages  des  entrées  font  fort  iérrez  de  eftroits.  Or  le  flux  des 
mers  font  diflèrenrs  en  plufleurs  endroits  de  la  mer,  les  ma- 
rçes  arrivent  plutofl:  aux  pointes  qui  avancent  dans  lamer 
qu’aux  codes , Se  aux  coftes  plutofl  que  dans  les  rivières  Se 
aux  havres^  félon  que  les  golfes  Se  bayes  font  grands,&  que 
lefdits  havres  ôe  rivières  avancent  dans  la  terrej  ôe  ainfl  le 
croifl  Se  deferoift  u’efl  pas  égal  en  tous  lieux  au  mcfme 
temps  Se  heure. 

Il  y a aufli  des  flux  Se  marées  particulières  qui  ne  s’accor- 
dent pas  avec  les  naturelles , comme  celles  des  coftes  de 
JutlandjdelaFrife  tant  Orientale  qu’Occidentale, Se  d’Ho- 
lande  jufques  à Amfterdam,  devant  le  Texel , devant  Em- 
den  Se  Narden, devant  l’Elbe, devant  Hambourg  Se  Brome, 
comme  il  fe  peut  voir  par  la  Table  des  marées  : car  bien 
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quele  flux  & reflux  de  la  mer  S’accommode  en  queJque  fa: 
çonaupaiode  delaLunc,  neanmoins  ils  ne  dépendent  pas 
de  leabfolument;mais  auflîdeladifpofl  de  Iacerre  &: 

de  1 eau,des  d ilFerents  détours  «5c:  efloignemens  des  rivages 
du  difterent  alped  &:  influences  des  divcrlès  eftoiles,  des 
exhalaifons  «5^  qualicez  fouflerraines  qui  en  forcent. 
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piijdns  uenîs  de  la  mer^  ' 
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S U A N P le  Soleil  eil  aux  Agnes  Septentrionaux, 
es  peubles  de  la  Guinée  ont  l'Hy  ver,  les  vents  de 
la  mer  y foufflent  inceflamment  de  fOuefl;  ÔE 
Sudouefl:  : la  mer  y eft  pouflTée  de  l’Occident  à 
1 Oiienc  julques  au  Cap  de  Copo  Gonçalves  ; mais  le  So« 
leil  rcpaflantla  ligne  du  cofté  duSud,pourlors  ilsonti’Efté, 
particulièrement  au  mois  de  Décembre  & de  lanvier  j & 
pour  lors  les  vents  de  la  terre  gagnent  le  deffus  lur  les  vents 
de  la  mer,  particulièrement  celuy  de  Sudeft  qui  foufflela 
plufparc  du  temps  trois  ou  quatre  heures  apres  midy  juf- 
ques  a minuit.  Pour  lors  les  eaux  font  pouflées  de  l’Orient 
a 1 Occident  : & comme  ces  vents  ne  font  pas  fixes , le  flux 
de  la  mer  y ell  aulfi  ineonflanc. 

Quant  la  mer  qui  moüille  les  cofles  Orientales  du  Bre- 
fil,  la  mer  court  du  Nord  au  Sud.  Aux  codes  quiluy  font 
oppofecs,  comme  de  Congo  «S^  d’Angola,  la  mer  fait  le  con- 
traire ; car  elle  court  du  Midy  au  Nord, 

Comme  auflilors  que  la  mer  qui  moüille  les  cofles  Sep- 
tentrionales du  Brefil , comme  de  la  Caienne  , Venefvele , 
des  Hondures  & du  Iucatan,court  de  l’Orfent  à l’Occident: 
pour  lors  la  mer  qui  moüille  les  cofles  de  Bénin  ôe  de  la 
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âotf  l^Archite.cture  Navale.' 

Guinée  j court  de  l’Occident  à l’Orient. 

Quand  la  mer  depuis  les  Hondures  & le  lucatan  jiifqueff 
au  deftroit  de  Baama,  court  du  Sud  au  Nord,  fçivoir  vers, 
la  Floride  la  Virginie  r alors  les  mers  d’Aftnque  courent 
du  Nord  au  Sud.  Le  courant  de  la  mer  eft  continuel  quand 
le  Soleil  eft  du  cofté  du  Nord  ; mais  revenant  à pafter  la  li- 
gne vers  le  Sud  , il  devient  tout  contraire. 

Les  coftes  du  Pérou,  de  Nicaragua  , &:  de  la  nouvelle 
Efpagne , reçoivent  un  double  accroiftement  d’beau,  l’un 
accourt  du  cofté  de  Midy  ^ l’autre  du  cofté  du  Septen- 
trion ou  du  Nord.  Le  courant  du  Septentrion  eft  égair 
depuis  rifle  de  Californie  jufques  aux  coftes  de  Nicara- 
gua : celuy  de  Midy  qui  mouille  les  coftes  de  Chily  &c 
du  Pérou  , pouffe  inceffamment  fes  flots  du  Sud  au  Nord,, 
jurques  à la  hauteur  de  l’emboucheure  du  fleuve  Tom- 
bes ; de  forte  qu’aux  coftes  du  Pérou  Le  vent  du  Sud  y 
régné  continuellement  , èc  poulfe  les  flots  du  cofté  da 
Nord. 

Ces  marées  venant  à fe  rencontrer,  elles  font  entraînées 
par  le  flux  general  qui  vient  du  cofté  d’ Orient  , & ten- 
dent enfemble  du  cofté  d’Occident.  Cette  jondion  fe  fait 
au  cap  de  Copogonçalves. 

Depuis  Lima,  Panama,  &c  Acapulco , Les  vents  d’Occi-* 
dent  les  courans  t endent  à l’Orient , jufques  aux  Moluc- 
ques  & coftes  des  Indes. 

Dans  le  deftroit  qui  eft  entre  Sumatra  & Malaca,  la  mer 
court  du  Sudeft  au  Nordoueft  , lors  que  le  Soleil  eft:  du 
cofté  du  Nord  : mais  quand  le  Soleil  eft  du  cofté  du  Sud, 
elleicourt  du  Nordoueft  au  Sudeft. 

Depuis  la  fin  d’ Avril  jufques  à la  fin  d’Odobre/,  entre- 
l’ifle  de  Sumatra  & l’ifle  de  Java,  la  mer  court  d’Orient 
vers  Occident  : alors  fentrée  eft  difficile  en  ce  deftroit  j. 
&:  au  contraire  , fort  aifée  à ceux  qui  partent  de  Batavia 
pour  S’en  retourner  en  France  : Mais  depuis  Novembre 
jufques  à la  fin  de  Mars  , l’entrée  eft  aifée  à ceux  qui 
viennent  du  cofté  d’Occident  i ôc  au  contraire  , diffi- 


Livre  Troïsîe’me, 


2€»7 


elle  à ceux  qui  partent  de  Batavia.  De  manicl'e  qu’ils 
font  contrains  de  faire  le  tour  de  l’ifle  de  Java , & faire 
un  cour^  de  quatre  cens  cinquante  lieues  , au  lieu  que 
dans  les  véritables  faifons  , on  paffe  ce  deftroit  en  peu 
dlieures. 

L’entrée  du  deftroit  de  Magellan  du  cofté  de  l’Occi- 
denr  eft  facile  on  le  traverfe  fort  aifémcui,  j mais  du  cofté 
de  l’Orient  eft  fort  difficile. 

Les  vents  ordinaires  au  païs  de  Congo  font  le  Nord- 
oueft  en  iiyver;  mais  enEfté  le  Nordeft  & Sudeft. 

En  Mars  & Avril  depuis  i’ifle  de  Madagafcarjufques  au 
' Cap  de  bonne  Efperance , les  vents  de  Nord  & Nordeft: 
y foufflent  ordinairement  , & plus  on  s’approche  dudit 
Cap,  plus  on  a les  vents  du  Nord  : mais  fi  le  vent  de 
Nord  vient  avec  les  brouillards  , vous  aurez  bien-toft  le 
vent  d’-Oueft. 

Les  Saifons  de  l’Année  aux  Indes  Orientales,  font  de 
mcfme  qu’aux  coftes  de  la  Guinée  ; car  quand  le  So- 
leil a pafte  la  ligne  du  cofté  du  Nord  , &c  que  les  ma- 
rées & les  vents  accourent  des  rivages  de  l’Ethiopie  5c 
de  l’Affrique  vers  les  coftes  de  l’Arabie  5c  des  Ifles  , 
pour  lors  aux  eiadroits  qui  font  entre  l’Equateur  5c  le 
Tropique  du  Cancer,  l’Hyver  y régné  partout,  ou  les 
vents  d’Oueft  5c  de  Sudoueft  foufflent  , qui  commen- 
cent à la  fin  d’Avril  5c  finiftent  en  Septembre  j mais 
l’Efté  commence  en  Septembre  , 5c  finit  en  Avril  , 5c 
pour  lors  les  vents  de  Nordeft  foufflent  , fçavoir  de- 
puis minuit  jufques  à midy  : mais  -depuis  midy  juf- 
ques  à minuit  , les  vents  de  Sudoueft  commencent  à 
regner. 

En  la  mer  Mediterranée  , depuis  Mars  jufques  en  Sep- 
tembre, les  vents  du  Ponant  régnent  ordinairement  de- 
puis midy  , calment  au  Soleil  couchant. 

Entre  l’Inde  5c  les  Molucques  , les  vents  Orientaux 
foufflent  depuis  Juin  jufques  en  Oélobre  , 5c  au  refte 
de  l’année  fouvent  les  vents  du  Ponent. 


ïo8  l’A  lîcHî  f ectu  R E Navale.  ' ' 
g'  A Malaca  , depuis  Navembrc  jufques  au  mois  d’A- 
vril  régnent  les  vents  de  Nord  , &c  depuis  May  juf- 
ques au  mois  d’Aouft  , fùccedenc  Les  vents  de  Sud  &: 
de  Sudeft. 

Depuis  Java  juiques  bien  avant  dans  tes  coftes  de  la 
Chine  ^ les  vents  entre  le  Sudeft  ôc  le  Nordeft  régnent 
depuis  Septembre  jufques  en  Avril  : mais  depuis  Avril 
jufques  en  Septembre  , Ibufflent  les  vents  d’Oueft  6c  de 
Sudoueft, 

En  Canada , le  Nordeft  6c  le  Sudoueft  régnent  alter- 
nativement, 6c  quelquefois  leNordoueft  qui  dure  peu  t 
le  Nordeft  commence  fur  la  fin  d’ Automne  6c  dure: 

tout  l’Hyver. 


I . 

I 


J AB  LE 


TABLE  DES  MAREES. 

CHAPITRE  I IL 


Sud  Nord  Sud  ouït  heur, 


es. 


urs 


Auxifles  de  Jucland  : devant  Palos  ôc  Q^- 
lue  ; devant  le  Hever^  Oder,&:  Elve. 

A Embden  & Delf.  Devant  Enchuyfen  , 
Horn,Vrk,&en  toute  la  cofte  de  Flandres! 
En  Voorland  & devant  les  ifles  de  Fero, 
Devant  Dronchem  3^  Norvège, 

A Douvres. 

Au  rivage  de  Beue/îer. 

A Hampeon,  au  Quay,  6c  à Barvich. 

Devant  Chedcbourgj&c  le  Ras  de  Blanquet. 
Blanquet, 

A Olferlhes. 

A Condat. 

En  France,  à Honfleur  6c  à Caen. 

A Gibraltar  en  rade. 

En  Afrique  depuis  le  Cap  de  Cantin  juf- 
ques  au  Cap  Bojador. 

Sud,  quart  au  Sudouefi  ^ Nord,  quart  au 
N or  de  fl,  ou  iz  heur.  min. 


Cheute  des  ■ 
courans  à cet 
atr  de  hent. 


■ DanslaMeuze. 

1 A Trever  ou  Canpher  au  dedans, 
A Vlcflingen. 

Joignant  Bevefier  en  mer»- 
A la  Camer. 

A Vvinckelzée. 

A Garn-zee. 


Jie  Nelfle  jufl» 
ques  à Boulo’» 
\^ne. 


iio 


TABLE.  DES  MAREES. 


jours 

jeu.  fMyi'' 

9 

7 

57, 

ïO 

S 

. 45 

II 

9 

33 

IZ 

lO 

21 

^3 

II 

9 

II 

ï5 

12 

45 

jours 

heu 

,mm. 

Au  Norkap  en  Norvège.  ^ 

jg  Devant  la  Meufe  &c  Gorec, 

^ A Berguep 

ç.  Devant  Vvielîng. 

Devant  ïarmiiy  en  aux  Dunes  en  rade. 

2Q  A Parrais. 
jgloignant  le  Cingel. 

^ A rOueft  de  l’ifle  de  Vvich# 

Hors  de  Calais  &C  Grifne?;.. 

Mz  A Blavet, 

30  A Beile-ifle.  j r' 

^jgjDcpuis  le  dcftroitjufquesau  cap  de  Can- 


Cheute  des 
coftyans  a ce 
rifmbde  yentp 


T)e  Calais  i 
ne. 


un. 


- d 


' i J'  i 


ï r 


1 


TABLE  DES  MAREES. 


iif 


purs  heH.min. 


O’ 


1 

3 

2 

3 

3 

4 

4 

y 

5 

6 

6 

7 

7 

7 

8 

8 

9 

9 

ïo 

10 

II 

ir 

12 

II 

13 

12 

14 

I 

2 

jours 

heu 

0 

3 

I 

3 

2 

4 

3 ! 

y 

4'  i 

6 

y 

1 

6 

7 

7 8 

8 

9 

9 

10 

10 

II 

■|ï'. 

[I 

U’  [1 

[2 

13  1 

14  2 

*î  3 

Sudoùeji  quart  ati  Sud^^  Nordejl:  quart  att 
Nord  y ou  2 heures  ly  mm 


■ :\- 


Hors  de  Blavec. 

Sous  Bellc-Ifle. 

Devant  les  Vvielingen. 

En  dehors  Fontenay. 

A la  pointe  de  Nordoueft,  de  Calis,& 
le  décroit. 

Dans  le  pertuis  de  Goerée. 

Devant  Hellevoet. 

A Marquatce  deux  ScurSi 


vers 


Chcute  des 
cour  an  s a cet 
air  de  hent. 


Sudoueji  ^ Nordejl  J ou  15  heures. 


Dans  le  pas  de  ' 
CalaisdeDun- 
'kerqueà  Gra- 
Çvehnes  ^d' Ef~ 
\tapeci  Fecamp^ 
de  Dortmuy  à 
’Symuy, 


O A Amfterdamj  devantNeuf-Chaftel,  en 
48  la  Baye  de  Robenooft^  devant  la  tefte  encourans  à ce 
^6  Harcepol, encre  Timbuy  & faint  Abben-  rumb  del/ent. 


Z4 

12 

O 

48 

36 

24 

12 

O 

48 

36 

24 

12 

O 


hooft,  hors  des  bancs  de  Flandresde  Pas 
de  Calais,  devant  Conqueft,  Pley,Mar- 
ques,  Groy  , Armentiers  , rille-Dieu, 
Pertuis  Breton  Antioche,  la  riviere  de 
Bordeaux , la  cofte  du  Sud  de  Bretagne  , 
Gafcogne  àc  Poiétou  , la  cofte  de  Bif- 
caye, Galice,  Portugal,  d’Efpagne. 

A toutes  lescoftesà  rOueft  de  rirlande, 
lufques  à Boquenes  &:  Orcanes.  En  Hit- 
lanc  & Faycrhil  à la  pointe  de  Paint  Ma- 
thieu, 


Dd  i] 


Du  cap  de  la 
Hague  à Or-^ 
nay  yletrduers' 
du  Ray  gÿ* 
'Ornay  ^ 
Garne:i^y  auM 
cafquets  de 
Muylfort  à 
Ramfty. 

De  Vaigats 
en  la  nmere 
d^Oby, 


ÎI2. 


table  des  MARE’ES. 


tours 


heu.  min.\Sudouefi^  quart  à l'Ouefl  ^ Nordeft , quart  d 
I'bJI,  ou  ^heures  4jf.  mm. 


Encre  le  Pas  de  Calais  &Ia  Meufe  , devant 

1 ^ 1 • \ >rv  ..  S ! 


Rotterdam  , aux  Sorlingues , à Roüen^ 


COfi^ 


rans  a cet  air  ' 


Brcft  &:  Crodon , devant  la  pointe  de  laint^  yent. 
Mathieu  , au  Ras  de  Fontenay. 

Devant  la  Rochelle  & devant  le  Broüage. 

Dans  le  pall’age  de  OuelTant  à Chedebois. 

En  la  riviere  de  Bordeaux 


En  la  cofte  du  Sud  de  Bretagne 


A S.  Martin. 
En  toutes  les 


purs 


O 


emboucheures  des  colles 


?agne  ^ Portugal  &c  Galice. 


De  Strujptrt  d 
Dteppe,du  Le- 
Çart  à Gouf- 
iteert^du  cap  de 
claire  à Lon^ 
day. 


30  Dans  le  Havre  de  Sorlingues. 
iS  Depuis  le  Texel  jufques  au  Pas  de  Calais. 

é Devant  le  Horaer  deHul.  ' 

54  Devant  Dort. 

41  Devant  Flamborg  U Scherenburg. 

30  Devant  Abbrevâç,' 

18  En  Val-muy. 

6 Dans  Muys-hol. 

54  Les  y Ides,  S.  Paul  hors  le  Havre, 

42  Entre  Garnefay  les  7 ifles. 

30  Dans  le  Brefont.  . 

t8  A Vaterfort,  hors  duFour. 

6 Dans  Monfoay  &aubout  d’Angleterre. 
54  Au  cap  de  Cornoiiaille  & au  cap  de  Hat 
42  lant:A  toutes  les  codes  du  Sud  d’IrUnde 


Cheute  des 


cour ans  a ce 
rumb  del/ent. 


B’Ofiende  a f/tin- 
te Ca'.herine  , de 
Barjleur À Sfouyfi 
Jdrd,  de  Brefondt 
^dedans  eb'  dehors 
\flu  cap  de  clere  as 
Ouejfant , Salles^ 
entre  Londres 
Helm*  jn/ques  à 
Brtjlol , de  Sorlin'^ 
gués  au  août  d' 
glet  rre  , ^ de - 
Goutjîeer  à Poort’> 
lant  vers  le  cap  de 
hrois  pointes  juf- 
ques  au  cap  de 
Lopo  Gonpah},^ 


r 


TABLE  DES  MARE'ES. 


tours 

heu, min. 

Que  fl:  3 SudoueJbj  ^ Ejl  quart  Nordefl-, 

_ 0?#  5 IJ 

0 

S 

15 

En  Torbay  & Dominde. 

I 

6 

3 

A Plymouch&  Foye.  . 

Z 

6 

5ï 

En  la  mer  des  Galles. 

3 

7 

39 

En  Valmude,  à Milford. 

4 

% 

27 

A Ramfey , en  Vallès  d’Angleterre. 

5 

5> 

15 

A l’appofite  de  Londres. 

6 

lO 

3 

Devant  Lint  en  Angleterre. 

1 

lO 

51/ 

En  tons  les  Havres  de  la  code  de  Sud  d’Ir- 

% 

II 

39 

lande,  depuis  Brehac  jufques  aux  7 Ifles. 

9 

\z 

27 

Entre  les  Iües,lelong  de  la  code  , vers  la 

lO 

I 

15 

Monmiliaux,  S.  Paul  de  Lion , àTIfle  de 

II 

Z 

3 

Bas  jufques  au  Four, 

lî 

t 

51 

H 

3 

39 

- 

14 

4 

^7 

■ IJ 

5 

15 

jours 

heu. 

Ouefl:  Efl:  ou  6 heures. 

O 

î 

6 

7 

8 

G 

48 

39 

Devant  Hambourg, 
Devant  Bremen. 

2 

Devant  le  Mazfdiep  ou  Texel. 

3 

9 

X4 

A Hui, 

4 

\9 

IX 

A Blancquey  Ouelet. 

S 

jio 

0 

Devant  Anvers,  Tergoes, 

6 

II 

48 

A Concalle  & fàint  Malo. 

7 

IX 

36 

S.  Paul  dans  le  Havre, 

B 

Z 

J 

Xij 

12 

Hors  les  Sorlingues. 

9 

1 

I 

Dans  la  Manche. 

lO 

X 

0 

• Il 

X 

4S 

l2 

3 

3^ 

*3 

4 

X2| 

14 

5 

' 

15 

6 

0 

Cheute  des 
conrans  <t  ce 

Yumh  deyenti 


De  l’JJle  de 
Fias  att  Four  ^ 
de  Dorfxy  du> 
cap  de  ClarOyde 
de  Sorlingues 
au  cap  de  Le- 
:3:;art^de  Poort- 
lant  à Vyichtj 
e Vyicht  à 
Beuefier, 


Cheute  des  ^ 
:ourans  à ce 
rumb  deyenti 

De  Cajquet  À 
Bar  fleur  y du 
bout  d*^n^le- 
^terre  jufljues 

au  Leçi^rd, 


Dd  ii) 


à]  -I 
V I 


114  J 

jours 

heu. min.  > 

O 

6 

A5 

I 

6 

33 

% 

7 

21 

3 

a 

9 

4 

9 

57 

5 

lO 

45 

6 

lO 

35 

7 

II 

21 

1 

1 

9 

9 

I 

57 

lO 

Z 

45 

II 

Z 

33 

1% 

5 

Zl 

4 

9 

H 

% 

57' 

îj 

è 

45 

jours 

heu. 

min. 

Q 

1 

30 

1' 

8 

18 

« ■' 

9 

6 

3 

9 

54 

4- 

lO 

42. 

X 

II. 

30 

S 

il 

18 

7 

ï 

6 

S 

I 

54 

9 1 

Z 

42- 

lO 

3 

30: 

II 

4 

18 

n 

<; 

*3 

î 

54 

ÎJ 

6 

42 

7 

3^ 

table  des  MARE’ES. 


Entre  Foye  & Valmuy  en  là  Manche.. 

A Briftoc,  au  Q^y. 

Devant  S.  Nicolas  & PodefTemque,, 

A Oiiemuyen,  au  Quay. 

Dans  les  Nés  prés  Vvieringue.  , 

Au  Taxe!  fur  la  rade  des  Navires  mar- 
chands. / 

A Qmlduin. 

En  moitié  de  la  Manche  dans  la  route. 


T lot  s qui 
^courent  À ce 
rumh  de  l/entt 

De  L'isle  de 
Bas  a Ma-^ 
rouanne  le 
long^  de  Ia 
terre,. 


OuefiyNordoueJh  é"  Sudefi\ou  yheuresso.min.  Cheute  des 


courans  a ce 
rumh  del/ent. 

De  l’isle  de 
Briacq  tuf- 
ques  a S,  M.a^ 
Ib/e  Barfleur 
au  câp  de 
Seine, 


TABLE  DES  MARE’ES.. 


îiy 


mutS$ 


tours 

heu.  min.  1 

Nordouef , rf  l'Ouef:  ^ Sudefi  quart  à' 

a I'lJ}^  ou  8 heures  ly. 

0 

8 

15 

Hors  des  Cafqucts  dans  la  Manche. 

I 

9 

3 

Joignant  Vvich  dans  la  Manche,  ^ 

% 

9 

Ji] 

De  V vicht  jufques  à Bevefier  près  de  terre.  ^ 

5 

10 

39 

A la  cofte  à Oueft  de  Noorlant. 

4 

II 

27 

Hors  le  Vlie. . 

5' 

12 

IJ 

6 

'î 

3 

7 

51 

S 

Z • 

39 

1 

271; 

JO 

4 

IJ 

11 

5 

3 

IZ 

5 

Ji 

1 

ïS 

6 

39 

1 

14 

1 

x7 

IJ 

% 

IJ 

% 

joun 

heu,- 

w». 

Nordouef  ^ Sudejl  ou  p heures. 

Cheute  des 


0 

1 
% 

3 

4 

5 

6 

7 

S 

9 

10 

11 
IZ 

ï4 

îj 


P 

9 

10 

11 

I 

J 

2. 

3 

4 
î 

3 

6 

7 

8 


O Devant  les  Emes  Oriental  & Occidental. 
48  Devant  le  Vlie. 

^6  Devant  ScholbagL 
2,4  A la  cofte  de  Frife. 
iî  Surle  VlacdeFrife&  Vvieringen. 

O Devant  Crammer. 

48  V vinterduyn  & Yarmouth. 

^6  Dans  la  riviere  de  Seine  à Flonfleur. 

Z4  Au  bout  Oriental  de  l’ifle  de  Yuicth. 

Il  Dans  le  raz  de  Porlant. 

O Entre  Garnzey  & lesCafquettes. 


48 

24 

12 

O' 


A Cherebourg, 


7 


fi'. 


Cheutedes  coU-^ 
Y Ans  À ce  Yurnh 
de  yent. 

Dans  la  haye 
de  Benuit  en- 
tre Jidorldix 
^ les  Dria- 
ques  du>  N,ord 
cap  Je  lon^  des 
cojles  de  Lapo- 
nie iufques  * 
Orloo-onés , 

O f 

le  long  de  la 
Fimmarchie  ^ 
iufques  au 
Nord  ca^^ 


ii6 


TÂRLE  DES  MARGES. 


r/ 


jours 

heu. 

mm. 

O 

9 

45 

I 

10 

33 

2 

II 

21 

3 

IZ 

9 

4 

12 

57 

S 

I 

45 

6 

2 

33 

7 

i 

21 

8 

4 

9 

4 

57 

1o 

J 

45 

II 

6 

33 

iz 

1 

zr 

D 

8 

P 

14 

8 

57 

9 

45 

jours 

heu. mm. 

0 

10 

3« 

I 

II 

18 

2 

IZ 

6 

3^ 

12 

54 

4 

I 

4z 

î ' I 

2 

30 

^ 3 

18 

7 4 

6 

8 

4 

54 

r 

4z 

16 

s 

30 

il 

7 

18 

12  ‘8 

€ 

13  « 

54 

14  9 

42 

ÏJ  JO 

30 

Nordomfi^  quart  au  Nordy  ^ Sudeji  quart  au 
Sud  J ou  ^ heures  4j  min. 


Aux  aiguilles  de  Tlfle  de  Vvichc. 
Dans  la  Manche  joignant  Vvicht. 
Les  Cafquets. 

Joignant  Garnee  dans  la  Manche. 
Joignant  Leyftaf  ôc  larmouth» 
Hors  des  bancs. 

A Tergouve. 

A Vvoifshorne. 


cheute  des 
courans  à ce 
rumb  de  lient i 


Deuant  Can- 
calle^  deuant  * 
S'.  Michel 
dans  l’.Anfe 
ou  Baye.. 


heu. mm,  Nord-Norâouejî- ouSud-Sud-EjlyOU  loh.^om. 


A 01fornes  &:  Herouits.. 

Au  dehors  les  bancs. 

A I.eyftaf  en  rade. 

A Yafmouthen  rade. 

Devant  le  canal  de  Yvinckelzée. 

Devant  la Taniife. 

A la  Rie  &:  le  long  de  la  cofte. 

A Margac. 

Contre  Porlant  dans  la  Manche. 

A DieppCjBologne  & Caeen  dans  la  Se: 

\ Struyfart  &:  toute  la  colle  de  Picardie  &: 
de  Normandie. 

A Sainte  Heleine  & Calshor. 


rade  de  Gibraltar, 


cheute  der 
courans  à ce 
rumb  de  lient  O 


Du  cap  de 
Barfleur  à la. 
Haugue , du 
cap  d' Or  fl  juf~ 
que  s a l'IJle 
Dardan, 


Jours] 


table  des  MAREES. 


jours  heu.min. 


O 


217 

Nm  Nordouefl  é-  S«d  <i«art.Sudefl~,u 
Il  heures  ^ mm.  * 


^7 


Entre  CrupcJzant  àc  le  Kreil. 

A Olfcrrncs  en  dedans. 

A Hamton. 

A Porcfmuyen  & à'OuoIfshornt. 
A Calveroorc  & ilfle  de  Vvicht. 


Devant  le  havre  de  Caën. 
Dans  la  rivière  de  Londres. 
Dedans  Calais. 

A Eftrcam. 

Proche  Crinez. 

Boulogne. 

A l’entrée  de  Monftreiiil. 
EBapes. 

Devant  la  Somme. 


Cheute  des 
courans  d ce 
rumbde  -yent 


11 


De  la  pointe 
de  S.  Mathieu 
jufques  au 
Fuur^de  Fonte- 
nay  jufju  es  à 
la  pointe  de  i', 
Mathieu, 


E e 


)■ 


P O V RS  s s DBS 

devais  le  havre  du  Lyth  en  E/àoJfe  , 
m/ques  au  fleuve  Humher. 

C H A P I T R E 1 V.- 
U h««  <5“Lyth  lamarée  court  quand  régnent , 

. j^5,,çnjs  Sud  Sudoueft,& Nord  Nordeft.  _ 

De  la  pointe  deiàinte  Ebbes  jufques  au  fleu- 
ve  Humber , une  lieue  loin  de  terre,  la  maree- 
^-cOuefl:  Sudoiieft&:  Eftfudeft  , trois  lieues  loin  de 
terre  de  l’E'ft  àl’Oueft,,entrées  & forties  de  mer. 

Du  petit  Lyth  à la  pointe  fainte  Ebbes,  quand  la  Lune 
cft  au  Sud  quart  de  Sudouell,  il  y a pleine  n^T. 

De  Bambpurg  jufques  à la  pointe  de  Flambourg , 
Lune  eftant  au  Sud  quart  àl’Oueft,  il  ^ pleine  mer. 

' De  Flambourg  jufques  au  fleuve  Humber  , la  Lune, 
eftant  à l’Eft  &c  Oueft  il  eft  pleine  mer. 

Courfes  des  marées  depuis  le  havre  du  Lyth  jufques  a la  pointe 
de  Dun^esby  en  Cathnes, 

En  la  courfe  de  la  rade  du  Lyth  jufques  à 1 Me  de  Ma  y 

la  marée  court  Sud  Sudoueft,  6^  Nord  Nordeft 

De  la  pointe  de  Fifmes  à la  pointe  nommee  Redde , au 

lon-de  lâ  cofted’AberdonjufquesàBiiqueneire^.  la  maree 

coun  Sud Sudoueft,&;  NordNordeft. 

De  la  cofte  d'Aberdon  &Buquenelfe , tirant  a la  pointe 

de  Dungclbyjla  marée  court  Sud  Sc  Nord. 

Entrées  ^fortiesde  la  marée  depuis  lehayre  du  Lyth  jufques  , 
à^a pointe  de  Dun^esby  en  Cathnes, 

Entre  le  Lyth  & Kyngorne  , eftant  la  Lune  au  Sud 
quart  Sudoueft  ^ ü eft  pleine  mer,. 
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A la  pointe  de  Siffla  Lune  eftanc  au  Sudoueft,  tirant  au 
au  Sud  , il  eft  pleine  mer. 

A Dondéj  la  Lune  eftant  Sudoucft  quart  de  Sud  , il  eft 
pleine  mer. 

En  la  rade  de  Mouray  la  Lune  Sud  quart  de  Sudoueft,  il 
eft  pleine  mer. 

En  înverneffe  la  Lune  eftant  auSud  quart  au  Sudoueft , 
il  eft  pleine  mer. 

Au  long  de  la  cofte  de  Carhnes,la  Lune  eftant  au  Sud 
quart  au  Sudoueft,  il  eft  pleine  mer. 

Au  Vik  en  Cathenes,  la  Lune  eftant  au  Sud  quart  à 
l’Eft , il  eft  pleine  mir.  , 

Courfes  marées  depuis  la  pointe  de  Dm^elby  en  Cathnes , 
jufques  À la  Mule  de  Kmteir. 

Entre  la  pointe  de  Dungclby  & la  pointe  de  Quhinik- 
uap,  la  marée  court  Sud  Sudeft  & Nord  Notdoueft. 

Entre  les  Ifles  d’Orknay  ou  Orchades  & Zetlande  , la 
marée  court  Sud  &L  Nordoueft. 

'Entre  la  pointe  de  Quhiniknap  & la  pointe  de  Vvraith, 
au  long  de  la  cofte  de  Cathnes  & de  Stranaverne,  la  marée 
court  Eft  Sudeft  & Oueft-Nordoueft. 

Du  lac  Byne  jufquesà  Gairlogh  &:le  lac  Terfiurde  , la 
marée  court  àc  Sud  quart  à l’Oucft  &:  duNort  quart  àTEft. 

Entre  Révéra  ài  Kyrlak  au  long  de  la  cofte  , la  marée 
court  Eft  Oueft. 

De  rifte  de  Levife  &:  Bairray , la  marée  court  Eft  &: 
Oueft. 

De  Kylra  jufques  à Ardemurthe  , par  les  Mes  nommées 
Egé  Runi  J Muke  &:  Cannay,  la  marée  court  Eft  &:  Oueft. 

D’Ardemurthejufques  àComkil  au  longdela  cofte  de 
la  Mule,  Vulnay , Cardemburge , Col  Terav  , la  marée 
court  du  Nord  quart  à l’EftjÔc:  du  Sud  quart  a l’Oueft. 

Du  lac  Quhabir  ,au  long  de  la  cofte  parmy  les  Mes  de 
Carneray,  Luung,  CoilL  Scarbay,Dura,  Oronlay  &:  Cou- 
lauSj  la  marée  court  O n-  Nordeft,  Oueft  Sudoueft. 

Ee  q 
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Dedans  la  rade  de  l’Ifle,  la  marée  court  Sud  &c  Nord, 

Entre  llfle  &c  la  Mule  de  Kynceir , la  marée  court  Sud- 
quart  de  Sudeft  Nord  quart  Nordoueft. 

Entrées  ^ fontes  de  la  marée  ^ depuis  la  pointe  de  Dm^eshy. 
jpj(pues  k la  Mule  de  Keinter, 

En  Pentlande  Fh:th  les  Ifles  d’Orknay , la  Lune  eftant 
Sudeft  quart  de  Sud-,  il  eft  pleine  mer. 

Entre  Arquhytin  & le  Steir  d’Aflin , au  Sud  Sudeft  j,. 
il  eft  pleine  mer. 

De  Steyr  d’ Aftin  au  lac  Byme  par  le  cofté  de  Leuvis  ,,, 
ia  Lune  eftant  au  Sud  quart  de  Sudeft,  il  eft  pleine  mer. 

Du  lacByrne  jufques  àKylarke&  Kyrla,  &:  au  long  de 
îa  coftc  de  S Kye , Vuift  &C  Barray,  la  Lune  eftant  au  Sudj  il 
eft  pleine  mer. 

De  Ardemurthe  au  long  de  la  cofte  delaMulcCoill.  ÔC 
Tcrray , la  Lune  eftant  au  Sud  quart  de  Sudoueft  , il  eft 
pleine  mer. 

De  la  Mule  au  long  delà  coftc  de  Lorne  &:  des  Mes  du; 
Cauvay,  Long,  Ceuuil  &:  Scarbay,  il  eft  pleine  mer,la  Lune 
eftant  au  Sudoueft  quart  au  Sud. 

En  la  rade  de  Yla,laLime  eftantauSudoueft,  il  eft  plei- 
ne mer. 

D©  Yla  au  long  de  la  cofte  de  Knapdel  ôc  Kynter  jufques 
à la  Mule  de  Quinteir  la  Lune  eftant.  au  Sudoueft  , il  eft 
pleine  mer, 

Courfes  des  marées  depuis  la  Mule  de  Keinteir  jufques  a la  Mule: 
de  Gallouuaj',. 

Entre  la  Mule  de  Kinteir  Sc  Ofte  de  Rableyn  , la  marée 
court  le  Sudeft  & Nordoueft. 

De  Kyiiteir  à la  pointe  d’Arglas  la  marée  court  Nord 
Nordeft  &:  Sud  Sudoueft. 

A Sanday  la  marée  court  Sud  Sudeft  &:  Nord  Nord- 
Oueft.,  ^ ' 
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DelTfle  de  Sanday  au  long  des  colles  d’Arrcn , Buit  Sc 
Camradfe  , jiirques  à la  bouche  de  la  riviere  de  Clyd  , la 
marée  court  Sud  quart  de  Sudeft,  &:  Nord  quart  de  Nord- 
Oueft. 

De  Sanday  au  lac  Reyan  ÔC  Gallouvay  ^ la  marée  court 
Sudeft  Nordoueft. 

A la  Mule  de  Gallouvay  la  marée  court  Sud  quartl  au 
Sudoueft,  6c  Nord  quart  au  Nordeft. 

.♦ 

Entrées  ^forti es  des  marées  depuis  U Mule  de  Keinter  au  long 
de  la  cojie  de  Carr/k  ^ GalLoHhaj  ju£ques  an> 
flcHue  Soluay, 

A la  Mule  de  Kynteir  laLuneeftanc  au  Sudoueft  , il  eft 
pleine  mer. 

En  la  cafte  d’Arren  6c  Buit  au  Sudj  il  cft  pleine  mer. 

A Vuruyn  6c  Are,  au  long  delà  coftede  Karrik^  la  Lune 
eftantau  Sud  quart  de  Sudeft  il  eft  pleine  mer. 

De  la  Mule  de  Gallouvay  au  long  de  la  cofte  , jufques  â 
Solvay , la  Lune  eftant  au  Sud  quart  de  Sudoueft  , il  eft 
pleine  mer.  . 

DES  O NS  D'  E A 

Je  troussent  entre  Àdalaca  çéfT  ^ Chine  y 
au  ternes  du  Aionjon. 

C H A P I T R E I V, 

. ■ H 

E P U I S l’Ifte  Pulo  Caton  en  la  cofte  de  Cam- 
boia,  jurques  à Varella , au  chemin  qui  conduit 
en  Malaca,  les  courans  ont  leur  cours  violent 
versleSud.  Depuis  lamefme  Ifle  l’efpace  de 
cinq  lieues  ,ils  ont  un  cours  fort  roidejufquesà  lifte  Cain- 
pello  6c  au  Golfe  de  Cochinchiniie, quand  Ton  part  de  Ma- 
laca aux  mois  d’Oclobrc,  Novembre  ^ 6c  Décembre  , les 

E c iij. 
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ÆouraHS  ont  leurs  cours  au  Nordoueft , depuis  le  mois  de 
mois  de  Janvier  ils  courent  au  Sudoudl  vers  les  bancs  qui 
ibnc  le  long  de  la  cofte  de  Camboia. 

T>fs  marées  de  la  cojle  de  Malaca, 

. Depuis  le  havte  de  Patane  qui  eft  à l’Eft  de  la  cofte  de 
Malacajulquesàrifle  de  Bintao  près  du  détroit  de  Sinca- 
purafous  la  ligne , les  courans  ont  toujours  leurs  cours  vers 
leSudés  mois  de  Novembre  &:  Décembre. 

Depuis  Pulo  Condor  vis-à-vis  dn  Havre  de  Camboia 
jufques  à Pulo  Tiniao  au  cofte  Orientai  de  la  cofte  de  Ma- 
laca , fçavoir  quand  on  vient  de  la  Chine  au  temps  du 
Monfon  , ils  ont  leur  cours  vers  rifle  de  Bornéo , & ve- 
nant au  Sudoueft  ils  prennent  leur  cours  vers  la  cofte  de 
Pan  du  cofté  Oriental  de  Malaca. 

Depuis  Pulo  Condor  à Pulo  Ceflr,  vis-à-vis  la  cofte  de 
Camboia,  ils  courent  vers  l’Eft , & apres  qu’on  a Pulo  Ce- 
ftr , tenant  le  chemiri  de  la  Chine , ils  courent  vers  la  cofte 
de  Camboya.  - 

Depuis  la  faufle  Varella  diftante  feize  lieues  de  la  vraye 
Varclla  en  la  cofte  de  Camboia  , ils  courent  vers  l’Eft  , à 
fçavoir  ftx  lieues  loin  de  la  cofte  , aux  mois  de  Juillet 
Aouft. 

Au  Monfon  des  trois  vents  ,.c’eft  à dire  du  troiftéme 
rumb  5 au  temps  qu’on  fait  le  voyage  de  Malaca  vers  la 
Chine,  ils  prennent  leur  cours  au  Golfe  de  Pulo  Catao 
vers  rifle  d’Aynao  devers  le  Golfe  de  Cochinchinne  juf- 
ques à la  En  de  Décembre,  depuis  janvier  ils  commencent 
à courir  vers  les  bancs  qui  font  vis-à-vis  de  la  cofte  de 
Champa  & de  Camboia,  à fçavoir  de  l’autre  cofté  , &plus 
on  avance  dans  l’année  , ce  mefme  cours  devient  plus 
rapide. 

Depuis  le  Z 8 Juillet  jufques  au  quatrième  Aouft,  lors 
que  les  vents  foufflent  de  terre  de  l’Oueft  & du  Nord- 
oueft, & ceux  delà  mer  devers  l’Eft  Sudeft  &:  Nordeft,  ar- 
rive incontinent  un  calme,cc  qui  n’arrive  qu’à  a lieues  de  la 
cofte. 
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En  pajOfant  l’Ifle  de  Lequeo  Piqueropour  aller  aiî  pais  de 
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Bungo  au  Japon  , les  courans  prennent  leurs  cours  vers 
l’Eft  jufquesà  rifle  de  Tanaxuma.  Depuis  le  50  degré  vers 
le  Nord  J quelque  peu  plus  avant  que  la  moitié  du  chemin 
du  Japon,  ils  ont  le  cours  vers  le  Nord  jufques  au  Golfe  de 
Nanquin , fçavoir  au  temps  du  Monlon  des  vents  de  Sud 
&Sudoueft.  En  ce  temps  ils  courent  depuis  Pulo  Tayo 
qui  eft  près  de  l’Ifle  d’Anao  vers  le  Sudeil,  jufques  à riüc 
de  Sanchoan  , ôc  aux  Ifles  de  Catao. 

Au  havre  de  Macao  il  y a haute  marée  à dix  heures  qua- 
rante minutes  devant  midy  , le  premier  jour  de  la  ncxi- 
velle  Lune,. 


O^S  JTIO  N T>ES  DJT^GeRS 


qu’il  faut  laifTer  à Bâbord  en  entrant. 

Depuis  Douvres  jufques  au  cap  de  Soinet,  la 
code  ell  dangereufe  à eaule  des  bancs  du  Go- 
doüin  & des  Bracques , il  y faut  aller  entre  deux.  La  route 
eft  NordNordeft;,  &:  Sud  Sudoueft , faut  aller  par  Mar- 
ques. 

Paftele  cap  de  Toinet , tourne  la  cofte  Oueft  & Oüeft 
Nordoueft  jufques  à la  rivière  de  Londres , le  palfage  eft 
fort  dangereux.  j 

Du  cap  de  Lézard  jufques  au  cap  Cornoüaille , la  marée 
en  la  route  eft  faufte , car  elle  fait  quelquefois  le  tour  au 
contraire. 

Au  capde  Çornoüaiire  qu’on  appelle  Longumeau  , une 
lieue  dans  la  mer  eft  une  roche  appcllée  Pupué  qui  eft  dam 
gereufe. 


C H A P I T R V. 

U port  de  Phalmut  il  y a un  rocher  à l’entréè 
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Entre  Londcy  & Caldey  au  milieu  du  Canal,  il  y â des 
roches  nommées  les  calmes,  c'eft  la  Manche  de  S.  George^ 
fort  dangereufe  à caufe  des  marées  qui  forcent  hors  leur 
cours. 

Apres  avoir  pafTé  Briftou  tourne  la  cofte  Oueft  Nord- 
oueft , Sc  à rOueft  jufques  à Marie  Spirituelle,  qui  eft  une 
roche  en  lamanche  de  Soüange. 

Le  banc  de  Mayedure  i 8 iieuësdl  commence  dés  le  banc 
du  Hulin,  & ell:  tout  le  premier,  à l’entrée  de  la  manche  du 
collé  d’Irlande. 

A la  code  Occidentale  d’Irlande  il  y a quantité  de  ro- 
chers qui  paroiffent  fur  l’eau. 

Du  cap  Dicqueay  jufques  à l’Ide  de  Dalqueay  entre 
les  deux  à deux  lieues  dans  la  mer , il  y arme  roche  dange- 
reufe couverte  , il  ne  la  faut  point  rencontrer  hors  le 
banc. 

Entre  Calais  & Zelande  la  code  gift  Efl:  Oueft  , fort 
dangereufe  des  bancs,  entre  autres  les  bancs  de  Grave- 
lines puis  les  bancs  de  Nicuport,  le  banc  de  Caraque, puis 
les  bancs  de  l’Eclule  ; à travers  de  Blanchbergues  il  y a 
un  rocher  , palfé  l’Eclufe  l’on  trouve  les  bancs  de  Ze- 
lande. 

Toute  la  cofte  d’Hollande  eft  dangereufe , à caufe  des 
bancs  : depuis  Gorre  au  delà  de  l’emboucheure  du  Rhin 
jufques  au  détroit  du  DaiinemarK , la  cofte  eft  dangereufe 
à caufe  des  bancs  & des  fablons. 

La  mer  du  Dannemark  eft  dangereufe  & ua  plus  de  cent 
lieues  vers  l’Orient. 

Entre  la  pointe  de  Lefeaut  & l’Ifte  de  Lezot , diftants 
Tun  de  l’autre  lèpt  lieuës,  il  y a une  montagne  de  pierre 
cachée  daiis/eau;C’eft  un  écueil  tres-dàngereux  appelle 
leTingre,  il  fe  remarque  par  un  tonneau  qui  flotte  fur 
l’eau. 

A trois  lieues  de  Lezot  à main  droite,  eft  l’Iflc  de  Trc- 
not  fort  balle,  &:  du  collé  de  Sud  Sudeft  de  ladite  Ille  il 
y a un  banc.  > ; i , 

La  route  du  palTage  du  détroit  de  Belt  eft  dangereule 

a éaufe 
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aeaufe  que  lamery  eft  peu  profonde;  fçavoir  entre  Tifle 
de  Funen  appartenant  aux  Danois,  & entre  un  bras  de  mer 
contenant  deux  lieues  & approchant  de  Nieubouro-  le- 
quel paffage  on  doit  éviter  pour  trois  raiibns,  lapremfere  à 
canfe  que  [a  route  eft  traverfée  par  les  ifles  de  l’Oland 
l’Angland , Falfter , Femeren  , Froo , Funen  , Aurue  & Bo- 
gue. La  féconde , c eft  que  la  mer  y eft  peu  profonde , &c  les 
Vaiffeaux  chargent  courent  fortune  de  s’échouer.  La  troi- 
fiémc  ,ceft  que  la  mer  eftant  pea  creufe,el£  fu jette  aux 
moindres  vents  pour  les  jettera  droit  ou  àgauche  à travers 
CCS  ifles.  La  code  de  Finlande  eft  dangereufe  à caufe  des 
rocherSj.vcrsleNord  dcl'ifte  de  Bornltom  fontles  écueils.. 


O BSE  RF  AT  10  N D8S  DANGERS 
de  la  mer  Mediterranée. 
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E port  de  Palme  en  Catalogne  a une'  roche  à 
l’entre.  Le  golfe  de  Lyon  y eft  dangereux  , la 
mer  y eft  perpétuellement  agitée , elle  y forme 
des  grands  tourbillons  d’eau  & des  gouffres 
épouventablcs,  quand  la  mer  y eft  fort  tranquille , les 
telots  le  paftent  à force  des  rames. 

Le  golfe  de  Venife  eft  dangereux. 

Aux  coftes  de  Dalmatie  les  écueils  y font  frequens; 

Au  port  Oli  vero  de  Solti  en  Dalmatie  il  y a un  rocher. 

Proche  de  l’ifte  Melada  il  y a des  ecueils  dangereux^  cet- 
te ifle  appartient  à la  République  de  Ragufe. 

Laporte  des  bouches  de  Stagnofort  dangereufe  à caufe ' 
des  tournientes,  elle  appartient  à ceux  de  Ragufe, 

La  cofte  de  Ragufe  eft  remplie  de  rochers,  • 
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DECLARATION  DES  ^RJNCIPAVX 

émsilSi  bancs  & rochers  , depuis  la  cojîe  de  Frmcc  ^ 


Normandie  d’avec  la  Bretagne,  prens  lacofte  au  Nord- 
oucft  jufques  apres  avoit  palTéle  cap  de  la  Hougue  , car  en 
cette  cofte  il  y a des  bancs  une  lieuë  en  la  mer. 

Depuis  le  cap  de  Billafret  juftjues  au  cap  du  Four, tourne 
la  cofte  à l’Oueft  àc  l’Oueft  Sudoueft , car  il  y a quantité  de  ' 

-’ïociiers  &;  iftes. 

Inchances  eft  une  ifle  fcituée  à 49  degrez  zo  minutes, 
elle  eft  daragereuFe  environ  une  lieuë  dans  la  mer , à caufe 
des  roches  qu’on  nomme  les  Boulines. 

Le  Sein  eft  une  ifte  fcituée  furies  48  degrez  zo  minutes, 
tout  autour  elle  eft  pleine  de  dangers. 

DeRasàGroyela  cofte  eft  dangereufe  à caufe  des  ro- 
chers, fa  cofte  eft  Icituee  a l Eft  & Oueft. 

Proche  Belle-  ifle,  entre  l’ifle  de  Groye  la  terre , il  y a 
un  rocher  qu’il  Eiut  éviter. 

Depuis  le  Ras  de  Fonteneau  jufques  à la  riviere  de  Nan- 
tes, vire  la  cofte  à l’Oueft  a caufe  des  roches. 

A l’entrée  de  la  riviere  de  Loire  il  y a plufieurs  bancs  U 
roches. 

A la  fortie  deîifle  de  Ré  du  cofté  de  l Oueft  Nordoueft , 
il  y a des  roches  nommées  les  baleines , & vont  trois  lieues 

dans  la  mer.  . 

A l’entrée  de  la  riviere  de  Bourdeaux  il  y a des  endroits 
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A riviere  de  Seine  eft  dangercu  fe,  à fon  entrée 
il  y a un  rocher  nommé  le  Ratier  qu’il  faut  évi- 
ter, la  marée  y eft  fort  rapide. 


Depuis  la  riviere  de  Cean  qui  divife  la  bafte 
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«îangci'eiix  à caufe  des  bancs  qui  vont  4 ou  y lieuës  dans  k 
mer,  qu’on  nomme  les  Afhes  de  Bordeaux. 

Le  Paflage  eft  un  port  en  Bifcaye , il  a une  roche  au  mi- 
lieu qu’il  faut  éviter. 

Encre  la  Coulogne  & Cizarque  en  Bifcaye  il  y a.  dix  ro- 
chers une  lieuës  dansla  mer  nommez  Mallepieques. 

Au  port  de  Mongie  il  y a desrochers  aunulieu-du  havre, 
mais  l’on  entre  par  des  codes  ou  il  y a des  marques. 

. A l’entrée  du  port  Dauroi^e  fe  trouve  une  ifle  où  il  y a 
plufieurs  roches,  &:  au  long  de  la  code  en  tirant  vers  le  cap 
Finis-terre,il  y a quelques  dangers.- 

L’entrée  de  la  riviere  de  Mino  feituée  à 42  degrez  ly 
min.  dans  le  Portugal,  a deiix  entrées  du  codé  du  Nord  ôs 
du  codé  du  Sud:,  qui  ed  dangereofe  à ceux  qui  ne  lafça- 
venc  naviger. 

L’entrée  de  la  riviere  de  Daverd  en  Portugal  ed  dange- 
reufe  à caufe  de  beaucoup  de  rochês. 

La  Berlinque  ed  une  ide  en  Portugal  où  il  y a beaucoup 
dérochés  dans;ereufes.  ' 

La  riviere  dcTaio  en  Portugal  ed  fort  dangereufe,  ace- 
iuy  qui  ne  fç^ait  point  le  padage,  car  il  y a plufieurs  bancs 
roches. 

A l’entrée  de  Calis  du  codé  de  l’idc  ed  la  roche  de  k 
Truie,  en  entrant  faut  lalailfer  à Stribor. 

L’entrée  duport  de  fainte  Marie  ed  dangereufe  au  vent 
de  Suded. 

A l’entrée  du  détroit  de  Gibraltar  il  y a une  roche  en- 
viron demie  lieuë  dans  la  mer, l’on  paflfe  entre  la  roche  &:la 
terre  du:  les  36  degrez,. 

En  Guinée  les  Abroifhos-font  forrdangereufes  &didî- 
ciles  à padër  à caufe  des  écueils , elles  durent  en  longueur 
70  lieuës,  elles  font  feituées  en  longitude  à. 3 46  degrez  ôc 
demy,  & en  latitude  Sud  trois  degrez. 

Il  ederes  dangereux  de  pad’er  entre  les  ides  Maldives  où 
il  n’y  a que  bancs  rochers  , &c  on  en  doit  fuir  ces  bancs  à 
cent  lieuës  fi  l’on  peut. 

, L’ifle  de  Malicut  à trente-cinq  lieuës  de  Maldives  g 
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eft  environnée  de  bancs  tres-dangereux. 

Pour  aller  aux  Molucques  on  entre  par  trois  canaux  qui 
durent  îg  lieues,  & prenant  un  plus  du  Nord  que  du  Nor- 
cft,  on  paffe  la  pointe  des  Molucques,  où  il  faut  fonder'&: 
alors  qu’on  trouve  fept  braffes  d’eau , ou  court  à l’Eft  pour 
y aller , jufques  au  rencontre  de  deux  illes , dont  la  plus 
grande  eftlaillee  à Babort&:l’autreà  Stribor:  Il  faut  pren- 
dre garde  à la  plus  grande  car  elle  eil  dangereufe , &c  l’»n  va 
à l’Eft  Sudeft  jufques  à fe  mettre  fous  la  ligne  pour  gagner 
les  quatre  ifles  du  Cloujaurquclles  Ton  n’y  doit  aller  que  de 
jour  à çaufe  des  fables  ÔC  des  rochers. 

De  la  Chine  au  Cartar  la  cofte  eft  fort  dangereufe , car  ï 
l.a  mer  de  la  Chine  y a quantité  de  bancs  roches. 

Sur  la  riviere  de  Jave  il  y a un  banc  de  fable  qui  dure 
deux  lieues  dans  La  men  jufques  à lariyicre  de  Begny. 

O BSEl^V^^TION  DSS  DJNGERS 

en  U mer  des  Indes  Occidentales  ou  Orientales  , 

Ht  s le 

CHAP.  VIII. 


dans  leur  route  de^ 


T R O I S ou  quatre  degrez  de  l’Equaceur  l’in- 
Ha  B conftance  des  vents  tranlporte  les  Vaiifeaux 
-h'  tantofl:  à l’Eft  ^ tantoft  àlOueft,  & tantoft  au 
Nord). 

Au  port  d’Arquin  aux  Portugais , il  y a des  bancs  qui 
entrent  vingt  lieües  dans  la'men 

Depuis  onze  degrez  jufques  à neuf  eft  le  Royaume  de 
Mandingo  ,en  fa  cofte  il  y a une  riviere  navigeable , au 
travers  de  laquelle  il  y a plulieurs  ift.es , bancs  &C  roches  qui 
tiennent  jufques  à lariviere  de  Palme. 

. Depuis  neuf  degrez  jufques  à 8 eft  la  cofte  du  Royaume 
des  Jaloffcs , cette  cofte  eft  pleine  d’écueils. 

Depuis  8 degrez  jufques  à 5 le  long  de  la  cofte  des  Nei- 
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gres/ont  les  bancs  de  fainte  Anne  qui  durent  15  licües  dans 
iamer  en  fept  degrez  & demi , pour  reconnoiftre  ces  bancs 
au  eofté  de  la  code  de  TEfton  void  trois  iflcs  aflez  hautes 
où  il  n’y  a que  des  rochers  où  on  va  quand  il  eft  pleine  mer^ 
pour  fe  pourvoir  d’eau  douce  à une  fontaine  qui  eft  au  pied 
d’une  pierre  , en  la  plus  haute  des  ifles  près  de  la  mer. 

De  lariviere  du  JoncjurquesàlarivieredePeftoe,  navi- 
geanc  1 4 lieues,  la  cofte  eft  couverte  des  roches,  le  cap  de  la 
riviere  de  Peftoe  fe  remarque  aux  grands  arbres  5c  roches 
qui  avancent  en  la  mer.  • . 

Du  cap  de  la  riviere  de  Peftoe  jufqucs  au  cap  de  Palme , 
la  cofte  eft  dangereufe  de  roches,  car  à un  quart  de  lieiie  de 
la  riviere  de  Cagadc,y  a une  roche  couverte  du  cofté  de 
Sudeft  où  on  void  des  fablons.en  maniéré  d’anle. 

La  riviere  de  Voulte  à 60  lieiies  au  delà  de  S.  Georgè 
de  la  Mine  en  la  Guinée,eft  dangereufe,  5c  faut  ancrer  trois 
lieiies  en  la  mer. 

Au  Noredu  cap  faim  Jean  eftl’iflc  de  Fernauduport,on 
n'y  va  que  rarement  à caufe  que  fa  cofte  eft  pleine  de  bancs 
où  il  y a des  endroits  fort  dangereux , les  courans  de  l’eau  y 
font  fort  rapides  juiques  à quinze  lieiies  en  la  mer  ,•  c’eft 
pour  cela  qu’on  va  à un  degré  de  la  ligne  vers  le  Nord,  pour 
marque  du  lieu  c’eft  que  la  terre  eft  plus  haute,  où  il  fait  un 
cap  à un  degré,  faut  mettre  l'ancre  en  l’anfe,  fans  fe  fier  aux 
gens  de  ce  pais  qui  vous  trahiffent. 

Au  port  de  Carpunt  aux  Terres  neufves  il  y a deux  en- 
tréesft’une  du  cofté  del’Eft  5c  l’autre  du  cofté  de  Sud, il  faut 
prendre  garde  du  cofté  de  l’Eft  à caufe  de  plufieurs  bancs,  il 
faut  aller  à l’entour  de  rifle  vers  l’Oueft  de  la  longueur  d’un 
demi  cable,  puis  prendre  vers  le  Sud  au  port  de  Blanc-fa- 
blon  vers  le  Sudoueft,  l’on  void  durant  trois  lieiies  un  banc 
qui  paroift  fur  l’eau. 

Le  golfe  de  S.  Lunaire  vers  les  Terres  neuves, il  eft  envi- 
ronné de  fablons  5c  lieux  bas  durant  dix  lieiies. 

A lariviere deS.Laurensfurle  51  deg. 20 min. apres lecap 
deMontmorency  on  trouve  beaucoup  dé  rochers  Recueils, 

Pafle  le  cap  de  Tienotles  terres  font  bafles  5c  environnées 
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de  fablo^tîs , à 4 QU  f lieiies  ea  la  mer  il  y a plufieurs  Bancs^ 
dangereux. 

A i’ide  faintc  Marthe  à une  lieüe  ÔC  ckmie  dans  la  mer, il 
y a un  écueil  dangereux  ou  un  banc  entre  fainte  Marthe  ôc 
le  cap  S.  Germain. 

Le  long  de  la  cotte  du  havre  S.  Nicolas  ett  fort  danger 
reiix,  elle  ett  pleine  de  bancs  ou  fables.. 

Au  travers  des  fept  ittes  rondes  plus  de  deux  lieiies  dans^ 
la  mer,  il  y a plufieurs  bancs  de  fablons  fort  dangereux. 

A l’entrée  delà  riviere  faintc  Marguerite  il  y auabanc^ 
de  fable.. 

Le  port  de  Lefquemin  ett  environné  de  rochersi 

Du  havre  S.  Efprit  jufques  aux  ittes  S.  Pierre, la  cotte  ett. 
dangereufe  en  lEft-SudeiL  & l’Oueft  Nordoueft  depuis.i 
jufques  à.quatre  lieiies  en  la  mer. 

La  riviere  S>  Jean  , fon  entrée  ett  dangereufe  à qui  ne 
fçait  point  éviter  les  rochers  , qui  ne  paroiflentpas  te 
qu’il  ett:  batte  mer,  à laquelle  entrée  apres  avoir  fait  une 
Iieüe , l’on  trouve  un  faut  effroyable  lors  que  la  marée  e&. 
batte. 

La  cotte  depuisle  cap  de  Lepogonfalvcs  jufques  a Mani^ 
Congo  ett;  dangereufe.  \ 

La  cotte  d’Angola  jufques  au  cap  de  banne  Efperance  ett. 
dangereufe.- 

A Soffalla  hors  la  cotte  de  la  mer  au  Sudett , il  y a beau» 
coup  de  bancs  &ù  roches  qui  durent  140U  quinze  lieiies  , 

La  cotte  de  l’ifle  ett  fort  dangereufe  , notamment  du- 
cotté  de  Sud  &C  de  Sudett  , à l’entour  il  y a plufieurs  bancs 
jufques  danslamer  à plusde  trente  lieüeSi 

La  cotte  depuis  Sofl^llc  jufques.  a Mombafe  ett  dange- 
reufe de  bancs  & de  roches. 

Depuis  Dermouze  jufques  à Cambaye,  la  cotte  ett  fort 
dangereufe  en  quelques  endroits. 

Le  décroitdeCambaye  eftaufli  dangereux-. 

De  la  mer  de  Bengala  jufques  à Malaea  ,1a  cofteeft  fort 
dangereufe  de  bancs , roches  &c  ittes. 


TJBLS  B)  ES  LONGITVDES 

& latiwdes  des  princiŸaux  P^rts,  IJles  & 
Caps  de  l'Europe  , ^fie  ^ a^ffrique  ^ & 
jimerique.  ' r 
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t4«  TABtE  DES  L0N;GITÜDES 
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AngoVâ, 


Longx^ 
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Lati^ 

tude. 

S.  George  de  la  Mine», 

21  50 

5 

Cap  Formol©. 

ZS 

4 

Riviere  de  Calabari» 

40 

Riviere  de  Leftre, 

Iflc  de  Fernando  Po. 

33  30 

5 5^ 

Riviere  des  Camarones.^ 

53 

4 

Ifle  du  Prince* 

32  30 

I ÎO 

Ifle  de faint  Thomas. 

30  30 

0 

Cap  de  Lopo-Gonçalves, 

32 

I Sua 

Cap  de  Caterina, 

33 

t. 

Rade  de  la  Juifue» 

35 

Rivage  de  S.  Dominique.- 

53  ïo 

6 

Riviere  de  Congo, 

3^  10 

9 ^ 

, Riviere  d’Angola*"' 

3(3  40 

10  a 

Cap  Ledo. 

3(5  50 

10  3Z. 

Riviere  de  faint  Lazare, 

57 

Il 

Cap  des  Loups. 

. jà 

12  20 
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1 10 

8 28: 
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117  20. 

16 
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12 

34 
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44 

54 
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43  50 

55 
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3-4  3^^ 
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34  ^5 

Gap  Tailhado, 

54 

La  poînte  del  Gada, 

34  45 
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33  20 

rochers. 

Cap  des  Tranchées, 

34  55 

33  <2 
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55 

51  0 

Ponta^de  Peqüçnia, 

57 

28  2y 
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61 
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ET  LATITUDES. 
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80 

IP  30 
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7 Z 50 
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17  i3 
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10 

\6  30 
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14  4 J 
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12 
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72  50 

II  40 
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^9  30 
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Qmioa, 

^7  20 

9 

I.de  Monfîa. 

70 

7 10 
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go 

^ 50 
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J JO 
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eolfe  d^Perp. 
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Ifle  de  Mazira. 
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MOV  TE  DES  COVRSeT 
dijiances  a entre  le  Cap  de  andenoes 
& la  nouuelle  ZemUe. 

C H A-  P I T R E X. 

E Catfnoes  aux  ifles  de  Soloky  , le  cours  efë 
Oueft  &:  un  peu  au  Sud  , trente-huit  lieues. 

De  Catfnoes  à Vvarlîga  Nordoueft  &:  un  peu 
à l’Ouefi,  lieues. 

De  Catlhofs  à Polongi , Nordoueft  quart  au  Nord  ^ 
vingt-huit  lieues.. 

Des  ides  de  Solofki  àOmbay  enLaponiCjN.trente  quatre 
iieüeSk 

De  Solofki  à VvarüîgaE,  lieuës. 

De  SolofKi  à Polongi  N 7 É,  cinquante  &:  deux  1. 

De  Candenoes  à Coftinfarch  en  la  nouvelle  Zemblc  ^ 

NErEdî  I., 

Du  boutOriental  deCalgoy  au  détroit  deVcygats,E  60 1,. 
De  Pitfora  au  boutOriental  de  Colgoya^  ON  O ,44!, 


K.otite  de  Rufsie  ^ l^a^jwnie.. 


CHAPITRE  XL. 

De  Pitfora  aux  Veygats,  N E 7 E,  lé  h- 
De  Pitfana  à Pitfora,  E7N  E,i6l. 

De  Colcouaà  Pitfana,  E 7 au  N.  6\, 

D’Orlogenocs  aux  3 Ifles,  S,  quatre  lieuës. 

Des  trois  Ifles  à Ponoy,  SO  7 au  S,  trois  1. 

Des  trois  Lies  aux  Croix  ou  fous  Novits  , SO  , vingt 
lieuës, 

li  ij 


l’Architecture  Navale, 

DelaPointeGrifealariviere  d’Archangel , S j-0 

Du  Trou  d’Archangel  à i’Xfle  du  fel  S O , & un  peu  à 
rOueft,  81. 

De  rifle  dulel  au  Cap  d’0nega,0  — N O,  ao  I. 

Du  Cap  d’Onegaaux  Ifles  de  Solofki,  NO  - vingt  L 
Des  Ifles  de  SolofJd  à Somma,  O jS  O izl« 

De  Candelex  à Oml^ay  S 7 É,  lé  1, 

D’Ombay  à Scufland,  S E,  treize  lieues. 

De  Scufland  à Varflga,  E S Ej  ao  L 

De  Pclicza  à Souliwuks  E N E,  un  peu  au  H ligues. 

D’Ombay  à Varflga,  S 7 E,  36  1. 

De  Varflga  à Coroa,  E SE5I3L 
De  Coroa  à Karfvich,  E,  8 1. 

De  Karfvicli  à Polongi,  E .8  L 
De  Polongi  à l’Ifle  de  Soufnouits,N  E 7 E,  lo  L 
D’OrlogenoesauCapCandenoes,  N 47  I. 
DeCandenoes  à Tiflcde  Colgoy,E  7 Sj  28 1, 

De  Candenoes  àS.uuelge,n.oes,  S E - E,30 1, 

De  Candenoes  à l’Ifle  de  MorlonuitSj  S E,  fl 
De  Candenoes  à Tuflara,  E S Ej  3° 

De  Tufl'ara  à Çolcoya;,  E,  8 fl 


dfs  cojles  de  Tdowege  , de^uh  De  meus  iufques 
à 3ergen, 


CHAPITRE  XIÎ. 

De Derneus  à Fockfteen,  environ  le  N 0, 8 1. 

DeFocKfteen  au  bout  merid.  de  îedder,  N ^fl 
De  Derneus  à Hicceroe,  ON  0, 7 1. 

De  Hitteroe  à Eckelbn,  N O,  cinq  1. 

De  Eckefon  àSirouagh,  N 7 N,  trois  I. 

De  Sirouagh  à Mids-Iedder  NO  quart  N,  3 L 
De  Mis-Iedder  à Rut,  N NO^  cinql. 

De  Rut  ^ VeefleeUjN  quart  O,  trois  1. 


Livre  Troisie^mi. 

Du  Vvcftccn  au  Sybrickfteenj  N N cinq  l. 
De  Veefteen  à Schuyeenes,  N N € L 


De  Derneus  aux  Vutfiers,  NO,  trencel. 

De  Schuycencs  à Bommelshooft,  N N O &:  un  peu  N, 8 
De  Bommelshooft  à Kruyfoorc,  N N Oj  ii  1. 

De  Kmyfoort  à Harle,  N N 0s  1. 

De  Schuycencs  aux  Vutfiers,  G quart  NO^y  h 
De  Vutfters.àleltefoerCjN  quart  0,2  81. 

De  Schyceiies  à Vlie,S  quart  £,&  un  peu  au  $,107 1. 

De  Schuytenes  à Valcheren,  environ  S,  144 1. 

De  Schuytenes  à Flamburgerhooft,  S O quart  S,  104  L 
De  Schuytenesà  Bockenesj  O quart  S,  un  peu.au  S , 71 L 
' De  Schuytenes  à Hiclands  O quart  N,  &:  O N 0,^8  l. 


Houle  des  cofi  es  de  7dj)r'vege  , entre  A^aejîr^int 

Derneus, 

C H A P I r R m X 1 1 1. 

De  la  pointe  Occidentale  de  Patenoftres  àHarmejtis- 
hooft,  N quart  0/7 1. 

De  Harrnenshooft  à Zuyderuicx,N  N O, -6  I, 

De  Zuxderuick  a AkerfontjNO  quart  0,7  1, 
D’Akerfondt  aux  Sufters , O quart  N,  cinq  1, 

Des  Sufters  à Baft,  NO,  7 1. 

De  Baft  à Coperuiick,  N quart  O , cinq  U 
De  Baft  à Soenuuater,  N N E,  cinq  L 
De  Soenvater  à Farder,  S,  10  J. 

De  Farder  à Langhefondt,  O S 0, 10  î, 

D’Ooftriifen  a Mardou,  S S O,  trois  1, 

De  Maerdou  à Reperuiick , S O,  lol. 

De  Maerdou  à Blint(bnd,S  O,  cinqlieüeB. 

De  Bündfont  à Vvolfsond,  SO,  trois  1. 

De  Vvalfsont  à Vleker,  O S O & SO,  7 0, 3 I. 

De  VlcKcr  à Scharefondc,  O S O3  trois  I. 

ii; 


li 


£^4  l’Architecture  Navale. 

De  Searefondt  à Derneus,  O S O,  trois  1. 

De  Reperviick  à Derneus^  O S Oj. treize  1. 

De  Derneus  à Schagen^  E,  I. 

De  Derneus  ÀBoevenbergen,  S quart  S,  24 1» 

De  Derneus  à Heyliglielant,  S quart  E,  de  S SE,  éf'L. 

De  Derneus  au  Texel,  S quart  0, 94 1 , 

De  Derneus  à Vvalkeren,S  quart  O , cent  vingt-fix  I. 

De.  Derneus  au  détroit  de  Calais,SSO,  un  peu  O , î8(» 
lieues. 

De  Derneus  à Hitland,  NO  quart  O,  loo  lieues.. 


liûute  des  capes  de  Sutde^ 

CH  AP.  XI  II; 

De  Landtfoort  ou  du  Trou  de  Stokolme  jufques  à 1 
cueil  de  Hattshals,  O S O,  trois  !.. 

De  Landfoort  au  Trou  de  Vilbuy,  S O quart  S,  18 1. 

De  Landfoort  à Carelfoo,  S & N,  vingt  1. 

De  Carelfoo  à.Vifbuy,  N E,  7 1. 

De  Carelfoo  à^Godtfchefandt,  N E & N E quart  N.  20  I, 
De  Godifcliefandt  au  Trou  de  Stokolnie  , O quart  N.  35^ 
lieues. 

Du  bout  Merid.  de  Gotland  au  bout  Septentr.  d’Ocland  ,, 
O N O,  douze  lieuës. 

Du  bout  Merid.  de  Gotland  à Zuyder-Noorden  , qui  eft  le 
bout  Merid.  d’O eland,  S O nn -peu à l’Ouell,  xol. 

Du  bout  Metid.  d’Oelandà  Derclippen,  OS  0, 10 1. 

De  Derclippen  au  bout  Sept,  de  Bornhoolm,  N N E,  2.0  L, 
De' Derclippen  à Hanno,  S O quart  O, douze  l. 
D’Ooftergaerde  à Bornholm,  S O,  un  peuau  S,  80 1. 
DeHouborgh  à Bornholm,  S O,  unpcuau  S,  52  1. 

De  Houborgh  à Hontfoort,  N E,  146  I. 

De  Houborgh  à Luferoort,  E quart  N,un  peu  au  N,  /j  ji;. 
De  Houborgh  à Dervinde,  E 4 N , trente-huid. 

De  Houborgh  à. Memel,  E S E , quarante  1. 


Livre  Troisie*m*e.'  ; 

De  Houborghà  Connincbergen^  S E quart  S,  48  I. 

De  GodrchefandàDageroorr,  E quart  N,  trente  I. 
DeGodfchefand  àDervinde,S  E quart  E,  1^2  l. 
D’Ooftergaerde  à Dageroort,  N E & NE  quart  NE, 5 7 I. 
D’Ooftergaerde  à Dervinde,  E,  quart  S, trente  1. 
D’Ooftergaerde  à RyghsEooft,  S quart  O,  42  lieues. 


^oute  des  cefie s de  Livonie  ^Hafsie , & F-inUnde. 

CHAPITRE  XIV. 

De  Revei  à Tlfte  de  Vuolf,  N quart  O , fept  I. 

De  V volf  à rifle  de  V vranger,  E quart  S,  mais  tout» 
liant  en  dehors  E quart  N,  5 lieuds. 

De  V vranger  à Erckholm,  E quart  S,  15 1. 

De  Vvranger  à Hoogelandt,  E N E,  &:  un  peu  à l’Eft  , 14  f. 
De  Hoogeland  à la  rade  deNarve.S  E, 

De  la  rade  de  Narveaux  Hoiies  de  Rufîie,  N & S,  7 1, 

Des  Hoiies  deRuflîe  àRoodehel,N  E,&  NE  quart  N ,3x1» 
D’Elfenvos  à Eeckolm,  S E,  vingt  lieiies. 

Du  Trou  d’Abbo  à Nargen  ou  au  Volf,  E quart  S , 46 1. 

De  la  pointe  d’Alant  à Luferoort  ou  Dervinde,  S S E,  5o  L 
Depuis  les  écueils  de  Luys  jufques  au  Trou  d’Vutoy,  O &C 
E,  vingr-quatre  lieues. 

Du  Memel  à Sevenberg,  N N Oj  treize  1. 

De  Sevenberg  à Dervinde,  N E,  ii5  lieiies. 

De  Luferoort  a Domefnes,  N E quart  E & EN  E,  quinze  l. 
De  Demefnes  à Ruynen,  E quart  N,  6 1. 

De  Ruynen  à Duynemondtj  S £,  feize  lieiies. 

De  Ruynemont  à Lemfael  ou  Sales,  N N E,  treize  L 
De  Ruynen  au  bout  de  N E d’Oefel,  N,  16  1. 

Dubout  M erid.  d’Oefel  à Honfoort,  NNO,  ou&NO, 
18  lieües. 

De  Dervinde  à Dageroortj  N quart  Oj&unpeuài’Oueft, 
quarante  lieües. 

Çe  Dageroort  à Sibrichfnes,  E quart  N,  8 1. 


VA rchi T E CTUR E Navale, 

De  Sybrijfnes  à Oecget^holm , E quart  N,  8 l. 

De  Sevenberge  à Ryglafooft^  S O,  trente-quatre  I. 

De  Sevenberge  à Zuydernoorden  O,  & un  peu  au  N , yo  L 
De  Dervinde  à Houborg;,  O quart  $,.3481. 

De  DervindeàGodrchelàndjNO  quart  0^32  I. 

De  Luferoort  àHoubourg,  G quart  S,&:  un  peu  au  $3  401;' 
De  Luferoort  à la  pointe  d’ Alant,  N NO j ^o  1. 

De  Dageroortà  Ooftergarde^.S  O quart  0, 38  L- 
De  Dageroort  à la  pointe  d’ Alant,  NO,  vingt  L 
De  Dageroort  aiiTrou.  d’Abboou  Vütoy,  N O quart  N, 
vingt  licües. 

De  Sybrichnes  au  Trou  d’Abbo,NG  quart  O,  20 1,. 


Routes  des  cojîes  de  Porimmîe  & 
CHAPITRE  XVI. 

DU  bout  Septentr.  de  Bornholm  à Vutftede  , NO^ 
huit  lieiies. 

De  Bqrnholm  à Hanno,  N O quart  O,  quinze  I. 

De  Bornholm-à  Derclippen  ou  Vutclipen,  N NE,  20  I. 

Du  bout  MèridionaldeBôrnliolmà  Colbergen,  SE  20 1, 
Du  bout  Merid.  de  Bornholm  à Reefcol,  24  1. 

De  Reefcol  à Ryghshooft,  E NE^  vingt  D 
De  Ryglishooft  au  canal  de  Gonnfcberge,  E quart  S,  2I  î. 
De  Rygshooft  aü  MemeI,  .N  quart  E,  trente  !.. 

De  Rygshooft  à Hanno,  O quartN,  quarante-huitL 
De  Rygshooft  au  bout  Merid.  d’Oelantj  N Oj  34 1. 

De  Rygshooft  à Houborg,  qui  cftle  bout  Merid,-  de  Got=*- 
land,. N trente -quatre  1. 

Du  Canal  de  Connincbergen  à Houborg,  N quart  N?  48  L 
Dc  Memel  à Houhourg,  O N 0,38  I. 


S>IST^C&S 


I 


P'ISTANCFS  ST 

des  Cofies  markimes  de  Holfiçin , Meke-* 
lenhourg  , & des  IJÏes  Méridionales  de 
T)annemarck  , deÿms  le  Bdt  jufc^ues  à 
njle  de  B ugen. 

CHAPITRE  XYll. 

E Gol  à EIfeneur,le  cours  eft  SE,  ôc  SE 
quatre  lieues. 

0e  Lappefanc  à Vveentz,  SS  E, . trois  lieücs. 
De  Elfeneur  au  tonneau  Septentrional  dans  les 
Drogen  , SE  quart  E , fept  lieiies. 

De  Elfeneur  à Lantskroon,  E S E,  4I. 

De  V ven  à Malmuyen,  E quart  Sudçft,7  î. 

De  Malmuyen  à Reefeol,  O,  f E 
De  Mal-Muyen  à Staden,  SO,  8 1- 

Du  Tonneau  fur  la  baffe  de  Draecker  à Kuych,  S 0,cinq: 
lieües. 

Du  bouc  Méridional  de  Langclantà  Femeren,SE  quart  E^, 
huit  lieües.. 

DuPoolfche  Rif  dans  l’ifle  de  Alft  àFemercn^E  S E,  14^ 
De  Sleye  à Kiel,  S E,  4I. 

De  Kiel  à Femeren,Equarc  NE.  8 î. 

De  Femeren  à la  trave  de  Lubeck, SSO, 10  1. 

De  la  trave  de  Lubeck  au  canal  de  Vvifmar,NNEj  quart. 
E & E NE,  9 r. 

De  RoIIock  à Robbenes,  NE,  cinq  lieües. 

De  Robbenes  au'Dornbofch,  NE  quart  E,  7 1. 

De  Femeren  à Roftoch,  E ST,  0 1. 

De  Femeren  au  Gefterrif,  E quart  NE,  9 b , 

De  latravc  de  Lubeck  au  GcRcrrif , N NE,  19 1. 


L ArCHITE  CTURE  NaVALI. 

De  Roftock  au  Gefterif,  N,  8 I. 

De  Gefterrif  à Doornsbochi  9 U 
De  Gefter  à Meun,  NE,7 I. 

De  Meun  à Scaden,  NO  quart  0,4!. 

De  Meun  à Valfterboen^  NE  quart  E,  5 1. 

De  Meun  au  tonneau  fur  la  bad'e  de  Valfterboen,  N,  y I* 


Défiances  courjès  de.s  copes  de  IntUnt  ^ le  ’Belt» 

CHAPLTRE  XyiII. 

De  l’Eyder  au  Havre,  N NO, 5 1. 

Du  Havre  ou  bout  Méridional  de  Strand , au  bout 
Méridional  d’ Amer  en,  N NO,  J l 
Du  bout  Septentrional  de  Siltau  bout  Méridional  de  Rini! 

ou  Remj  NE,  deux  lieues. 

De  Phanu  à Doodenbergh,  4 1. 

DeDoodenbergou  de  Horn  au  trou  de  Numen  ou  Rin- 
copperdiep,  N quart  O,  y l,  , 

De  Rincoppedier  à Boevenbergen,  N quart  O,  ii  l. 

De  Doodenbergh  à Boevenbergen, N quart  E &:  S quart  E, 
dix-neuf  lieues. 

De  Boevenbergen  a Holms,  N NE,  9 1. 

De  Holms  à Robbeknuyt,  NE,  9 1. 

De  Robbeknuyt  à Harts-halSjNE  quart  E,8 1. 

De  Schagen  à Lefou,  S SE,  8 1. 

De  Schagen  au  petit  Helmen , S quart  O,  4 1. 

De  Schagen  à Zeebuy,  trois  1.  ■ 

De  Helmen  à Zeebuy,  trois  l. 

De  Zeebuy  au  canal  dit  Aelburgerdiép  S,  7 1. 

De  Aelburgerdiep  à Mariacker,SE  7E,  4I. 

De  Aelburgerdiep  à Stevens-hooft,  SE,  9 1. 

De  Aelburgerdiep  àHaefelin,SE  quart  E,2-o  1. 

De  Stevenshooft  à Haefelin,  E SE  treixe  l. 

De  Stevenhüoft  au  grand  Hclm,S  70,7k 
De  Stevenshooft  à la  pointe  de  Abeltud,  S SO,  7 
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D-  Stcvenshoo.T:  à Syro,  SE  quart  S.  8 1. 

Du  gcand  Helm  à Sampfo,  S O quart  S.  4.  l 
Du  boutMeridional  de  Ebelmd  à Aerhuyfcn,0  quart  N O 
cinq  lieues. 

De  la  rade  de  Sampfo  à Ebelo,  S SO,  cinq  1. 

Du  bout  Méridional  de  Sampfo  k l’ifle  d’Ebelo  S O quart  S 
quatre  lieuts.  ^ 1 ► 

De  Ebelo  à Melverfondt , S O quart.  S,  cinq  h 
De  Endelou  a Melverfondt,  SO  quart  0, 7 1. 

De  Sampfo  à Rofnes,  SE  quart  E,  cinq  1. 

De  Syro  à Rofnes,  S O quart  0, 4 1. 

De  l’Ôueft  de  Syro  à Roems  , s6  quart  O , 10  1., 

De  V veto  à B'ukfack,  S O quart  O,  cinq  U 
De  V vero  à Romps,  SE  quart  E,  8 1. 

De  Romps  à Knuyts-hooR , SE  quart  E,  cinq  I 
De  Knuyts-hooft  a Langelant , S£  quart  S , 4I. 

De  Knuyts-hooft  à Tafling,  SE  quart  E,  4 1.  , \ 

Du  bouc  du  Suded:  de  Fuyiien  à la  pointe  Orientale  de  Af^ 
kens,  O 6c  O quart  NO,  trois  1. 

Delà  pointe  de  Askens  aux  pences  i 11  es  de  Torcu  6c  Areu 
O quart  NO  & O N O , trois  I,  , . ^ 

'De  Areu  au  Malverfondc,  N-0  quart  O,  cinq  1.  ' ' " V" 

Delà  pointe  de  Rofnes  à Spro,  S & SO  quart  O,  9 I. 

De  Rofnes  à Caffuer,  SE  quart  S,  10  1. 

DeSpro  àLangelandt,  SE  quarts,  4 1.  . , 

Du  bouc  Méridional  de  Langelandtà  fifle  de  Ar  ,1sl  6741  " 
De  1 ifle  de  Ar  ou  Ooping  a Roen,  N Ô quart  O,  6 I, 

De  Roen  à la  petite  ifle  d’Aren,  O NO.  crois  1.’ 

De  Areu  à Apeiirade,  SO  quart  O, 

De  la  riviere  d Apenrade  au  détroit  de  Sonderborg  > E^- 
trois  lieuës>  ' * ' r-  ^ 

De  Sonderborg  à Slye,  SE  quart  5,4!. 

Du  boutMeridional  de  Langelandt  à Femeren,SS  E,81. 
De  Heyligelandt  à l’Eyder^E  quart  N E & O quart  SO,  7L 
De  Fleyligelandt  à Horn  ou  Doodeiiburg,  N -3^:  S,  trente- 
deux  licuës. 

DcKnuyts-diep  ou  l'ifle  dePhanu  au  Vlie,SO  quart  S,jo  I* 

K-k 
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De  Tifle  de  Sût  au  Vlie,  NE&:  SO,  47  1. 

De  Rincoppe  ou  Numcrdiep  au  Vlie,  S SO,  l. 

De  Boevcnbergenà  Heyligelandc,  SE  quart  E,  45 1, 

De  Boeveiibergen  à Vlie  ouBornif,  S SE,  70 1. 

De  Boevenbergen  au  Vooiiaud,  S O quart  Sj  120  1. 

De  Boevenbergen  aux  Holmens  devant  larmout,  S 0, 5^4 1. 
De  Boevenbergen  à Scharenbufg,  O SOj  ioo  1. 

De  Boevenbergen  à Tinbuy,  O quart  S 0, 108  I. 

De  Boevcnbergenà  Derneurs,  NO  quart  N, 24 1. 

De  Holms  'a  Derneus,  NO,  vingt  i. 

De  Holms  à Vlecker,  N O quart  N,  19  î. 

De  Holms  à Mardou,  N,  vingt-quatre  I. 

De  Holms  à Langefondt,  NE  quart  E,  ^6  1.  • 

D e Holms  à F ar  ders,  N N E,  40 1. 

De  Schagen  à Tinbuy,  Ô SOj  1315 1. 

De  Schagenà  VlecKer,  O quart  NO,  18  I.  , 

De  Schagen  à Repery  vick,  O NO,  2 4 1. 

De  Schagen  à Mardou,  NO  quart  0, 7 1. 

De  Schagenà  Langefondt,  N O quart  N,  21 1. 

De  Schagen  à Orcvom,NE  quarcE,2^  1-. 

De  Scl>agen  à Maeftrandt,  NE  quart  E,  12  L 
De^Schagenà  Nyding  E quart  SE,  16  I. 

De  Schagenà  Vvaertlbergen,  ES  JE,  vingt!» 

De  Schagen  à Trindel,  SE,  8 1. 

De  Schagen  à Lezou  au  bout  Septentr.de  la  baffe,  SSE7  ^ h* 
De  Heyligefand  à l’Ems,  S O quart  O,  vingt!. 

De  l’Ems  à Boyenberg,  NE  7 E,  54  h 
De  l’Ems  àFlamborger-hooft,  y8 1. 

De  la  Baffe  de  Borckumà  Vvrangeroogh,  ENE,  16  I. 

De  Vvrangeroogh  au  Nieuvevverck^  ENE,  8 1. 

De  Bornif  jufques  à Vvrangeroogh,  vingt-quatte  1. 


Livre  Troisième". 


ROVTES  LS  LONG  DES  CASTES 


CHAPITRE  XVIII/ 

>V  L I E à NeucaftehOueft  Nord-Oucft,^o.i. 


D’Vlie  à Fayerhil,  Nord-Oueü  quart  Nord,  147  lieues 
vingt  minutes. 

Du  Voorland  de  laTamifeau  bout  du  Nord  de  Gœylind 
ell  quart  au  Sud,  1 1.  vingt  m. 

Du  Vvorland  à Qmnter-fquenocq  , Nord  quart  à l’Eft , 
Nord-Nord-eft,  y I.  omin. 

Et  delà  à Orfordnes,  Nord,  douze  1. 

Du  Voorland  au  Galper,  Nord-Eft  quart  au  Nord , neuf 
lieues  vin^t  minutes. 

O 

Du  Galper  à Olfernes,  Nord  Nord-Ouefl: , 10 1. 40  mi. 

De  Alburg  à Caffi,Nord  quart  à l’Eft,  j 1 . vingt  mi. 

De  Caffi  à Leycllaf,  Nord,  deux  l.  40  mi.. 

De  Leytftaf  à Jarmuy,  Nord,  trois  1. 17  mi. 

De  Jarmuy  à Ouinterduyn,  Nord  Nord-Oueft,  deux  L 
40  minutes. 

De  Ouinterduyn  à H afbcrg-oort,  Nord- Oueft, deux  lieues 
quarante  minutes. 

De  Haelborg  à Cramer  5 Nord-Ouefl:  quart  à Oueft  & O 
NO,  trois  I.  45  mi. 

De  Cramer  à Blacquey,  ON  O,  trois  1.  40  mi. 

De  Blacquey  à Bornum  par  dedans  les  bancs,  Oueft , lîx  î, 
quinze  minutes. 

DeBornum  àCapelle,  OSO,  deuxl.  40  min. 

De  Capelle  à Ellequenoc  ou  pointe  du  Nord  de  Bafton," 
, N O quart  au  Nord,  cinq  1.  vingt  mi. 


D’Vlie  à Hitland,  Nord-Oueft , quart  au  Nord , une  lieuë! 
cent  cinquante  deux  lieuës. 


quarante  minutes. 


Notez  que  ëo 
minutes  valent 
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De  là  à la  pointe  du  Nord  de  Crammer  , N &N  q^uart  ^ 

rOùeft,  fixl.  4omi.  ' 

Dè  la  pôintedii  Hommer  à 'Flamborg^erhoft^  N N O,  dix 
lieues  vingt  minutes, 

De  Flamborgerhooft  à Filey,  NO,  deux  1.40  m; 

De  Filey  Scharenborg,  NEj,  deux  l.  40  mi. 

De  Scharenborgb  à Oüitby  , NO  quart  O ,,cinq  1.  vingt 
minutes. 

De  Oüitby  à la  Teeze,  d’abord  NO,&  enfuite.  quart  au  N„ 
lîx  1.  40  mi. 

De  Teeze  àTiiabuy,  NNO,  81.  qj  min. 

De  Oüit-buy  à Tinbuy,la  route  eftrNO  ôc  SE,  lâ^l.- 
De  Tinbuy  à Tifle  de  Coggen,  N N 0,8 1.  40  m. 

De  Tinbuy  à SchalTen , N quart.0, 16 1. 

De  Schaffen  à Barvvick,  O N O^  deux  I.  40  min. 

De  Barvvick  à S.  Abenhoofc,NNO,  cinq  1. vingt  mk 
De  SclaalTen  à làint  Abenhooft,  NO,  8 1 40  min.. 

De  faine  AbenBoofe  à fille  de  Bas , Oueft,  deux  1.  40  min. 
De  Bas  à Heynquieft,  O & O,  quart  au  Nord , j I.  vingt- 
lîx  minutes.  , 

De  laine  Abenhooft  à Fille  May,  N,deux  1.40  mi. 

De  Abenhooft  à Fifnes,N  O quart  au  Nord,  4 H. 

De  Fifues  à Dondé,  N NO,  cinq  I.  vingemiru. 

De  Rouhoft  à Monros,  SO  quart  au  S,  4I. 

De  Monros  àStehbay,  NE  quart  au  N,  5 1. 

De  Sceenbay  à Bouquenes,  NNE  un  peu  N,  lE 
De  Aberdin  a Boupuenes,NNE,  douze  1. 

De  Bouquenes  à Philoort,  N N O,  deux  1.  40  m^. 

De  Philoort  à la  pointe  de  Elgiin,0,io  1.  40  min. 

Pe  la  pointe  de  Elgün  au  Havre'de  Rolfe  ou.  Louverues.,0) 
quart  au  S un  peu  S,  5 1.  40  mi, 

D U Cap  Terbatc  à Catencs,  N E quart  au  N,  1. 

Pe  Çatenes  àilhoy,  ONOieinq  1,  vingt  m* 

De  Bouquenes  à Catenes,  NO^  vingt  & une  1.  vingt  m. 

De  la  pointe  du  Nord-Eft  d’Orquanes  à Fayerhiï,  NE> 

^ lO  1.  40  min. 

De  Fayerhiï  au  bout  du  Sud  de  H.itkndjNNH,&:  N quart  à 
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DU  V voorland  ou  poin  te  de  la  rivière  de  Londres  aux 
Vvielinguès,  eft  un  peu  Nordj  L'40  min. 

Du  Voorland  à ta  Meufe,  ENE,  un  peu  Efle,  trente-trois  1. 


vingt  minutes. 

O 


O ; 


Du  Voorland  au  Texel,  NE,  45 1.  vingt  min,  .-'i 

De  Harvvitsàla  MeüfejEft,  ipl.  50  min,  ' ' 

De  Orfodnes  au  Texel,  ENE,  57 1.  vingtmin. 

De  Jarmay  au  Vvielingue,  SE  SE  quart  au  Sud , 57  lie, 
vingtmin.  ou 40  lieues. 

Delà  pointe  de  Cramer  au  T cxcl,  Eft,  40 1.  - <i 

De  la  pointe  du  Nord  de  Hommer  au  Texel , Éft  quart  au 
Sud,  ESE,  60 1. 

DeTibuyàSc.huycenes,NE,  104 1 omi. 

De  Tinbuy  au  Derneus,  NE,  quarcà  l’Eft,  un  peu  Eft^  p6 1. 

De  Tinbuy  à Schagen,  ENE,  13(5  1.  o.mi 

De  Tinbuy  à Heyligland,  Eft  quart  au  Sud,  un  peu  Eft,  loé 
1.  40  min. 

De  Vifnes  à Steenhay,  Nord  quart  à l’Eft,  Ï6  1. 

De  Bouquenes  àHanglip  au  bout  duSudd’Hitland,Nord 
quart  à l’Eft,  5-3  1.20  min.  • . 

De  Bouquenes  à Schuytenes  Eft  quart  au  Nord , 69  lieiics 


vingt  minutes. 


De  Bouquenes  au  Derneus  Eft  un  pcuSud,8p  1.2om. 

De  Bouquenes  à Bovenbergen  Eft  quart  au  Sud,  104  I, 

De  Bouquenes  à Heyligland,  Sud-Eft  quart  à l’Eft,  un  peu 
'Eft, liai.  40min. 

De  Bouquenes  au  Texel,  SE  un  peu  Sud,  125 1.  20  min. 

De  Bouquenes  au  Holm  devant  Jarmuy.ÿS-SEun  peuî 
TEft,  ^8 1.  40  min.  ; 

De  Abcrdin  au  Holm  devant  Jarmuy,  Sud-Eft  quart  au  S, 
^3  1.  vingtmin.t 

Du  bout  du  Sud  deHitland  au  bouc  du  Sud  de  Fero,  Oôi 
' Ô quart  au  Nord,  J 8 1.40  min,  ■ : î I - 


l"A  RGHlTECTltUt  NAVAtl* 

De  Hitland  à la  pointe  de  l’Eft  de  Yfland,  NO  quart  ^ 
Oueft,  133  l.  vingt  min. 

Delapoincedu  Nord  de  Hitlandà  Gryp,NE  quarcàl’Eft, 
lay  l.  30  min.  ^ " 

De  Hitland  à Scad,  EN 1.  vingt  mim 
D e Fero  à Rona,  Sud  quart  à TER  45  h 30  m.^ 

Du  bout  du  Sud  de  Fero  à Rocol^  SO  un  peu  Oueft,  85  L 

20  min.  ' 

De  Rona  à de  Leçus,  Sud-Oueft , ï6  I.  20  min. 

Du  bout  du  Nord  Leeus  à S.  Qmda,  Sud-Oueft,  16  L 
Du  bout  du  Sud  do  Leeus,  à la  pointe  du  NO  dTrlandc  ,, 

SO,  environ  vingt-fixl.  40  min. 

DefaintQmdaaubout  du  Nord  d-Hitland,  NE  quart àt 
l'Eftj^jl  vingt  min. 

Routes  le  lon^  des  Cojïes,. 

De  Tcxel  à la  Meufe,S  S O,  vmgt-qiiacre  1. 

De  Vliflinguc  aBLanquenberg,  OSO,  9 1.  vingt  min^ 
De  Blancquenberg  à Oftende,  Sud-Oueft  quart  a Oueftp 
I 1.  yomin.  . - 

Dc  Oftende  àNieuport,.0  SO,  3 1. 

De  Nieuport  à Dunquerque,  O SO,.  cinq!,  vingt  mini 
DiC  Dunquerqu.e  à Graveline,  O SO,  4!:. 

De  Calais  au  chef  de  Caiai^,Sud-Oucft  quart  a Oueft,  il». 

^1  Rouus  4 la  trayerfè,. 

De  Texel  auPas  de  Calais  , SO  , un  peu  Oueft  , jjj 
lieues; 

De.  T exel  au  ‘che£  de  Catais,Oîueft  quart  au  S ud,  j 2 L 
De  Texel  au  Voorland,  SO,  4^  1.  vingt  m., 

De  Texel  à Olfernes,  O S Q 3 7 1.  vingt  min. 

De  Texel  à darmuye,  O &:  O quart  au  Sud,  33 1. 20  mi 
De  Texel  au-Schiltou  Cramer,  Gueft,  40  1.  - 

De  Texel  à Flamborger.  hooft.  Oueft  Nord-rOueft,  h 
vingt  minutes,, 

D® 
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De  Texel-  a Liée,  Nord- O ueft  quart  à Oueft  un  peu  Nord 
loo  Jieuës.  ’ 

De  Texel  à Nieucaftel,  ONO^  un  peu  Nord.  821.40  m. 

DeTexel  à Bouquenede  Nord-Oueft  &Nord-Oueft  quart 
au  Nord,  riy  1.  vingt- minutes. 

De  Texel  a Alberdin.  NO  un  peu  Nord  ,113  I.  vingt  m> 

De  1 exel  au  Liet  de  Bërgue  en  Noorovegue  Nord  , 117  f ■ 
vingt  minutes.  ’ 

De  Texel  au  bout  du  Nord  de  Hitland,  NN0,  &:  l’on  vient 
environ  à cinq  lieues  à l’Eft  de  la  terre. 

Db  Texel  au  Derneuze,  Nord  quart  à l’Eft.  93 1.  20  m. 

De  la  Meuze  ou  Goerce  àDouvre.  SO  quart  à Oueft,  un 
peu  Oueft,  54  1.  40  min. 

De  la  M euze  an  VvorJ and,  O SO,  un  pen Oueft , 52  L 

De  la  Meuze  au  Naes,  Oueft,  30  1.  vingt  min. 

Delà  Meuze  a Hitland,  NNO,  i8i  1.  vingt  min, 

De  Vliflingue  au  Voorlandt  Oueft  un  peu  Sud,  zj  1.  40m. 

D-es  Vvielingue  à Douvre,  O S O,  26  1.  40  m. 

Des  VvielingueàJarmuye,NO  & NO  quart  à Oueft. , 38 
lieües  40  minutes; 

Du  Pas  de  Calais  au  Rif  de  Jutland,  NNE,  1 20 1.- 

Dii  Chef  de  Calais  auDerneus  en  Norovergej.Nord-Eftj, 
quart  à l’Eft,  133  1.  zo  min„ 

^OVTES  DES  COSTêS  DE  F\JNCEy 
du  Pas  de  Calais  à OüejJanr,  le  long  des  (^opes,' 

CHAPITRE  XrX. 

V chef  de  Calais  à Griznay , SO,  1 1.  20.  min. 

De  Griznez  àla  Tour  d’Orde , Sud,  1 1.  30  min. 
De  Griznez  àla  rivicre  de  Somme, S,  13  l.zom,. 
De  Somme  à Trefport,  SS  O,  ^1. 40  min. 

De  Tr-efport  à Dieppe,  S O , 4 lieües. 

De  Dieppe  à FecampjOSO,  10  U 40  min. 
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pe  Fecamp  à Scrufard  S O,  quart  à O,  2 1.  40  nain. 

De  Stufard  auCap  de  Seine  SSO  5 al.  40m.  « , - 

Du  Cap  de  Seine  à la  FoiTc  de  Caen , SSO , quart  au  Sud , 

6 lieues  40  minutes. 

DeGriznez  à Dieppe  SSO  & Sud-Ouefl  quart  au  Sud,  lî 

1.40  min.  ^ C J 

De  Griznez  au  Cap  de  Caux , Sud-Oueft,  quart  au  Sud , 

2,5>  1.20  min. 

De  Caën  à la  pointe  de  Barfleur  NOj  !• 

De  Barfleurau  Cap  de  Hague,  O 

Du  Cap  de  Hague  au  Cap  de  V orha  , Sud  quart  a 1 Eft  j 

61.40  min. 

Du  Cap  de  Vorha  a Grandville,  SSE,  9 1*  20mm. 

De  Grandville  au  Mont  S.  Michel,  SSEj  5 !• 

De  Grandville  à la  pointe  de  Cancalle,SO,  j I.20  m. 

De  la  pointe  de  Cancalle  à lapalfe  de  l Eft  de  S.  Malo,0  &£ 

O quart  au  Sud,  5 l.ao  min.  -r  . ^ n. 

De  rifle  de  Sifembre  devant  S.  Malo  au  Cap  Farel,  üuelt 
quatre  lieués. 

Du  Cap  Farelàl’Ifle  de  Briac,0  quart  au  N,  9 1. 

De  l’Ifle  de  Briac  aux  Piquels,  O qv^art  au  S,  z I.40  m. 
Des7- lüesauDriaquelpot,  OSO , 4I. 

Des  Driaquelpot  al’Ifle  de  Basj  OSO  , 9 !•  min. 

Du  Cap  de  Hague  au  bout  de  Jarzé,  en  paflant  entre  Sarc 
& Jarzé,  SSO,  10  1.  40  min. 

De  rifle  de  Bas  à Oiieflant,  OSO,  1. 

Des  Cafquets  au  bout  du  Oueft  de  Garnzé , SO  quart  au 
Sud,  6 1. 

De  Garnzée  à Jarzé,  SE  quart  à l’Eft  j ^ l.  4® 

De  Garnzée  à S.  Malo,  SSEj  lé  1. 

Du  bout  du  Sud  de  Jarzé  à faintMalo,  SSE  j 10 1. 

De  Rochedures  au  Manquiers  eft;  quart  au  Sud,  10 1. 

De  Rochedures  au  Cap  Farel,  S 0, 10 1, 40  min. 

De  Rochedures  aux  Rochers  de  Camine,  Sud  ÔC  Sud  quart 

De  Rüche'durc  à llfle  Briac,  Sud  quart  à Oueft,jl.zom. 
De  Garnzée  aux  7 Ifles,  S 0, 15  h 20  min. 


Livre  T r o i s i e'me. 

Des  Cafquecs  à faine  Paul  de  Lion , Sud-Oueft  un  peu  O, 
1^1.  50  min. 

Des  Cafquecs  au  Four  ouOüeflant,.  Sud«Ouefî:  quart  à 
Oueft,  4jl,  iomin. 

* ' • Mornes  A la  trayerfe, 

De  Grifnez  aux  Cafqucfts,  OSO,  55I.  20  min. 

De  Griznez  à rifle  de  Vvichc , O uu  peu  Sud,  57  li. 
28  min.^ 

De  Griznezà  Bevcfîerj  0, 17^  1.  lo  min. 

De  Dieppe  à l’Ifle  de  V vicht,  ON  Oj  57  1.  20  mim 
De  Dmppe  à Bevefier,  NO  quart  au  N. 25  i.20  min. 

De  Dieppe  a DouvreSu  Nord,  ^6  I.40  min. 

Du  Cap  de  Seine  à la  pointe  de  Chedebourg,  Oueft  quart 
au  Nord,  \6 1. 40  mm. 

Du  Cap  de  Seine  à Pôrc!and,NO  quart  à O,  58 1. 

De  Surufard  au  bouc  de  i'Efl:  de  flfle  de  V vichc,NO  un  peu 
Nord,  2^  L 20  min. 

De  Scrulàrd  àBevezier,  Nord,  i6  1. 

De  Scrulàrd  àFieiiey,  Nord  quart  àl’Eft: , un  peu  Nord^  2S> 
1.  vingt  min. 

DeStrulàrd  à la  pointe  de  Douvres,  NNE,34l.4o  min.^ 

Du  Cap  de  Hague  aux  Cafquets  extérieurs , O quart  aiï 
Nord,  9 1.  20  min.  ^ 

Des  Calquées  à Bevelîcr,  NE  quart  àTEft  , 3^!. 

Des  Cafquets  àllfle  de  Vvicht,  NE  quart  au  Nord,2,o  I, 
Des  Cafquets  à PortlandjNord  quart  à Oueft,i  31.10  m.. 

Des  Cafquets  à Goullard,  ONO,  vingt  1. 

Des  Cafquets  à Sorlingues,  O un  peu  Nord, f3'1. 20  m. 

Des  Cafquets  au  Lézard,  O &:  O quart  au  N,37 1.2omim 
Des  Garnzée  au  Lézard,  O quart  au  N.  57I.20  m. 

Des  fept  nies  au  Lézard,  Nord-Ouell:  quart  à Oueft,  25  1. 
vingt  minutes. 

Des  7 Iflcs  à Goutftart,  Nord  quartà  Oueft,  un  peuOucft , 
vingt-quatre  lieues. 

Des  7 Ifles  à Portland,  N quart  à l’Eft,33 1.  20  min. 

Ll  ij 


Vëî  t’ A « î T E CT ux E Na v ai fe. 

De  i'aint  Paul  de  Lion  au  Lézard, NO  quart  au  N.  î. 
Defaint  Paul  de  Lion  à Goutftard,N  quartà  l’EftjzS  1. 

De  Paint  Paul  de  Lion  à Porrland,  LJ  E quart  au  Nord,  38 1. 
40  minutes. 

RO  VT  FS  DE  LA 

if  Arj^leterre  , de  Dou’vres  jup^ue'  a Sor^ 
lingue  Si  & delà  à la  jointe  de fàmi;  Da^id» 
le  long  de  la  Cofie. 

CHAPITKE  XX. 

E Douvres  aux  Singles  , Sud-Oueft  quart  à 
Oueft,  9 1.  vingt  min. 

Des  Singles àpicrley,  OSO,  deux  1.  40  mim 
De  Fierley  àBevezier,0,quartau  Sud,jl.20.m. 
De  Bevezicra  Ouenbrug,  Oueft  quart  au  S,  13 1.  20  m. 

De  devant  Ouenbrug  pour  les  12  brades  à Ouelthorn  , qui 
eft  lapointe  du  Sud  de  Vvicht,  OSO^  yl.zom. 

De  ladite  pointe  V vidu  aux  Eguilles  de  V vieht , O quart 
au  N,  & O N O,  4I. 

DesEguiles  deVvichtàlapointe de  la  terre  S. André, O 4L 
Des  Efguilles  de  Vvieht.à  Portland  , O quart  au  Sud  , 6^ 
OSrO  101.40m. 

De  Pordandà  Exmud,  ONO,  13 1.  20  min, 

DeExmud  à Tor.baye,  Sud^y  I.20  min. 

De  TorbayàDortmuy,  SO^deuxl.  50  m. 

De  Dottmuy  à Goutftart,  SO,  deux  l.  40  m. 

De  Portlaatà  Torbaye,  O un  peu  Sud,  15  l.  40  m. 

De  Portlant  à Dortmuye,  O quart  au  Sud,  \6  1. 

De  Porlant  à Goutftart,  OS  O un  peu  à Oueft,i81.  40  m. 
De  Goutftart  à Ramsliooft,  O N 0, 8 1. 

De  RamshoofcàL’Idc  Lou,  OSO,  5I.  20m, 
pe  ride  Eou  à Fayvinck,  O,  2 L 40  min. 


L I V R*E  *r  k b i S ï g; 

De  Favvick  à Dodmanshoof  SO,  4 I. 

De  Dodmanshoofc  à ¥almuye,  O quanta  Sad  , Oueft 
Sud-Oueftj  4I. 

De  Valmuycau  Lézard,  Sud  quart  à O,  4I. 

De  Goucüarc  au  Idefton,  O un  peu  Nord:,  8 
De  Ideftonau  Ramshoofx  Nord,  2 1.  40  min, 

De  Ramshooft  à Dodemanshoofe,  OSO,  8 1. 

De  Dodmanshoofc  au  Lezatc  SO  , ^ 1.  40  m. 

De  Goullarcau  Lezart,  O quart  au  Sud,  21  L zo  n% 

Du  Lezart  au  bout  d’Angleterre,  ONO:,  10 1.  40  m. 

Du  feout;d’ Angleterre  à Sorlingue,  OSO,  8 I. 

Du  Lezart  au  Ouolf,  O quart  au  Nord,  T0I.40  mr 
Du  bout  d’Angleterre  au  Ouolf,  SS  O,  deux  1. 40  m. 

Du  Ouolf  à Sorlingues,  Oueft,  5 1,  20  min, 

De  Sorlingues  au  Cap  de  Corpoüaiüe,  NE,  9 1,  20  m. 

Du  Cap  de  Cornoüaille  à faint  Yves , Eft  quart  au  Nord  ^ 
4omcn, 

De  faint  Yves  à la  pointe  de  Stoupert , Nord-Eft  quart  à 
l’Eft,  9 1.  vingtmin. 

De  Stoupercà  Hartlant  point,  Nord-Eft  quart  au  Nord, 
9 l.  vingtmin. 

De  fiinc  Y ves  à Harlant  point,  Nord-Eft,  iS  1. 40  nz. 

De  Harlant  pointa  L’Ifte  Londay,  N,  4I. 

Du  bout  du  Oueft  d^  nonday  à Bedifort , Eft  Sud-Eft,  j L 
vingt  minutes. 

De  Bedifortà  llfetcombe,  ENE,  4Î, 

De  Londay  auHolme,  ENE,  vingt  1. 

De  Stepholm  à la  Rivicre  de  Briftoc , Nord-Eft  quart  à 
l’Eft,  douze  1. 

De  Stepholm  au  Nacs,  ONO,  6 h 40  min. 

DU  Naesà  faint  Goyvens  point,  Oueft  un  peu  Nord  , 17 1. 
vingt  min. 

Dc  faint  Goyvens  point , à Milford , Havre  , Nord-Oueft , 
quart  au  Nord,  4I. 

D£ rifle Scalie  à Ramfey,  NN  O,  deuxL  40  min. 


\ 
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VA  R c ttr  T E CT  U R E Navale, 

Routes  À la  trayerfe,. 

De Bevczier  à Grizncs,  Eft,  17 1. 2,0 m. 

De  BevezieràScrufard,Sud,z^  l.  40  m. 

De  Bevezier  auxCafquets,  SO  quart  au  Sud,  3^  IV 
De  rifle  dî  Vvicht  à Dieppe,  ESE,*57  1.  20  ra. 

Du  bout  de  l’Eft  de  Y viclit  à Scrulàrd  , Sud-Eft  un  peu 
vingt- neuf  1.  vingt  min; 

De  V vieht  aux  Carquets,  SO  quart  au  Sud,  20 1. 

De  Portland  au  Chef  de  Seine,  SE  quartà  l'Eft,  38  1.40'nî». 
De  Portlandaux  Cafquets,  Sud  quart  à rEft,i3 1.  20  m. 

De  Portland  à faintPaul  de  Lion,Sud-Ouefl:  quart  au  Suefj, 

38I.  4omin^ 

De  Pordand  à Oueflant,  Sud-ouefl:,  53 1.  vingt  m. 

De  Goutftart  aux  Cafquets,  ESEj  vingt  1. 

De  Goutflart  aux  7 lfles,Sud  quart  à l’Eft:  unpcu  Eft>inge 
quatre  lieuës,  _ 

De  Goutftart  à faint  Paul  de  tion,  Sud  quart  à Oueft,  2 Sd;,. 
De  Goutftart  à OueflantSO  quart  au  Sud, 38 1.  40  m.. 

Du  Lezart  à Garnzée,.  Eft  quart  au  Sud, 37 1.10  mini- 
Du  Lezart  aux  7 Ifles^  SE  quartà  l’Eft,24  Laomin. 

Du  Lezart  à Oueflant,  Sud,.  29  I.  vingt  min. 

Du  Lezartau  Cap  de  Finifterre,  SOj  15 j;!, vingt nii&:  telles* 
Routes  faifantj  paflerezà  j 1.  du  Cap,  • 
DuLCzartàTenerif,  SSO,  46^  K 40  min; 

Du  Lezart  à la  Tercere, SO  quart  à 0, 38^  I.46  m. 

De  Sorlingues  aux  Cafquets  eft  un  peu  Sud,5'3  l.iomv 
De  Sorlingues  à Oueflant, SE  quart  au  S,  34 1. 40  m. 

De  Sorlingues  au  Cap  de  Finifterre,  Sud  quart  à Oueft  un: 
peu  Oueft,,iyo  1 :4o..min. 

De  Sorlingues  au  Cap  de  Clarocn  Irlande ,, NO  quart  au 
Mord,  4î  1.  20  min. 

De  Sorlingues  à Vvaterfort,  N un  peu  0,45!.  vingt  m. 

Du  Cap  deCornoüal  à Londay  ,.Nqrd-Eft  quart.au  Nord-^ 
vingt-cinq  I.  vingt  min. 

De  Cotnoüal  à Mildorf,  NNE,  3,2  1^ 
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Livre  Tr6î§îe\îe.'  ijt 

De  Sorlingues  à Milford,  NN  E un  peu  à l’Eft,  40 L 

Du  Cap  de  Cornoual  au  Roclier  de  Tufcar^  Nord  quart  a 
Oueft,  37  1.  zo  m. 

Du  Cap  de  Cornoiial  à Vvaterfort,  NNO,mais  de  Sorlin- 
gues à Vvaterfort,  Nord  quart  à Oued-, un  peu  N,  40 1, 

De  Sorlingues  au  Cap  de  Clerc  , Nord-Oueft  quart  au 
Oueft,  45  1.  20min. 

De  Loiidey  à Milt*ort,Nord  quart  à Oueft, &:  NNO,  12  K 

De  Milfort  au  Cap  Cornoiial,  SSO,  54 1.  40  m. 

De  Milfort  à Sorlingues,  Sud  Sud-Oueft,  & Sud-Oueft 
quart  au  Sud,  40 1, 

RO  F T E S D'  I n L N D e , 
le  long  de  la  Cojle. 

CHAPITRE  XXI. 

E Vvaterfort  à rifle  deSaltes,  Eft,  mais  la  dou- 
blant au  SE  SE,  deux  1.40  m. 

Du  bout  des  Saltes  à Blacrock,  Nord-Eft  quart 
àTEft,  deux  1.  40m. 

De  Blacrock  a Canaroort,  NE,  1 1.  vingt  min. 

Et  a Grenoori^  deux  1. 40  min. 

De  Saltes  à Tufcar,  E NE  ; mais  de  dehors  les  Rochers  au 
Sud  de  Saltes,  NE  &:  NE,  quart  à l’Eft,  y l.vingt  m. 

De  Blacrock  a Tufcar,  ENE,  deux  1,  40  m. 

De  Tufcar  à Greenoort,  NO  quart  à Oueft,  &L  ONO,  1 1. 
vingt  minutes. 

De  Greenort  à Grenebay, d’abord  NO  quart  au  Nord,&:  en 
fuite  ONO. 

De  Grenebay  à îa  Barre  Oucsford,  N & Np  quart  à Oueft, 
I l.vingt  min. 

Delà  Barre jufqucs devant  Ouesfort,ily  adeuxl. 


t7s  l’Architecture  Navale. 

De  la  pointe  de  Glafcaricà  la,  pointe  d’Atqueloo  , Nord 
quartà  l’Eft,  4-L 

De  Arqueloo  à Mezenhead,  Nord quartàl’EftjUn  peu  Eftj, 
deux  1.  40  miM. 

De  Me  zen  kead  à la  pointe  de  V viquelo,  N quartàTEA  ua 
peu  Nord  , deux  lieues.. 

De  Vviquelo  à la  pointe  Vrdepres  Nieucaftel, Nord,  deux 
lieuës  40  minutes* 

De  Nieucaftel  Ma  pointe  de  Erahed,Nord  &c  Nord , quart 
à Oued,  1 1.  20  min. 

De  V viquelo  à Brahedj  NN  quart  à O,  5 1, 20  min.. 

De  Brahcl  àriüe  de  Dalque,  N quart  à O,  1 1.  20  m.. 

De  Dalque  à la  Barre  de  Dublin;,  NN  O,  2 1.  40  m. 

Du  Sond  de  Dalque  à la  pointe  de  Hout,NNEi2 1.40  m* 

De  laBarre  julqnes  à la  ville  deDublin,OueIlSud-Ouefl:,y. 
deux  1. 40  min. 

De  Lambey  à Dordagh,NO  quart  au  N, 5 l.vingt  m* 

DeLambey  à Carlingfort  N quart  à 0,13  l. vingt  m. 

De  Carlingfort  àla  pointede  faint  Jean.,  Nord-Eft  un  peu; 
Ed,  6 1.  40  min.  - 

De  lapoinxe  de  S.  Jeaaà  StraqfoortjNord-Eft  quart  au  Nj 
J l.  vingt  min. 

D e L amhey  au  S udro ck, N N E,  2 1 1 * vin gt  m. 

DcNordrock  & Sudrock  au  Copland,  ou  Ifles-des  Mar- 
chands, N NO,  A I-40  min,.. 

DeCopland  à la  pointe  du  Nord  de  la  Baye  de  Quenoeferr- 
gus,  ;NQ  un  peu  Nord,  4I.40  m.  une  lieiic  vingt  min. 
au  Nord  J de  là  eft  le  Havre  d Oldflied. 

DeOlfliedtà  Raghleens-palfanc  en  terre  des  Vierges  , N 

NO,  7 1.  vingt  min.. 

De  Raghleens  auSkercs  PortrufcIi,0  SO,6  1.  40  min,. 

De  Longfoil  auxjfles  d’EnederhuIjNOj  yd.  vingt  m; 

D’Eneftethul  à Longfuille, SO,  5 1.  vingt  min.. 

De  Longfville  à.Scheaphave,  O SO,  un  peu  Oueft,  cinq  k 
vingt  minutes. 

Du  Cap  Cornes  à ride  Tore,  ONO,  deux  I.  40  m. 

Del’IüeTore  àl’Iïlede  Aran,  SO  quart  au  Sud,  8 1. 

Des- 


L r V k E Tu  Ô I s î/m  E.  2.7: 

Des  IfleS  Aranà  Telinghead,  SSO,  lo  1»  “ 

De  Telinghead  à Qmlbeg,  ESE,  4 1. 

De  Telinghead  aux  Scaques  de  Brodhave,  SO^  Il  i.qoxii» 

DeJapointedeBrodhaveà  Blacrok,  SSO,  ^ l.  zo  m.' 

De Blacrock  à Aquelhid,  SE,  1 1.  20  m. 

De  Aquelhid  à Sleynchead  ou  12  deniers , S,  quart  à l’Eft 
, 15 1. 20  min,  ' * 

De  SIeynehead  à laBaye  de  Galouay,  SE,:^  1.  zo  m. 

De  la  Baye  de  Galouay  à Lupishead,  lapoince  du  Nord  dü 
Havre  de  Lemcricq,  SSO,  i z 1. 40  min. 

De  Lupishead  à Smeric,  SO,/  L zom. 

De  Smede  aux  Blafques,  OSO,  4 1. 

De  SIeynehead  à Brandonhih  Sud  quart  à Ouefl , ^ungt  I, 
40  minutes. 

la  Baye  de  Gallouay  aux  Blafques,  S O quart  au  S,  2 f L 
Du  Sond  de  Blafques  au  Cap  Dorley,  Sud,^  1.  40  min. 

De  Dingle-Haveaux  Squillings,  SO  quart  au  Sud,  8 I. 

De  Squilmgs  au  Cap  Dorfey,  SE,  7 1.  20  m. 

De  Cap  Dorfey  à Mezenhead,  ESE,  81. 

De  Mezenhead  à Scheephead  Nord,  z 1. 40  m. 

De  Scheephead  à Bierhave,  Nord  quartà  Oueft,  un'peu 
Oueft,  2 1.  40  min. 

De  Mezenhead  à Bierhave,  Nord  quartà  O,  yl.  20  m. 

De  Bierhave  à l’Ifle  de  Vviddy,  Eft  Nord-Eft,  & Nord-Eft 
quartà  l’Elt,  7 1.  zom. 

De  Mey  enhead  au  Cap  de  Clere , Eft  quart  au  Sud  , fix  L 
40  minutes. 

Du  Cap  de  Clere  a Crockave,  NE,  5 1.  zo  min,  ' 

Du  Cap  de  Clerc  au  Gap  Vélo  , Eft  quart  au  Nord , treize 
lieiies  zo  min. 

Du  Cap  V elo  au  Havre  de  Qmnlacl , Nord  quart  à l’Eft  J 
une  1.  zo  mm. 

DeCap  Veloà  CorcK,  NEquartàl’Eft,  yl.  zom. 

De  Corck  à V vatreford , la  Cofte  s’eftend  prcfquc  toute 
Eft  Nord-Eft,, 
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l’AkC  HIT  E CTURE  NaVAEE,!^ 

Routes  à la,  traD/erfe. 

De  Vvatrefort  à Gresholm,  Eft  quart  au  Sud,  vingt 
&:  une  lieiie  vingt  min. 

De  Tufcar  aux  Rochers  de  Mafcus,  Eft  quart  au  Sud,  % L 
Du  Tufcar  aux  Smeales,  SEquart  au  Sud,  ro  1.  40.  m. 

Du  Tufcar  au  bout  d’Angleterre,  Sud  quart  à l’Eft5  4o  I. 

De  Vvatrefort  au  bout  d’Angleterre  , SSE , mais  à Sorlin- 
crues  Sud  quart  à l’Eft,  un  peu  Sud,,  40  L 
De  la  Barre  de  Dublin  à Holhihil  dans  l’Iiîe  d’Anglezei^ER 
quart  au  Sud,  18  1.  40  mm.  ^ 

De  Blacrock  à Rocof  Nord  quart  a Oueft.^o  1. 

Du  Cap  Dorfey  àSorlingues,  SE  quartàl’Eft  jjtf  1. 

Du  Cap  Dorfey  au  Cap  de  Einifterre  , Sud  quart  à l’Eft  &: 
Sud,  175 1.  20  min. 

Du  Cap  de  Cîareau  bout  d’Angleterre  , SE  quart  a l’Eft,, 
1.20  m. 

Du  Cap  de  Clare  a Sorlingues,  SE,  4^  I.  40  m.> 

Du  Cap  de  Clare  au  Cap  de  Finifterrc , Sud , 173  lieües- 
20  minutes^ 

Du  Cap  de  Vélo  au  bout  d'Angleterre,  S 1345 1.  20  m. 

KOVTES  ^DE  LA  CG  STE  DE  FRANCE^ 

de  Qüelfam  k Bayonne  le  long  des  cojlts, 

CHAPITRE  XXI  R 

U Fouràla  pointe  de  faintMathieu  j S SE  , 
SEquart  au  Sud,  4!. 

De  la  pointe  de  S.  Mathieu  aCrodun, Eft  Sud- 
Eft,  1 1.  40  min. 

De  la  pointe  de  faint  Mathieu  au  Ras  de  Fontenay , Sud 

quartàrEft,yl.zomin. 

Des  Ouespleimarque  à Glenant,  ESE,  6 1.  40  m. 

De  Glenant  à Groye,  E quart  NE,  p 1.  2 0 min. 

Du  bout  de  i Eft  de  Groyeaubouedu  O de  Belle-Ific,Sud 


Livre  Troisième.  iyf 

Efl:  quartàTEft,  iz  l. 

L)c  GIcnanc  à Belle-Ifle,  SE  quart  à !’£{},  12  I, 

Du  boutduNO  deBdle-Ifle jufquesauboutdu  SE,  Sud 
quart  à TEft,  1 1.  40  min. 

De  Oues  pleimarq  à Belle-Ifle,  ESE,  21 1.  20  m 
Du  bout  de  l’Eft  de  Belle-ïfleau  bout  de  l’Eft  du  Cardinal, 
Eft  quart  au  Nord,  4 1, 

De  la  pointe  de  l’Eft:  du  Cardinal  à l’emboucheurc  de  Mor- 
beara,  N N0,4  1. 

De  la  pointe  de  l’Efl:  du  Cardinal  au  Croify,  Eft  Nerd-Eft , 

6 1.  20  min. 

De  la  pointe  du  Croiiy  à Pierre  percée,  ESE,  4 U 
Du  Cardinal  à Oudun,  ENE,  6 I.40  min. 

De  la  pointe  du  Nord  de  la  riviere  de  Nantes  aux  Piliers , 
SSO,  6 1.  40  min. 

De  Pierre- mon  à Armontiers,  O S O,  2 1.  40  m. 

Des  Piliers  au  bout  du  Oueft  de  Tlfle-Dieu , Sud  quart  à 
l’Eftj 6c  SSE,  6 l.  40 min. 

Du  bout  de  l’Eft  de  Belle-Ifle  à l’Ifle-Dieu , Sud-Eft  un 
peu  Eft  , 16  1. 

De  rifle  Dieu  aux  Barges  d’011onne,Sud-Eft  quart  à l’Eft , 

7 1.  40  min. 

De  rifle  Dieu  aux  Permis  Bretons  ou  Ifle  de  Ré , Eft  Sud- 
Eft,  15 1.  lo  min. 

De  rifle  Dieu  au  Pertuis  d’Antioche, SE  quart  au  S,  16  1,  , 
DeCordanà  ArcalTon,  Sud,  20 1, 

D’Arcaflbn  à Bayonne,  Sud , 17  1.  lO  min, 

' Routes  k la.  traherfe, 

De  Oiieflant  à Port]  an  dt  N E,  53 1.  îo  m. 

De  Oiieflant  à Goutftart,  NE  quart  à l’Eft  , 40 1, 

De  Oiieflant  au  Lézard, Nord,  3^1.  20  m. 

De  Oiieflant  à Sorlingues,  NO  quart  au  Nord , 37 1.  20  m« 
De  Oiieflant  au  Cap  de  Clcre,  NO,  84 1. 

De  Oueflant  à Tlfle  de  S.  Michel , Sud- Oueft  quart  à O ;i 
3^0  lieues. 
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De  Oneflanc  au  Gap  de  Finifterre,  SSO , un  peu  Oueft,. 
12Z  1.  40  min. 

De  Oueflanc  à Sifargue,  SSO  j m I. 

De  Oueflantau  Cap  Pnoi'jSSO,  loél.  40 
De  OuefTancau  Cap  Pinas,  Sud,  97  1.  20  min. 

De  Oueflanc  à Laredo,  SE,  113 1.  20  min. 

Lors  que  l’on  part  de  Oueflant  faifantle  Sud,quart  à l’Eff, 
l’on  évite  les  Seims. 

Du  Ras  de  Fontenay  au  Oueft  Pleymarq,  SE,  9 1,  20  m. 
De  Fontenay  à Audierne,  ESE,  y 1.  20  m. 

De  Audierne  au  Peimarque,  SE  quart  au  Sr  d,  13  I.  20  m. 
Du  bouc  du  Oueft  des  Seims  au  percuis,  d’Antioche , SE. 

quart  à l’Eftj  71 L 20  min., 

Pes  Seims  à Bayonne,  SE,  102  1.  20  m. 

' Des  Seims  à faine  Sebaftien,  SE  quart  au  S,  102 1.  40  m.» 

Des  Seims  à,  Bilbao,,SSE  un  peu  Eft,  i o 1 1.  20  m.- 
Des  Seims  à fainc  Andere,  SSE^  p.sL, 

Des  Seims  au  Cap  Pinas,  Sud,  88,1- 

Des  Seims  à Rive  Dieu,  Sud  quart  a Oueft,5>3l.  io  nr. 

Des  Seims  au  Cap  d’Orciguerc,S  S O un  peu  Sud,  ^alieues, 
j' 40  minutes. 

Des  Seims  au  Cap  deFinifterre,  SSO  quart  au  Sud  un  peui 
. Sud,  112  !.. 

Des  Seims  à Sorlingues,  NNO,  45 1.  2o.mr. 

De  Peimarque  à Vivere,  SSO,  881. 

De  Peimarque  à Cifargue,  SO  quartau  Sud,io4 1. 

De  Groy  à Vivere,  SO  quart  au  Sud,  93 1.  2 0.  m. 

De  Belle-Iileà la  riviere  de Bordeaux,SE, 30  1.  40  m.. 
DeBelIe-Ifleà  S.  Sebaftien,  SSE,  un  peu  S,  80 1., 

De  BeIIc~îfte  à Paint  Andere,  S,  73  1. 20  m. 

DeBelle-Ifle  au  Cap  Piaas,  SSO,  80  I. 

De  Belle-Ifle  au  Cap  d’Ortiguiere,  SO,  90  1, 40  m. 

De  Belle- ïfte  au  Gap  Finifterre,,SO,.  122 1.  20  min. 
DcfîAe-Dieu  au  Cap  Pinas,  SO  quart  à Oueft,74 1.40  m. 
DeTHle-Dieu  au  Cap  d Orciguiere  ,,SO  quart  à Oueft, - 
93  î.  20  min. 

De  rifte  de  Ré  à la  riviere  de  Bordeaux,  SSE,  1 5 1., 


Livre  I^roisie’me.  ^ 

B’AntiocheàlaTourdeCordan,  SSE  & SE,i2  l.  to  m. 
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De  rifle  de  Ré  au  Cap  Pinas,  OSO,  un  peu  Sud,8o  1. 
Del'Iflc  de  Ré  au  Cap  d’Orciguiere , OuellSud-Oueft  im- 
peu  Sud,  5)8  1.40  m. 

Delà  Tour  de  Cordan  au  Cap  PinaS  j OSO,  un  peu  Sud, 
741.40  min... 

De  Bayonne  au  Seins,  N O,  n 2, 1. 


n 


CHAPITRE  XXIII.. 

E Bayonneà  faintJean  de  Luz,  Sud  quart  à 
Ouefl:y4  1. 

De  faint  Jean  de  Luz  aux  Pignons  de  fàinte 
Anne,  Sud  & O quart  à O,  2 1.  40  m. 


De  Taint  Jean  de  Luz  à faint  Sebaftien,  O,  81. 

De  faint  S ebaflien  à Gacarie,  O quart  au  Nord, & NO,8  L 
Du  Cap  de  MaflTichao  à Bilbao,  S O & O quartau  Sud,  6l.. 
40  min. 

De  PlaifanceàBilbaoj  OSO,  & O quart  au  S,  2 1. 40  m, 

De  la  Pointe  de  Bilbao  à Caftres,  O,  j;  I.  zo  m. 

De  Bilbao  au  Mont  de.  faint  Antoine  , O quart  au  Nord  ,, 
dix  lieues. 

De  Caftre  à Laredo,  0, 5 1. 2.0  m. 

Du  Mont  faint  Antoine  au  Cap  Refgo,  O & O quartau  S , 
2. 1.  40  min. 

Du  Cap  Refgo  au  Havre  de  S.  AnderCyOSO,  2I.  40  m. 
Çu  Cap  Refgo  à la  Pointe  du  Ouefl;  de  faint  Andere,  O SC 
O quart  au  Nord,  4 1. 

De  faint  Antoine  à la  pointe  du  Ouefl;  de  faint  Andere, 
0,5  1.  40  min. 


é Cap  de  FiniJlerrCi  le  long  de  la  Cojte, 
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De  faim  Andereau  Cap  Pinas,  OunpeuNordj  3SÎ. 

De  faine  Andereà  faint  Martin  ou  Settcville,  O,  4 L 
De  faint  Andere  à faint  Vincent,  0,5 1.  20  m. 

De  faint  Vincent  à Lianes,  O,  5.  l.  20  m. 

De  Lianes  à Rio  de  Sella,  0„  6 1. 

De  Rio  de  Sella  à Villa  Viciofa,  G,  s>  1. 20  m. 

De  Villa  ViciofaàSanfon,  O,  ^ 1.  40  m. 

De  Sanlon  au  Cap  Pinas^  O ^run  au  Nord,  Sc  O NO,  7 L 
vingt  minutes. 

Du  Cap  Pinas  à Avilies,  S SO,  il.  40m. 

De  Luarca  à Rive  Dieu,  OS  O,  é 1. 40  min. 

De  Rive  Dieu  au  Cap  Brillo,  NO , 8 L 

Du  Cap  Pinas  à Rive  Dieu,  SO  quartà  Oueft,  14 1. 

Du  Cap  de  Pinas  à Ortiguiere,0  (juart  au  Nord,unpeu  O, 
30 1.  40  min. 

Du  Cap  Ortiguiere  à Sivere , SO,5 1.  20  m. 

De  Sivere  au  Cap  Prior,  SO,j  1. 20  m. 

Du  Cap  Prior  à Ferol,  S quart  à l’Ell,  2 1.  40  min.^ 

De  Ferol  au  Cap  de  la  Corogne,  Sud  ôl  Sud  quart  à Oueft^ 
4 lieue. 

De  laCorogncàCifargue,  O,  8 1. 

De  Cifargue  à Queres,  Sud  quart  à Oueft,  &:  S SO , deux 
iieuës  40  minutes. 

De  Cifargue  au  Cap  Bellin  ou  Pointe  de  TEft  de  Mon/y , 
SO  quart  à O O SO,l2l.  40  m.. 

Du  Gap  Beüin  au  Cap  Coriane,  SO,  2 I.  40  m. 

Du  Cap  Coriane  au  Cap  Finifterre,  Sud,  z l.  40  m. 

Du  Cap  d’Ortiguiere  au  Cap  Prior,  SO,  10 1.  40  m. 

Du  Cap  d’Ortiguiere  à Cifargue,  SO  & SO  quart  a Ouefi-,' 
18  !.  40  m. 

Du  Cap  Prior  à Cifargue  , Sud-Ouefl:  quart  à Oueft 
huit  lieues. 

De  Ferol  à Cifargue,  OE  quart  au  Sud,  81. 

Du  Cap  d’Ortiguiere  au  cap  Coriane,  SO  quart  à Oueft,’ 
531. 20tnin. 
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Routes  À la  tra'Verfe. 

De  faim  Sebaftien  àBelle-Ifle , N NO  un  peu  Nord  ; 
741.40  min. 

De  fàint  Sebaftien  aux  Seims , NO  quart  au  Nord , 102  1. 
s O minutes. 

Du  Cap  deMachaque  à Arcaiîbn,  NE  un  peu  Eft,  z8  I.  <' 
Du  Cap  deMachaque  àTIfle-Dieu,  N un  peu  Eft_,  60 1. 

De  famt  Andrere  aux  Seims^  N NOj  5»^  1. 

Du  Cap  Pinas  àlaTourdeCordan,  ENE  &:  NE  quart  à 
l’Eft,  1151. 20  min. 

Du  Cap  Pinas  aux  Pèrtuis  Bretons  ou  Ifle  de  Ré ,,  NE  un 
peu  Eft,  Sol. 

Du  Cap  Pinas  à Belle-Ifle,  NNE,  80  f. 

Du  Cap  Pinas  aux  Seims,  Nord , 88 1.  _ 

Du  Cap  Pinas  au  Cap  de  Vieille  en  Irlande , N quart  à.  O 
un  peu  0, 1 70 1.  40  m. 

Du  Cap  d’Ortiguieresà  Vvatreford,  Nj  i<^8l. 

De  Cifarguesau  Cap  Vélo,  Nord , i^o  1. 

De  Cilàrgue  à-  Sorlingues^  N quart  à l’Eft,  ijy  1.  20  m* 

r: 


R 0 F T E S ne  G J L I C R 
de  Portugal  , le  long  des  Cofies. 

CHAPITRE  XXIV. 

U Cap  Finifterreà  More  ou  Monte  Laure , SE^ 
5 1.  20  min. 

De  Rio  Roxe  à Ponte  Vedre,  SSE,  4 1. 

De  PbnteV edre  ou  Blidones  aux  Ifles  de  Bayon- 
ne, SSE,  5 1,  20  m. 

De  Bayonne  Camine,  Sud  quart  a l’Eft,  4 1. 

Du  Cap  de  Finifterre  aux  lües  de  Bayonne,  SE  quart  au  S, 
18 1.  40  min. 


2 So  l’  a TCC  HlTECT4àRE  NaVA  1 E. 

Du  Capdepinifterreà  Porta  Port, SE,  44I. 

Du  Cap  Finifterre  à Avéré,  S quart  à l’Efl,  53 1.  lo  m^' 

Du  Cap  Finifterre  aux  Barlingues,  66 1.  40  m. 

De  Gamine  à Viane,  SSE,  6\.  min. 

De  Viane  à ViJIe  de  Condé,  Sud  quart  à1’Eft,5 1.  îo  m. 

De  Vjüe  de  Condé  à Portà  Port, S quart  à i’Eft,  j 1.2om» 
De  Port  a Porta  Avéré,  Sud,  lo  l.  40  m* 

De  Avéré  au  Cap  de  Montegue,  SSO,  6 1. 40  m. 

Du  Cap  de  Montegue  à Peniciic,Sud-Oueft  quart  au  Sud, 
îo  l.  40  min. 

Du  Cap  de  Montegue  aux  Barlingues  , Sud-Oueft,  13  1. 
vingt  minutes, 

DuCapPeniche  ou  nouvelle  Lisboneà  Roxent,S5i5’l.2om 
Des  Barlingues  à Roxcnt , Sud  quart  à l Eft,  &;  SSE,  16 1. 
De  Roxent  au  Cap  Spichel  ou  pointe  de  Paint  Vual, SE, 
qiiartauSud,  loJ.  40  min. 

Du  Cap  Spichel  au  Cap  Paint  Vincent,  S & S quart  à l’Eft  , 
2,5»  1.  vingt  min. 

De  Roxent  au  Cap  Paint  Vincent , Sud  quart  à TEft , 37  1. 
vingt  minutes. 

Routes  À la  trayerjç, 

DdJ  Cap  Finifterre  au  grand  Ganarie,  SO  un  peu  Sud, 
300 1.  40  min. 

Du  Cap  Fimfterrq!  aux  Salvages,  SSO,  273  P 20m. 

Du  Cap  Finifterteà  l’Hledc  Madere,SO  quartà  0,un  peu 
Sud,i97l.  20  min. 

Du  Cap  Finifterre  à PIfte  Paint  Michel,  Oueft  Sud-Oueft,' 
Z46  1.  20  min. 

Du  Cap  Finifterre  à rifte  delaTercere,  OSO,  &:  O quart 
au  Sud,  383 1.  20  min. 

Du  Cap  Finifterre  à la  pointe  du  SO  d’Irland€,Nord  quart 
à Oueft  &Nord,  173  1.  20  m. 

Du  Cap  Finifterre  au  Cap  de  Clere,  N,  173  1. 20  m. 

Du  Cap Finifterreà  Vvatreforc,  185 l.aom. 

Du  Cap  Finifterre  auLezarr,  NNE,  15:3  l.zom. 

Dn  Cap  ^finifterre  aux  Seims , NE  quart  au  Nord  un  peu 
Nord,  HZ  h 


Du 
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0a  Cap.Finifterrc  à Belle-Ifle , NE  & un  peu  plus  à l’Eft  ' 
I2zl.  40  m.  3 

De  Avéré  aux  Barlingxies,  S O,  20  ], 

De  Bayonne  aux  Barlingues,  Sud  quart  à Oueft,4c,  l.^o  m. 
De  Porta  Port  aux  B^rlingues,  SSO  &SO  quart  au  Sud* 
2i?E  vingt  m. 

Des  Baiiingues  au  Cap  faint  Vincent,.  Sud  quart  à l’E/1  t?  !. 
vingt  minutes. 

Des  Barlingues  au  grand  Canari e^SSQ,  2 48  1. 

Des  Barlingues  à llfle  de  la  Palme,  SO  quart  au  S,  1 
De  Roxcnt  ou  Rivicre  de  Lifbonne  au  grand  Canarie,SSO‘ 
un  peu  O,  240  1. 

Delà  Rivière  de  Lifbonne  aux.  Salvages  , SO  quart  au  S , 
2 ij  1.  vingt  min,  ^ ’’ 

De  la  Rivicre  de  Lifbonne  à Porte  Santé,  SO,  i5o  I. 

De  la  Rivicre  de  Lifbonne  à Tlfle  de  Madcre  , SO  , /17  g 1. 

Delà  Riviere  de  Lifbonne  àl’Ifle  delà  Terciere,  O , 

40  min,.  ’ 

KOVTES  T>E  Lx^  CO  STS  D'ESPyJGNE^, 
du  Ca^  S,  F iment  au  Cap  de  Cale  , dans  la  Mer 
Mediterranée  Je  long  des  (^ojles., 

CHAPITRE  XXV. 

V Cap  S.  Vincent  à Lagos, Eft  q.au'N,<3  l.z’o  m;'. 
De  Lagos  à Ville-Nove,  Eft , 4 1. 

De  Ville-Nove  au  Lap  Marie  ou  Faro,Eft  quart 
au  Sud,  P 1.  vingt  m. 

Du  Cap  Faro  a Tavila,NE  quart  à LE'ftjj  l.vingt  m». 
DcTavilaà  Aimonte,ENE,  y 1.  vingt  m. 

Du  Cap  S.  Vincent  au  Cap  fai  me  Marie,  Eft,  18  1.40  m:. 

Du  Cap  fainte  Marie  à Lepe  ou  S.Michel,ENE,  17 1.20  m. 
Du  Cap  fainte  Marie  aux  Saltces,ENE,  24 1. 

Nu, 


^î^  l'Arc«itecturS  K avale. 

DeAymonccà  Lcpc.Eft  quart  au  Nord,  él.  40  m. 

De  Lepeaux  Saltécs  ou  Palos,E  & E quart  au  S, 5 1.40 
Des  Salcées  à laRivicre  de  S.Luques,SE  &:  SE, quart  a E&, 

81.  40  mm,.  ^ rr:  i 

De  la  poiatc  deSipion  à la  pointe  de  Caliz^SE,^  1. 10  nu 
De  Caliz  à la  pointe  du  Detroit,  SSE,  lo  1. 40  nu  . 

Du  Cap  TrafalgcràTarif,SE,  4E 

De  Tarifa  la  pointe  de  Gibrakar,E  q.  au  N,  5I.  a o m. 

De  la  pointe  de  Gibraltar  à Maribeile,NE  quart  au  N, U E 
De  Maribelle  à Fanguerolc,ENE,  5 E . . 

De  Fanaucrole  àla  poinre  du  O dcMalgue,ENE,î  l-40^* 
De  la  pointe  du  Oiieft  de  Malgue  à la  ville  de  Malgue,NE 
NE  quart  au  Nord,  4I.  . 

De  la  pointe  de  Gibraltar  à Malguc,  NE,  vingt-trois  1. 

De  Malgue  à Vêlez  Malgue,  E & E quart  au  N,é  1. 40  m. 

De  Vêlez  Malgue  à Almunee.ar,  E,  15  Ezo  m. 

De  Almunecar  à Salobrcna,  Eft,  4 
De  Salobrenaà  Modril,  Eft  quart  au  N,  ai-  4® 

De  Modril  au  Cap  de  Sacraftif,  ESE.  i E vingt  m. 

Du  Çap  Sacraftif  au  Chafteau  dç  Eicrro,Eft  q.au  N,  4 'E 
De  Caftel  fierro  à Adere,  Eft,  8 ;l. 

De  Adcrc  à Alxneria,  NE,  y i.  vingt rn  ^ 

De  Alméria  au  Cap  de  Guate,  SE  q.  a 1 Eft,  6 i*  4^> 

De  la  pointe  deGibralrar  auCap  deGate,E  q.auN,<>5)  ^-4°^ 
Du  Cap  de  Spartel  en  Barbarie  au  Mont  Squeminquel  , E 

NE  8 1 

DuMont  Squeminquel  à la  pointe  de  Ceuca,SE  q-  à I Eft, 
Z 1.40  min. 

De  la  pointe  de  Ccuta  a la  R ade  de  Tetuan,  5 ^ E 

Moutes  à la  tral/erje.  ^ 

Y^Ujcapfaint  Vincent  au  cap  Cantin,  Sud,  .89  E 20  m. 
i Jdu  cap  S.Vinccntau cap deGeer,Sud  un peuOuclt, 
138  1.  40  minutes. 

Du  cap  fa^nt  Vincent  àrifle  Laneerote,SSO,i38 1.40  m. 
Du  cap  S.Vincentau  grand  Canarie:,SO  q.au  S,zlo  I.40  na* 
Du.cap  faint  Vincent  a IT fie  de  la  Palme , SO,  zz4  E 
Du  cap  S.  Vincent  à Porte  Santé,  SO  q.  a 0, 144 1 
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Dif  Cip  S.  Vincent  à Macîere,  SS  O;  quart  à 0,15?  I.  40  m» 
Du  Cap  faint  Vincent  à Tlfle  {ainte  Marie,  O,  ry5 1, 

Du  Cap  fainte  Marie  à Sipiona,Eft,  19  1,  10  m. 

Du  cap  fainte  Marie  au  Détroit,ESE  &:  q.à  l’Eftjqi  I.40  m. 
Du  Cap  fainte  Marie  au  C<ip  Cantin, Sud  quart  à Oücfl;,  90 
1.  40  min. 

Du  Cap  fainte  Maiie  au  grand  Canarie,  SO  & SO,  quart 
au  Sud,  2;^o  1. 

DuCap  fainte  Marie  à Madere,  SO  q.  .aO,  174 1.  40  m. 
De  Caliz  au  grand  Canarie,  SO,  240  L 
De  Caliz  à Madei;e,,0  S O,  200 1, 


MOFTFS  LS  LONG  DE  LJ  COSTE 
de  Barbarie ydu  Dêtrok  jafques  au  (^ap  de 
Geer  , comme  aujsi  des  Isles  de  Canaries 
Madere^ 

CHAPITRE  XX  VL 

ap  Spartel  à Arzil,  Sud  quart  à Oued: , 6 C 


:eà  Mamore,Sudq.a  O,  &SSO,  6 1.iom. 
De  Mamore  à Salée,  S O quart  au  S,  &:  SO,  6\.  20 
De  Saléeàl’Ifle  de  Fedalle,  SO  quart  au  S,  9^ou  10 1. 

De  Fedalle  à Anafée,  SO  quart  au  S,  &:  SO,  3 I.  10  m: 

De  Anafée  à Azamor,  SO  quart  à 0,jpn  peu  0, 18  I.40  m. 
De  Azamor  à Mafagan,  OS  O,  z l.  40  m. 

De  Mafagan  au  Cap  Elanc,  O SO  un  peu  O,  z 1. 40  m. 
Ducap  Blanc  au  cap  Cantin , O SO  &6  SO  quart  à Oued:, 
9 I.  20  min. 

Du  cap  Cantin  à la  pointe  du  Nord  de  SafKe,  Sud  un  peu 
Oüeft,  5L 


zo  mm. 

D’ Arzil  à la  Rache,  Sud  quart  à Oued:,S  I. 
Delà  Rache  au  vieil  Mamore,  Sud  quart  à O, 


N n ii 
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De  la  pointe  de  Saflie  à l’Iüe  de  Mogodor,SSO,  19  I.ro  m. 
De  Mogodorau  capdc  Geer,  SSO,  22 1.  <j.orain. 

Du  cap  de  Geeràfainte  Croix, SE  &:  SE  q.  a l’Eftjj  l.  2on3* 
Ides  de  Canines  & Madere. 

De  la  pointe  du  Oucft  de  Fort  avanture  à Tlfle  de 
grand  Canarie,  O,  I5>  1.  20  m. 

Deda  pointe  du  Nord  de  Ganarie  à !a  pointe  Nago,  qui  efl: 

. la  pointe  du  NE  deTenerif,ONO,  21 1.  20  m. 

De  l'a  pointe  de  Nago  à Garaehique , OSO  & SO  qu^rt  à 
Oüeft,  8 1.  40  m,. 

De  Tenerif  à l’Ifle  de  Palme,  ONO^aoI. 

Du  bout  duOueft  de  Xenerif  à Gomere,  O,  y 1. 20 
De  rjile  de  Palme  à Fero,  S qüartà  0, 15 1. 20  m. 

De  grand  Canarie  au  Salvages,  IMKO,  40  i. 

De  Garrachique  auSalvages,  NNE,50  1. 

De  grand  Canarie  au  bout  deTEft  de  Madere,  Nord  quart 
à Oiieft,  8y  1.  20  min. 

De  Tenerif  à rifle  de  Madere,  N,  72  1. 

De  la  Palme  à Madere,  N quart  à l’Efl,  5'3 1.  20  m. 

Des  Salvages  au  Sertere  de  Madere,  N,  40 1. 
le  Sertere  extérieur  efl:  diftant  de  Madere  4I. 

De  S.  Michel  ^ l^  Tçrçere^NO  quart  à 0, 54  ^*40  fti. 
DclaTercereau  boutde  l’Efl:  de  S.George,OSO,iol.40fia.' 
De  la  pointe  de  l’Eft  de  S.George  à Fayal,  ONO, 

Routes  k la  trayerfe, 

DU  cap  Spartel  au  cap  Cantin, SO  unpei^ip,  *ji  .20m 
Du  cap  Spartel  à Madere, O q.  au  S,ô^  <?S  0, 200  1. 
Du  cap  Cantin  à Madere,  0, 130 1.40  m. 

Du  cap  Cantin  au  cap  S.Vincent,N  un  peu  0,8^  I.2om, 
Du  cap  Cantin  a TenerifjSO  quartà  Oîiefl:,i47 1. 20  m. 

Du  cap  Cantin  au  cap  de  Geer,  SSO,  yo  1. 

Du  cap  de  Geer  au  cap  de  Non,SSO,&:  S q.à  0,2  5 1.40  m.’ 
Du  cap  de  Non  a Olin,  Sud,  13 1.  20.  m. 

Du  cap  de  Non  à cap  Bajador,  SO  un  peu  0,69^  îom. 

Du  cap  de  Gerau  pap  Bajador,  SO  un  peu  0,iiol»4om. 
De  Saffie  à Madere^  O,  130  1.  40  m. 

Du  cap  de  Geer  à Madere,  ONO,  133 1. 20  m. 


Lïv*.e  Tkoîs  ie*m  e."  igf 

DcMadcreàS.  Michel; NO,  140I.  ^ 

Da  bout  du  Oücft  de  Fortaventurc  au  cap  de  Bajador  S 
SOjiol.  ’ 

De  Lancerote  au  cap  S.  Vincent,  NNE,  16^  1. 20m. 

De  grand  Canaric  à Caliz,  NE,  240  I. 

De  grand  Canarie  au  cap  S.  V incent  ^ NE  quart  au  Nord  j 
246  1.  ijom« 

De  grand  Canarie  à Roxent^N  NE  un  peu  Eft,  240 1. 

De  grand  Canarie  au  cap  de  Finiflerre , NE  un  peu  Nord , 
306 1. 40  m. 

De  Tenerif  au  Lézard,  NNE,  ^66 1.  40  m. 

De  la  Palme  au  cap  S.Vinc^ntj  NE,  224  I. 

DeMadere  aucap  de  Geer,  ESE,  135 1.  20m. 

De  Madere  à Saffie,  Eft,  1 30 1.  40.  m. 

De  Madereà  Caliz,  ENEj  200  1. 

De  Madere  a Roxent,  NE,  173  1.  20  m. 

De  Madere  au  cap  de  Finifterre,NE  quart  au  Nord^impcu 
Nard,  245 1. 20  im 

De  faint  Michel  au  cap  de  Finmcrre,ENE,2  4^  l.  40  m. 

De  laTercere  a RoxentoulaRiviere  deLisbone,  £,2^7  1. 
De  la  Tercerc  au  cap  Finifterre,  ENE,  quart  au  N,  z8o  L 
Delà  Tercere  au  Lézard, NE  q.  aEEft,  38^  I.  40  m. 

De  la  Rochelle  au  grand  Banc  de  Terre  neuve  , a rOueft, 
371 1.  6 m. 

Et  lors  vous  ferez  a la  fonde  de  l’Eft  du  mefme  Banc. 


fin  de  V Orchite diure  Nayale, 


Nn  iij 


DE  UARCHITECTVRE  NAVALE. 

LIVRE  PREMIER. 

Contenant  la  conftruâion  des  VailTeaux^  6C  tout  ce  quir 

en  dépend.. 

Chapitre  LT”'  Lemens  de  Geometneferuans  à la conflru^ 
£hondes  Natures,  DejtmtionSy  page  î' 
Chap,  II.  Ceometrte  Pratique 

Chap.  III.  Termes  ufiteis^de  la  Marine  y page  j 

Chap.  IV.  JDeJinitionde  plufteurs  efpeces  de  Vaijjeaux^  8- 

Chap.  V.  Définition,  des  parties  qui  [eruent  à.  la  confbru6ii(m 
d’un  VaijfeaUj  v lO 

Chap.  VI.  Proportion  quon  doit  ohferuer  pour  la  conJlruShon 
des  Vaijjeaux^  15 

Chap.  VIL.  Proportion  du  logement  du  corps  du  Vaijfeau^  24, 

Çhap.  y lll.  Proportion  qu  on  doit  ohferuer  pour  la  nature  des 
Vaijfeaux  de  Guerre  y 3^ 

Chap.  IX.  /’j'ofomo»  33 

Chap.  X.  Pour  funer  ^ garder  un  N autre  de  Guerre  de  tous 
fes  apyetSy  3'^‘ 

Chap.  XL  De  la  conJhruSlion  ^fabrique  des  principaux  adrets 
des  Vaijfeaux  de  Guerre,  5® 

Chap.  XII.  Ejiat  du  nombre  des  poulies  necejfaires  pour  agréer 
^ garnir  un  Vaijfeauy  ^ 5L 

Chap,  Xîl.  Proportion  de  toutes  fortes  de  bajhmens  de  Mer ,, 
qu’on  obferue  en  quelques  Ports,. 

Chap.  XIII.  Proportion  d'une  Galliotte  de  pieds  de  quille 
faite  pour  S.  Germainen  Zaye , 7^ 

Chap.  XIV.  ConJlruShon  d'un  Namre  de  iry  pieds  de  quille, 
Chap.  XV.  Inuentaired'VnVaiffeau  du  premier  rang,  Sd 

Chap.  XVI.  Bjlat  de  dépence  d'I/n  Nautre  de  io6>  pitds  de 
quilUy^c.  fait  à Toulon,. 


f 


CTiap,  ÜJtViI.  Lifie  des  ^dmlraua  de  frdHC^j  ' ïOî 

Cfaap.  XVIII.  Lijie  generale  des  officiels  de  Mdy'me^^'mmt 
l'ancienneté jreglée les  Commijjîons  du  Roy/ an  i6ys»  102> 
Chap.  XIX.  Offciers  necejpiires  four  la  conduite  ladeffence 

d'yn  Vaijjeau^  lo^ 

Chap.  3CX.  Ejlat  des  VdiJJiaux  du  Roy  en  l'année  i6jï.  iio- 
Chan.  XX'L  Noms  des  Vat/feaux  baflis  depuis  L*an  1671.  II? 

LIVRE  SECOND. 

Contenant  la  conflrudtion  des  Caleres  &:  Chaloupes. 

E JCplication  des  termes  feruans  à la  defcripion  d'hne  Galere 
^ de  fon  équlyrage,  lij 

Defcri^tton  de  la  conjirudiion  d'yne  Galere^  12 1 

Explication  desfi^uresferudt pour  la  conjlruého  d^uneGalere^i^i 
Con-Jiru6lion  de  la  chaloupe  J . 135 

Inuentdire  de  tout  ce  qui  ejl  necejpiire  pour  armer  l>ne  Galere  ^ 
la  mettre  en  efiat  de  na')nger^  15  J 

Ejlat  des  la  dluai lies  necejpiires pour  '\ne  Galere^  $ 

Efiatdes  rations  qui  doiuent  ejlre  dijlribuées  par  jour  fur  les  Ga- 
lères du  Roy  feruans  en  Mer ^ 

Dépenfè  d'yne  Galere  dans  le  Port,  lép 

Dépenfe  extraordinaire  d'yne  Galere  en  Mer^  17I 

E(lat  de  ce  qui  rejbe  dans  Mie  Galere  de farmee  dans  le  Port,  17J 
Fondhonsdes  Oficiers  d"Vne  Galere^  17^ 

Noms  des  Capitaines,  Lieutenans,  ^ Sous-Lieutenans  des  Ga- 
lères de  fa  Majejié,  180 

Reglement  du  Roy  pour  les  Vaijjeaux  ^ Galere  , pour  les  hon-» 
neurs  falutsqu  ils  doiuent  obferuer  en  Mer,  I§I 

Mutre  Reglement  du  Roy  pour  les  faluts  des  Villes  ^ Places  ma— 
ritim.es  3 

Ordonnance  du  Roy  pour  ta  JubfJlance  des  offciers , Mariniers , 
^ Soldats  ejlropte:^,  l8p 

Mrticles  conditions  accordées  par  le  Roy  a Maijlre  Nicolas 
Villette,  pour  les  Mdiuailles  des  Vaijfeaux  de  fa  Majejle, 

LIVRE  TROISI  E'M  E. 

Traitant  des  Marées  en  general , des  anchrages , de  la  fci- 
tuation  des  lieux  maritimes , &des  routes, 
Cliap.I.  'IT'^Es  Marées  en  general,  loi 

C hap , 1 1 . 1 J Des  M arées  parti cuheres,  î o j 


- 


'■'S'' 
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Cîiap.  III.  Table  des  Marées^,  2,0^ 

Clup,  TV.  Courfes  des  May e'es  y , ug; 

Châp.  V.  Obferuation  des  dangers  ^ écueils  depuis  le  Cap  de 
Le:^rd  en  Angleterre  y ju fcpu  d la  Mer  BaltiquCy  22,5 

Chap.VI.  Des  dangers  ^ écueils  de  la  Mer  Mediterr  anée^i-x^ 
Chap.VII.  Déclaration  des  principaux  écueilsybancs  ig;*  rochers 
depuis  la  cojle  de  France  jufqud  la  ligne  Septentrionale  y 22S 
Chap.VIII.  Obferuationdes dangers  en  la  Mer  des  Indes  Oca^ 
dentales  ou  OrientaleSy.  22  8 

Chap.IX.  T^able  des  longitudes  t^latitudes  des  principaux  PertSy 
Isles  & Capsd' AfteyAJfriqueyEurope  ^ Amérique,  23I 

Chap.X.  Route  des  cours  ^ di fiances-  d’entrede  Cap  de  Cande^ 
mes  07*  la  nouuelle  Zemhlcy  251 

ChapJCl.  Routes  de  RuJJle  ^ Lapponie,.  ibid. 

Chap.XÎI.  Routes  des  cofi.es  de  Nord^ege  y depuis  Derneus  juf^ 


quesaBergony  2Ji 

Chap.XIlT.  Routes  des  Cofies  de  Nordyegey  253; 

Châp.'KlY.  Routes  des  Cofies  de  Suede,  254 

Chap.XY.  Routes  de  LiuoniCy  Rufsie  CSP  Finlandcy.  2jf 

Ciiap.XVI.  Routes  des  Cofies  de  Pomeranie  Prulfcy 
Chap.XVlI.  Difiances  ^ courfes maritimes  de  HolfieinyMe- 
k.elembour^yg^  Isles  Méridionales  de  Dannemark, 

Cbap.XV  irr.  Routes  dAngleterre  y le  long  des  Cofies  à la 

trauerfèy  16  h'- 

Chap.XlX.  Routes  de  France,  du  Pas  de  Calais  à Oüefjant , le 
long  des  Cofies  à la  trauerfcy  z6 


Qhsip.^X^.  Routes  d’Angleterre  y de  Dquures  jufiqu  à Sorlin- 
^uesy  (37*  de  lad  la  pointe  de  S..Dauid  le  long  de  la  Cofiey.  2 6 8 ■ 
Ch.xxr.  Routes  dTrlande  le  Isg  dela  CofieCp*dlatrauerJey2ji. 
Chap.XXir  Routes  de  France,  de  Ouejjant  d Bayonne  le  long 
delà  Cofie  ipy*  d latrauerfcy^  274. 

Chap.,XXnF.  Routes  de  B ifcaye  cÿ*  de  Galice , de  Bayone  au 
Cap  de  Finisîerre,  le  longdes  Cofies  gy*  dla  trauerfe,  zjg 
Chap.XXiV.  Routesde  ^Galijfe  & de  Portugal o,  275 
Chap.XXV.  Route  d’Efpagneydu  Cap  de  S ..Vincent  au  Cap  de 
Gage  dans  la  mer  Mediterranée  Je  longdes  cofies, &*c,  281 

Cliap.XXVT.  Routes  de  la  Cofie  de  Barbarie  , du  Détroit  juj- 
qpJau  Cap  de  Geer,des  Isles  de  Canariesyde  MaderCy^c.  iSy 
^ F î N,  . 
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